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PRÉFACE 


Ces deux Volums, Iial ti, contiennent tout ce qui, dans l'histoire de 
Ia Chine, m'a semhlé pouvolr intéresser et Instruire un Misslonnaire. Le plan 
des. Rudiments n'einlirasse pas dasautazge. Prélree et nan Sinolozue, devant 
comple à Dieu de l'emplol apostolique dè ma vie et n'ayant. pas de temps à 
ancrifier à la curtüsité, Pat eonsciencieusement éliminé toutes les disquisi- 
Hong savantes, Loutes lés sp*oulations vapareuses. J'ai. pris ee qui m'a part 
utile, daus les ouvrages chinnis originaux. Ces Textes étant. suffisamment 
elairs, J'ai juge inutile de les beaucoup commenter, Mon grand souci a été 
ie ne pas altéror leur naif réalisme. Lisez et relisez eos farces et ees drümes; 
Etudlez ces caractéres, toujours :singuliers, rarement-nobles, ordiuairement 
puérils et vulgaires, trap souvent vils, immondles; bestiaux ou féroces. Si vous 
vivez longtemps en Chine, vous verrez toutes ces figures repasser sur la scis 
de là vie. Même rüle, méme jeu, mémes passions, môme Intrigue, méme 
dénoümeot ; jes noms seals changonl I ne se peul plus rien de. neuf, cheg 
ce penple surannie, | 

Quelques ceurles xchématlques accompagnent ces deux volumes: Les deux 
predmiéres ont dí) ^re fixées sous la couverture, Les autres sont placêes res- 
pectivement en téte de lear p^riode, Paar tous les détails topographiques, 
Jal renvoyé, par une lettre ou par an chiffre, á la carte propre de la periode 
en question, 

Quand. fal cité les Livres Canoniques. (Annales, (des, fils, Quatre Li- 
vres), j'ai renvoyé aux éditiuns du R. P. S. Couvreur S.J.. imprimées par ma 
Mission, 

Dites ume petile: prisce, 81. vous plalt, pour le (rere d'armes, à qui ce li- 
үт а боё Мин des heures d'un fasthlioux labear. 


BE ER. en la tito de Si апага, 31 Juillet 1003, 


L. Wieger, Si. 
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LE CYCLE, 


Toute date chinoise s'indique par dens lettres du cycle sexagénaire. Pour 
la traduire en chiffres, H faul savoir 19 quelle annie fnt Ia premiére année 
H FP du cycle dont H s'agit; 9» apaelle année représentent, dans le cycle, 
les deux lettres et question. Pour opérer ces LEE E il faut deux 
Tables que voici : 

1. ANNÉES e T. 
Avant Jésus-Christ. 


2637 


2577 2517 2457 2397 
2337 2277 2217 21257 2007 
- 2037 1977 1917 1857 1797 
1737 1677 1617 1557 1497 
1437 1377 1317 1257 1197 
4137 1077 1017 957 s97 
837 71734 717 657 597 
537 A77 A17 357 207 
237 177 117 57 
Après Jésus-Christ. 
^ 64 124 184 24^ 
зол 364 лэл ARA 544 
604 664 724 784 84^ 
оо» HIA 1024 1084 1144 
1204 1264 1324 1384 144^ 
1504 1564 1624 1684 1744 
1804 1864 4924 
. 2. ANNÉES DU CYCLE. 
"т 1 пл шо фарм H EA H W 54 
6d 2 3132 L ñ 22 Z à 32 Z B 42 ó II 52 
йй з PPT 5 DK 23 B h 33 B T A3 D E 53 
TH è T1 "San T 24 T#44 J 8 54 
RR 5 JE 15 It gn JK Bh AD JX F 55 
GE 6 323316 & 326 ë Z 36 Ú H 46 É # 56 
Rp 7 JE E 17 JE 8 27 T 37 Ha" HEGHt57 
COR з фраз Ф ов Ж лн зр H 58 
Жї nmn Rn tem E F 49 E R 59 
5 38 10 @;É 20 SD mu iao $ H 50 SS Gen 


INTRODUCTION, 


Cello Introduction comprend deux articles préllminaires, 
1. Sources de l'histoire. 
2, Apercu géographique. 


1. SOURCES DE L'HISTOIRE. 


Temps préhistoriques. Avant £C. 1477 à 2698. 

Quelques passages iles. Heres eanoniques BE X Mutations, et 28 Ë 
Ritz. Fragments de divers philosophes ot historiens, â partir du quatrième 
siecle avant l'ére clirótlenne, Le = e BM Memoires des trois Sowverains, 
de B] Bj f. huitióme siecle aprés J.C. Le Hi & H Kamen de l'anti- 
quitè, de 6] 3 3 au onzième siecle. Enfin te A ED Mémoires adventi- 
ces. C'est-à-dire non incorporés daas l'histalre, rédigé d'apres les anciennes 
traditions, par gi $2. collaborateur de B] B XL. au onzkune siecle, Ce 
dernier ouvrage, plusieurs fols remanie, ex malnlenant placé en téte des. 
£34 Œ Manuels d'histoire, sous le titre H # FHécit préliminaire, Intro- 
duction. 





Temps seml-historiquts. Avant J.C. 2097 â 2158, 

Fragments des mémes livres canontipues, philosophiqtüues ou start, 
Chapitra 1 du $È Ê Mémoires historiques, de p]. Bg 3f. virmiuó vers Гап 
!1 avant J.C. Quelques opuscules, comine le ar ЕЧ it Suceession das Em- 
pereurs, et lo. d @ B Vertus des Ciaq. Emperzars, atribuss à Conin- 
clus; le E Z& Généalogies, da: twoisiéme siscle avant A.C, ete. Enflu le 
T dej cit 

Mota. La bt 8 # SE Chronique sur Banibou, fut retirée, gravée sur 
bamben, de la tombe iun prince de AA. «n Van 291 apres 4C. Cette ehroni- 
que sétemd, de 3X Wr, àlan 299 avant J;C. C'est ute eeuvre. privée, sans 
garanties intrinséques d'authenticite, On croit méme que le val TT КЛ a ep: 
perdu, et que l'actuel est apocry phe. Donc ta chronologie de cetle Chronique, 
na saurait (aire preuve contre Ja chrouologie recue, — Les Fi M: Jlístoires 
du bord du chenin, cest-A-dire [aissies de côté par les classiques, da RB ic 
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lettré savant mais fantasque du douziéme sléele, rapportent au long les fables 
lauistes sur les temps. préhistoriques. Co livre est de peu de valeur et dà 
nulle autorité, — On peut eu dire autant des. fj Hf. Anciennes Histoires, 
fabriquées par E ES au dix-huilléme socle. — 1 ne faul pas chercher des 
traditions, des vestiges, des preuves ou des arguments, ilans ces livres сош- 
pases dans des temps trés modernes, aprés que Jes Juifs, les Bouddhistos do 
l'Inde, les Manichéens de Ii Chaldée, les Parsis de la Perse, les Nestotiens de 
syrie, les Muhormeétans d'Arabie, établis en. Chine; eurent eu des siésles pour 
fiire part aux Chinols de leurs histoires et de leurs fables. Quand un fait a 
été ignoré par toute l'antiquib*, les critiques chinois le considérent comme 
une iniportatlon étrangére. Qui leur donnera tort? 


Temps!historiques. 

L'empire féodal, Avant 4.0- 2357 4 922. Hognes de SE et de Œ; dy- 

nasties W, W — Bx. et B]. —Le VE SS Annales, textes listoriques détachés, 
du Zkr an 7* siécle avant J.C. — Le ËF SE Odes, poésies contemporaines, du 
18" àu 8* siecle avant J.6 —Fe 3k PA Chronique de Gonfucius.—Le Zr W 
Récits de Tsoüo, ct le Bl] SÉ Discours des états feudataires, dn Z Bb Bl 
qui vécut probablement vers le 5* slécla avant J.C, — Le RR SS Luttes 
[éodales, écrit vers le 2* sibcle avant LO, par un autour Inconnu. — Frag- 
ments de Confucius et de Mencius. — Les trols Rituels, A 38. fà 3 et 
n PD. avèg [0 k SN mM. tous éerits enlre Ip 122 slòcla avant J.C., et La 
commencement de l'ére chrétienne. — Fragments ides Heres. histariques ou 
philosophiques déjà cités pour les pürlodes pricelentes. — Les chapitres 1 à 
à du Et RE. — Le Ü $. — Lochapitre t da 8 £& Miroir [istorique 
(voyez h la fini de cet article ). 





L'empire absolu. Avant J.C. 224, jusqu'à nos jours. 

Avant J.C. 221 à 207, Dynastie Ë Ts'inn. =@ Le chapitre ô do $ Eg. — 
Leë chapitre 2 du 38 ££. 

Avant J.C. 206,4 2i aprés J.C. 4 3 premièro dynastto Hân. =Â Les 
chapitres 7 A 42 do $ë RE: — Histoire officielle 1 d W, en 120 livres, par 
МЕ [E] el á sœur НЕ PR. rédigée uu premier siecle de l'èro chrétienne, =Â 
Claptires 3 à 8 do 3S £5. 
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Anreés J.C. 25 à 230. £ i ieuxiéemá ibyinaatie ffdn. — Histoire umelo: 
8 396 Ë, cu 120 livres, résdigée par 35 Ig au cinquléme siecle. — Chapl- 
tres 94 Lt du 2 #Z. 
| Aprés J.C. 231 à 264. Pérlode des T B Tees Eti — Le = El RS. 

en. 63 livres, par BR S, au trobsléume siécle. — Chapitres 14.4 16:40 34 Z. 


Aprés Ј.С, 905 А 10. Dysbitis # Тин». — Не officielle $f TT, en 
(20 (vres, rédigés раг B Z. au sepilémo sieclo, — Ghaplires Hà 2i du 
ж 2. | 


Sécession. Etals du Sui èt du Nork: — Chnpliros 24 à 36 du A E. 
Sud Nord 
490 à 478. Dynastie 8E Sáng. — “ 3863 557, Dynastie tarare ZA 
Histoire officielle EE BF, cu (ut D. ` Wei — Histoire ofüclelle SR Z. 


vios, (ar CL $3, an 6* siècle, in 144 Hvres, rédigés par 88 ME, au 
AT A0. Dynastle Pg YE DC Oe siècle, 

шоли, — Histoire oflciale Boll à 277. Dynastie Aib ft D 

m X S. ей 59 Hvres, par Hm F seplenleionamt. — Hislulra ойн 

ЕЙ, ап б* siecle. ю JE T£ OT, en 50 livres, par 
mg A Sp, Deglle SE Ledng. — -© G W, ange siiile 

Mistoire. officielle FE $ en 26 П 657 à D81, Dynastia I8]. Teheóu. 

vres, par $E Z DE, an 7* siècle. Histolre offictèité B): BF. en 50 Hyres; 


557 à 588: ПупакЦо В Телеп, par TR BR (5 Б.и Тт" айба. 
Histoire officiello BR GE. en du 
livres; pur ШЕ 28 É. au 7* siíche. > | 
Histoire générale des Etats. dn Histolre. 2énéraleé des Etats. du 
Sud, H fi, de 420 à 588; en SO li- Non), 3E E. di ap à AL, en 100 
угез, par =t ИЕ =, pú Ze siele. livres, iar 33 ïE 3. uu 7° Абс. 





Unilication définitive. 

589 à 6318, Dynaslie Wf Зод. — Wistolre olfieleMae Ph TI en 85 lires, 
par ER BE, un 79 siecle. — Chapitres 20 3 28 idu 28 k= 

618 À 000. Dynastie ME T'àng. — Deux histoires. officielles, L'ancienno 
B HEY, en 300 ires, Védlgée (ar EN W, auw site. La nouvelle- $F 


À 
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EE Eon 205 livres; rédizée par V. E. Et er R Fij. an dir siécle; =À 
Chapitres 28 à ma du Y #2 

)07 à 00D. Pérlode des. Xi dU Cing patites dimaaties, BE Lrång, D 
Танд, F Irinn, $ Hán, R] Telicôu. = Deux histoires officielles; L'an- 
cienne Tg Tg fC moon 050 Hvres, nulimée par BR JÉ JE, au 10* sidcle, La 
nouvelle ZT H fE H. en Ta livres, rédigés par Ek ES. EE, nu 116 siecle. — 
Chapitres 54 â 59 du Ж SE. | 

000 à (279. Dynastie S£ Sóug. — Histoire officielle *& Hf. en 496 livres, 
rédigée par le Mongal fp BE. au 115 siecle, —  Chapltres 1 à 22 RT Н 
EE EI E Supplément au Miroir historique. 


1280 â 1367. Bynastié mongotée JC. Ywüârn. — Histoire ofüciella JC Ht, en 
210 Heres, rédigée par @ UE. ao 145 siecle. Elle commenge en 1206. — 
Chapitres 24 à 27 du H 1 ES a H. lequel finit avec cette dynasile. 

1368 а 1043, Dynastie chinoise BDI Ming. = Histolee offlcialle HI md, en 
433 livres, par Е ££ 7E, uu )8* sfeele, — Chnplires 100 à 130 du i È bil 
BE Digeste listarique ( voyez el-dessodüs ). | 


1514. Dynastie tarlare TE]. Ts inp, àctuellement régnante, — Sou. histoire 
n'est pas (alle, 


Les histoires de déus hordes et dynastles lartares, composées an 14" gid 
cle par lé Mongol Pè R, ant été insérées dais le crga des histoires oficial- 
les ile la Chlup, par la dynastie bariare aetaellémetnit régnante. SÉvoir 

916 4 1168. Dynestiu tarlare 33$ Ledo, horde des 32 FF Kitan. En 110 
livres, 38€. H. 

1115 ñ (224. Iwnasile tartare Ф Kinm, hordi des zr NL Niudtehenn. Eu 
195 ivres, AE Ht. La dynastie des TÉ Ts ing, prétend descendre de cella 
dernière: hordi. | 





La collection des histoires ollleinlles, s'appelle H R EB Les 24 hiatoires, 





Le premier abrégé de ces Immenses répertoires, le premier Manuel 
d'histoire chinoises, fut composé par. B]. Bj 3€. dans la secondo: moitié du 
obzlème siècle. Cet ouvrage, en 994 fivres, ИМИШ TÉ É jÁ F Miroir 
historique ile Vart ia gouverner, cmbrassait du 4* siécle avant 4.C., au 40* 
Shelo do Fèro chrétienne. @ RA y ajouta le 4h #2, pour kes lemps anciens.: 
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Na: douziéme- sisele, Te célébre 3 I miondit tiwuvra de F) 5 Æ otla 
divisa en G0 32 livres, sous-idivisesen E] paragraphes, orant chaqun paragra- 
pha d'un en-téte: $8]. de sa façon. L'ouvrage ainsi disposé, fut nomme 3j z5 
3H ED Miror historique avec. titres et eioceloppements. Les disciples de 
Ж Ж amenderont et commegni?reut son livre favori: Z. RR BE rem plaça fa 
А i parie WQ 38 mieux dizoré. 3 ЇЙ EI ajouta à choque paragraphe, 
un choix des moilleares gloses. En 1476, иш odit impòrta) y 0t ajuntar; coms 
me $i Supplèment, Vhistoire des dynasdes H ot G. Révisé de noovcau; 
vers la flo des B]; revêtu de la sanction. impóoriato par BÉ $ des Wf en 
(07: e PÉ TG d Z 99 BL oque nous sppellerons lirievemeut Miroir hia= 
torique, ou Histoire, est, après les Canoniques" prüpeement dits, Ip Huye hr 
phus. autorise, le plus. Iuiporlant, lo plis. Istéuelir et Ie. plus. Inléressatit, dir 
la Hitéralure eliinolss. Nous cltorans дих раг deux Manuels plus récents; 
Ires Inférleurs: comme bhistelres, ntlles éepenilant ñ cune. do Durs moles; cie 
sont le DES BR A $3 Manuel facile, acuveo. prive, ódilóe en 1711; et fe 
F E Wi WE Digeste EE paru eu 1750, avec lu sanction de lempe. 
pour E P. 


92. GEOGRADPIHE. CARTES I ET II. 


Le territoire de la Chine et des pays qui l'avotsiment, eat très accidenté, 
Barrières ao montirgnes &nfranclilssables z praeses rares, loujours iee méme À- 
tones les époques z sramds cours d'adiu servant do voles: dé comtmmnieatlon. 
Тоша 1а vie de la nallan chinois, son expansion, ees relnilons, org gmuerrez, 
ont éb dóterinimses par It malire de son sòl. HE. faul iddono cannalira 16 sol 
соі. [нїш ГД Fotto ett pl ide Vhlstalem ehlinolss,; Dt étude Ditz 
profonde dé j'esquisse gcographbne qui va suivre, sera d'ün grand. secours 
dans Га suite, 

Carte... Do l'esb vers l'onest, eu partant de Lo péninsule eoréenne (15 
limllóe au nond-onest par le fleuse VÀ SS Yd-lou (21, nous reneautrons la 
presqu'lle du- 36 3M  Lesu-tong (31, puls lo euve Zë edo (4), lequel sa. 
Jette dans: lo fond septenirional du golle iit da Pé-rehi-H. Ensuite, vers lé 
xürl-onest, lo truvo PA oda (50 Eusulte; débouelinnt dans Je fond ocel- 
dints) do même galle, le Ë B| Pèi-hio (6) аске, Ворша естт а la mer 
la presque totalité des egas do (a plaine da Pé-fchi-li. Eu. co. polnt, lex 
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carles anciennes iffirent des cartes iodernes, Dans l'antiquité, le BE pl 
Hoàng-ho, Fleuve Jaune (1), se Jetall dans la. mer, à pea. prés â la place: 
ой est maintenant l'ambouchure dg Péi-ho, dont tout lo système actuel -uf- 
fluail alors data le Fleuve Jaune; tandis que fà o0 se (rouveut malntenmant Je 
cours inférieur et lanmbouchnre ia Flenve Jaune, coulait un Neuvo insigni- 
fiant, le $F Tri. que le Fleuse Jaune. enfila plus tard. Au sud-est di Fleurye 
Jaune, se dresse | 22: le massif du 4$ Ip T'ai-ehaa, point euliminant de Ta- 
iiontagnesse presqu'ila du Cháa-toag. Plus au aud s'étend | 92). 10 bassin 
plat, pleln de riviéres, de kics etide marais, du flenve- Войт. Des mon- 
lagues et des collines siqarent Je bassin dn ZZ Modi, dm cours infórietr 
(24) du iu T iE Fleuve Bleu, et de lu valle de son аео {254 la i5 
Hán. Des passes fanl commuuiquoer ces trois bassins. 

Revenons uu Fleuve Jaune. (73, et étudlons ses deux: boucles. D'abord 
la boucte orientale descendante; pois Ta houcle-occidlentale ascendanin.: 

Dans ia boucle descendante; notons la. passe (8) de FE BS Hoai-lou, 
qui donne:accés du bassin du Pei-lo, dans I3 valléa (112:dé Ta Bf. Finn. 
C'est. In clef du Ghüne-ei nebüel.. Notons Je cinque (9) de a5 de Lóu-nan; 
la-vallée (10) de la 36. 794400, affluent septentrional dii: Fiegen Jaune; ot, 
vis-à-vis, sur la rive inéridionale, la salée elose (12) dada PP. Lan, terto 
historiques cólèhre, 

Dans lá boucle aseendante, notons ( 135 1a vatlée de Ta {i Wes, autre 
lorre classique p avie les vallées de la FF AK Án (16), et de là UE king (15). 
Enta Ja vatiée de la # Cao (44), qu'il ne fout pas confondre avec fa. df 
Láo 112), tentontice cl-idessus. 

- Notez, par-delá bes sources delu JA Wé (43), la pase (LAT) Importante 
4K E Ti-iao, la Vole des Barbares, qui falt. communiquer le hassia dé la 
iM Wei (431, avec lès sauvages valides du hont- Floare Jauno vers le lae (15) 
W Hg Nouhou-nor, et avec he steppes- emlrales. (C'est. par elle que pénëé- 
Trérent en Clilne tautes Jes invastans урода, од Ша (sobi par la brèéché 1%, 
ou du Tsaidam par la hrécho 20, 

Au sud de da $$$ 6o (123, ada A Woi ttiot d haut Fleuve Jaune; 
s'ebend, liarziire inmensa, dbvisant 14 Chine en Nord et Sud, šeparmntle bas- 
siu du Fleuve Jaune de. colat du Fleuvo Died, le prolongement oriental (21) 
ile la chaine dos monts H Zë Koünn-tunn; issns du Pami (501. 

Hévenotrs à l'emhlonehnr dn Fleeg Bleu (24), eL temántoads sa rive saj 
lentrionale, Nous rencontrons [a valles 125). do Tà ih Hán, wrta classique, 
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A l'extrémild nordsonest do cotte valléc, ina passe, donne accès sor le conrs 
smpérieur des elvièces X H Kiâ-lino (27). et BE Minn sgr, alfluents du 
Finvea Daus st, tout jirezig35 uno autre passe, Eraversant le H W Koünn- 
banm, met Pes basis dü Fleuve Bleu £321) et ale fu Uu Hàn (35). em: com- 
munlcatlan aves los bassins de la iP] Wés (153) et da Flouge Jaune (7). Les 
(puls passes 8, Ti eb 2I, xont les clei ido In Gliine | septentrionale intérienre; 

(Quant mu haut conrs (20) du Flotve Dieu, les vallòcs sauvages do ses 
trois branches, 40 B TE Ya-loung-kiang, t Е H Oü-leang-heue, 
B wf) € PI TCóa-heue ou Kinn-cha-kiarag, n'ont Joué Jusqu'Iet 
uueun role ilans l'histoire. 

Дейт ола mainleaant le Fleuve. Bleu. en lougetnl sa rivó. méridia- 
nale. Remarquons (33 Je bassin de la riypa E IL Ou-kiang (Koci-teheou 
асі), aver sns deus passes, vera l'ouest et vèrs l'est. Païs (21) le bassin 
du (ac 13] E$ Tong-Uiog !Hdu-nan moderne; rivières pi Yudh, $ Tebu, 
JH Siagi. Puii (33: de Dassin da fe SE [2 f'oüa-ygnng (Kiüng-si шо- 
demai principi anurat la S Kodagi Eulis les passes qui 1neltont cos 
irote vastes паъцих, coure dé Ia Chine, en eommuulcation avee lé bassi (36) 
du-Fieuse de Ouest A 7C Si-kiang kaoáüng-toug el Koüng-si modernes), 

A l'est, quate valles. ausrent en. amphitliédire sur la mer; celle (35) du 
B TE Tehde-kíang: celle (24 ) du I] zb Minn-Eiang | Fou-kien actuel y; 
celles du. Jt, SE 1E. Kiou-loung-hiaag, et da 1]. 3L 7 Fag-kiang, plus иц 
Sunil. 

Au sind, dans l'estuiro de Canton, s& jettent le Fleuve de l'Est (eal HÉ iL 
Tông-kiang, at le Fiauvo de l'üuest (301. Bj. 1L. Si-kiaag. Examinez, xur 
la earle. les: nom^onis et linportants afflaents de. cs dernier, AE PE Pèi- 
kiang, EE TE. Kalé-kinag, 48 ïC Cióu-kiang, 3 IL U-kiang, etc. Un 
peli] ilis eotlites et de duties, sépare e bassin du Fleuve de [l'Oacst (25), du 
golf al Tonkin ël du bassin 027) du Fleuve rouge Song-koi; qui arrose 
Hat - At. 

Do IA, Jetons les yeux vers le nord-onest. Voici, réunis sur un espace de 
шг «өргүп, les Hts ou Les sources des phus zrands fenves do ['Xsie 
méridio-odentale, Le caurs supérieur [202 S£. $$. Et du Fleuye Dien, Le 
BET TE 382 Méteag, qui desean vers Tes plaines de. F'Aumam et de la 
Cochinchine. Le QR TT. (39) Salauea, qui va se Jeler dans Io golfe de Marta- 
has. dius nn sad )140] li Mona. Kn cemnantinl vers Le nnrd-oüest, là valles 
du Seta (y lEeaauadidu 2) eb Vade; le Brahmapoutra (13) el le Tibet. 
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Doux suites de passes estébres, croisant plaslenrs de ces Beuves, msttent 
en communieallon Ja Chine et la Biearanle, là Chine et lo Tibet, Elles sont. 
marnquées par des Hanes rouges sur la carte, Volei leurs princlpales- étapes, | 
marquées sir la carte par des poluts, — De H'amo en Birmanie, par No- 
mein, Yonng-teh'ang-Jow, Tà-li-fou, à Yünu-nan-fow, province dn 
Yünn-nan, en Chine, — De Lliassa au Tibet, par Giamda, Alado, Teiam- 
do, Dayak, Batang, Litang, Nagchmka, Tá-tsien-lou, & Teh'éng-tou, 
province du Sdu-teh'aan, en Chine, — Lx route de Lhassa à Lán-teheou- 
fou, province da Kdn-sou, parlo. Tsaidam et lo Kowkou-nor, est aussi 
indiquée par nne ligne rouge. 

Carte EL.. Le cours supóriour du Hraflimapautra (43), nous iatroduit 
dans Je (fameux couloir entre l'Himalaya (iL ol lea monts Karakorum 
(1o), od se trouve, en 46, la séparatlon des eanx du Braliwapoutea (43) ét 
de P Indus (41), du Tibatet du Ladak. — Notez, à travers l'Himalaya, D 
passa de. Chigatse- Darjiting, qui met én communication le Tibet et (Hadi; =Â 
Au nord, s'étend lo laut et. stérile plaleag da Khor (48), terming par la 
chaine du K'oünn-lienn (21), que nous avous vu s'ñtenilra, verran enlre la 
Chine da Nonl et du Sud, jusque daus les plaines du fleuve HE Moai (3). 

Au Nord du JCoaan-iinn (20), s'élend le singular bassin du Tarim 
( 4), ancienne mer intérieure dess^chée; dunes, sables, roches; avec des 
ensis le long. des bras du fleuve, lequel va. se: perdre. dans. Je lac Lob-nor, 
Dos villes jadis eéébres, Kaehgar, Yarkenil, Kotan, Keria, émaillent ca 
pays, dont nous aurons à parler souvent et longuement. Kotan communique 
avet Leh dans le Ladak, Keria communique avec Lhassa; — Les -afMuents 
du Tarim (49), nous conduisent, vers l'ouest, aux bouts plateaux do Pamir, 
le faltage de l'Asle, sèparatinn des ogox oricatales, occidentales et müriidiona- 
les ; d'oà le. K'oguan-lunn (314) èt tes Karakorum: (45) s'êtondont à. l'est, 
«LI Hindou-Kkouzh (51) à l'ouest, jusque. vers la. Mer Caspienne: (52). — 
Un Mentve important coule du. Pamir vers le norád-oaest, dans le lac d'Arat 
(53). "est l'Ozus des anciens (51), Wei-chaet dis Chinois, Amoau-Tiaria 
ou Djihoun des modernes ; avec sa. riche et célèbre vallis, 1 Ferghayur, 
Koundauz, Koulm, Balkh au sud: Hissar et Karchi au nori. — Du iori 
ilu Pamir, entre les racines des Monts Cèlestes | Bolor-Altai |, un second 
rand fleuve ya se jeter dns lo lac d'Arnl i531. C'est I Iudeartes des aüciette 135, 
Je-choei des Chinois, Syr-Daria ou. Sihoun: des modernes; avec sa vallée 
non molus importante; maintenant Turkestin russe, Och, Kokan, Kodjend, 





Introduction. Apargu géographique. Cartes 2 et 4. E 


Ouriatióube 38 2ud ; Namangan e&t Tachkend an nord. — Au nord du 
Pamir, les morts Alla? 156), K 1p T'íéa-ehnan, Monts Célestes, s'étendent 
tots l'est, eêpararti le bassin du Terim (459), d'une: part du baisia de M-i 
(57) qui afflue dans le lac Falkhaeh (58) vers le nord-vüestz d'autre. part, 
verg le nord-est, des plaines de 1x Dzoungarie (59) et dela Sibérie( 005, = 
AW nord èt au ed de T Alter. sotendent deg routes Ires Importantes, que 
nous auruns souvent à parcourir. — Au sud, Айат, Pidjam, Tourfan, 
Karachar, Kouteha, Akon ; de Aksou; par Outeh, à tmsers l'Mtai, dans 
l'I-li ; on de .dksow à Kachgar et. Yarkend, 6t de là, por los passes du 
Pamir, par le Terek<davan dana la vallée de-F fazrtes (06) à Och, par lè 
Kizi'-art ( nord) ou le Kizif-raleat (sud 1 dans In vallée ife Осия (50 0, 2 
Hissar ou à Koundouz. — Au uord, Hartout, Koutchen, Ouroumfst, 
Kourkara-Ousou г е раг (е сої Тай, а Kouldja dans P'i-Ti, Kopat, Ser- 
giopol, Semipalatinsk, Omsk, Tobolsk; ou à Tokmak, Aoulm-ata, Teliem- 
kend, Tachkend. — Notez, à travers l'Altai, outo Ia passade Dutech, golles 
ila: Kouteha et de Tourfan-Ouroumtsi. = Batin. də liarkoul oa do KIurmi, 
lraversons lò désert ito Gobi AIJ, et nuus vael revenus en pays de connais 
sance, ou [ac Koukan-nor (18), aux sources du Fleuve dante, aux painos 
Це la Mongolle (621, Rentrons en Chime par lè Voie des Barbares { ET]: 

Voilà le théàtre géographique de Phistoire passo do la Chine. Donnons 
encore un coup d'adi, sur la Carte 1, nw Nori, où sa propàrent sss doslines 
fülunes. Nobtuns (63 be Dassin feri de Kobido ol Ouliasoutat. Les те 
(04 1 de l'Orkhon el de sog affhuent In Selenga ; Curga, Kiachta, Kabans-= 
Ката, 16 lae Baikal, Frkoutss. Au sud de cette valle, dana] In pg Шон = 
le, eu point indique oà ful jadis Karstkorum, la expltale des Gramte Khan. 
La vallée (60.3 d l'Üaon, cours superleur de l'Aasour (697, L3 brécha 06 
du Keroulen avec Khailar. Les vallóes de ш Soungari t6?) et de VOussouri 
(68), affluents de l'Amaur (00); aver Tsitsikhur, Hautan, Kharhin, 
Kirin. Ao sod, dans la vallée da Le&as (45, Moukden. Au nord-est, sur. lia 
mer, Viadivostok (70) ; et an aord de Vou, Khabarorka. 


TEMPS PREHISTORIQUES 


Premiers temps réels, d'après les anciens caracteres. — Les Chi- 
nula te disent rl de In provenance iin leur. race. Hs tont comserré que de 
rures sounvenbes de leurs protmbers lamje, Mats Ha ont (xé, dans In (mee de 
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lonrs anriens eatractóres Deüralifs, un eortaiu üomhne des tralts de leur LIE 
sionomie ilalori Comme ces caraclóres remantent indubitablement à plus 
de trenta siècles avant l'ère chrétienne, c'est à. celle époque qu'il. faut. rap- 
porter la restauration paléontolosrique que l'on va line: Sch, commi tont ga 
qui tache aux fossiles, et déifezlueaia en blen das points, elis a némuoins 
son intérèl, =@ Des végétaux et animaus flzurés prr lès caractéres anciens, 
beaucoup appartiennent aux pays Lropicaux. Ce fait rend improtiable hypo- 
{шде d'après laquelle les ancòtres des Chinois, venant de l'ouest, aurnient 
cscaladé le Pamir, traversé Je bassin di Tarim; pour entrer entlü dans [e 
hord de la Chine, par le cours. supérieur. du Fleave Jaune. Il est probable 
que, venus de 1а Birmanie actuelle, iis penetrécent en Chine раг le suds 
ouest, suivant [a vole. dont [es erapes modernes sonb Hhamo, Momeinu, 
Younug-teh'ang-fou, Tá-li-fou, Yünn-nan-fou, Kodi-yang-fau, Tch'üng- 
teí-fou, et le lac Tóng-t'ing (Curte I, 420 31); HL faut se fgurer catla pindi- 
tration, non comme uno migration Toiulaite, mals comune l'extension sueces- 
siye vers la nord-est, d'une tribia ial testi d'abord en cantasl avec s3 souche, 
dont elle.se différeneia рша tard раг l'adoption d'una. civilisation propre at 
particulière. =@ Dans cette extension vers le. nonl-est, les: Chinois arrivérent- 
ils premiers?.. Là Uberté de leurs mouvenents. el l'absenee de tout. confit 
durant [es premihres périodes ide eur histoire, porte 4 Je. eroiré.. Au. malns. 
faut-il admollre que, s'ta trouvèrent des uccupants, (ly aul al biin place et 
herb pir tons, dpe, du. Me sur 2E. siecle, Ton ne so айпа point. Vers là 
27* sióele, l'histoire. cominence 3 parler. vaguement. des Barlares, Blontôt 
apres, elle nonime les SIE. f, une race spéciale, de hante stature, à la cheve- 
lure longae, sa talòuant le corps; pouple d'archers, si servant d'instruments 
eu silex, tandis que les Chinois, dés cette. époque, traxaillatent couramment 
lh cuivre, Les f apparaissent d'abord daos lè nord-est, Ms semblent êtra 
venus par le nord. Leurs hordes s'établirent entre les tribus. chinoises, sur 
le cours inférieur du Fleuve Jaune. Elles compeénétrérent, peu à peu. toutes [es 
prowinees dir nord, Leurs descendants subsistent encore maintenant, ethto- 
lagipuement reconuaissaliles. Certains considérent ces. f comme ute brancha 
de la. race qui peupla ls nont de l'Amérique, en passant du Kamtehatka dana 
l'Alaska, |a. mer Магон) е Веле nexistant pasen ce Lemps-1À, comme 
dp sérieux arguments mineralaziques, zuoloziques el liolntiques, semblent 
le prouver, Сеце epinion:est plausible. — Les ancetres. iles Chinois IO 
ralent uà. Souverain d'ar haut: Ms vénéraient lo ciel, eb sient (res 


* 
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тис пія ших signes eitestes, qmidtrares, nures, qu'ils eatrslilérnjent: Come. des 
averiissamenis-du ciel. Hs elerehnient sussl à conmalire la wie du ciel desl- 
h-dire ses 1ntentious, par divers proceeds quast-xcientifiues, surtout en fane 
bant des écallies do tortue, dont ia carapace homer était censée représeuter 
la voüte celeste; Tes eraquedurves produites par le fiu; étaut interprétees comma - 
des traits d'écriture, réponse du ciel ò In question posée. Hs ailraient en 
hommage des feux: ide [oie, des libulfons et des ohlallans. — Hs representatent 

lis défauts; saus une forme humaime vaporeuse. [Hs craignainnt des génies 

mališane; dee Jutiüs. He n'eusevelissaieut parles maris: Le cadaxre du 

défunt était. Hé dans une lotte de (olh. Apres avoir hurlé en commun des 

lamentations, on portail cattle Notte dams un Nou verte, el mp In vetllait en 

armes, jusqu'à ee que Ia idécampaosition mt mis ls restes à Unit des att 
ninux earnüssinrs, — Hs furent. d'abord nomadrs, ehasseurs, puis pasteuta, 
бүтүн surtout Це поо des banus et ides pores. Plus bard Пя ор 
rent ét eultisyéreut le sol. — Ln trudlllon les fait. hallter d'abord sur hes ar 
bres, on dans des hultes bátles sur pllotis, par peur des. bétes feroces; Les 
earaetéres pus appeenmeut qu'ils «eérabitrent d'abord da préférenee sur ides 

terraitis en pente, qu'ils eomsaidalent par des. souténemente en gradius, vi- 

vant èn (roglodyles dans iex exyernes ereusces (aus Io lagesa, comma cela se 

protlque encore uu. Chónsst et ailleurs. Car les grandes plaines hasses étalent 

euuvenl divastées par d'immenses inonmdallans. Plus tard Us hàtireni des ra= ' 
sex en plse; qu'ils eutaurérent оно емее», Он nielialt. dms Ia pallle, du- 
rant. la froide satson, — Leur premier sétement ful un pagne, pendant de ld 
ceinture -mux genoux. Plus. Ind Je риште Пет ип ороп, Беди ilese cii- 
vrirent aussi [e haut du corps- Hs asórent d'abord. de peaus de bilis, avec 
le poil; Plus tard ils IresiPrent des etoffes, el causirenl (les шш». Ils сон 
runt la sole sausage de [r^s bonne: heure, probablement "TETIT lee ihres tex- 
tiles végétales. Leurs haldis furent toujours laches et (luttants, Les ehaussu- 
ге ebeoilTüres semblent svorc éü Inventées assez tari, Pour se mira bunts, 
[Is i&'allablabnt d'une queue ie béte. poslehlie. La. ehevelure, tres. longue, 
éit Cnibussëñ en cbimon el fixée pur une broche; Ea vin etall- longue, cant 
ihniquante ans et plus. 30e dieiluua graduelflement, d'o en ágo. — La tra- 
“Шш prend. qu'ils furent d'abord Irugivores. vivaut au jour le jour. Les 
Curmetóres nons les devient, se nuurrissanb ie viutide fraiche ou. iancanée. 
Pine (ird hee armadne eousdpuérent peu pen B Tond dic Mour alimentation. 
Cotsomimallon du sel, sous forme de hors-i'engvee salés, eomm: cela sp 


` 
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pratique encore. Qn manpeall avec n nitid, tesis d lérre au sur upe nalte.— 
Ms ent. (lame, en fail ide fneubles et d'ustensiles, diverses armes, l'arc et les 
llaches. Hache. сошел, gehs, Ghaudrot, ЕТИ  Irols pieds, Росе, шог» 
Uer et pilon; corbieilIns; nalies, vanperie. Epaenn A filer et métier à tisser. Cha- | 
riot canots, Inis, pams en I[roncs d'arbres, Divers instrumonts de mushque, 
À venLet à poreussion, entre autres des eladers en silex sonore. Pennous et 
abelles ón eria et am plumes. — (n tracalllait surtout le bambon, le cuivre, 
les peaux eL les élaffes. Le coton: n'étill pas connu des anciens. Qun teignit 
d'aliord èn teintes nulformes, Wen. golt op jaune; païs on ajouta des rama- 
ges, qui Tmitérenk d'abord des sujets végétunx.— Iaprés tout ce qui précède; 
H paralt. que, sj lies Chinois rannurent un ёре de pierre, ce ful avant и (w 
siecle, — Utt eoquillage. cuuris, servit. d'abord ie monnaie. Puis otn se servit 
Че роя Поро de enlvre, auxquels ou domait artileiellenment la. fürme iles 
eariy. =Â (hi. compla d'abori au moyen: de fiches, puis ane certalne arithiné- 
Due se déseloppa: Là mamoratiou fut décimale, dàs l'origine, Les unités des 
Iesures furent empruntées; sull b eortaknes parties du corps humain, soit 
aus graines ido certaines- plantes. — Pont garder méanoiré. des énénemetits, 
un commenga par falre des nasus â des bouts de cordes qu'on portait à la. 
ceinture. Plus. dard on fit des coches et ades ока о, А dus baguettes ou à des 
` Manchottes do bois: T'ôcritura primitiae (ul et resta tonglemps un dessin, 
quii fallait miditer pour en trogvor l'interprétation, — Chaque homme: avait 
sun upnpeliatif. jorsonnel, nom de bte og l'arbre, Sapin, Tigre, Ours, ete. [| 
rosis encore quelque close de cet usage. S'il derenalt vn personnage consi-- 
Чегин, H prenait, comme noi de clan, l'anpellatif de son -habilat, de sa 
terre. Un-rit evil conelusit et palilialt des mariages. fls vivaient dans la: po- 
ode, ru nichées Lis fanini $eupables, les prisomniéres, devenaient: 
eselaves- concubitus; Toutes -éplent sévórement tena a Сий опе raro 
ини. erianie. tapajeousa, pride À la jantance et aux dispales, aimant Ia 
musique et la danse. Comme Wisi tooral, la sincérité, wne dotceür relative, li 
coopérallon Cra Cnn] le, [a Daiwel es vieillards- Tout cola [ut ritunlisé de iría 
jonne heure. —La peines ou ohnf fut, dés l'origine ШНА оа fa clef. 
el Ia Torre, Fititortiddisire entre е сі е (шаа: Бе officiers siegealent 
snti deguerteleuantunearma á-la main, La lat dtalt doe les таша 
elmjeni utroces... À eódlé dés princes, d'antres chef, de. tribu at de familile, 
Tratt una aristocratie fiqmbrense; опе воі de Hate? Au-dessous 
Heers chuta, l'autorité paternelle, puissante ot séxire, pusalt sar Ta- famille, : 


Pün-kon. — Les trois séries do Souverains. 40 


Mytlie cosmogonique de IP'án-küou. — Gn 
mytlm s'est. pas chinois d'orlgine. f£ [EU] anicar con- 
tetüporain, nous apprend quii fit apporté œ Chine 
par dés ambliássaden:es venus du Slam ot e fa Malni- 
gir, au commencement du 65 secte aprés J.C. Aw 14" 
siecle, 2j ŠR jinara en léie dn Dh $Ë; nun quit y 
ceil; mals afin ie faire. commencer son Histoire, par 
le commencent de toutes chosss: — « La Iditian 
rapporte que le: premier qui parut ponr gouverner. lo 
mondo, "арра Рал пи. s — « Au commencement, 
quand le cob et 1a terre se soparérent, P'án-kou ni- 
quil entre les deri. H contat Bex. retatious du giel et 
de In Lerre, ais) vun Les Tuis dex transformatlans, КОША 
pouripuol Ja tradlitlón popalalree dil de bal, gwil sipari 
le dei et [a lerre;« — P dn-Rau (ul Da premlter polentatz 
En ce temps-Ià, le ciel et fa terro se. dilTérencióreni ; 
lum envoloppat l'aatre, comme Ie blgné enveloppe loe 
Jaune d'ün acf. L'homme naquil ente (is dius, à = 
s P'lu-kou (ut l'ancétre иц еш! йй la Dere, dé Lous 
les étres, La production des etries eommenea par lui, à= 
L'imagerie pépulalre représente P'da-kouw comme un 
petit vieillard dilTorme et grotesque, ceint d'in pae 
gne, Шалі й coups de cisean,; dans la matiére infor- 
me, le soleil, là lune, les plantes òl lès omintoux. 
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Myihe eycelique des trois séries de Sou- 
veralns. — « Les Soauverains Célestes, troiz (rires 
d'une mime fumille, gonuvernerenut. bí manie. agrees 
P'ün-kou ; chacun dens nma adis-hult mille su... 
Les Souveralus Terrestres, ondo freres опе meme 
famille, grouvernerent I8 monde aprés Jes. Souvárahms 
Chlestes: cliacuti d'eux régna dix-huil mille ans... Les 
Sonvaralns Homains, neuf. frères d'uno même famille, 
poovernèrent 1o mondò aprés [es Souverains Terres- 
Ires; Hs. regnerent eti lotil- 45600 ans... Tatil wali ri- 
*lent à dire, que (ë ciel naquit à D première lieare du 
пине, la terre à 1a deuxieme, et l'homme à la Iroai= 
sicane (aprés le evole horaire de HD NE, 119 siècle 
apres J.C. )5. 
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Princes légendaires, 


Ceci cst évidemment, non de l'histoire, mon dn In tra- 
dition, mais wn mythe cyelkque, comme lä Glose dlli- 
méme l'indique, Ce cycle est-il identique, commo on 
l'a avancè, avec cortaina cycles babyloniens ou hin- 
dous? Cette ипе оп dépasse ma compétence: 


Princes légendaires. — Apròs les Trois Souvo- 
rains, avant Fôu-/ë, lu V H cita jus dé trente noms de 
princes égunilairas, recueillis principalement datis les 
cures dés phllozaplhies taotstes, L'examen de: ees noms. 
montre quil sagit molta d'hommes que de périodes, 
de degres successifs dans la transition de l'ótat баша 
lure inculte à l'état Ча civilisation arüllielelle, dvolu- 
Hon qui est le dogme. Tomdarmental da T philpsophie 

lautste, Voici comment les historiens jugent cez Iégen- 
des. Au quatorziéme siéelo, Tch'énn-Kking dlt: Aucun 

argument пе me permet d'affrmer catégoriquement, 

qu'il y ait ea des princes avant P'da-Kkou. Auenn argti- 
"ent ne me permet do ner alesolument, quil y- AH eli 
des princes aprés Les Sauverains Tumatas, avant Faushi£. 
Constatons. l'existenea ilo janr panta, el ичида iual- 
que lumiere de leurs appallatifs; Rejetons tout ee qu'on 
raconte d'eux de fnbuleux, et cónservors- co qui sent- 

lile naturel, » — Dix exemples vont rendre palpable 

ce qui est dit ei-dessus... «On-eut-des-nids agença 

des Dois, pour en eonstrüire des: nidis.» C'est-à-dire 

qua une certaine époque, les hommes, au Heg de vivee 

dans des tauiéres, eonstrüisirent des hultes semblables 
A des nids, sur his arbres ou aur pilotis, afin de sa 
préserver des hétes - fauves, Plüs tand on atirilntt lin- 
vention an prince-ineonnu de ce tempssla, qu'on. ap- 
pela. On-eut-des-nids, — ж L'homnse-brüigwet: fora 
le bols, et en tiru di ton; C'est-à-diro qu'à une épo- 
que postérieure, les hommes avant inventé le briquet à 
cheville (an hols mouw foaraant dans un bois dur, ét 
s'enflanimatt par lV'échaulTement j,- 18 frent. du fei, 
cuisirent leurs alinunté, etc. La postérité attribua l'in- 
vention au prince Ineontu de ce temps-I14, qu'on. appela 
Homme-briquet. 


lci cummonce Thistoire, 


Carto ПІ. Temps préhistoriques et semi-historiques. 
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Fàu-hi. Carte 1II. 3a 


Fóu-hi, 1177 â 4963, — La tradition rapporte qua 
sa mére ie mil-au. monile à Teh'2ung-ki, prés des 
sources de ja. Wei (a). Son nog de clan était Fäng. 
Ou ne dit pas comment il arriva aü goavolr; — Jl Fiera 
par la vertu du bois ; c'est-à-dire qué;quamd sous la! 
dynastie Teheou, toules-choses furent classdes d'après: 
Je cycle de [a genése mutuelle des cinq éléments; on 
assigna à Fáu-hi l'élément du bals. ` 
kein la stria; bola, Thi, jerre, iial, emm. A rhzqun élément. cS77=1 pont 
ine tiuleur: vert, rouge, suns, bier, mir. Law àin Fatamioni que, 
beer Сал Асы, (аве dira penax, victimes, thara, bahla, Гатти de bi za. 
Wr corrtspondante à l'étéunot iz régme. Aaerilums pratutisa, Met së, 
iuda vx ipee la théoris ns lut iareniee que Hi merd, 
I! résida à Tch'énn (A ),-sur tm allluent da. Шой. = 
Il doni au peuple, nins ou molns errant, sur ligul 
Hl exerea s3 domination, des principes sur ja chüsse, 
Ia. péelie, 1a: domestieation et l'éleçage déesanimanx; — 
IÏ reçut, pour ces services, lés épllhèles de Fóu-hi, 
le Dompteur; et. P'do-hi, le Boucher, T'di-hao, la 
Grand Eplendide, est 1è Ure posthume gul tnt fat dé 
cermé, parce qno sz gloire. avait respletdi comme Je 
solell el la inne. — 11 régla Te cérémonial extérlegr 
des mariages, imposa l'intervention des entrenielLeür, 
nt prohiba les anions dans Ta: reme famille; — It pe 
venta un systeme d'entallles, de zvavure on d'écriture; 
lequel remplaça lès còrdes £ meds usilóes. avant lul 
pour garder mémoire des événements passis, || est 
probable que les caracteres les plos anciens, images 
et symboles, dalent de cette époque reculôo, = Ii in- 
venta In eithare.. — Un. cheral-dragon. éfant sort idu 
Flenye Janine | 0n do la SX alfiucnt du HÉ). Комі 
Iraga fes hot trigramaies, à (Instar des figures que ce 
monstre portall sur son das, 


Em -— ыл mm wm —9 
=== em wm w mmm ш= 


Let de ces (rigrammes, el des Deyagrammes nés de 
leur eomhinaison, que. furent tintes, trota imille ans 
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Le clan Féng. Koüng-koung et Niü-wa. Carte IIl. 


plus tard, les formules du Livro dès- Mutations, lis-. 
quelles. ont servi, depuis lors, k scruter les voles du 
eel et l'avenir des hommes; — 1I eut des officiers, 
qu'il classa en Dragons de divers degrés. — Aprés un 
régne de 15 ans, 1l mourut en 4353 avant. J.C., et [nt 
ensevel] prés de sa capitale, oü Vou montre encore son 
lombeau, vrai ou prétendu. 


Le clan Fóng, 4362 4 3218, — (Certalns historiens 
prétendent que. Cliénn-neung suceda. Imunédiale- 
ment à Füu-hi; cette opinion est insoutenable, Mau- 
Ires disent que Féu-hi eut pour succasseurs шхо 
princes di même chan Fong, une véritable dynastie, 
laquelle régna duraut 1960 ans. D'autres enfin pensent 
quil * eut nn intervallé de temps notable, et. piu- 
seurs princes dit clan. Fóng, entre Fàu-hi et Chénn- 
noung, sans qu'on puisse dire rlen ila précis sur là 
durée de cet Intervalle, ni sur le nombre de ces prin- 
ces, Ces irois opinions ont leurs tenants idlans Ia. eriti- 
que chinoise. 

Nous reirouverons souvent. dans l'histoire, les descen- 
dants de Fou-hi. Vers les temps de Confucius, plus 
de pute cho siecles aprés Fóu-hi, Hy avail encore 
quatre grandes familles féeodales, (satis du clan Fäng, 


= 


Koúng-koung et Niün-wa.— fs l'intersalle 
entrée Fu-hi el Ghénn-noung,se place Véglsode de 
Koiug-koung eà Níà-wa, qui n surexelté Jadis les es- 
prits mystiques, Historuerment parlant, H se réduit á 
ceci: Un certain K'ang-hoer, feudataire puissant, lequel 
étall koung-koung c'est-à-dire ministre des:iravaux 
sous Fou-hi ou sous l'un des princes ses successeurs, 
se riévolla eL ehereha à créer an etal dindépenilant au 
hordeext du Fleuve Jauni, alors que lès Fog rè 
gnaienl dans [е bossin du Modi, L'histoire adii espres- 
sèment quo ce fut 1 la premióra rébellion, ta premie- 
re guerre. civile. Assez beureux. анч, ubandogné 
ensuite: par le ciel et par Je peuple à cause de sa. per- 
versité, A"üng-hoei ful vaincu et mis d mort par Nrà- 
wa, ministre ou prince du. clun. Féng. L'état qu'il 
avall fondé, disparut avec lui. Tour à dóur considéré 
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Chënn-noung. Carta III. 


comme ayant droit og comme usurpaleur. selou les 
passions. politiques de l'époque, &'áng-hoei fur défi- 
nitiveraent fletei comme rebelle, vers lo: commence. 
ment «de l'én9 chrétienne. — Quant à INéi-wst, induite 
en erreur par [a dettre 2 (ülle:qui ffeure dans te gem dn 
ch personnage, la posterite en o falt d'abont une femme, 
puis une sour de Fdu-hi. On lui altríibus l'invention 
du 4. espéce de flüte de Pan, encore usitéa dans la 
miasique chinoise. 


Chénn-nounq, 3317 4 23078. — La tradition le fall 
nallre de lalliance de deux pulssantes familles. Son 
nppellutif personnel ful. Chéi-n12n. Il *it 16 Jourdans 
la vallée de In Нап (hi) non loln de- l'embaseliure 
de cette riviére dans le Fleuve Bleu. Ce lieti dë nais 
sance lui valut, dans l'histoire, le. hom diversement 
orthogruphié de Seigneur de Liechan  (Lichan өп 


Liénchan j. — Un texie dos lits doune á penser. que 


en füt le pire ile Chénn-naung qui commenga la for. 
luno de sa malsoni ; des (40 années de son règne, lés 
bretnieres díicades representent probablement une ré- 
репе, (цо ци èn soil, id'aprés la traidition, Chéan- 
noung s'òlalillt, grandiletiddevint puissant. prés de 
а раціо гуоте Kiüng Ге 1, dnns là vallóe dé In Hat. 
non loin des passes qui font communiquer lès bassins 
du Fleuse Dien et de lu Zon, age enz de là Wéi et 
du Fleuse Jaune. H donnañ son elan le nom de cella 
rivlére, — La postiité. lul décerna le titre posthume 
do Yéa-té, l'Empereur Flamhioyant, parce qu'il eot la 
gloire de. monter sut le Line uda. Fou-hi. — Un ne 
dit pas comment ЇЇ arriva à l'empire, = I| résida d'a- 
hord a Tech enn СА т, l'ancienne capitula de Fóuzhiz 
puis i| .s'établit à A'ra-fou (B), an and de massif du 
T di-chan. — M appliqua à là culture de [n terre; son 
peuple jusque là pasteur et nomade; ce qui le fit sur- 
nommer je Laboureur de Génlé. — Ш Чое ипе foule 
de vegeétums, et détermiaa leurs vertus euratives z ñ ¿6 
Utro U est entibré comme Ie pere de IA médecine ehi- 
noise. — Tl établit, pour les échanges, des таго 
qui se tenaient, dans un fieu déterminé, à jour fixe, & 
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Le den Ston U-eanp Сане ЛИ. 


ld, Le pouple dissémiüs dans les fermes, s'v rendaft 
duraut Ia mine ` Jes transl ке (nlsatent au mi- 
Hen du jour; puls eliaean retournall eher Iul avant da 
nuit. — Danus [e evelá dns cinq éléments, on nssigna d 
(hónn-naung celui idu fou. di Olüás3 «ds oilelers as 
Flamme de divers. degrés. — Noüus- nu connalssatt&, 
de cë long règne, qu'un. incldent -anique. Quoique 
bien fraste, I3 son lutérét, car ll róvéle quelques dé- 
lails ie cs tempe. reculis. Le selgnenr do Sou-chur, - 
fief siline VEIS l'ambouch yra aetas du Hiere Janne, 


s* sousirayan[ й анон (Ja Chünn-naung, sa 


Permit d'extraire du sel de l'eau de la: imer, La gahellà 

etai donc une régala, dés cu lenrpé-là: et l'état tirait 
*on sel de la. terre, non de [a mer. Lo gouvernamaul 

était falle et- dépourru d'armée, car Chánns«nonag 

fut rédull « à perfeetionner sa verta =.  c'est-à-dice, 

en hon chinois, qu'il dut patienter, Enfin les vassaux 

du seigneur dé Sóu-cha le (uérent, eb revlurent ü 
Ghéónn-noung. Le titre. que l'liistoirg donne à cet In- 

cident r Je seigneur de Sáu-eha revient à l'übiissme 

Ces, est qn euphieiisme, commo hrs annales cliualaea 

еп езешшн tant. Chaque. fots qu'un fall vrai ost 

adieus, en le gaze sous dn facs titre, = Aprés avoir 
rignò dirant £40. atis, Chén-noung mougrülL, au. «ud 

du Fleuve Blot, à Teh'á-hiang (d), darnis le bassin du 

lac Tóng-t'ing. Son tombegu, vral ou рее, së 

volt encore non loin de lá. e 


Le clan Кілт. — hun -haung. iut pour &uc- 
cerssetira six princes de son clam, dont [es rëgnes coii- 
Statt es, Apres күт SiS, solt E periode dp Ch 
ats. Le durniur ft DQ una, 


U-waünmt, 2752 à 25/8, — Avec le Limp; les princes 
du clan King, Sticisamira de CGhénu-noung, devin- 
Tent mauvais ou iucapalibes. Vers 2752, Ü-wang, la 
"рт de cele. race, róstdait à A oüng-sung (P). 
So gouvernemeul ótall iyranniques it jrasstenné. — A Lors 
lira Сана ае euiemeeént ü xe aire іа guerre enlre 
Cue pour s'arracher leurs Herfs, -wang fat incapable 
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U-wang Carte DI L =7 


Me les. rhprimor, Soy odini Tol'éusnow, noble du 
clau Kid, deséenibanl da Fe an-nounmm, prrent du 
l'nperour, avr оор. тиий lil nt anajua Á Kong: 
güng, DL'umipsreür ЭПИ {гд тк ад үрөн а 
Tihosa-lou (C), eantre- les miontughea, ati sid-onest 
fe In ville: actaallo de Pòkin, = Or jadis um frère dà 
là mere de Glicansnowng, їй sefgneur du fat dp 
[has Han C11. Sen descendants passtilaient encure бв: 
méme Def Au (cipe da l'ümpereür Ima, Fin- 
paa enaner iu sebsmear ibo Chde-tieu, mit-au monda 
сш qui aevalt düvenir l'Empereur Jaune, pres da Hi 
eain de умам гел. Таша, doat Je nom ide 
famille était Koóug -89unn, fut appel Zfudn-ynan, du 
Lau ide sa ialssance; Ely? pris ifo fa riviére K$. duns-]e 
méme pags, H pri lp nog di celis rivlnrmr. Jour шип. 
de clan. Fall selgneur de. Yón-himung, qu'on placo 
iata [valles dà la Lia, M s'apiela dts tenna de èë (lel. 
Tres erore) uú mnimnbennent dos grues, D ealt ausa 
gae eL énpalile. Attal The Гоша» s'alfectlonnéfeat- 
Hs i Tul. (Ur, d'apees Tes dates idu. rni Пи Дон, 
celui-ci aurai cu, à. entte. époque, environ dix agas) 
eit donc prnbiabla que; eoumnue pour Ghónn-naung, 

ИЛЕШ ТЕШҮҮ ous zäiteg de np pere. a Hfuta-ynun 
encore mineur.) — L'emperear (2-6 ang, sétanl mis 
à empiiter sur [ex droit: des slpneurs et à des oppid- 
mer, eeux-cl n&. détuchérent de lül de plus en plus, 
poor se donneriü ffudn-yuan. En 2598, ере 
cinq nime ane dtr regu de Cet. Mscnonmiórant 
IHudün-nuan Fils da Cut. et le reqonnurent: poer. [our 
suzorult a Low D, — Alare Hinan -mima mantia con 
{тг l'umipeoraur Pa Dit, H Ju ML, dana Fede онаи 

iments stseraalfs, Aei Шш ide sa expltale, dans bn Wat, 
pe ie PFdu-ty'uagn er, Apri alie déinlto, Jus (dias. 
созше Ц» Свена помпу гезле de Ро = 
Епа Шиаи уы, аам riuni ü sàn greg Je 
contingents ides feudaluines reaties Insquo Та Blolge a 
Ü-mang, mancha mt Tehi- i Го Пага: бдг 

ао. апя 12 рин т Телайа- Ган 00), Tek' ëm 09 
Катеин. арр à Ty faveur diim рна Шана, 

ПТУ А ОТТА au moyen d'une Dosssole, 
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Hoáng-ti. Carte III. 


dit la légende. IT l'attelgnit et le taa, C'en était fait da 
clan Kiüng. — Alors tous Jes fnudalnires prnclimórent 
Hudün-yuan Fils du Ciel, el l'assirent sur le tróne de 
Ghénn-noung, L'abondance des fourmis, cotte naite- 
là, ayant donné à penser que là. vertu qul avall exalté 
Hüán-yuan était sortie de Ia terre, HE s'appela Hodng- 
ti, 'Empereur Jaune; le Jauno étant [a couieur du sql. =Â 
Notis relrouverons souvent, dans l'histoire, les des- 
ceudants de Ghénn-noung. Vers lè tomps do Conin- 
cius, plus de vingt siécles aprés Tes événemeuts sue 
nous venons do raconter, domo familles féodales puls- 
suntes, Issnes du elan Kiüng, subsistalent encore, 


` 


TEMPS SEMI-HISTORIQUES. 


Hoáng-ti, %697 À 2598. = Дийл уат, Део 
l'Empervur Jaune, regna par In turti de Ta terre. Hi 
garda, comme capitala, Teliogo-lou í C. la dernièra 
résidence de C-wang. = N erin six ministres, pour 
l'aider à gouverner ja peuple. L'un d'entre eux descen 
Пай de Fdu-hi, On ne- sait pas quelles. furent. leurs 
altributions. — 1l clases Jes fanclionnalres, en Nudes 
de diverses classés. = || nomma annalistes officiels; 
Ts'àng-hie et Txóu-xong. Cos deux hommes systéma- 
Lisérent l'herlture óhinaksa, Invente svimi eik. La tra 
dition [eur altribus les lettres composter azreguts 
logiques et complexes phomiques H est platót probahite 
qu'elles existaient déjà, et qu'ils ne firent que les pir- 
feellonuer. — L'empereur ayant vu. en pare daur iri- 
mons qul laf- présentaient nn dessin, Hen paria par 
l'abstinenee, pus e nmdit au. bond da Fleuve Jauns, 
soudain am poisson (Inrlue ) gbrünlesque, remaottant 
le courant, *int-se présenter à. lui; L'emparenr prass 
lerne, copia fe dessin quie Je poisson poriait eor gon 
dus... I HL ensuite geet nn observatoire, auquel ii 
alticha des officiers ebarges des ein grandes atfuires, 
2 snvojr, l'observation du girl, Io cen) dp calendrier, 

Vinspeetlon du vant, dos пий, Pl des пла опе de 


зию 82 An 
IIT. 


LI 
i 


Бо гуш dà 


HAEHAA 


E E EE 


T 


әү Же 


m 
ЁТ ЕШ ИОН er Е 


Ж: ЖК НЕ КЕ КЕШ ЧЕ ЦД >t 


EB3aE 
Keess 


RE È NE Rl SE ELS 


ш 
p 
ta 
hurt 
d 


= 


SR NS 
ORRERA 


ss 
ge m 


Hoáng-ti. Carte III. м) 


la terre, C'est depuis lorsqu'on enregislra les. pliémo- 
ménes meétéorologhques, signes par lesquelé Mi- etel 
instruit les hammes. — L'empereur fil eomposer le 
cycle sexagénaire, pour compter les années. — iiit 
construire une sphëre eñleste, qul servit à ealeuler lo 
calendrier. =Â 1 Иха les lots de larithinetlque, d'oü 
sortIi'ent les tons mualcaus, les mesures, Tes. volumes 
el [es poids, — H créa 1a gamme; puis i fondit, ponr 
la fixer, douze cloches-diapasens, donnant les douze 
tons fomlamentaux ; enfin iL eomposs l'hymne de son 
réme, infitulé « Les Lacs ». — I créa, d'après certains 
principes symboliques, des Types. uniformes. pour. les 
ealfures er les vtemeults, Les haliits supérieurs etaleut 
blous, couleur du ciel: Ies habits tuférieurs étalent 
pines, couleur de [a ferre. — U créa, de méme, des 
Iypes officiels uniformes, pour les armes, les ustetisthos, 
les outils; ponr les bairaux, pour. Hes séhleules, Ori- 
gina do cette aniformité Iegale, qui régne encore dana 
l'empire ehlauis, ud futt movalenr est un. rebelle. = 
Il donna des. regles à l'arehiiteetfure, ot EE construire 
des salles. oü Lon sussexibluj pour presenter dés 
ülfrandes qu. Sauvorazin «d'en haut, pour recevoir [es 
òres transcendants, pour écouter les- euselgnaments. 
Origine des temples et des écoles. — M détermina Iu 
valeur éonvenilonnelle, Je coura force (e certalues 
matléres plus précieuses, qui. servüient. d'étalon. dum 
jus Шана солтого ез... (беш Пор, Пела 
{йе шгїше, De jade, los cauris, des pieces da tissus da 
ilimenstons ióterminées, lo cuivre en petits. linpots 
d'un poids determine. Tas liistoriens alfirment. ünant- 
maneji; qu'une espece de minal eomsistant en | res 
petits lingote de euleie, imitant da: forme Mes. ennris, 
dait en uwage loangtampa avant Hoñnpn-ti « dés Tanti- 
quité da. phus reculée =. — L'emparnwur mimposi un 
Iralté, pour euselmer uu peuple à vivre heureux, snin 
idis corps et d'esprit" Le Nei-kingq acinel est apoery phe, 
lits l'iruvre de Hoang-ti dut étre amilogue; un. me 
tango de morate et de diitetique, (sit paur plaira gu 
gut fsypocordriaque des Clilnols. — H D enselimer 
mü peuple la sérieleulture, par sou. épouse. principale 


E Hoang-ti. Carta. IMI. 

14-1000, Mije du selgneur de Siding (1 la 
L'empercur parcourait l'empire dang tons los enz. wn 
frayant iles cliemins mie d travers bes ШИ», H 
His $e Tenall jamais en repos, mais allalt et tènnil, aè 
diplacant suns cesse, eampant au mllieu de sou arma ` 
comme en sa capitale. 11 composa des rigles de Lett, 
que, па иа les enseignes et les guidons. Quand quel- 
qu'un ne Iul obélssail pas, oü que ce füt dans l'empire, 
H allalt en persomue le remettre à l'ordre, Durant ses 
Courses, H leva une carte des régions, qu'il divisa en 
districts. 1 déllinitá environ dix: mille terres suleneu- 
rialès de eent Tt do clé, dans ehiacune desquelles d 
fit bâtir ane ville. pour ea étre: le cbef-Heu. Les villes 
chinoises farent dòne, dôs l'origine, cè qu'allos sorik 
encore, le entre. do. l'administratlon et un lieu do 
refuge, plutòt qu'un Heu d'habitation... Ensnile ii 
*ous-divisa les leres arables, d'apres 1e. узида 3t 
Ising ; e'est-h-lire qu'il éablit 
huit familles sur nmn carré afe jer- 
rain de un li decóté, divisé par 
deux senliers nurd-3ud, et deu: 
sentiers est-ónest, en rtieaf carrés 
ile cent mòu chacun: [o carre 
central, contenant Te puits, était 
rammnn, Lesit familles d'un 
[atri brrmaient gn Joren, 2 fü- 
milles formalegL ur p'éng, 72 familles formalent un 
fi, GO familles farmalent. un d. 2400 Fxmllles formalent 
un font et 3000 faciles un teheóu..- Il na faul pas ge 
ligummr que cette division =œ soit faite par arpentage, 
d'un sont onp.: Mals Hodng-ti immugura le doute 
sëlomp, Ar eadadlral, daprès (тЇ Je gouvernement 
lève Uimpot foncier; $* funillal, d'apres lequel il exige 
certaines prestaliotis eb eorvecs, L'histulre ne donne 
pas le. nombre des sujels ila. Hodag-t£, Pou de sicelus 
après lui, on eomplail dans l'empire neuf teheüu, <a 
qui representerait 423000 favors, si les feheóu. éilent 
complets... Ліпі, сопе l'histoire, Fa terre fut eola- 
hise d'nne manière permanente, et la vle nomada 
d'heninies ehangeant sans cesse de Hen A la suite do 
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Haáng-ti. Carte itf. и 


leurs troupeaunx, eesss iléfinivement. —  ['emplee de 
Пойти -1ї semble avoir compris: spproximalivement 
les sept provinces avigolles Toheusli; Ghünsn, Uhüin- 
si, Heóe-nan,. Hóu-pesr, Nün-hoe? eb Ghüa-tong. 
ll na passa pas Io Fiegen Dien, — Ийги toutes tigne, 
i| mest pas question d'aborigéness ou 4e barbares, à 
l'intérieur de l'amplre, Mais, dit le texto, dE 3 3 Gr 
np nord l'empereur chassa les fheonun-u. Premiére 
menllon des terribles linrdés nomades. «qui Wafestorent 
fes plaines de la Mongolia neinelle ot vexérent Les 
Ghinols durant vingt-cimq] siecles, [aspran temps ott 
elles xe jetérent str l'Europe, sous Jo ma de dnnibr, 
Hunni, Hwe. 

ii erut, dana je pilale По ZJodng-13, une herbe: qui 
dinongalt fes -flatteurs o£ Iis. Touches. Le phénix witha 


sur som tol. La licorne й ворага Шапе вооа 


din. = L'emperear vonait d'ouvrir ios mines dé enivre 
du mont Gheiu- chan ce WH nasha à la fonte du trois 
grandes mes, at sud du mant Arag-chean cho, Quand 
la fante (ut. achieve, au milleu de by halti^me Jupe, 
l'empereur imouraL. On lemsevelil à K'ida-chan 1, 
ilana là cródo montagietmse qui separe pes. vallées de {д 
Lido et ile là King, ui (Zlidn=si АЦ = A [rrjs [n 
mort de FHodug-t. son. mitistee Toio-teh^ee. déesi- 
rant conserver «a momolre, prit sa halls, «x coiilyre, 
зот siège el вд Cam, Des mil dams mur Lemple ut hent 
fit ales affraados Ub coti fe mailime nl 1 Jupe: 
tlatirialres ñ an Mie aniani h кеште eeu "e 
(чашне. Première imanifestullum. hibstorkquess. nom du 
ette dic mors, mais de Ia fora elilautse de ee eülte, 
адисе союзе NE zB ou Wí "8: d vraller P етиш 
comme on Iraitalt e vivant; Quast à To legenda d'apres 
laquelle Zcdmg-ti serat monté vivant gu. ciet, alle 
esi taote gt midorme; Vlistoirs l'imuure.. — Himtug- 
tb regna Juste cent uns. chiffre rail ani inapi des 
deules. LW moral ge ihe dental anus, ibunz vo nes 
pis lul en personne iui halilt Fara et Ти, CITTA 
iliaka vingt-cinq Biz dont шиот Jon dén) des 
Claris jllüstres, Tous les princes qui regmoreut sur In 
Chine, Jusqu'au 3" siécle avant. J.C... vont censés GTM 
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Cháo-hao. Tchoán-hu. Carte. IIl. 


descendus de-Hodng-ti Cel empereur tait polygama. 
Теба, ТИ оса loime principale, tui succéda L'hIs- 
toire l'appelle Clhido-hao. 
Chào-hao, 2597 4 2514. = Tehëu, ou Hiuin-nao, 
ills de. Hadng-t, avail été successivement seigneur 
de K'iotug-sang (?), puls de. Ts'ing-yang (2), fials 
dont ou Dui donne parfois fes noms. Comme IH s'appli- 
quall à reproduire en tout Fóu-hi, 1 reent la diire 
розата Ҷо Рей Бране, Pins tard, dans Wilts- 
sifllcalion des règnes, ou lul assigna le (métal, d'on 
l'appeilatif. Kinn- ien-cheu. — 1 trausporta [a capit- 
tale, de Tehono-lou (C), à K'iü-fou (B), l'anciente 
résidence de Chénn-noung..— Le phénix ayant paru, 
Il classa ams officiers en Oiseau de divers grades. 
L'histine de son regne fat dntitalé « L'alime +: — Sut 
gouvernement ayant été trop débonnalre, neuf. meme 
pes du pulsant clan Lí, fendatnires de ce lemps. 
iù, mirent le désordra dans Ies usages el Tos enselgnie- 
ments anciens, Chido-hao, trap faible; ns sul pas les 
réprimer.. Ators le peuple de. l'empire se. mit à crain- 
idre des Génies ôt dos Monstres; on. appelalt des -sm 
clers domicile: on se soulllalt par des oblations fii- 
iles., Go texte, bien sobre, prone cependant qu'il y 
nail un coita primitif traditionnel. Ce culte semble 
avoir óte. public, non privé. Hl ne sadrésaut pus nix 
Genies malfaiganis, dénoncés ici comme une. innota- 
lon... Le texte prouve aussi ques In sorcellerie dale de 
bien lola dans l'histoire chlhalse,.. Nous verrons la 
réaction conira cca alus, sugs е горне solvant = 
Cháo-liao moural Agé dü cent niis, ehilTre rond fait 
pour [napiier des doules. 11 avall pen SL ans Obser- 
vons, comme mous l'avons fait pour Ghéan-noung 6t 
Hoáng-ti, qu'il. monta sur le tròne bien jeune; ü seize 
ans, ce qui suppose uie résenee. IH fut Пек] prés 
deo aa capitale, dans une Toealité qui fal тани зо nom 
. de plus, Yüan-yaeg-cheu. Ui neveu Iul sgecáda. 
Tehlioan-hu, 9513 à 2130. — Le nom personnel de 
cèl emperour n'est pas donin, H était du atan Rr. ihs 
de Teh'üngst, fils do Moång-ti On place aon berceau 
dans le bassin du Fiture Heu {j}, au Séw-te oan 


AS 


йн 





HENA 


Oe 


УЕ Асе А 


неф жеш 


IE IUE 


` 


x 





в. 
ES 


—— M — 


N UE EE mE ES 


P+ SUE + RE REI NR SR EH EE HN 


зав 





Tchosn-hu, — Kën =Â 





i 


PN Е 


=k [m SEE ЕА Э шн 


Ак OC ber Ee 


за 


4 E MBE (N: 9А 


E 


Y 
17] 


e 





E E 


е А 
EA S ry ga a S 


4 > + c E> R O 4 


SEE E 


sn 
E 
i 
ZL, 
JH 
f 
P 
ER 
i 
WH 
A 
th 
9i 
1 
НЕ 
A 


= 


-Carte MI, 2a 
шийи "11 Ir d'äbopt seigosur:. de Air- yana Ki 
Tehiran- hu, Йи, кїї oon. Hiro. postimma: — fl 
апаа Is capltule: à Tak inu | Dj, au nord dii Fleuva 
Jouns, = И eéann qur Ta Verl ide Veasu. L'hymtte da 
ou esne Pappila ades Nates a — fb elassa ses offi- 
elers d'apsés Jes cing: oldments, ent um ministre du 
feu, un ministre des eaux, ete. = On Ini attiibus Ex 
promièra divisjon da l'empire en neut. proviuces.- — H 
commit & Joh aunq, fils de £haa-Aao, et à san propre 
fils Li, 1e soln do régler les alfülres. des gónies et des 
hommes, c'est-a-dire de. mette ordre. ams suporsti- 
Hons quf s'étaient intruduiles aous le régi de Ghág- 
hire, ordonnant que tout füt ramené à l'anclen usage,— 
М designa. pour dire [e| commencement dà l'angáe 
civile, le premier Jour du troisióme mois astronomi- 
que, renouveau de іа tare; Une conjonction des 
cinq planétes, événement de bog sugure, fut l'occa- 
3lou de cate innovation, 11 est. probahle qu*'auparavaut 
l'année civile commenealt, camme l'année astronami- 
iua, au.salstes d'hiver... [L'histoire place la conjanc- 
lian ün 7 février, dans lp signe AE E. mais sanhs ln. 
diguer Pannoe: D'après les caleuts doa P. de Маа. 
Sadh elle eut Tiu du 4 au 9 fevrier, on U30 2401 avant 
J.C., 53* année du ream de Tehoia-hu, dams le signo 
des. Polssons. (ex la. premlóre donnée astrogomiqua 
Importante que. lhisiuire. ehinolsé pons fournisse. 
Elle prouve qu'à cello роци reenlbée, an. oliservalt: 
Lion, ol at mp écrivait exactement les oliserratlumns, — 
Apres avait regné 73. ans, Tehoüu-hi оне, ge 
de 97 ans, H serat done monte sur le tróne à dix-neut 
ms, H (ol enseveli à l'oucst de sa capitate. Uu cousin 
Iul suceda. 

K'oón, 2135 4 23806. — Son-nom personnel était 
Taou. W ép petil-ü]s de l'empereur Gháo-hao, 
vt Us de K'rdo-Ri, du clau As: 1 fut d'abord selgneur 
ia Sinn odli, Agu, lö Monl, eat son Uire TI 
Hume; — I rèslo à Pone ( E), dams In bassin di [а 
Lào, Hl regna par la xerta. du. dois; E'hymne da son 
Fons oul Dour Hr s Les six Djoires +. — Aprés TIT] 
tegi de T0 aus, Aou mourül âgé de 09 ans srlon les 
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K'óu. — Tchéu. — Carte TH: 


uns, de 105 ans selon les autres, [| fot епзотей й 
Toünn-k'iou ( prés D). — Sa première femme Kiüng- 
ipuan enfanta. K'E, l'ancótre des empereurs de Ja dynas- 
us Bj Teheou, (122 à 256. Sa deuxiéme fomme Kien- 
ti enfanta Sia, ancêtre des empereurs de lä dynastie 
Y BE Ohüng-Yinn, 1766 â 1123. Sa trofstéme femme 
K'ing-tou, donta le jour. à. Fdng-liunn, qu) devint 
l'empereur Yáo. La quatrióme, Teh'ang-i, lub mire 
de Tchéu. Celui-ci étant mé le premier de lous, H suc- 
còda à soa père défunt. 
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Tchén, 2355 à 2368. = 11 ocupa le tena durant 
buit années, Comme H se livrait & Ja débouche et gou- 
vernall mal, les feuilataires le déposerent, el mirent 
à sa place son frère Fang-hunn, dont le nom pos- 
те іш Yào. Rayé de la liste. desempereurs, Tehéu 
a De reçut pas de titre posthume. 


Notar Fal omii da fsgperter brs bienda relitiven À 1а tumceytion de plusieurs aptiena empetenti. Voici . 
c ge di па (rüber chíanie moderne! e Doan! um баде md conga, 1a quiteenmes dé l'uuhwr dk ` 
Tur, limp Um lest se гааны dana a perenna, vil иктин кее солгу! ast aceoérpiignée de 
ыыы «1 dq prodiges. Capendaut la conceptio des ages na wi pas dh b ge de da Нига нера. 
fee. (uuand Khleg-pyuccs syunt &iertüé adc Sogweribo d'em аш? bunt abeng de ші ша. ША, colata vaagitr 
Ci, € qut la Somirixin d'un fuu qui son excriBot quer aprüable, và la moda. funda, exa m ра 
tamu aigas de H. Maa puar ce qu'au burg du KCig-luw concevani ydo d'un tragon tonge, a Kiin- 
fi comcerkn! Sia d'im eat W'biromelie, de Lii-tmm omctwan (Ads-hao d'un urt-tm-tirl, da Má-ehan 
однині. Trhoss-Àw d'en tale basite., kel" Ces зла фона не mëtten, P В Пин «Шию au 
disciples sar laur жоғ. Инф ern] qus ies empereurs ent Mat pre d còl éi pent mère la erre, wii 
prigi a ba эрди Pila du Cle Mala, gehs duisbessesre dn réi ct de im berre, Ha najin) par 
эп dw geeirutiom corporeila. Le cl les erie њара зіва peuples, ei ep en qued ler géniralins ME 
lr da xa dg vulgaire, Ua гарта кї їш mp denina] comeai Fest denne ча тш è aue 
(ammeY Сое hirendille esp wn «muss emplumé; comment dòmoercii-nfie me MI à mne lemmet Quastd 
Енеси раев а Садо et au Balo laire péro de Fehudushu, re (ier somi Бааша Мея... 
Apprufondir ia тийыш Фев choses, wena limpunaai pamr un ré, Tat ga D min Zort rm gr 
gas Selten, em be am pend pak hina rramgle, la jagriimesi ng peni più àr Dorm, la sciente ve pe 
wqii, Wut qu'um boi purto m'eu pes [шнш Or quand lafectom niesi pos niple par nn jagé- 
muti droit, lex Тае анна pecrest beihueneer le xáins riben. da варена регі рген centre 
Fiuiiigrace. Cabul qui en ext là, nap glue Casfusiamlaus que de uum; оп ТЕШИ, eg ua mcii dé 
Mii-tnzm. Mesciüs A di: SU Ddiklt rzulee boud £4 qui ext crit dans kg Izeg, minga wandrah qu'il uy 
sii paa de reed! Tp dit etia de» fables duseriquer M wu Dit pat morit à óta chases piwi d'utlesikiü 
бааа ue mnéribent, Le axe Leut apgiime lu pierre du deurhn de la erdiqum. 2 — lm commanuiateur du 
yrrmüer wdul de lee fhreürnne, renew] da ques am cs реш ба matar e Ce qutt y ent d'nirroedimaiem 
dina ы винесе de certius iuupertery, lul en rire, aon ин чш. а "e 
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Carte IV. && Tio, $ Chounn, Z U, les И Hiá. 2357 à 1787. 
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TEMPS HISTORIQUES. 


Yào, 2357 à 2250 (aldique en 2285, meurt en 2259), — 
L'histoire comple lan 3357 H1 EE durant laquelle 
Tchéu fuL détróné, comme premiere année du. régie 
de Yüo, contrairement à l'usage qui compte Ies régmes 
des empereurs-à dater du nouvel an qul stil lear avè- 
pameni. Füng-hunn ótait du ciun Kz, Yita l'Eminent, 

est son titre posthume. M fat élevé au pays бе sa mère, 
la troisième femme de l'empereur Kõu, A Í ta), puls 

à Kri Ch); d'où ses titres, seigneur de fet da Ki A 
Гаре de treize ans, IL recut е пе ав То (е), рив 
celui, plus Important, de Tang (d); doi ses tires, 

seigneur de Tao et de T'áng, IU ótall àgé de selze onis, 
quand les feudataires le placérent sur le tróne impi- 
rial. 11 régua par la vertu du feu. I établit sa capitala 
à P'ing-yang (EF), dans la vallée de la. FZan. — H 

chargea les deux clans Hï et Hodo, descendants da 
Teh'oüng el de Li (page 33), de l'olisarvation des 

pliénomeues eélestes, et ide I3 rédaetlon du calendrier. 

Ш Introduisit l'usage d'interealer sept lunes. en dixe 
nnl ans; pòur Mire concorder l'année lunaire üvec 
l'année salaire, I1 détermina, d'aprés Ies termes solai- 
res, le commencement des quatre saisous, La troisième 

lune astranomique, premier molis du printemps, боп= 
tinus d'ètre le commencement de l'anncao civile, = A 
propos de ces olervallons astronomiques, les Annales 
nous disent quelque close des (mites de l'emplre, ou 

plutét, des limites ile l'iniluence de Yáo. Cette їпїїп- 
ence s'élendait, depais les montagnes du. Clhiün-tong 
$ l'est, jusqu'au-delà des sources de Iz: Wei à l'ouest: 
et depuis les plaines de la Mongolio an. nord, jusqu'au 

Tonkin om sad. Les mêmes textes nous montrent, pour 
la première fois, l'empire ehinols bordé et compénétre, 
atu Dord-est, par les barbares Z. Ceux qui habitalent ke 
promontolre du Chan-tóng, sont spécialement nom= 
més, =Â En 2359, un prince ou un ambassaileur des 
Ue-Ghang (Cambodge actuel), vint faire sa cour à la 
capitale de Ia Chiue. C'est le renom de vertu de. Ydo, 
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Réng de Yào. Carte IV. 


qui fui fltfaire ee voyage, dit l'hislolre, Tl est. bien 
pias probable qu'il vint solliciter ax proleclion, con- 
ire un ennemi queleonque, H apporta à Yáo Vécailla 
d'una énorme tortue, sur laquelle paraissaient des ed- 
raetóres antiques. L'on a voulu voir, dans. ce fait, l'in- 
troduction en Chine de la divination par lácallle de 
tortue, Mals cele pratique y etait dej ancienne. Un 
siecle plas tard, les Annales nous en parleront comme 
d'une instituton d'état, fondamentalé. et Ineontes- 
бе. — L'empereur fit Installer à la porte de sa demeu- 
re un tambour et un tibleau, Ceux. qui avaient quelque 
chose à reprendre dans sòn gouvernement, pouvalent 
balire lo tambour pour demander une audience, ou 
écrire leurs représentations sur le tableau. On écrivalt 
donc couramment. — En $351, les signes les plus et- 
plicites de la faveur du ciel, réjouirent l'empire- Ene 
paire de licornes vIut s'ébattre aux abords de là capita. 
lé; et una paire de phénix uichasur le toit du palals;.— 
En 2316, Yáo fil pour In seconde fols, dans tout Tem- 
pire, la. tournée de chasse. et d'inspection, qne nous 
verrons praliquée, comme une des principales institu- 
tions gouvernementales, jusque vers l'ère chrétienne. 
D'apròs la maniċrė dont l'histoire en parle, celte ins- 
titation exisialt avant Удо, Elle remontait probable= 
ment au temps de Hoüng-i. Sous Уйдо, lü tournés 
impériale fat falte tous les douze ans, Elle aboutissait 
à quatre haules montagnes, sur lesquelles, ou plutôt au 
bled desquelles, étaient convoqués tous les feudataires 
de ce quart de l'empire, sous les ordres de leur Région- 
nuire. Ces montagnes étaient (Carte 1V): 1 le Ж d 
pour la régiom orientale; 2 le 48 UI pour la région 
septentrionale; 3 le BE LU] pour la régiòn occidentale; 
AL le ZS an sud du Fleuse Dieu. Les régions gou- 
vernées par ces quatre centres hüéraliques et paliti- 
ques, devaient étre approximallvement, 1 іе bassin du 
Hoüi; * le cours inléricur du Fleuve Jaune, avec іе 
bassin actnel du Péi-ho ;3 les bassins de là Finn, de la 
Wi, de |a Lio, de la Пан 4 les établissements chi- 
Nols encore claïr-semés au sud du епт Dien — 
Duns ces comices, qui rappellent les ditties nationales 
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Кеппе de Yào. Carte IV. 30 
des Celtes, l'ompereur. sacriflait au Ѕоптепии d on 
Laut; au solell, à la lute, aus salsoane; aux montres, 
ekani Menses à [a ninliltudé des Ətree transeamdantz, 
H vériitalt ét validail Des titres d'investiture des feunda- 
tajres, I sgenquérult de l'uiiformite dü calendrier, des 
mestres, dos cils; des vêtements, де la insigne; lou-- 
tes imstitultoos trationales, dare lesquelles l'empereur 
seul avail le droit d'innaver, L'histoire dit de Ydo, 
qu'il premali aussi connsisxanee des souffrances. du 
pope, et disait: Jal faim dans la persomne dé celui 
de mes sujets qui a (am: Fa fend das eelnl qui a 
(roli; jo аниге Чапа chaque opprimit. Aussi Ie: peus 
ple tournalt-il ses regards vers luf, counne væra fà so- 
lei pt lia lune, et l'aimait=H comme son püre ef sa 
шеге. 
L'empereur régnait depnfs=-soixuute апо, et etait Age 
de 76 uns, quami, en $298, eelul qui devait luj succe- 
der, et. porter la tror posthiunmes de Cliocain, se fll con- 
maitre par sa piate filiale. I] éralt nè en 2917, dans le 
pays de Ü. qu'on place dros l'angle Ju Fleuve Janno. 
Sun père était stuplile, €x earátee était meésehante, sum 
demi-trére Siang Hall brutal. Pat sa. piote liliale; di- 
sent les Angles, Ghounn parilnt à vivre:-en paix avec 
ces gens-là; = Les historiens modernes, à la sulte- de 
m] E E. int descendre Choiran de Hodap-ti, par 
Tehodua-hur. La éhose et. plus que douteuse. Nombre 


de eritiques chinois l'ont formelleément nite. L'argu- 


ment Civoralilu À In Lhése, est que. Ydo narait. diffici- 
lement tensmi Je bròme b un- etrüneger; les elina 
itnpeérianx s'y seraletit opposes, dil«od. Mata àl Choünn 
ёа де lo (amille de Hoängti, commont pouxait-il 
ètre anssi nbecur que Phistoire nous fe. représente? 
Pourquoi te ft-om connmalim à Fdo, non termes: si 
sibauliers, comme un inconnu ER JE 2 A 4, d'ane 
eondition иие ? 

En 952. uns Inandallan formhlable- desola l'ample. 
Par sulie d'ensasements, eng peut-etre d'un raz de 
marée qui abistrua ойга шишеге, [ннн qui 
хе торгой. Першая [par x. en DOF), le Flotvi 
Jaunes et le Ffodi &épaudicett, ün point que les plülnes 
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basses de la Chine formêrent un immense lw Le 
Fleuve Jaune, ke Heati &4 1o Fleuve Bleu télé hs 
eaux, dit [e texte, Les Quatre Béabuialies riommau- 
dèrent à l'empereur Koi, petli-Bls qe Tehudu-hu, 
comme [homme capable de remédier ð ite grail (mal. 
Kowunn élevn une jetée, haule de neuf fois Mi tille 
d'un homme. Ce travail, mal ealenió, resto sans résul- 
tàt. A l'expiration. de là. période Trois fols triennale, 
concédée en cè Ltemps-I aux fonctionnaires, lors de 
l'enquete de 2250, П е trouva que les choses étaient 
encore dans le méme état, — Mors, en *988, [паз (а= 
tre Reéglonnaires proposerent. à lempereor Choinn, 
pour éLre l'homme de sa droite: L'empereur decida de 
lessaver. Comme premiére épreuve, i] Fui ôt épouser 
à lu fois ses deux filles; les dernieres qui Iui restaient, 
sans double, car Yao avalt alors 8Ó-ans. Satlsfalt Иос 
conduite privée, l'empereur l'essaya. epaite dans di- 
verses commissions. Enfin, devenu une espéce die Maire 
du palais, Chen fot chargé, avoe pleins pouvolis, 
de remedler à l'inondatlag, 
Les promiéres meses de. Chohtnn donnent à. penser 
que l'earplre de Yido soutfralt d'an mal pire gui Tinan- 
dation. Le pouvole imperial éralt éxidemuernt géne par 
des nobles devenus trop. puissants. G/rionnn commere - 
| са раг s'attachez. huit descendants de. Tehoàna-hu, et 
Vtt Г huit deseemlants de Kir, nuxquels M confla les prit- 
КШТ | р - | š 
— ciples ehurges. Puls H eysilu nux frontiéres de Геј 
pire, un descendant dà Hodug-4i, an descendant de 
Choo-hao, an descendant de Tehoda-hu, et un Jes? 
cendant d'un certalu $â E Tsinn-yunn, ollicler de 
Hosng-t; lous Tes quatre, ministres incapables, ou 
fauleurs de désordrés. Сеце espèce de còup d'état 
| laisse entrevolr l'importance et la turbulence des clams 
t | nobles, dins ce momie primitif... Chorran esila d'a- 
A bord, puis (M matire à mort Pincaápable Keli, (ul 
iléseendalt capendaat de Hodug-ti, N couta à. Ü, (Ma: 
de konn, ap Je titra de Grand Ingénieur, Jà charge 
Сатый, іме. de canaliser les eaux. J, l'aucétre des 3€ Ts' inn, lui 
fat adjoint comme second. K'i, fils de Гешрегейг 
A'6u, fut falt. Grand. Agronome, Sie, sen. frere, ful 
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nommé Grand Directeur. fouo«yaà fut cree Grand Jus 
Ucler. Nous comméèncçons icl â Tatee eannalssance aves 
les fonitiunnalres ancieus. — Qu volt que Сойм. 
гери de (all. avec at personnel di sou chol. Aussi 
Valuilieatlon de: Ya te fut-elle qu'une simple formislibé. 
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Hégqenece de Choünnn, 2225. à 2250. = En 2285; 
le premier jour dv l'annev eslle, Ydo presauda Ghounn 
au Ciel, eomme son suceesseur; puls Chosen reent 
F'ablilizatlon de Уйа, dans le temple du péemler Aucé- 
tre de ce priuee, probablemeut Мойн. Clan 
posa каш Ie actes [Imporiaux, manifestatlun dn Sa 
prias ie possesslon. IH inspecta Ia. splicee- qui servail 
au calcul du calendriór. | 
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H aert an Selgnour ien: haut; an soleil, à la lune, 

aux Saisons; sux monis eb murs eddgx; à la multitude 

des eres transeendants, Puls I1 recut là corps des oft, 

dòrs du jpeouvernement central, et leur réiléra l'iners- 

Шим. Еп ee fot le tour des feudataires, que le 

regont visita dans les cumices des-quálre: mantagnes, 
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Régence de Chounn, Carte IV. 


accom plissanL chaque fois les actes énumérés pape 39. 
Colle (ournóe-que Yäo avail faite lons Jes duure ans, 
Choünn, plos actif, la fiL: désormais de cinq en. cing 
ans. De plus, dans l'intervalle de-ces einq années; clia» 
que fendataire étall. tenu de. venir en. persoune à Їп 
Capitale, pour rendre ses comptes et recevoir ses iiis- 
{т ин; 

Choünn promulgua. aussd un. eode pénul, infllgennt 
ein pénulités; la iarque noire, lamputition du nez, 
Famparation des pieds, la castration, dà. mori; avec 
commulaliun erm hannisseément possible, — (ол 
compos aussi. l'hymno de sa régence, qui. s'appela 
« Grande Harmonie ». | 
En 2278, Ü ayant lerminé hegreusenjent ses. canalisa- 


ons, les terres | Màn nes ees, les neuf provinces 


furent déllmitées, Nous avons vu que ees. provinces 
remontent jusqu Tehodn-hu, Боца le règie de 
Ghoitan, elles furent. portées pour ui temps, par sags- 
division, au nomhre de douze: mais ce systeme op 
dira pre. — Aprés cet lieureux succes, Ghonan con- 
Mra an Granit Ingénieur C Je Bet plus Important Hid 
(presa), avec le nom de clan Seu. Ee Grand. Direc- 
teur Sie, recul. le ñor Chàng (R). avwe te nom de 
clau. Tzéu. Les Grand Agronome Ai, rezut le fef Tdi 
(1), avec Te nomi ds elan Kè. ue clan dà. Fodng-ti: De 
cès [rois hommes, descenilireit trois dyuasties (p. 24. 
Voir) hes nun des neuf provinces ünciennes, avec 
leurs. alres probables (Carte: IV 1. — $E Ki; lane 
descendanté et tout Ie ceonrs Hifterieur du Fleuxe Jaune, 
comprenant plors le bassin: da Pri-ho actuel, De plis, 
le puourtour septerniiriomil iu golfe ili Peé-tehi-lH, jus 
qu'au Rouve Loüo. — 3€ Young ; l'anse ascenilaila 
et tout le cours superleur du Fleuve Jatne, avec la 
vallée de la. Md. — X£ Yia; la partie des plaines 
du Tehéu-l e du Che (ong, comprise entre le tit 
antique du Flouve Jaune, et sen Tit actuel, alors fleuve 
BE Tu. — P6 Tring WW promontulrs montagneux 
du Chün-tonmg, alors piya presye barbate, =Â È 
Su; lo bassin duy (leuva dodi. =Â FË U: invilis Чн 
а Га 1 атон Меропа оро оре dn la Ш =Â 
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ЖЕ Leáug; es basins des rivicnes Кїй-{їйй et 
Minn, approximativement о а Геол actuel, au 
nord du Fleurs Dieu, — 34. King ; la molti? meéridios 
nale ide а жаён еа (féni, ot tt Te bassin do [ac 
Тото ор, Hôt-nau vetubl, qu aid du Fleuve Bhe, =Â 
1E Yung ; de bassin. dui dac P'obosgang, Kidng-si 
пеше: or colul da Тан сан. 
En 2358, cenilómo sunés depuis son avènèmòont au 
Iráne, (167 do son âge, gg: depuis. son abdicatiou. 
l'empereur Yillo mount à. Teh'éngs gang. (e). HH fut 
ensevell à Аоч- нн, non lolh da 1, — Yao ne Ials- 
salt «pu un His. mamita Tohii, (qu'il avait и-ди 
Кене Iacapalle da plenér, comme sfunrbe nt violent» 
Quand Fenipeóreur Tul mort; In. fogant Chonn, reme 
plissant lo devoir des (iis, prit le detll, quita là eapi- 
(ale. et se retira près du Ttombeau de йо, ап sud du 
Houve Tat, ouvrant ainsi à Телон l'uccós- du tróno. 
Les annees 2253 el zz, S Pl SD" dr to regento de 
Ghox»sn, furent. prese adnal datis la retraite el dans 
le deull. Mais panil, dn 9255. іе donl) Iren! Zant 
lermine, li nouveau sauvorala dut prendi des rne 
du gouvernement, lenire réejeta le (Ms do Yd et sa 
déclara pour Clionnu. Gelnt-ci monta done sur Te 
tròne dn Filz dii Glel. 
Règne (e Chodínn, 225532225, — L'emporear 
Choir étalt nè à Tehou-fàng, dans Jo pays ile. C, 
que Yaani dopunu en Hof quand H dul fl éponser ses 
lies. On place Ü + dani langle du Flheuve Jaune... 
Son nom de mino éit ME Pio: Son nom риши] 
élait Teh'anug-lion, Chanmnu, le Liaeran. est gpn hom 
posthome;.. Ne em 2317, regont ú Vâge do 3 ans, il 
атай DA ap, pd, ap terme du denil Iriennunl pour 
чиште, Удо, H alla an Leinple de. l'Ancétre de-fa 
Fatnille imperiale, afim de Iubannaneéer =i prise di jurs- 
Session du trüne. — Hi regna par Ta verdi dela lerro. = 
Le trolsième mols zsbrenomique, continua d'étre le 
premler uus de linnse eivila. — (Chang établit sa 
eapllnle à P'ou-fan 16 ). prés de l'embouchüre de là 
Féóan. — Aprés nvoir rmipete Ies cérenonies impériates 
(pn. ML, qui equivalailent à fa cérémonie du conron- 
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Régne de Choünn, Carte ТУ, 


nemenl des polentats d'Europe, H f cetle апо А 
nine, le tour. des (qualre Póelons. pour гесло са 
que nous appellerions fé serment de: Bilélilà iles fei- 
dataires. — IE s'etoura d'un conseil de neuf ministres. 
U fut Chef et surveillant de tona les fonctionnaires: 
k'i resta Grand Agronome, ministre de l'agricultura. 
Sie vesta Grand Directeur, père du petiple et ministre 
do l'instruction pubilque. Ado-yao resta Grand Јак 
cier- Choéi fut Dit Granil. lugeénkeur, ministre dés (та 
voux publics. A fut Grand Forešllor, ministre des manjis 
et des enogx. Páií-i fat Grand Còrémoolatre, miufstre du 
culte. Kot (ul Grami Masiclen al précepteur des prii- 
ces, Loung fut Grand. Intermédiaire, rapportant à Pem- 
pereur. fes veux dui peuple, et iniimant att peuple fes 
volontés de l'empereur. — о ат [nvest)i Теһди, 
liis de Үйө, dn Del Ton: ГІ, Ü charge ili fialre chaque 
annee tes offrandes rituelles ünx imines da xg pére; 
premier docoment affirmant. officiellement lis sacri- 
lleés aux morts... I investit san demi-frére. Sidng 
du Het Pi (gg, faveur qui paralt avoir été un exil 
honorable à la frontiere... Ces deux hommes etant 
mauvais, Hs recurrent seulement: l'usufrüit de leurs 
lefs, eb'non. l'administration, en qui les emphelia de 
cabaler, — Choir n établit des écoles puhllques, L'4- 
cole supérieure était dans le faubourg occhiental ido 
In capitale, Hi y avait de plus uoo Genie inférieure daus 
chaque fef, Dans ces écoles, les Mf. scribes: officiels 
etseiemnalent fes lettres; Les vielllands comimuniqualent 
aux jeunes gens Je früll de leurs expériences ; surtout, 
on enseignall les rite. À certaines époques, on fetal 
aussi, dans ces écoles, les vieillards inórilanis: а pps 
occasions, dans l'àcole supérieure Veimpereur, dana les 
écoles inférieures. les selgacurs; allaient en. persanne 
les servir A table, et recevoir leure enseignements efi 
posture d'ecoller, — Une phrase de Chüênn, conservés 
dans les Annales, mous apprend que bes barbaros, les 
Г ап поті, Its Mån aù sid, serralent. les. Chinols de 
plus en plus prés, et que les brigands аки во 
bronx dims la nation, — Les Annales nous ont aussi 
couservé les dialazios de Clhowunn avec ses mimistrea. 


Régence de U. Carte IV. 45 


A propos des années 2253, 2250 er 9311, l'liiebolre rappelle. lr triplir exsimen 
dos fonctionnaires. Aprés (ftls volont óX aids èn eharge, on Dalsait sur leur 
айанна, la 3* èt la (^ апо, оп еше арга шце це П азо 
eücüügtagés on. Córrigés; aprés. la (rolsiome enmqueéte, 6^ annee, Ha talent 
promus, idgemdés on cassés, — En 2351, Choünn compaia l'alr natkanal de 
son régne, «Les neuf. Accords, — Eu 9350, d reit le tonr ite l'empire ; et 
ант бе suile, tous les cinq uus, Etre empereur dans ees eondillons, n'étalt pas 
una sinécure. Aussi, en 2221, 22* année de son régne, 035 deqniis sa попаз 
Hon comme régent, Chan Age de Wans, jugennt son (Hs Chëna-kiuun 
indigne de régner, nomma Ü règent de empire. 


Hégence de Ú, 222; à 2296. — Au premier jour. do l'no. 22233, Choinn 
| at Ü répétémhl, en face du Ciel etde lAn- 

o H cèiro, ln enrimunie da l'a $385: puis; (7 
gouverntant, honan prit du repos. II dis- 
parut mains complètement ide la scène que 
Fåo. L'histoire Iul attribue encore ['inspira- 
Vion de piusieursuctlesde son Bogent ; simpl 
hommage, peut-etre, rendu am Salomon chi- 
nois. Alnsi les histoires attribuent à l'inl- 
Папе фе Closan, la nidaction, pas (C, de 
li Grande Règle 1 Annales p. 195), Jo Што 
sibyllit de la Chine, dans lequel nons troy- 
уппа, enlre nulres curiosites, la sysiéino 
do (résolution des ilontes, par Ia. tortue et 
l'achillée. LU composa ce traité, en dévelop- 
paut loz nombires qu'il tnt sar le dos опе 
lurloe, zorifa ün жоп bonnegnr dr la riviére 
Lào ; apparlilon. mnalogue à celles do Fáu- 
há et ile Hodug-H, dont | fut favorisé tan. 
dis gu'll сапа les emux. Ch-cenntre In 
Lrucé teadiliannel dés deux grhinolres calia- 
Visiques, d de Fou-hi, et ire vp de Ç 
lo Grand. Dans |a page In plus pathétlqua 
quil ult écrite (S ht Е HI), Confucius 
declare que. c'est de ccs doux iiagrammes, 
ique les na ent tire lonte leur science; 
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En 2231, le seigneur de Modo ( h) irant secotié ]4 foug 
de l'obéissance, Chona èchorta Ü à róprimer cette 
révnlte par les nrmes. On peuse que le. sebrneur de 
Mido descendait des mohles raballes, chátiés par 
GChannn au commencomoent de zà régeoce (page 401. 
L'expeiditlon de /7, en 2230, montre ique, sous la pa- 
termel Ghouwnan, l'organisation de l'armée étale (ètes: 
Leas, I Mal citer cetle page, aï naïve que (oat con- 
metitalre la: gáterail: « lï harangua l'armée et Iul flt 
savoir qu'il avait mandat do punir les coupables. Òr, 
an bout de trente jours, lo peuple de Miño réstatail 
encore. Alors £F, lo calléanao de C, Iul conseilla dn ra- 
mener son armée, pour Ia mieux exercer. L'enpereuütr 
heonan ordonma. Ta: niformi ides mours, On. exécula 
iles danses guorriéres dans fa eour du palis. Au boul 
ile 30 Jours, hi selgneur de Mia vint xe soumeltiré. »., 
Comparez [a róbellian du. seigneur ili Sindhin contre 
Ghénn«naung. page 36... Un document postérieur des 
Annales (p. 378), mous npprend que le seigneur ida 
Mida mot dest et ould, ot que l'aneienme lal de 
Tehodng-hu, ennlre les innovations en maliére de 
culla (page 93), fut appliquées À son Hel, dont. [es 
halkjlapts se livralent à des dwatlons hMerodJaxes, 


En 3308, l'umpereur Choünn mourut, àgé de 110 a1, 
а Тғапу-ои (ij, alias 70 EE Kióu-t. Il fut enseveli, 

nou lain de là, à Fing-ling, U porta son deull durant 
Iruls. ans, el flt devant son (ls 15 mème rolralie, iuue 
nints avons vu falre à Chonan devant Ie Dis de gange 
À3!. Mais 1] éut. bean s2 retirer dans son tel. En +405, 
lé feiiilataires rejétant Clhiüng-kiuan, aeclamscent V, 
lequel monta ear lè tróne- imperial l'aunée suïvanta 
2305. a Page da «EE nas. L'histoire Гарун е (е marquis 
de Hai, Hei héréditaira de wa famille. Là Peuple In 
noume l" le Grand, paree iue ses eamalisations saueé- 
rent la nalion de la ruins, 
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Régne de U, 2205 à 2188. — Ò pe Grand, marquis 
de Hid, оши dn cu S#a, H descendait de l'em- 
peréur Zfoang4i par Tehoün-hu, tabt Шз de 
Kounn. Né à Chéu-nitow, il fut. élevé. dans fe. pays de 
Si-k'iáng (j). Dovenu empereur par [a volonté du 
peuple, d établit x» capitale à Nan-f (H). IH ne ité- 
placa pus le eommetncement de l'année civila, mals, 
pour falre acte d'autorité sur le calendrier, 1 déchia 
que l'unnés s'appellerall. désormais зог, an Пен de 
isdi. — |] régna par là vertu da métal. — L'hymmna 
de son règno s'appela « Gloira de Hià +. — II Irans- 
féra Tehóu, = йе Удо, du Not Tan (e?, à T'àng (d), 
l'ancien (èlf dé zon père, 11 nomma Cliüng-Einnn, fila 
ia Chonn, an Maf ETO. =Â La premiere année. da 
sun pegot, pour tn moll inconnu, iL ie [Mi pire ti tour 
de empire, mata (nt à T"óu-ehan (v), dans [e bar 
sin du Toii, patrla de sa Готите, мие П d'empire, 
00 il fT Te panéeyrique de. Ydo et du CRoünn, et ré- 
gla Jes contributions des divers ñefs. Cas contributions 
compreaalent les matleres suivantes; Ür, argeut, cuivre 
plomb. fer, cinabre. Jade, perles, Wolre, tortues pour 
"écallle, silet sonores, pülnies de- silex pour feehes, 
Ramibou, buis à hàtir. Dols pour aces, Dbols peñeleux, 
Vernis. Pierres meulieres, plorres pouraktuiser al pour 
polir. Cuir, fourrures, pams, Abres textiles sole ilii 
yer du müricr. soie sxurüge: Hissps vogrelaux. surtout di 
dolic: (issus de sofe, blancs, bleus, en doux eouleurs; 
à rmnmgzes. Grain, sel; fruits. — Ib multipla fes écoles. 
Il maurrit avec honmiur Los aieillapts, H pestrolgnit, 
par un reahement sompluaiie, Je fuxe das chars I 
eslgea du peuples, coguue inp^L, là dime du predalt 
des chamm, — H Istalla, dans In cgur de son palais, 
cho |ustrumenis pecmpellant de l'avertirz utm cloche, 
un lamibonr, tn silex, une evmbole er un tambour. 
sur le supporl qui Ies soulenalt, 1j flt graver. ees motaz 
Que ceux qui desirak m'iestrniro des priuctpes, 
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Grand. Carte IV. 


frappent lo tambour. 81 s'agit des con- 
venances, qu'ils frappent la etoeha. 51 
c'est pour affaires, qu'ils frappeut la 
cymbale, Que Тея айба frappent le 
silex, et Ies plaignants 1e tamboucin; = 
Il répétait sans cesse: Passe encore quie 
Irs sages do l'empire éprouvent des re- 
lards sur les routes; mais је ne sauruis 
souffrir qu'on les fasse attendre à ma 
porté?.. H élait si empressé à recevoir 
les leitrés savants, qu'après avúlr lavé 
sa chevelure, Í! luj arrivait d'Interrnii- 
pre Jusqu'à trois fols sa eolffure, IH ne 
Lrouvall parfois pas, durant lout] ип 
jour, la temps de prendre tranquille. 
ment son repas, — £i nyant Invente 
unë boisson fermentée, l'empereur en 
but et la frouva bonne; puls H dit: £et- 
te [tquour fera prire leurs Hafs a-ben 
iléa selgneurs!,. H éiden Ati at pro- 
hibz les boissons fermienlées. — En 
2201, l'empereur ügé ils 91: ans; vaulut 
al«diquer en. fuxear de. Ado-uao; mais 
celui-ci mournt. Alors l'empereur fii Í 
son nlnisire, — En 2203, examen trien. 
nal ides foncetiunnalres, — En 2302, nvec 
le eulvre envoyé en tribul par Ies neuf 
provinces, £ QL (fondre neuf urnes mo- 
numentales, portant chacune lw carte 
geographique et cadastrale: d'une pra- 
vince, Par ces notlans géographiques, 
il dissipa la crainte ашиг изо que 
le peuple. avalt, ile falre de. mauxsalaes 
renconlrea; nu milléd. des montagnes, 
des foris, des enves ol iea marais, 
Nons aurons sogvent à parler de ces 
urnes, Qui devinrent fe. palladium. de 
l'empire. — Sons le гор di C, Pis, 
tolre nomme les arbares suivants: D 
ER Í des ges, habitant probablement 
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lu Corés et M dapon; F di 5 SS, 
WEM tribus des f, habitant le Htto- 
ral, depuis l'embouchure actuelle du 
Fleuve Jane, jusqu'à l'embotrehlitire di 
Fieuve Bleu. AE Mán, sur tout le potr- 
tour sud; iis se taluualent le front, et 
ne cujsabent pas leurs allments. FÉ 
Jang, dans Je nord-ouest, vers Ins 
breéches du Fleuve daune; iis conpaient 
leurs cliveux, portaient des habits da 
peau et mangeaient dò la *lande, Un 
pen. gius tard, los TX. TI, vétus de. til- 
пе, troglodytes et earnivores (ef, Rits 
I p. 295), 

Eu ?204, cinquiéme antiée ile son. ré- 
gne, l'empereur pent-éfre mieux por- 
tht, ÜL Ie tour de l'émpire... Avant 
mneatitré un erimlnel, iE descendil de 
char, l'interrogea ek pleura. Tes assis- 
Ius direntz ee malfalteur n'a pas asl 
d'après les principes: pourquoi plèn- 
rez-vous?.. L'empereur répondit: lis 
sujets do Ydo el de Chounn agissaient 
selon hé congr de eur souverain; dè- 
puis. que mob je regne, chaenm agit 
d'après ses [nstincls; vollà pourquoi Је 
pleure; je suis «enl responsable dea 
[nubes idu Lous, — Comme. l'empereur 
Lraversall le Fleuve Bleu, op dragon 
joune souleva ка Lbarque. Ceux qui 
l'accimpagnaient, turent effrayés. L'en 
pereur conserva som allilude majes- 
tense, êl dir; C'est du elelque jal recu 
le mandat de te dévnusr jung Te peus 
ple. Je vis par fe bon. plaisir du elel, je 
пайга quand H dub plaira. (Quo peut 
me faire ee xsfragon?.. Aussitól le iri- 
gon plongea et disparut. 

En 2198. hultierme amnée de son règne, 
l'empereur Hnl une diete à Hodci-ki (m), 
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Le seigneur Fang-fang ëélunt arrivá em 
retard, l'impereur le WU mettre à mort, 
pour l'exemple. H moüurut Il-méme, du- 
rant là diéte, et fuL ensevell à- Hoci-ki. 
Oy munire encore son tombean, prs 
de la ville de Si HE — U état 
perspicace, maitre de sot, complaisant, 
affable, véridlque, mesuré dans ses pii- 
roles et dans ses pestes, contempteur 
de la ricliesse, nvare de son temps: Chn- 
que fois qu'on Inl domaalt- un bon amis, 
Il s'inclinnit, Quand T rencontrail des 
labonreurs au travall, i les salmalt, 
Quatnl (Ï [raversall un. hameau. de: dix 
maisos, H mettalt pied 3 terre, pour 
hotiorer les sages que eg hameag pou- 
vall eontemir. Sous son regm, l'emplea 
fut si prospére, que 1es famiiles riches 
gien amossé des provisions pour 
trente ans, et les familles ordinaires 
pour neuf ans. Les lois daient obser- 
vees, et Te peupe sliniit son prince, =| 
[7 avoll {2 апа, quand H commença A 
sorvir l'état, A 03 ans; |Í monta sur lo 
[rône. [I monrnat Ages de 100 ans, apris 
huit onies de regne. Or. comme il est 
impossible qu'un enfant de 12 ans ait 
dirige les (travaux de canalisitlon que 
nous savons, nu. bien ces Eravaus furent 
fita par d'autres, op bien C mourut 
blen plus âge que l'histoire. no le dit 
La chlifre roud eent ans, retul cette der- 
niére hypothése plus que probable; = 
Quand Ü (at mort, le ministre f sè 
retira dovant le (ls de l'empereur, dans 
son fief, au nord du mont Ki-ehan (a1. 
L'emplte ҮН sa relralle avec iüdiffe- 
Piee, el s'attache à КУ, le fils de Ç lo 
Grand. Celül-c] monta done sur fe Irie 
ne, qut tera désormais bheépdlltalre. Les 
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ensuistes sinis ont boasmconp diseuté eotte Innovallon. 
Volci la salutiom alassbque da eas, pir Mandioa e Wan- 
"ЩТ Ail à Henelius: On nezuse C Wavolr е тоня 
veriusux quo Yd» et. (Шинин, pares que, au [Ten dir 
Uramaimeltra P'anpplre à ou wass, H In (alèas d suu pro- 
pra Aia; caite aceusaalun est-elle fondee 1. Non, ii- 
pandit Mausius; L'eapire est au sage; quand lò cl Lo 
Iul donus; ast D lits do l'impereur, quad be ciel 
lis don d A cal ed... Ou) l3 ful retis divant Te 
lbs ada LU lees Sch iud senaleut à lo cour, ei tous 
ceux qui ayabent des ЇШжез, s'adresserent, non à 7 
mais A Ki dam, c'est ja ls de notre souverain. 
Dans ses chants, |o peuple ne elbrull pas Í mais Ki, 
op disant, gwal lo Ma de notre souverain. — Tin- 
(chou, (ila dé Удо, étui Indigno: Ghtng-ktwnnm, Dis 
do (Saran, Hait anssi indigne Chouan avt nhé 
Ydo: С атай aldó Chanaan: daücint de lanus ame 
nóss, dis avalen! fall, tons deux, beaneaup de bien 
ай ише... ОДО {АН азге, digne de sücesinr à 
U, 1 справ Це le continuer. f n'arall aidé fT que 
ilurant peu d'anunhes, eL n'uval gae mérite da peu- 
plo... Le eet ft l'autour de coes circonstances: dife- 
rodtles; les bommes n'y furent pour. rien. Ce qui se 
falt sans qu'on Jo (azan, c'est l'izavre du ciel, Ce qui 
arriva sane gion Nalt canis, weil l'arret da ciel. a 
(Quatre Livres p. 522. ) 
Aucun document ne nome пули consecvé on. détail D 
соң Шиш de Ii dynastie: tot. nous dirons ce qu'on 
i salb, quani nous. Lrableromns ibo etl de la dynastie 
suivante (Сайту утна. |l nons reste, des Hid, un cu- 
lendrier EE bh IE. qui l'on consifére comme authen- 
пе. I 
К'1, 2197 4 2180. — Judis D ayant épousé une Medu 
selsneur ilo T du-haa, celle-ci enfanta Ai. Almorhèé 
par la eanalleatbon et l'arpentage de amples, duriat 
plusbeurs guts Jo Dom pussa eb ге|шчал dent sa 
müison, sans y eülrer pour volr Ie fils qui Dui était né, 
Mais aon épouse óbant sage, elle fustruisit bien san fiis; 
C idocnt bumeux pour:sa vertu. — En 3195, les fen- 
dotnires l'assirent- sur le trópé de son pere défnnt. D 
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бш йде Че 83 ans; = En 2195; quand l'empéreur 
prit en main le gouvernement, Á Ia fim du deuil Iren, 
nal, les feudatalres vinrent tous ensemble faire leur 
cour, Seul le seigneur de Món refusa de, recdnnaitra 
sun autorité. L'empereur marcha contre lai. Hy eut 
unë grande bataille à Kan du) apres laquelle la 
seigneurie de Hóu fut éteinte,.. Les Annales ( p, 89) 
nons ont conservé la larangue que A"? aiiressa 3 on 
armée avant In bataille de Kan, Ele nous apprend 
sur quel ton lès souverains parlaient aux sujets; en 
ce Lempis-là... ^ L'empereur ayant mandó les chefs 
des xix légions, parla altsiz O homines (des six dé 
Blons, jè voue le dis en vérité... Le seigneur dis Hàn 
meprise Ies elinp éléments et se moque du calendrier, 
Pour cola lo clel a abrogé son mandat. Moi je ne fais 
qu'exéenter avec respect la. sentence que Js ciel a 
prononcée contre fui..; Archers de ganche, st vous 
n'attaquez pas à gauche, vous. m'aurez désobéi. Lan- 
clers ide droite, sI vois n'attaquez pas å ilrolte, vons 
m'aurer désobel.: Candueteurs des cliars, si vous me 
lies dirigez pos droit à l'ennemi, vous m'aurez dé- 
sobei... Or cenx qui i'auront abéi, Je les nieompen- 
serui devant mes Ancétres, Et ceux (qui m'aurünt dg- 
sobel, jo des meitrai à mort devant lo Patron dies 
lirres, avec leurs femmes et leurs enfants; »... Pour 
courte qu'elle soft, cette harangue est substantielle: 
Notons l'usage des eliars de guerre, montés par trols 
hommes; ut areher placé à gauche, un lancier placé 
& droite, le-condneteur plücé an milieu. Notons que, 
quand lemparenr faisait s3 tourig Tempie ou se 
mettait en campagne, ï| emportiil fes tnblettes de spes 
ancétres, devant Hesuelles 11 siégealt, afin de doner 
д мете qu'il remplissalt ses fonetons de justicier, 
pur une vertu plus haute que la sieune propre; (m 
élevait, dnns in camp, an tarie au Palron des lerres, 
Génie protecteur du lion... Les coummentuteurs tnats- 
leni aussi sur ce point, que A'i eximsa qu'on Tui 
oben sis des polnes si E фор qua. ui-anéme 
Мац tenu. d'obéir au ell; B 2» f; X m p 3t 
N X. RE KZ C. ZG n Y R R> M 
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. T'ai-k'ang. Tchoung-k'ang. Carte IV. 


Eu 2189, uemviénne annóe de son. résné, l'emperenr 
pt, П Giatt Ad do 91 ams. Sat (Hs T'éi-h'ang 
Iui-succeida. | an 

T ài-k'ang, 21855 à 2160, — T'ai-h'ang occupa Ie 
Urine, sans remplir ses devoirs d'omperaur. (E n'imita 
pas ses prédécssauts. C'était on homme vicleux, 
adonné à l'olsiveté et à ln lasaure, La peuple nux oho- 
veux nüirs se désalfeetlonna ide Jub, La déesdonee 
des Mii commeuea, — Ea 3170, dix-iceuvicie année 
dn son régne, l'mpereür ayunt travara |e Fleuve 
Jaune, pour aller chasser dana In vallis An In Léna H 
fnt cent Jours šans revente, Ses cing fréres, eanilui- 
sant Ieur mere, allórent le trouver. poor (ui fatre des: 
vemontrances, que les Annales nous out Cotteprvéns 
(p, 90. Mais M étalt trop tard. £, seigneur do K'ioüag 
(r), profitant de l'indiznation du peuple, Dora A 
l'empereur la- passae du Fleuve Jaune, Na pouvant 
rentrer dams son Lerriloire, T'éi-k'anq att. dans 
la bassin. da fodit, la ville de Yüng-hia (Co). et y 
demeura. Dix ans plus tari. en 9100, i| mourut 
dans cet exit, aprés un règne de 29 ans. f£ lui donna 

pour successeur son [rére Tehoung-k'ang, 

Lr« msilleurs eritiquas rhlunis penaent qué. / occupait Je werd dà 
Fieuve Jusus, ba rua did ae réwnh aupres de Piang i yiip 
Ais. Aii armie ышту Їй: vériiahis гісін фа Гарна оаа. ciag rie, 
TiXodng-A'any auczkla dusz à T'di-K'ang, contre l'lxtemiion da 1'ш- 
angit d. et nalivna pir aan ampibi Geti ppéniów, tes hier 
spmuyie, en harnraup plue probable, 

Tehoüng-k'ang, 2159 à 3147. — Aussitót. que 
l'empereur fut' monté sur Ip trône, l donna: au seis 
gneur ido Yina (p) le. commandement des six lés 
ginns; c'est-à-dire qa'll le. nomma Grand. Saréchal, 
alin de se farre protézer par Doi contre les entreprises 
Че f. — En 2155, einquime anace de. Tehodag- 
Kang, en atemne, lé premier Jour de la neuxiéme 
lune, i| y eut une eclipse de soleil dans I3 eonstella- 
tion du Scorpion. Le Miroir Historique rapporte 
cellas ecll pre à l'année 21549, Mais in Ghroniqua sur 
лана Ia mei en 2155, Los astronomes chinots ife 
lu dynastie B. юш Мот гајын à la Chronique; et 
les caleuls des ast'onomes. europeas, ont délinitive- 
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menl Ayè Ia date de ['éelipse an 12 4etolire 9155. Co 
phénoméne asbteomominue nous a; tatu Ie chapitre FL 
ЙЕ des Annales (p. 05). Les ¿lana HN et HMoño, 
Grands Astrologuis h=erédliaires | puige 37), étalent ga- 
gois å la causo def. Hs négligerent de caleüler l'à- 
eli pie, et d'en avertir l'empereur, comme c'était [eur 
Meolr, alin qu'on васе Je sollt, à l'ordinaire en 
litlunt le tambour eten tirant des üeclies contro. Je 
clel. L'etipereur. salsit ee. prétexte, pour se ате 
de deux vassaux suspects. IL envoya son armés. don». 
Ire ix. Volel lo résuimi d Is. procfumation. par 1a- 
quelle, selon lusure du temps, Го Grand Maréchal 
marquis de Yn, apprit aox soldats Te but de ln 
enmpagme... « Sachez que Hi e Hoo ont perdu 
lunte verti. Hs sont opges dans le sin. Hs pe reme 
plissent. plus les du nis de leur charga, ls onl né- 
glo [es observallons medronmpminss, En effet, Je 
premier jour de [a teaisi^me [une d'antaqine, B s6= 
leil et 1a Tune s'étant. dispulés- alins là. eonstellatiom 
du Seeorpton, alors que Ies tambüonrs dotnalent J'afur- 
me. Quo les officiers s'éempressaient, que Di мрн 


запобі, eux, impassibles: n'ont rion uel rien 


entendu... Or lá lot dit formellement; quiconque des 
vamet D° emp, sera puni da mort; quiconque se 
mettra et инн, sera paul de mort. A рези [ө 
яше сари d'exócttér, uvee votre. eüncours, Di sere 
linen portèc contra rus por lo alel. Vows tous, шиа 
sex vos efforts; pour Te Dien de Ia йүн. АМ] 
ü executer foa orilres. sévéres ne. j'ài recens ilu Fila 
du cel. ».. Le marquis (e. Yinn fut xaimpieur, les 
clans HN al Доо аеш Агонь, et / dut sè tenir 
tol. Te eommentalie des Ammales insiste : 1 Qualqu'on 
aM alléeué ee motif, que IE eb Hoso epnent des 
Wrugpes, leur vri erimo fut bour eonjuratbon avec L 
Voilá. poursuaeot le marquis de Yian ийге cantre 
eux. alb de couper ü Í sux deux alles. Clu [alt (ont 
que: Tehonug-k'aag: vécul, f e put. pus rédliser ses 
рїп ammbiileux.» — En 2147; treizième année de 
sn regne, Tilowng-k'ang mourut. San Di Sting 
lui ПУШ 
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. Giáng. Carte IV. 


Sing, 2116 à 2118 — Aussilüt aprés 
la mort de son pére, Sidng fut réduit, 
pour échapper à. Í, à se réfugier à Ti- 
k'íou (9), pres des fhafs de doux soi- 
gneurs de son elan, Telann-koan et 
Tehenn-sunn, sur lesquels H sappia, 
2130. =Â Cependant / «e servalt dea si 
jets des Mió, pour détruire. l'empire 
des Hid. Passionné pour le tir à larc, 
il ne s'occupait pas des affaires; mais 
passait Ie tempa à chasser.: Ayant ren- 
vaye ses anéeleus conseillers, Il dinna 
toule ga coulance à Tehowa, 1e Mla mal 
luné de. Pái-ming seclgppur de Hin, 
chhssé pur son. póre, qu'H. recueillit et 
fit son ministre: Tehaao cajola les gena 
de la malson do Ї, et se mëngen par 
ses largesses des intelligences -nn-de- 
bors. Devoni maltre de In luule, I rè- 
solut de profiter d'une ile ses. eliasses, 
pour supplanter £.. Tous consentirent 4 
l'aider, f ne se doutall de rien. Comme 
M rentrait de In chassi. ss propres gans 
le tuérent, le ñrent bouillir, ei servi- 
rent sa chair à ses Dis. Coux-ci ayant 
refuse d'en manger, ils furent tons mis 
à mort à In porte de K'inng (r). Sur 
ce, Tohoto ¿puta la veuve de Z, dant 
ILeut deux üls, Addo eb Z. Homme 
fourbe et vil, il ne fil aucun Lien au 
peuple, — Eu 2119, vingi-hoitièma 
année de l'empereur Sing, Tehoüno 
envora son fils Aio, à là téte d'ane 
armée, contre Telènn-koon el Tehènn- 
sunn, [es doux soutlons de l'enmperetir, 
Ceux-ci avanb éb6 extencminés, Kédo bua 
aussi l'empereur Ang, avec toute эд 
maison, Cepemlant l'impératrice Minn, 
laquelle etalt énceinté, put s'enfuir da 
Теди ой ее se truuvalt alors, cine sos 
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JH. Interrágne. Chào-k'ang. Carte IV. 51 


propres parents les seigneurs de Jäng 
(9). Мег, ministre de l'empereur Эга, 
ae réfugia auprés du seizncur de Кейе 
(a) Tohoto ве croyant maltre de l'em- 
pire, investit sos deny (a Kida et f 
des flefs Koko et Kouo 11). 
Interrégne, 2118 à 2080. — En 2118; 
l'impératrice Minn, veuve de l'empa- 
reur Stag, mit ati monde Chdo-k'ang, 
dans |a seigeneurieé de Jéng. Aüln. d'é- 
chapper aux poursuites di Kiao, Chdo- 
K'ang passa san enfanee parmi les ber- 
gers du seigneur. de Jéag (8). Ceapan- 
dant Kito ayani eu vent dr són exis- 
lence, Je At rechercher par un certain 
Tsiáo, Chda-k'ang s'entuit à D'(G H), oü 
HH fut employé comme cuisinier, Puis, 
le seieneur de Ó ayant découvert san 
urigfiie, 1 Jul donno ses deuz Alles en 
mariage, la ville de Lünn (prs G) 
pour séjour, des terres el des gens, alin 
qu'il püt s'exercer dans l'administra- 
Hon, eb préparer le rétablissement do 
Res affaires, 

Cháo-k'ang, 2079 à 2059, _ En 
2079, quarante ans apeés la mort cle 
l'empereur Sidng, son ancloti ministre 
Mà, rilugié chez le seigneur de Кете, 
réunissant les partisans des Mô qui 
restalan! doos [e& deux seigneurles 
Kete el Ü, tua. Tchoáo, et mit Cho- 
k'ang sur le trüne.— Celiij-cd ayant fait 
marcher Niü-nai et Ki-chou contra 
Kiao el I les deux tils ido l'usurpateur, 
** qdetruiit leurs Поя Койо еі Кодо Ip- 
j prenant les. gloriéuses: Irgililions da D 
ls Gmail, il revendiqua pour ea ffi 
шге Ита dynastiques, sacrifiant à 
ses Ancòlres aussitôt aprés te saerifica 
ag Souvèrola d'en bit, - Depuis l'exii 


= 
» B 
È DID NS NE 


` 


CHINAS 


йй ЖЕЕ 


"ees p 
S (N a Ga бш #® H GEN D) 34 
S59 S DS 


жер > a 


i 
d 


m my Pt i ga] E 


У ЕРГЕ А О 


3 85 X Fé 30 z 
Ê 


28 m pi Bg 2 
ишни ШЫ: 


Эре 


= EF > 38 Rh p ZZ pi O 


F 
SSD PS NSS 


RHO 


58 O BEES 


ge (2: 813€ | 


ELIGE S ded 
XOEBGNGSBUEU r S 


FHG kt SE SS H 
ls W 


a zt ID SE KR R3 a 


Rz ES SEN ® 


ЖЕНШ КОРШ 


| Жж | шд} 
22 PR S HF š BI 38 


À HN 


EIAN 


= 
= 


inen ae 
—— 


362032 R I OR 
О 


= 


EN 
ka a a 


=Ë 


ы 


ЭНА ЕЕ ОБЕ ЕНЩ х 
а тон ачан аач 


=: HH 3 


xum 


PHARE 3 + 


ЖОВ МЧ Fa as g 


WL 
C 


Н et ti — H 


=; 
HEHE 


3 -+ c m O Er Œ +N 


ч 


sas 
mr N das EE G m E 


E o x 


= 


|i aano 


ы 


- BR 
+ 


a8 
d 








O 
22 
oi 
+ 
D 
4 
т 
H. 
E 
E 
E 


= 


= 


Les M. E'oüng-kia. Carte IV. 


do T'di-k'ang, on avalt. cessé de falre Tes. offranifes 
rituelles, au tombeau de D ie Gramd. Oldo-k'ang 
investit son Jeune ffs Oü-u iu Bef da De, alin que, 
nn printemps et à l'automne, il [IE réguliérement [es 
olfrandes il'usage, devant la tombe de Ü à Hogi-ki. — 
Bepuis l'éxll de: T'aí-K'ang, les barbares / avaient 
пасош? Ja suzerainetó Imperiale. Sous Je reng de 
Choqo-k'ang, Ha se soumirent de nouveau, et vinnant 
rendre homme, orant leurs coueerts et leurs dan- 
кез. — En 2033; l'empereur mourut. Som Mle- Tehdy 
lui succéda... Chao-k'ang était m$ ob avalt grani] 
daus l'adversité. H eut à vaincre de grandes diffleul- 
lés. Restaurer. l'empire lui coüta antant que s'il eût 
dà le foirder de nouveag, Comme di nò monta sor te 
tròne dle ses pères, qu'à lase dp 20 апа, H sem 
effectivement 22 ans, et mournt dans. 33 61% année. 


suit qus seria do renes palsibtes, dont les annales 
ti ont cogserye qua hes dates, Là pals n'a pas W' histoire, 
2057 à 2041. Tchóu fils da Chdo-k'ung; 17 aus. 
2040 à $0125. Modi ila da Tchou; 26 ans. 
2014 à 1097. Ming llls de Hoá ; 18 ans. 
1996 à 1931. Sie 012 de Mang; 16 ons. 
N Баала, da primb, di Ainii À dis JL A eng egen, 
Пиш кё Ap Qrikum As ces RJhurtarea, 


1980 à 1922, Páu-kiang flis de Sie; 52 ans. 

1921 à 1901, Kionng frere de. Pon-kiang; 31 ans. 
WU à 1830, Kinn fils ile Kionagz 21 ans, 

1870 à 1819, K'oirag-kia Dia de Póu-hiang; 31 ans. 


K'oüng-kla, 1379 à 1810, — Cet empereur. était 
supersiltienz, Hbertin et deese I аа ена les fen. 
üalaires. Le pouvoir des Mig diclina de Jour en 
jour. =@ La troisième aunée de son règne, 1877, ` 
cial jui Db don de doux dragons (crocodiles), 
måle et une femelle. L'empereur ne savail pas x 
mant les naureir. Un ecrtain. Lidu-lei nyant. rétissi à 
les faite boire et manger, l'emperenr je prit en. affec- 
lion et fe nomma gouvernetir dis dragona, Or la (e. 
melle étaut morte, on contit sa chair pour [a table 
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Kobi-Kie. Carte IV. GI 
doe l'mperear, Celui-ci avant ensuite 
reciamó ses deux dragons, Lidu-lei egt 
peur et s'enfuil a. Lóu. — A In. mune 
époque, on fira: du mont. Gheoóu-chan 
(2) du fer qui servit à fondre des glai- 
ves. Ib partit sque Ie cuivre était senl 
employé, avant cette iate. — En 18159, 
dl" année de son rfeégne, l'empereur 
mourut. son la Kao Iul saecla. 
ío, 1818 ò 1838. =Â lÍ mourut ians 
la omzióme annee de. son règne. Son fis 
Fu lul succeda. 

Fá, 1831 a 1810. — Là premiére annóe 
de &on réue, les barbare Г vinrent fui 
Ofrir l'hoummasze de leursidanass En 
1819, dix-neuvicure anmie de sn régie, 
Fà mournt. Hout pour successenr son 
ils Koči, plus connu. sons коп йот 
рото: Ае. | 

Kobl-Kie, 1918 à 1757. — L'empe- 
retur а Пеги ег іи. Ба force 
musculaire etait telle, qu'H eagrhalt des 
barres ile fer, el déchirall vivants. dos 


* hufiles et des tigres. Fler do ent. nvan- 


làge, il ne-s'appliqna- pas á bon agir, 
et offensa lò peuple, Un certain Tehata- 
leang pul emselgnait lé mépris de tautà 
lol, el exeitült ses eonvollises et sa 
cruante, au polut que le sort du peupla 
din) [nsapportahle. — Depuls jè n= 
gni de K'oung-tia, ly verbiret lx puts- 
sance. dos dia balssalent de Jour en 
jour. Dien den foeudatsires no filsaleiit 
pius laur tour En (go, 31° anade do 
san regne, Acc кай ehátier In emt. 


gmneur. Gheén ae Moing-e*aa, 
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èi-Klo, Carte IV. 


que fait la soïe qu'on déchire, lampe- 
reur déchiralt des piéces de sole; afin 
ile lul complaire. M loi Gt bâtir un pa- 
lais tout de pierres mres èt d'ivoire, et 
sudonnua à la déluche, au polni da 
négliger entièrement lè soin du gon- 
vernement. 1] faisait disposer des amas 
de.viande, at remplir de vin un bassin 
si vaste qu'une barqué pouvalt ү бүй= 
Iner á Faise; puls, aw signal du tam- 
bour, trois mille hommes dévoraient 
ces vielunilles, et lappalent le vin à la 
D des animaux, sous hes veux da 
l'empereur et de 33 concubine, que ce 
spectaele divertissall, — Cependant, en 
1784, T'àng. étall devenu. seigneur de 
Chúng (ky. WH descendait, â Ia quator- 
Liéma génération, de Sie, fils de lem- 
pereur K óu (page 34). M résidait A 
Poüò (q). Né en 1853, M était âgé de 
80 ans... Оше іе Ia eondalte de l'en. 
pereur, Hl lal &énvoya, en 1782, son catn- 
seiller, le sage E. шап. Cal Lutan ёш! 
un particuller, qui eultivait Iui-méme 
ses lerres dons le pays de Sinn, Sar sa 
répulation de sagesse, T'áng l'avait 
prié dde le servir eomnm ininistre. I! dut 
l'inviter trois fois, avant que I-yínn sc 
rendit á ses désir& T'üng le rècom- 
manda donc à l'empereur. finn üt 
cinq lois le voyage de Poto à la conr. 
pour exposer á l'empereur les principes 
de Yao èl de Choünn, Mals l'ompereur 
sabstinu à ne pas l'écouter, = En 1779, 
Mr annee de son réene, l'ompereuret ses 
officiers s'étant cnlveés ensem hle, ceir- 
či dansant la ronile, chantalent: [es 
eaux sont vastes, la barque et. Ies rames 
sont brisces ; notre prince va à 8a ruine; 
pourquol ne nous donnerions-nous pas 
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Les PL. Koàï-Kio. Carte IV. Dt 


A Poto? Poto est nussl una pulesanee,. Hš chanm= 


tient encore: O Jole, o joiel Les quatre coursièra 
lrottent, les six rénes flottent; Quitter le imil pour la 
bien, ne serait-ce pas un plaisir7... I-yinn compre- 
nant que l'art du ciel étalt prononcé, lova son 
gobelet el dil â haet: Prince, n'entendez-vous pas co 
que disent vos officiers? Votre perte est imminenti !.. 
Koéí qui Lambourinalt sur la table, dit et riant, 
d'une volx uvinée: Assez de: ces paroles de manvais 
ongure! dJa sois à l'empire се que la kaleil est au 
Ormament. Le soleil peut-il périr? Quand IH anta 
peri, moi atüssi je périrai 1., Aussitól que J-=yinn out 
enlendag. cette parole insensée, i| s& chaussa el partit 
à pied pour Poto où I reprit auprès dè Täng ses 
fonollons de ministra. De ca Jour, Ching grandit et 
Hiá diminua. — Cependant, en. 1777, probalilement 
& loceasion de sa visite quinquennale à la cour, 
l'empereur mit 1a main. sur Tang, et le. jeta en pri- 
sou. Mais II Je retácha peu de temps aprés. — T'üng 
était lé premier seigüeur de l'empire, puissant; célé- 
lire et aimé pour sa sagesse et son humanitë, Un joar 
qu'il était sarti dans Ia. éxmgpagne, 11 vit que des ehis- 
seurs, disposanl un let op forme de carré, adju- 
raient le gibier eu ces Lérmes: anlmuux de [n em. 
pague, entrez tous dans notre Natt. T'üno dil en 
soupirant: hélas, Hs vont tous perir!., Avant fait oi- 
vrir trala. &ólés idu carre, il adjura lë gibier en ces 
termes: anlinaux ile la campagrh&e, que ceux d'entre 
киша qui la veulent, sehappent. par. Ia gaucho ou 
pat Ia droite; que ceux qui sont [as dé vivre, entrent 
dans mon et). Les selgneurs lavant su, direut: 
La vertu de T'üng est рага: он s'étend jus- 
qu'aux animaux... Nous allons voir les víclimés de 
Koei recourir à Tng, et l'exciter d tirer l'épée, 
pour dellvrer l'empire du: tyrm.. — En 17608, 5i" 
ánneé de son régne, l'empereur ayant falt crensar un 
palais souterrain, pour y dónaer des [etes de nuit en 
plein jour, H y réaniL des hommes et des. (femmes, 
Le gouvernement ehóma durant trente füttrs. Alors 
le Grand Aanaliste. Tehoünug-kou, tenant en. main 
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. Koái-Kie. Carta IV. 


ib ses Iablettes, adjura l'empereur ep 

pleurani, Celul-e] n'avant fait ancun 
eas de ses remonlrances, Telreüng-kow 
passa à T'üng, — Durant l'hiver. de [a 
mime antèt, l'emperegr fll eredaer un 
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X * souterrain, conduisant ile son palais au 
| fleuve. Les censeurs le blâmérènt ep 
Hn z [pe ces termes; lin prince qmi faisse écon- 
gs ler l'Infus du ciel, et qui viole le sein de 


la terre, a perdu toute lrumanité et doit 
perir. L'emperear les fit mettre d mort... 
bes vielllards Ini ayant fait des repre 
ches, 1] lex fit aussi mettre à mort... 
Un libelle disant qu'un SE Aie serait 
Іа ruins des Mid, étant tombé soua sès 
yeux, il tlt mettre à mort nombre da ЁЁ 
hommes de mérite, ce qui décida beau- 
coup d'autres à se donner à T áag. — 
L'etmpereur ae conduisant de plus en 
plus tal, en 1767. Koan-loung-p'eng 
le censura en res lermes: Lès anciena 
princes aimuient Jeer peuple et n'abiu- 
saient pasiulo ini, voilà pourquoi leur 
régne Шото longtempa. Mais vona, 
тоз gaspillex vos trésors comme s'ils 
étaient inéqnaisables, vogs déeimerz тов 
sujets comme s'ilá Palent. iunomlra- 
bles. Votre perte cèt inminente! Pon- 
вел-у Меп. Lomprur па. рга 
uucune-attention à ces paroles, Louug- 
peng resta s devant lui, fier at 
Impassille, L'empiereur irrité de ea 
qu'il ne se retirilt (pas, lë fit mettre A 
mort, — En ew tomps, Гоп vit delis 
soleils sọ battre dans le ciel. Les dot 
{йез furent agltées de mouvaments. 
Insolites. Une partie du mont T"di-chan 
a'écroulm, La riviére Lao tarit. Les bür- 
bares l'anvahirent la vallóe de [a Wi. — 
Ur les seigneurs de Wei, de Kou, do 
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Les H. Kodi-Kie. Carte IV. 03 


K'oünn-ou, poussalent et aldalent l'empereur à mal 
agir, eL à tyranniser le peuple. En 1700, 52* année 
du régne de: Koét, le seigneur de K'ounn-ou- ayant 
fait du désordre, T'üng arma contre Ini, et entraiaa 
les femdatalris à sa sulte, J-yinn РААН de ses cun- 
sells. T'áng commanda l'année en persone, H la 
huranjgua. puis livra bataflle à Ming-t"iao, prés de la 
capitale ( H3. L'armee Vmpértale qui soutenmalt le sef- 
gneur da. A'ounn-owu. fut entiéremont défalle. L'eme 
pereur s'ertuil jusque prés duy Fleuve- Heu; Á Noa 
Iech oa (ei, aü T'üng le flt garder â vuc. Trois ans 
plus tard, Kori maurut á T'inq-oban, nan lom: de là; 
Son nom posibums est Ae, l'Tohninalo. Ses Па аА 
rent vivre parmi les Hans des aloppes dé la Mongolia 
actuelle. Ta prireei les mienrs ja сез Harhares et 
"disparurent parmi eux. De là les. légendes postera 
rns, qui font descendre les tuus de Коё. — Deputs 
U jusqu'à Kogi -Kie, dix-sept princes duetan IT ië, 
représentant qualorze généialions, avalent pasen sur 
le tròne, couvrant un. espace de 439. апе. Le 
ministre J-yiuin avant adressé aux. lendatuirms mme 
relation de Ia chute de Kori, lona mæ зоните à 
Tàng, lequel monta sur le trône dü Fils dur Ciel et 
rendit la paix à l'ampire. 

I nods reste à ajoanter quelques détails ò cette pags 
hnpertante, Le respect de l'autorité établie, étant en 
Chius, Шерна la plus linta le antilquité, lu premier 
principe, In première lol, presque. toute la reilgion, 
làng fol longtemps: perplexe, Hb Pul fallat du ЕТТЕ 
el des eoria, pour ie ormer [n eonsckenee pi ap dé 
cider ñ son entreprise. IE dul (illut du tuppe ol des 
elforis, pour former la conscionce de seg sujets s 
pour les dechder à le seconder, Les Annales [p. MH 
à 113) neus ont. conserve les arguments qui pactis 
rent ees conseiances mala False. T"àsg. Impata- au 
el toute luffalre, H dL ñ son peuple: « Approctiez, 
multibude, eb over mes paroles, (e n'es pas mol, pes 
iL enfant, iH avall SZ 408), qui weux me nwulter, 
Mais l'empereur ayant eommle. beatcugp de crimes, 
le clel a ordonne sa peris... Er cependant. vous dites: 
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Los E. Eoèl-Kie, Carta IV. 


sans pillé pour nous, notre selsneur. Interrompt aos 
uavaux pour corriger. l'empereur. J'ai oui vos réeri- 
miustious. Non, Je n'eatraprends pas cete eutre- ` 
prise par mna propre volonté; l'empereur est cou- 
pable, et moi, par crainte du Sonveraln d'en. haut, je 
n'ose раз üégliger de lo corriger... ll en st parmi 
vous (qui disent: que. nous impartent, à mous, les 
crimes de l'empereur? Vous n'en ssuffrez pas, il est 
vrai ; inais d'autres enssouffrent. L'empereur. épui- 
so zes sujets et ruine aes wIlles, Son peuple las et 
mecontent dit: Quaud done се воин gécira-t-H en- 
lin? Qu'il perisse! dussions-nous périr avec Tui. La 
coaduite de l'empereur étant telle, il; me laut le cor 
riger... S] vous m'aldez à appliquer l'arrét da.ciel, je 
vous récompenserai libéralement; je vous le promets; 
iol qui ne manque jamals 4 m3 parole, Si vous n'ü- 
béissez pas à mes injonctlons, je «ous mettrai à mort 
sans pilié, avec vos femmes el vos enfante, ».,. Les 
commentlateurs Ша que le peuple de Chang. eut 
besoin d'étre exliorté ainsi, parce.qu' tedontait Tus 
fatigues de l'entreprise; sentiments égotstes, tandis 
yua Tang avait falt siens les sentiments méme du 
ciel. Or les sentiments du clel étaient. elalrement 
manifestés, par l'aversion des sujets de Kori pour 
leur souverain. En ellel, d'après lea anciena, les sen- 
Uments du peuplé manifestent сец du ciel. LA op 
les coeurs des hommes se portent, à eat l'àfu du det: 
célui doni les cours des hommes se détaclient, eetui- 
hi est réprauvé: par le ciel; Donc; conceIuent les ca- 
suistes cliinols, s'1] est vral, en régla générale, qu'un 
vassal qui attaques son suzerain solt un rebelle: vu 
son mandal célozta, Гани neful pas un rebelle, mais 
le ministre (lu cial... Cependant, même sprès sq vies 
loire, [es scrupules de T'áng le Vietoeieuz ne furent 
pus entierement calmés; Le jugement de I postérità 
le préncéupa. H dit: je crains que les: généárallons à 
venir, ne sautorisenL «de ioa. précedent ponr legiti- 
mer leurs nsurpallons, Sos ministre Tehoung-hoei le 
rassurm par une longue harangue, que les Auualés 
Hous oul comservoe (p, 102). | 


Curie Y. Dynaities JH Д Chàsg-Yinn, et RM Tchabu. 1768 à 256. 
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DYNASTIE $$ j£ CHANG-YINN. 
1768-1123 


T'ang le Vietorieunx, 1766 à 1754. — L'ancien 
seigneur de Cháng. devenu l'empereur T'üng, des- 
cendail de l'emperenr Aou par Sie, Ш était du chin 
Tzeu. Il résida à Pei ( 1), Eulis eaxpltale de sen ame 
ейге Кои. П арриа за dynastie Chàng, ilu nom de 
son ancien lief. 11 régna par la variu de l'eau. If mo- 
Ша li calendrier des Hid ; l'année civile commença 
le Ter du déeusiémé mois astronomique, douziéme 
lune sous la dynastie préecdente ; de. plus, l'annóe 
s'appela séu, au Heu de soZr, Aussitót aprés son aee 
Dipen), l'empereur tint ane diete, dans laquelle i 
recompensa ou punit Tes (feadataires, selon «qu'ils Te 
meéritaient. 1l leur dit: 5| vous ne faites pa« du biém 
au peuple, si vuus ne vous occupez pas avec zèle de 
ses affaires, je vous infligerai les peines les plus grié- 
ves, Sj vous n'agissez pas d'apres les lois, et que 
Je vous retire vos flefs, vous ne pourrez pas vous 
plaindre de mol; je vous al prévenaas, — L'empereur 
romania tous les Nefs, lesquels, de dix mille qu'ils 
élaient (en théorie sans doute ) sous Hodug-ti, 
étaient tombés å trois mille environ. Tout & l'heure 
nous n'en trogveroas plus qua 1773. 





Constitution des Chánq-Yinn. — Aucun do- 
cument ancien n'expose ex-professo la Constitution de 
cette dynastie. L'ensemble desConstitatons des dynas- 
ties Ji, Clhàng-Yinn et. Teheóu, ful résumé, vers 
le second siecle avant J.C., duns un opuscule intituló 
E p Statuts des Empereurz, lequel existe encore. 
Comme, d'un autre cóté, 1a Constitution des Tchañu 
nous est connue; par le M EM Dituel des Teheóu, 
les éditeurs ilu. Miroir Historique ànt. essayé de 
reeanstituer les Constitutions des deux dynasties Hid 
et Chüng-Yinn, qu'on suppose avoir été à pen prés 
Identlques, eu extrayant des Statuts des Empereurs, 


Armes antigues. 





en qu'on. «air, par le iwel des Teheóu, n'avolr pas 46 pratiqué. sous eelte 
dernlère dynastie, Voici le zotmnire de et travail, dont je leur. Jaieso ja 
responsabilité. 

Division territoriale en neuf HH Provinces, čquivalant chacune à un earn 
Ihéorique de 1000. 11. (1e li valalt alors 260 métres y, &oit 260. kilometres ile 
coté; superficie Hhéorique, 130 000 EKllomeétres carrés. 

L'une de ces provinces, celle qui contenait la. capitale, était B Domains 
imperial. Les huit. nutres provinces 92, пе payalent 4 l'empereur que cer- 
Ixines contributions définies ( page 47 ). Au delà des neuf provinces, s'etenilait 
DE I Zone barbare. terre ide relégation el d'exil. 

Toules les neuf provinces etalent dirisces en. B] Fiets; avec cett diifé- 
minen, que Tes Hefs. hwrúditalres dans les huit aulres provinces, n'étaient pas 
liéreditaires dans Ie domaine imperial. 

Totis les Feudataires dépendaleut immédiatement de l'emperrzur, Lu] seul 
investissalt d'un fef; Inl seul. pouvait en déposséder... Le titre. eolleetif des 
feulataires était 2E Be les Archers. Car, dans l'antiquité, c'est par Ie tir à la 
eile qu'on discernait les hommes. eapables dé commander aux aulres, le Gr 
juste. dénotant un caractere droit, Je Ur incertain indiquant ua. moral vis 


cieux: dr H Li 91 E $5.58] H» F E HH H. H H Z H f. 


L.er Feudatalres (aient classés em eim degrés, (d'après lenr dignité ; en trois 
calégories, d'après la superficie de lenrs territoires, Les degrés étalent ceux 
de Ak Пис, Ё Marquis, f Comie, F Vicomte, $ Baron. La première e- 
légorie, comprenant les dues et les marquis, gouvernait les Ac BÍ Grands 
Flefs, earrés tiéoriques de 100 Ii de eite, 1300 Kllométres carrés. La seconila 
entésorie, les eomtes, gouvernait les ZK& [d Fiefs. Moyens, 70 li de eMÁ, 095 
kilometres carrés. La troisieme catégorie, comprenant les sIeomles et Tes ba- 
rons, gouvernait leso)» E Petits Fiets, 00 Li de cóté, 334 kilomètres carrés. — 
Le domaine lmpéórial conteualt 9 granis Défs, 21 fiefs moyens: 03 petits Botz, 
en toul 93 fiefs non héréditaires; le reste (alt revenu imperinl, ou. nourris- 
salt les petits officiers. Chacune dos hult autres provinces contenait 30 grands 
Hefs, 60 flefs moyens, J20 petits eis, en bout 40 nefs héréditaires: Somma 
totale pour les neuf provinces, 1774 fiefs. — боге соз Поб, П узатат les 
alleus des FE HE Clients. petits vassaux relevant des. Fendataires, et non ile 
l'Émpereur. Le calcul donate, pour ces alleus, environ 13000 kilometrii car. 
rès por province. — Les (efa, sans distinction do grandeur, étaient grau pé 
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par districls: administratifs, ayaut chacun poar chef l'un des seigneurs du 
district. Cinq fels tormaient un. B régi par un. Je. Dix Nefs formaient un $ 
régl par um f. Trente fiefs formaient un 2 rëgl par un ТЕ, Les 910 liefs 
d'une province JH, avaient à leur téte un. f&f 


Le sol était divisé par JF tsing, de un li (300 métres) de cóté, subdisisés 
en neuf carrés égaux. Le produit du 4% D carré central, revenait au sei- 
gneur om à l'empereur. Les huit autres carrés ( 120 métres de chlé h, nourris- 
salent chacum une famille de cinq á neuf personnes ( p. 30). 


Fonciionnaires et officiers impériaux. — Trois Zt Grands Ducs, io 3; (i 
chargé-do Ia défense, le K 18. chargé des travaux, le E tË chargé de l'ad- 
ministration; chacun possédait un grand fief. — Neur (f Ministres, investis 
chacun d'un flef moyen. — C'est parmi ces hauts dignitaires, que se dištri= 
bnuaient les portefeuilles il'alors; charges de Grand Directeur, Grand Justi- 
cler, Grand Maréchal, Grand Ingénieur, Grand. Astrologzue, Grand. C^nino- 
miaire, Grand Agronomie, Grond Forestier, Grani Musicien, Grand Intermédiai- 
re, ele... C'est parmi eux aussi, qu'on eliolstssalt le Maire du palais, qui gou- 
vernait durant [es trois années du donil, à chaque changement ie régue, — 

Il y avall de pus 27 Á Ë Préfets, investis chaeun d'un petllt (let. — 8& .E 
t Officiers supérieurs, dolis chacun d'un alleu. — 243 eh E Officiers mo- 
yens, ét 729 T "E Otfüciers inférieurs, rélribués, nan. dotés, Soit en tout, 
environ 1100 fonctionnaires el officlers imperiaux. — Pour !a surveillance 
ét Ia défense des Marches, l'empire était divisé en deux. moltiés, auxquelles 
l'empereur préposait deux J Í Gouverneurs Générzux. Un troisióme, le 
ҮЧ (6 Gouverneur de la Marche occidentale, fut ajouté au 12* siècle, quand 
les harbares eurent commencé leurs incursions de ce cóté, Trois Et Inspec- 
Leurs Généraux, choisis parmi fes Préfets Imperiaux, étaient: attachés à eha- 
cun des denx Gouverneurs Généraux, — On pourrait encore compter, comi 
officiers impériaux, les Ministres attachés par l'empereur à la personne de 
lous les feadataires grands et moyens, comme conselllefs et esplons; 


Fonctionnalres et oficiers des feudatsires. — Le seigneur d'un grand 
fief, avait trola $ Ministres ou È K 2X Préfets supérieurs, nommés tous 
les trois par l'empereur. Le. seigneur d'un fief moyen, en avait trols atresi, 
dont deux nommés par l'empereur. Le seigneur d'un petit Qel én avait deux, 
qu'il nommait lui-mème, Chacun de ces inlnistres étalt. ebargé ide deux ou 
Wois portefenilles, à l'Lirstar des minlstéces principatis de la eour Imperiale; — 
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De plas; chaque feudataïm entretenait 5 "F Á 3 Préfets inférieurs, 27 E 
TF Officiers:supéricors, RI gë Í Oflclers moyens, et 444 T t (feiert: 
inférieurs; en tout, 358 fonctionnaires et ofliciers. Les ministres, préfets et 
ofüciers supérieurs étaient dotés; les ofliciers moyens et inférieurs. etalent 
salariés. 

Décorations emblématiues. — L'empereur en portali. douze, brodées sur 
ses vêtements, Les trois dernieres, soleif, lune, étoiles, étaient Ineoumninica- 
bles. L'emperenar éonférall les auires; aux itucs, Jusqu'à là meuviemes mix 
marquis el comtes, jusqu'à la septième; aox viéomies et harons, jusqu'à la 
vimuiéme: pour ricompenser leurs meériles, 

Tous lex feudalaires envovyalent à l'empereur una petite amliassade ih F 
Lous ha anà, et ane grande ambassade Jc BB tous les trols atis; Hs falsalent 
itor eour en personne 3X9]. tous lex. cinq ads, De. plus, l'empereur les eonyo- 
qual, quand bon lui semblall. Lors des visites régulières, oui leur enselguall, 
à la cour, le rituel et lé code linpérial, auxquels ils devaient se conformer, 

L'empereur faisait un Lour. d'inspection RQ Zb. A travers tous les Mets, 
ühe fois tous bes eing ans. Dans cës tournées, I offrint. les sacrifices d'usage 
et eontrólalt les rits. U senigèrait de la piété Rliala. T1 verifialt l'uniformité 
du eulendrier, des usages, dés vélements, dei polis eL des mesures; lé tarit 
dea denrées, Ia musique et les elíante. Aux. seigneurs. aoritants, H augmen- 
tali leur territoire ou ke nombre de Irurs décorations, Aux seigneurs négligenls, 
il roguall territolre el décorattans ; i1 lesexilall ou les punissalt de шоп. 

L'empereur counférait des missions ou des privilèges, par l'emvoi d'an 
symbole. L'envol d'un instrument de musique, était un signe de complai- 
satice, d'inlon, L'envol d'un arc et de floches, doanait mission de réduire un 
feudatalre Indiscipliné. L'envob d'une haché, dounzit. mission de meltre- à 
mort un seigneur coupable. Le dum d'une eaupe, conferail Ie privilége de 
fahriquer s0i-mémoe le viu. parfums servant aux liballons; vin, que sons cela, 
tous Les feuilataires étaient Lenus ilo recevoir ide l'empereur. 

M failait aux fendataires une сепсе imperiale, pour ouvrir les deux 
écoles de chaguo Aof, dites PE EC. L'école inférieure |» A, au sud du pa- 
lais, à gauclie. L'école supèrieurt X JR. dans un faubrourz de la ville. Les 
écoles des villages s'appelalent Ji. 
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En (705, une grande sécheresse commoenea à deésoler 
l'empire. Ella continua en 1785, 1764, 1703. Le peu- 
pie, manquant етих, жена ses enfants, Alors 
l-yinn conseilla à l'empereur die fondre de (e mün- 
Wile, avec le caivrm du mont. Tehoüng (а), айп dle 
venir en. allé ng peuple, lequel dut d cete. mesure 
Пе u'étre pias rédult à l'estrómilé.La sécheresse eon- 
шпа еп 1782, 1761, 1700. Alors l'émpereügr ayant 
coupé sa chovelure el ses ongles, alla óo personna 
prier deos un bols de müriers, en posture. de vieti 
me. 1t s'accusa de six fautes. Aussitot La plate tomba... 
Volel quelle fut s priére: Qh que mon aveaglement 
he cause pas la perte do mòs sojets! Mon gouverne- 
ment w'a pas été réalé! J'ai négllgé besoin du peuple t 
Mes palais sont trop somptueux! d'al éta irop com- 
Ши роце тиз (unite! J'ai acceple «les présents 
eL écouté fes latleurs!.. H n'avait pas. fini de parler, 
que deja ta pluie tombalt en abondance, sur ine étin- 
due de plus de unlln £i à la ronde. On récolta, ctia 
anuee-la; une abomdante moisson. — Uno sulle eu; 
rieuse de celle siclieresse prolongée, fut la dégrada- 
lon dn Patron de l'agricullare. Les Hiá avaient 
honoré comme (eb EE Тела Wis dn l'empereur 
Chénn-noung. T'áng lo cassa, pour Tncapacité, et 
nomma à sa placo 39€ Kr fils de. l'empereur K dat, 
honoré depois sòus In litre de Er $8 Patron dés 
mModssons, Táng ventat destituèr anssi Ju E + (ou 
BE) Patron des terres, f] le "Кан Гом Ota de 
dt TL Aeüng-koung. Mais, n'ayant tronvé personne 
de pins apale potir le remplacer, il le: conserva. 38 
ik UE #t, do dè 1 3 Wm. d Z 
WI g JE. Premier document qui naus (assa eon- 
nales celle organisation de l'autre: monde, à l'instar 
ide notre monde, avec elarges, avancenmmnts, тоё 
lions, ele... liquet, réilulie en муи, forme Je 
Топ du taoisme pratique =Ê Ting t alors campos 
ser Ta. cantate de son. régne, qui-s'appela I3 « Granda 
Plule =: Aln de s'exciter à Їп persévérance, "ups ai 
eanversinn, "T aisg (t ger ides sentences. sur ott: 
les olijets & 590 usage. La plirase suivante était gravéèa 
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Les jj. T'ái-kia. Carta V. 


sor son bassin à laver: Puisque iu l'es renonve- 
lé, renouvelle-toi chmque jour, renouvelle-tol sans 
cesse! — L'histoire ne rapporte pas autze chose du 
régné, eourt d'allleurs, de 7"алд la Victorieuz, 
Monté sur le tròne å l'âze ide ES ans, HH mournt, àgé- 
de 100 nns, en 1724, la 12* année de son régue cam- 
imme empereur, la Mr depuis son avènement comme 
seigneur de Ghüng. Son nis k T T'ái-ting étant 
mort avant lui, sou petit-fils T'ai-kia Inl. succeda, 
sous la tutelle da Grand Duc [-ginn. Celui-ci, Malre 
ilu palais durant le deuil, easevelit Tang ñu nord 
dè sa capitula (l). 
T'ái-Kla, 1753. 4 1721. — Le. premier jour da. pre- 
mier mols de l'année civile, [-yinn ayant fait à l'eim- 
pereur défunt les offrandes rituelles, fl saluer V'Awul 
par le nouvel empereur son petit-füls. Les feudalaires 
des provinces et du domaine impérint, la foule des 
ofliciers, lous étaient presents, pour entendre la 
harangue solennelle du Maire du palais, Afin d'ins- 
Iruire le jeune empereur, f£-yinn üt devant ful le 
panégyrique de scs Ancètres, Sa harangue. que les 
Annules nous ònt conservée sons le tUtre (P M (p. 
II. se résume en ceci: Comlntzez-vous bien, op 
vous perdrez |a dynastie encore: mal aifermie. — 1l 
parait que la conduite de T'di-kia Inissail à désirer. 
I-yinn profita du continement trlennal du jeune 
prince, á 4], prés du tombeau de son aleul, paur le 
morigéner. Ht rénssit, En. F751, le demil étant expiré, 
l-yinn mit T'ài-kia sur Je tráne, et lui remil le 
gouvernement. Celui-ci le supplia. dans [es termes 
les plus humiles; de vonloir bien rester son Ministre 
et son Mentor... Cerlaines phrases des anciens textes 
» les selgneurs se donnirent aux Chang... le peuple 
redevint. paisible », donnent à peaser que Tu dynastie 
int son salut au dévousment de J-yfan, Voyez dans 
les Annales (p. 1138 0132), les: pieces. relatives 3 ee 
régne, lesquelles complent parmi les plus belles que 
l'antiquité nous al Iransmises, — L'histolre ne dit, 
du regne de T'di-kin, que ces qduelques molts: il sa 
condulsit bien. Aprés avoir occupe la tróne durant 33 
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ans, l'emperegr mourut, ea 1221, laizsant le tróné à 
sön Mls Wå-ling. I-uinn lui survécut, T'di-Kia est. 
le premier emperour dont [l'histoire cite ln Mj EE 
méëdo-haao, nom de tomple; c'est-à-dire le (lire out 
Ini fut donné, aprés sa mort, dans le temple des Án- 
cèlres. On l'appela k 5 T'ii-t$oung. Les noms dé 
temple furent d'abord ane distinction honóriflqne 
acconiée à certains sonveraine plirs méritants; plus 
lard chaque empereur reeut le sien, —- Les noms de 
régné des souveralns de In dynastie. Cliüng- Yinn, 
sont trés singuliers: ils contiennent tous un caractére 
emprunté au cycle. 


Wó-ting, 1720.8 $602. — En 1713; /-yinn dont 
les conseils avalrat fondé tt conservé la dynostie, 
тоги dgeé de plus de cent ads. Un brouillard épals 
couvriL l'empire durant trois jours. Wó-ting ense- 
velit. F-yian apris Je rituel impérial, ear ШЇ 
шипо!а ип beenf. HE eondulsit en persone le denil à 
&es [unéraillles, aliu de rreudre hommage aux émis 
nenis services du défunL.. Les lettres doutent «que 
le-sacrifice d'un barf füt alors réservé à l'empereur; 
ап sacrllalt pent-6ñtre an benl aussi gut Grands 
Dues, En toat ens, eaneluent-Ms, sl en saerilles cialt 
une prérogatiye imperiale, Wó-ring ft eal de l'uffrir 
à Í-yian, esr, méme ta reeannajssanee, ne dolt pas 
faire déroger aux rits. =@ Wó-ting régna “(durant 90 
années, dant l'histoire me dit res. T] mourut en 1692; 
Son frére cadet T di-Aenug Tut succédu. Hl dut y avoir, 
pour ce faire, quelque ralson qoa nons ignorons, di- 
sett hes commenütiateurs, Ce precedent inaugura Tes 
eompetitions des freres el ns des empereurs,- rirali- 
tés qui ruiuerent Ia dynastie, 

Les règnes sulvauts n'ont laissé dans l'histoire qu'un 
nom el ume date. 


"Wüài-Kenqg, 16914 1667. = 25 ms. Son fils Siig- 
ki Iul sucer. 


Siao-Kin, 1606 à 1650, = 17 ni. Son frere Young. 
kit lui sucecde. 
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Les jÉj. Yoüng-ki. Tál-au. Tchnüng-ting. Carta V. 


Yoüung-ki, 1649 à (628. — tZ ans. Le gouterna- 
ment des Glhang faiblisssit. Beauconp de feudataires 
ne faisaient plus leur cour. L'empereur éfanl mort, 
son frére. T'di-ou {prononciation ancienne Tdi- 
meou ) lui succeda. 

T'üi-ou, 1037 å 15463. — Quand l'empereur T'di-ou 
fut monté aur le trône, i| donna toute sa confiance à 
I-tcheu fils da F-uyinn. Alors, à Poño, ilse produisit 
un (qil contre nature. Un arbre erat dans le palais, 
qui était à In fols Morns et Broussonetia. En tine mult, 
H devint si gros, que les deux mains ne pouvaient 
plus l'étreindre. Or, d'après la Grande Règle (Annales, 
р. 2007), toul désordre apparent dans Mi nature, est 
l'indice d'un désordre latent dans le gouvernement. 
L'ompersur prit peur. WH consulta Z-teheu. I-tcheu 
lui dit: Votre sujet à entendu dire, qu'aucun mons- 
(гё nè prévaut conire Je hen, Le gouvernement 
de Votre Majesté doit avoir. quelque défaut: que Vó- 
tre Majesté s'amende, et elle n'aura rien à craindre... 
L'émperenr (uL alnsi, Au bout de trois Jours, lés bmn- 
ches de Morus séchérenl, et arbre resta Broussot- 
lia. Les Chiang redeviurent prospères. Les fetulatai- 
res (eor firent reteur. Les pays étrangers renouérent 
des relations... L'empereur s'appuya sur 4-teheu, 
pour complaire eu taut au Souverzin d'en hant. Oa- 
hien gouverna 1n malson Impériale. L'empereur ayant 
consulté les soris, poar apprendre al Tehóung-uyen 
conduirait tien son char, la réponse- ayant été faya- 


; fable, 1 Ip somma Grand Cocher, — Enfin, aprés 75 


annees (le règnè, on 1563. Tái-ou mourut. Son régna 
uyani vote relativement glorleux, i| recut dass la 
tempie des Auceires, le litre posthome Tehoung- 
(sound). Soni (ls Techeoung-ting Iul хисса. 

Téehoüng-Ung, 1053 à 1550, — En 1557, les in- 
eursions des barbares J, ou les inondations dua Fleuve 
Jaune, décidércent l'empereur à Iransporter [a capitale 
à Naào (J); danc le bassin du Jfoat, A cette époque 
commencèrent les courses iles í Bless, Allernalire= 
ment soumis ou réhelles, ees Burhbüures düs<soólàreni 
Yeunpire duraul plus de trois sieclés; — Aprés 13 


= 


HE H 324 IE 3 S= mis oO 


ж 


Les 


f 
E 





э + 


=m 
=> (u 


++ 
H=" 


B3UDNEE#SORECE 
T 


i 


(2 | 124 4 [11 


FS |! a 


a 


EB aber 


X 


ge Balb op [gs BIER 


— O =k жш шэш 


3 2 S O SERE HERE S IH 


AERAN 


EH 


ЕР H (N 38 SE E2 [E] s: H 
3 p h I M EE at F FER ali 


L. 
F 


ex cs 


е 


> HH HÒ 


ә 
(r 


È H Pe a S: 


p 
g 


HE TE 


©: 
аю Еро с-а МӘР 


= ZO FF —E + Е и Н 
HEHREN 


di BE 


É 
O EF S S: 


E HE 
Ш 6 ш 


ES 


j. Wài-jenn à Nàn-keng, Carte V. 19 


nnnées de rézne, Tehaung-tng mau- 
rni. La snecession nu [róné fut dispu- 
tòc. Wai-jenn, frére cadet du défunt, ` 
finit par monter sur le trüne. 
Wái-jenn, 1640 à 1535. = 15 ans. 
Aprés sa mort, la succession fut de nou- 
veau disputée, Ffeie-tan-kia, frére ca- 
det des deux précbents, monta sur 
le tròne, 

Hetic-tan-Kia, 1534 à 1526. — 0 
ans. L'empereur transportá la capitule 
à Sidng (K), uu nord du Fléüve Jaune. 
Ladécadenco des Cliings'accentnasous 
sòn régie, Son (lls Tzou-i Jul sucesda. 
"Tsóu-i, 1525 à 1507. =Â 49 ans. Il 
Iransporta Ia capitale, d'abord à Kdng 
(L), mis, en 1517, à Ming (M), Après 
ces changements d'air, 1n ifvnastié se 
porta un peu mieux. Des fendaliires 
vinrent faire leur cour. Tsóu-i Giant 
mort, son fils Tsóu-sinn loi succèda. 
Les empereurs fainésuis qui subvent, 
mont laissi, dans Thistoire, que Lour 
nom, leurs dates, eb la mémoire des 
troubles de l'empire à leur avénement. 
'"Tsóu-sinn, 1506 à 1401, — 10 aus. 
son fróre Wó-kiía Ini sticcóda. 
Wo-kia, (490 à 1166, — 95 ans. A 
sa mor iroubles is succession. Son 
neve Tasou-ting lii sucecda. 
"Tsoóu-tinq, 14654 1124. — 35 ans. 
A s mort, [altas pour In succession, 
Nün-keng, fll& du précédent, monts 
sur Jop (réng, 

Nàn-kernq, Io fd — 335 an. 
А aa mort, troubles de successio; 
Yáng-kic, fils du précèdent, monto 
sur la trónt. 
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P'àn-keng. Siào-sinm. Siáo-i. Carte V. 


Үйү Кїз, 1108 à (4/02, — 7 ans. Les Слано sont 
en plebne décadence, Les féudataires né. font plius 
leur cour. P'án-keng, [rere de Ydng-kia lol suc- 
cèdo. 


P'An-Keng, 140) à 14374, = L'empereur pensa 
que le retour à Porto (1), eapltale de T'ang, infuse- 
rail une vie uouvellé à sa dynaslls mouranie. Les 
officier& el le peuple, craignant les fatigues d'une 
nouvelle transiation, goütérent peu som projet: ils 
cabalérent et murmurerenl méme ouvertement. (e 
qu'il em coüta à l'empereur de rhetorkque, d'appels 
au clel et à Iu tortue, pour. arriver à les déeliler, 5e5 
harangiies eonservées dans les Annales (p. 132 seq.) 
le montrent, Dans ces discours, P'án-keng se déhat 
contre. une factlon. pulssaute, les GE A hommes 
uncien&, espéce d'aristoeralie composée des hauts 
fonctionnaires retraités et de leurs descendants, Ce- 
pendant l'exode ent Hen. La capitale Poto, et la 
dymostle, recurent le пош de bon augure Ton, zèle, 
activité. Puls l'empereur s'appliqua à faire. revivre 
les lots de T'üng. La dynastie eut un regain ile pros- 
périté, Des. feadataires. revinrent à la cour... L'his- 
tolre në dit pas aulre chose de P'da-Veng. Il régina 
$4 nns, et mourut en 1374, laissant їе бопе à son 
frere Sido-sinn. 

Siño-sinn, 1373 à 13253. — 21 ans. Sous son régne, 
la dynastie baissa, Son frére cadel Siao-i Iul suecéda. 
Siño-i, 1352 à 1325. — 28 ans. En 12727, le duc 
3E Tán-fou, chef du clan && Ki, descendant de 
l'empereur K'ôu раг E AC, établi à sf T'ai (1) 
en 2278, à B. Pinn (uu peu plus au nord) en 1707, 
vint s'établir dans ln plaine MÓ Teheóu, au sud du 
mout Е А (ай sud de l, prés de la Wer). Ce dépla- 
cement fut motivé par les incursions des Barbares du 
nord. Lé chef du clag s'appelg désormuls duc de 
Tcheóu. Nous verrons cette famille ronverser im dy- 
nasilje Vinn, êl fonder la dynastie Zeheóu, denx sié- 
cles plus tard, — L'empereur Síáo-i étant mort, son 
fils On-fing. Iu suocèda. 
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Les BE. Oà-ting. Carte V. K| 


Ou-ting, 1331 à 1206. — Conformément aux rits, 


- l'ümpereur commenea par porter, durant trois années, 


dans une retralte abisulue, le deull de son pére defimt. 
ll pensait sans cesse aut moyens de rendre sux. Ying 
leur ancienne prospérité, Quand H edt déposé Je deni, 
il ne parla pis; mais continuam ses sIlencleuses modi 
tations: Une nuit. T róva que Te Souverain d'en baat 
lui accordait un excellent ministre, H chercha celui 
qu'il avalt vg en songe. parmi ses fonctionnaires et 
ses òlllelors, inais te le trouva pas. Alors, avant fait 
dessiner son image par des peintres, il ordonna. de 
chercher, par tout l'empire, (tomme qui répoririit 
à ce porlrall, Òu ne trouva de ressemblant, qu'an 
certain Ue, lequel Iravaillalt À des: terrassements 
dons le défilé de Fóu (dans l'angle du Fleuvie Jaune), 
ll fut présenté à l'empereur. Celui-e) dit: c'est lul. 
Puls, l'avant entretenu, I. reconnut que c'était en 
elTet tn Sage. IH le nomma done-son chancelier. L'em- 
pire s'en trouva blen, On apipela cet homma Ue dë 
Fóu, de l'endrolt odi il avait été découvert, Les baran. 
gues qu'il là Peunpereur, ont ól conservées par les 
Annales, sous le titre. ME Sr (p. 150 á 101). — En 
F9, les nmbassadeurs de six peuples étrangers, 
vinrent à la cour, = En 1293, le Ko&i-fang, pays des 
démotis, axant canse iles désordres, l'empereur Iul ñt 
Ia guerre. H lui fallnt trols ans pour le soumettre. 
Depuis cette expédition, l'empire joull de: ia paix à 
l'intérieur età. l'extérivur, et devinl Ir?» prospéra... 
H y ñ druúx versions; eur cette. expiulition. Les uns 
volent dans le Koei-fang los steppes dü Nord, Infes- 
iées par les Huns, que Oü-ting repoussa pour un 
temps, aprés une laborieuse campagnes: celle opi- 
nion est Ja plus probable. D'oatres identillent cotta 
expedition, avec la-eorreetian. Infligée par. Oh-fíng, 
aux Chinols Mablla dans le bassin idu lac Tóng-t'ing, 
lesquels ne remplissalent. plus leurs devoirs de 
vassaux; correction éhantée dans les. (ues (p. 467). 
On appela cette region, pays des démons, disent lis 
commentateurs, parce que s ses [lubilants, déscen- 
dants des anciens rebelles = ES (page 46], étaient 
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Les BT. Tsóu-keng. Tsbu-kia. Linn-sinn. Carte V. 


irès sdonnés à |a magie et au culte 
des démous W X i5 WI. üt HN I 
S% T; cette opinion et molins proba- 
hie, — En 1206, Ou-fing mourut, aprés 
59 ans de терпе. N (ut honoré, dansta 
temple dés Ancétres, du titre posthume 
Küo-soung. Les livers classiques le 
céléhrent à l'envi. Son (Hs Tsòu-keng 
lul васса. 

Tsoóu-kenq, 1365 à 1259. — T äns; 
L'histoire place à [a troisiéme année du 
regne de ee prince, l'incident rupporté 
pàr les Annales, soos lë titre 78 5: Д2 
H (p. 162). 1 fandraït donc traduire, 
sacrilice à Aao-soung, et non de Kaa- 
isoung. — Tsou-keng étant mort, son 


- fróre Tasón-kia lul succéda. 


Tsóou-kia, 1258 à 1226. — Les. Mé- 
moires historiques l'aceusent d'avoir été 
un idébünché. C'est 14 ane calomnie. Les 
antécédents de Tsóu-kia chudguslent, 
parait-il, les goüls arislocralljues da 
B] Ej 3E. Les Annales (p, 992). font 
de Tsàu-kia un fort bel éloge. O/r-ting 
avait jugé Tsou-kia plus apta à lui 
succéder, que son frere aine Tsou-Eeng, 
Mais, quani (e père fot mort, Tsóu-kia 
craitgnit d'agir contre 1es conrenances, 
en supplantant son alné, 1 se cacha 
donc parmi le peuple, et vécut long. 
lemps comma un simple particuller, ` 
Aprés ja mort de Tsóu-keng, on le 
mit sur lé tròne, malgré lui. Sa via 
antérieure Iu] avait falt connaitre lès 
besolns du. peuple. 1 fe protégea, et їшї 
HL du bien. — Après un règne de 33 
ans, Tsou-kza mournt, lsíssant le lirinë 
à son fils Fánn-sinn, 

Linn-sinn, 1225 à 1230, — 6 nni, 
Son frère Kénging lui succèda; 
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Eing-ting. Dà-1. T'ài-ting. l. Carte V. #3 


Kéng-ting, (210 à 4190. — 21 ans. Son flls Ой: 
lul acceda. 

O ü-i, 098.4 1105. — En 1197, cef empereur. quitta 
Poto, et relransporta Va capitale an nord. du. Flata. 
Jaune, à Tch'do-keur ou A'((N ). — L'empereur Oii 
n'avalt ul fol nl fol... UH üt faire une statia de furmi 
hamáalne, quil appela FEspril du Cie. HH. Fab dont 
des. ides, et oridanna à quelqu' nn deles jeter pour lii: 
L'Esprit do Ciel n'ayant pas gagne In partie, id l'insulta 
et l'ógtragea de toute maniere... I Gt aussi faim des 
outres de pesti, lès remplit de sang, et les ayant stis- 
peniues en l'alr, Wi des perealt ie sss (léches, IH or- 
donna d'appeler бе jen, percer ie. fH^ches le ciel... 
Or. en 1195, Өй étant allé chasser. entre le Flegva 
Jaune et la. Wii, il tonm violemment ei i-i mourut 
fondrové. (avait tigni noti ans; Son ШЕ Tai-ting 
Iul sucenda. 

T'ái-Und, 1191 а 1192 = 3 ans. Sou fils P101 sue- 
eda. 

Ï, 1101 4 1153. — 371 an&.. L'histolié. résume ee lone 
regne, en ee pea. de molis: la déeadenea: des Yini 
saecentua. Les seuils falls qu'elle note, sont: |'entrée 
en scene suecessivu des dues ilo Tehebu, qui ronver- 
serenl les Yian, sotts le fils ot successeur de l'empe- 
pereur f. De plus en plus, les Barbares 3€ Joüng 56 
pressalent pour peneétrer dans l'enipire; au nord-ouest, 
par Jes passes de là talde da li Wai, Le iuc do Telemig 
(1) Kí-H, gnerroyall cóntee eux, pour sa propio dó. 
(ense; ses sneces: enuvrolent les frontieres ide l'oms 
pire. En 14195, 1 delit 1a. horde de ££ x. Engt, 
il bhatt bes hordes $ $E, £5 НТ VE. Alors 
l'empereur lal accorda le ее Шини do Pasteur. 
avee Lonles hes neuf décorations qui pouvaient étre 
données à an dac, ud seeptee d'honneur, lo privilógue 
de faliriquer lul-mióne Te «in. pour les lballans; en- 
Ñin H Te crén Gouverneur dé la. Márehe  Oceilinlalé, 
атое раги ема sur tous les feudalaires de cette par- 
fe de Гештрїїє. ДЕП mournut en 1155, laissant du 
lorinna dass maison tus mains dy son Hla Teh'üng, 
si célébré sous sou nom posthurms de Wénn-wang, 
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Les E. L'empereur Ï. Carte V. 


l'empereur. Wenn, qu'il. recul aprés que son fils fàt 
monté sur [е енше Че Ст», Се fils, Fd, plus tard 
Jüà-wang, l'ampereur Or, naqulit en 1409. En 1168, 
l'histoire mentionne une expédition vielorieuse de 
Tch'üng, Gouverneur de ta Marcho Occidentale, con- 
tre les R. Zë et les D fÈ. dans les steppes du nord- 
ouest, — Un jour que Teh'áng parcourait là campa- 
gne, axant rencontré un squelette humain, il ordonna 
de l'ensevelir, Ses gans Iut dirent: personne në doll 
rien à ces oesements inconnus, Teh'áng répandit: 
l'empereur se doll á l'empire, lé selgneur sò doit à 
son lief; donc, puisque ce sqoelette gil dauns mes 
torres; jë lui dois de lemsevelir; et i|. l'ensevelit. 
Quand In peuple sut ce. fait, il dit; sl le Gouverneur 
Пе Та Marche Occidentale estai bon ponr lex morts, 
combien ne le sera-t-il pas pòur bes vivants!.. En ce 
temps-là, le phénix chanta sur le mont Ki... Teh'üng 
étant malade eL allté, Du terre trembla. IL ditz quamd 
lo ciel donne de pareils signes. c'est ponr menacer 
ceux qui:soòt en fante. Gardons les bona principes, 
nmendons motre comloïlè, ét il ne nons arrivera an= 
eun mal. Dés anil eul dit ces mots, ib se (rava gué. 
ri. — En 155, l'empereur Í étant mort, son. fils 
Sian lit succéda, 

L'empereur Í avolt deux Ns. M F R K vicomte 
do Wei, o Æ Sinn. Ai ли Гало. Гоз ик реп. 
kenl que A't était. né d'une concubine, èt Sinn de 
l'impèratrice en titre. Les antres disènt que Ki et 
Sinu éalent fils d'une méme mere, lunellié avant 
eufante Ai alors. qu'elle n'était que eoneubine, en- 
gendra Sinn aprés qu'elle eut êté élevée au. rang 
d'impératrice.. Prallquement, Tes deus versions ra- 
viennent au méme; Sinn, le fils de l'imperalries, fut 
prefere, Pour une fois que lès Iran se sonciórent dü 
druit de succession. ce souci IDur porta malheur. 
Sinan perdi la dynastie. Ce tyrin el conna sous 
troia noms : Œ Cheédóu, «on petit nom: X Sinn, son 
пип zl Teheóm, la erouplére, le croupion, sobiri- 
quét infamant posthume, qu'il recut pour avoir für- 
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Les DE. Tcheóu-sinn. Carte V. RS 


l'appelle aussi Chedu-sinn on Teheóu-sinn, par 
combinaison ide derc do ses noms, 

Sinn dil Teheóu, 1155 á 1123. — L'empereur 
Tcheóu êlail capable, discrt, vil et éveillé. Son onio 
ol sá vue etaient très perçantòs, Ses (orces physi- 
ques élalent 5j extraordinaires, qu'il. terrassall tme 
bèle féroce avec les mains. Son esprit. lad servalt à 
réfoter les remonirances qu'on Tui fulesit. S3 feonde 
lui permettait de. dézuiser sa mallee, U en linposi А 
ses officiers età l'empire. T dominait fout In monde 
Mais il élalt fantasque not dépravè, adonné au vin et 
aux femmes. C'est Dui qui imagina de mite en ivoire, 
les Dàlontiets qui servent pour manger, Son oncle, le 
vicomte ile. Ai, l'avant su, dit ea souplrant: Aujour- 
d'hui i luf faut des bátonnets d'ivolre, demain 1 Iul 
faudra ong coups en jale; puis H ne voudra plus, 
comme. melts, que des-paltes d'ours et des Irfpas ale 
punihére, ei je reste à l'avenant, Sil Sabandonne ir 
ces appeliis exageéres, l'empire aura. à souffrir. — En 
1H, l'emporeur ayant fait la guerre au selgmear de 
Sòu (?), prita (llle. Tan-ki (Tüa du clan Arh N 
s'éprit d'ells jusqu'à la folie, Taa-Ai eut toate In ma 
veur de l'empereur, qui exceotalt aveuglément toul 
ce qu'elle désirall. L'éiperenr n'estima plus. «uo In 
favoris de Tuüu-kr, et persécuta Lous ceux qui Lu 
étaient antipathiques; Pour laï complaire, H Tt com- 
poser, par le-Gramd Musiclon Auda (allas Yén), des 
ulrs rouvenux (rès Гахе», comme la sytaphenin de 
Pèi-pi et le hallet de. Pei-G. Hl bàtit pour elle, 4 là 
capitale (N), Ia Tour des Cerfs, dont. les appartes 
ments ¿Inient reválus de ule. rose, et les portes dig 
Jade blonc. La [our avail 1080 matres da eireonté- 
renee 3 sa hase, et 200 moltres environ de Пашейг? 
on mif sept. amuees à Ia. construire. L'empereur pres- 
sura de peuple, peur ammsser de l'argent dans hu 
Tour des Ceris, el des grains dans les greniors de 
Kre-h'iao (prés M3..1E entrelint. une multitude de 
rlilens et ile ehovaux, et remplit. «x palals d'objets 
eurieux el rares; Avaul agrandl le pare de Chà-k'jau 
(pres M), il y enferma un grand. giombre. d'anlinaux 
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sauvages, Il y réunit aussi. des Ironpes 
de musiciens ef d'histrions. 11 y avait 
des bassins do vin. Des viandes étaient 
suspendiucs aux arbres. Des hommes et 
des femmes, entiérement rus, se pour- 
eliassatent dins es allies... À là vue de 
ces folles, le pouple murimimucait et appe. 
lail un libérateur; quelques selgneurs 
se soulevérent. Quand Tün-ki lent 
"sppris, ella: jugea que les supplices 
usuels n'étaient pas assez Lerritlants; 
elle ohtint qu'om en augmentat la ri- 
gueur, 0n Inventa un fer, qu'on chauf- 
fail, el que les coupables devilent sai- 
šir, ën se brülant les mains. Puls òn 
imagini une poulre en cuivre, qüe lon 
enduisail de graisse et que l'on éten- 
dait, commè un pònt, par-dessus un 
grand brasier de charbon ardent. Les 
coupables devalent, pour franchir le 
hrasier, mareher sar la poutre, en se 
brûlant les pieda; S'ils glissaient, ifa 
lómbaient dars [à feu. L'empera&ur el 
Tàn-ki contemplaient ces spectacles, 
avec un vii plaisir. On appela cela le 
supplice de la zrilladé. Ces atrocltés 
remplirent Je poupla d'horreur et. de 
colère. 

En. 1144, les 1rois Grands Duces étaletil 
Teh'üng duc de Teheàóu, Ie marquis de 
Kióu eb Ie tnarquis de Nete. Le mar- 
quis de Aiàu avait ute fille parmi les 
femmes de l'empereur Teheou. Celle-ci 
0sa désapprouver la licence du harem 
imperial, Tcheóu inité. in tim, puis fit 
luer el marmer son père. Le marquis 
de Neće l'ayant repris, Teheou le it 
luer el boucaner. 1] falsalt éventrer des - 
Геши eneelntes, par curiosité eme 
bryologique. Ayant vu.ug liommae tre 
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verser bravement à gué, de grond malin. unè ean 
trés froide, I lut Git fendre les os des jambes; añn ide 
constater sl leur moglie était. plus cimude quis celle 
des aulres hommes. Quand Teh'âag eut. appris ces 
dlrocités l ne pot réprirer un. soupir. Hou, mar- 
quis de Teh'omag, l'ayant su, le détionga á Potnpes 
reur. Celui-ci AL enfermer Tehing dans la prison 
de You-li. Teh'àng sy appliqua å une timto appro- 
fonidie dos disgrammes de Fdu-Ai. Le résultat de ses 
méditullons, furent les titres et le commentaire 3⁄2 
Coda ides 08 hexagrummes, Les poétes edégiuques 
ont chanté calle captivité de plus de deux ans; qui 
valul à la Chipe one pariy idn Livre des. Mutations, 
présent d'uno valeur discutable, = Cependant les 
officiers du duc Teh'üng, étalont dant là désolatian, 
Hs olTrirent à l'émpéreur un lot «e belles: fles, de 
chevaux pommeles, et autres ohjets eurteux et rares: 
Teheúu fut très content ët dit: Pun de ces présents 
vaul, à Iui seul, la liberté du Gouverneur do l'Umest 
(lea commentateurs l'eatemlent d'une belle (ite, fl 
llt gràce au doo Toh ang, Celui-ci érant sorti de pri- 
son, fit «ou à l'empereur d'uno partié de fa valide de 
Па fido ( Chón-si ), à condition qu' abollrait le supr 
Dee de la grillade. Tchecw gramdbement réjoul. le 
promit. Or comme les Í de l'ouest, et ies Hun du 
nord, aMigedient l'emplre, Telicóu renouvela et ÒU QI r= 
menta les pouvoirs de Tch'üag, comme Gouverneur 
dex Marches Oceidentales, Par la remise d'uu ore et 
d'una hiele (page 737, IL lül donna Juridiction sur 
tous les soignours de l'ouesL Teh'üng étant relottti 
dans ses terros, Atsi ben; que beautcoup de aej- 
gneurs qui s'etaient deétaches de l'empereur, à'attaché- 
rent à lül. — 0n recourail à son arliltrage: Ainsi les 
seigneurs de Ü et Jocí, se dispulalent une. lerre, co 
qui causalt des troubles depuls blen des années, Ils 
ss üéehlérent enlin À aller zen remettre è l'arti- 
irage du duc de Teheóu, Quand iie furent antrés 
dans som Lerriloiee, que sirent-ila *.. Les lnboureurs 
se cedalent mutuellement à la limite ds Chora: lrs 
voyageurs se ceaient [e haut da pasé sur les routes, 
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. Tcheón-sinn. Carte v. 


En ville, les hommes et les femmes 
s'évitalent. A ia. cour, les officiers. des 
divers. degrés, se cédalent le pas avec 
deférence. Touchés: de ce spectaele, Ins 
deux seigneurs se dirent l'un á l'autre: 
Petites gens que nous sommes, ne nous. 
presentons pas au jugement de ce Sa- 
ge... Sur-Ie-champ is décidérent que 
la terre qu'ils s'épilent рибе аира» 
ravant, по serail à personne; pula [ls 
Sep relournérent, racontant partont 
ce qu'ils avalent vu. Leur récit décida 
plus de quarante seigneurs à se doner 
à Tch'üng. — Un. jour qu'il alalt sor- 
lir pour classer, Teh'ang consulta les- 
soris. La réponse fntz Tu ne prendras, 
Hi un dragon, ni un ours, nl un tare, 
ni u06 panthère; lu prendre un cone 
seiller de conquérant, Toli'ang étant 
sorti, i1 Ilt Ia rencontre de Chang, ап 
sud de |a Wer Ching avail déjà plus 
de 70 ans. L'un de ses ancétres, Grami 
Réglonnaire, ayant ete d'un gram] se- 
cours à LU dns ses canalisations, avalit 
été fal iebleneur de Là. La famille 
appartenait au clam Kiaung. Toh'üng 
l'uvant euütretenu, dit Lout conbent* No 
tre aïeul Tuün-fou nous a prédit, qu'un 
jour un Sage viendrait à Teheóou et te 
rendralt prospère, Vous ótes ce Sagem, 

Voili bien longtemps que nolre шеш 
vous atend!.. H l'appèla Espoir de 
lAieul et le nommn. son. conselller, 
avec le titre de conselller et pere 
Chang. Les conseils de Cháng pardi- 
rent les Yinn, comme ceux de Luisa 
avaietil perdu les ITid. —Durant ces ans 
nées, Teh ng Ш plasieurs expeditiuns 
militaires. En 1140, ll battit Ies bartu- 
res "K 3K. En 1129, il battitle seigneur 
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rebelle de $8. En 1128 $. En 1137-6, ét son an- 
cien accusateur, la seigneur. HE Hòu de € ` Dons 
cette derulére oxpèdition, JI avalt- douné à ses soldi 
les ordres suivants: Vons na tuetez aucun раніц 
lier, vous ne détruirez sucune habiltallon, vous nə 
eamhlerez aucun palts, vnus n'abattrez zueun arbri, 
vous n'eüléverer aucun animal domestique; quicon- 
ique aura-contrevena s ces andres, n'aura pas de par- 
don à espérer. Aprés ini avoir donné ironte Jours 
pour se soumettre, Teli^dug attaua etl ébelgnit Ийи. 
En 1136, HI bàtit, das s3 nousel[a conquéte, la vill 
de Fóng (b), et y iransféra sa capitala, 1) y éleva 
une laur, pour l'observation du soleil et de là lune, 
des Clolles êt des uutées, ò l'instar de l'observatoire 
imperial. (Odes, p. 835, 315, 341. ) —En 11325, Teh'üng 
бш tombé dangereusement malade, Попва les Га 
Iruetions suivantes à son fll Fa, désigné pour- ful 
succéder: Quand [Iu verras ut blen à faire, ne l'omels 
pas. Quand 1g moment favorüble sera vonu. ni Te 
laissé pas passer, Quand fu le mellras en mouvé- 
ment, sache bien d'avance oü tu t'arréterag. Ces trois 
points. résumeut. tout... Le fils béritier Fd se pros- 
lerna, pour remercier de ces enseignements. Alors 
Teh'üng, Gouverneur des Marches Occidentales; 
mourut. Hl fut enseveli à Pi, sépullure de 1a famille. 
[o nombreuses Odes {sections ifs SE ai X3, 
brent les verios et les succès dn ee prince, un des pi- 
rangons de l'école confucianiste. Son fis Fa; futur em, 
pereur Oir, lul succeéda dans. In charga de Gouverneur 
de l'Ouest, En 1128, 1 lui naquit un fils, Söng, lutur 
empereur Teh'éng, — En 1121, le marquis de Li (е); 
proche voisin du domaine Impérial, désobélt à l'em- 
pereur, lequel lut incapable de le réduire. Fá se 
Chargen do venger. l'injure imperiale, On vit je Gii- 
verneur de l'Ouest, â la {е де son armée, 2e {Раа 
porter tont à l'est, et exéculer, presque aux portes 
de la capitale, ce vassal rebelle. Le fait émut le peu- 
jilm en jul montrant avee évidence o eraient, en 
péalité, dans l'empire, la téfe, et je pouvoir; Durant 
celle expedition, commo Fá traversait le Flenve Јас» 
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Les fff. Tcheóu-sinn. Carte V. 


ne, na poisson blonc souta dans sa barque. Fá $e 
haissa, le ramasa el l'esffrt au elol. Présage da 
victoire sur Jes Yinn, disent les historiens; car le 
poisson éeallleux symbolise le guérrier couvert 
do la caïirmeso; le Diane était in couleur dts Tinn: 
И sauta decs la banque, pour se remire, Äi sòn 
malire... Presque tous les selgnenrs taient Поз ев 
aux inn, et mmis des Teoheóu, Sams qu'on. fes eüt 
convoqués, plus de huit cents. feudalalres. xInrent se 
Jolndre â Fó au passage du Fleuve, Tous Iui disaient: 
Marchez contre l'emporenrc!,, Fa répondit: Vons në 
savez pas les intentions du ciol; l'heure n'est pira 
encore venue... Dés que le but de l'expeditlon eut eié 
allolnt, Fá rameno son armée. — Tsóu-i, parent dà 
l'empereur, elfrayó des succés de Fá, alla trouver 
Tcledu-sinn pour Ini cotifler ses appréhbensions; Les 
Annales mous ont conservé s harangue {p 103). 
L'empereur répondit, presque dans les mêmes Termes 
que jadis le tyran A ie ma vie n'est-elle pas garantie 
paor Jo mandat du ciel?.. et U ne voulut. ец емер 
dre. Taòw-4 gémit: belas] tol dont les crimes olTüs- 
quent la ciel, peux-tu attendre (du ch qu'il té con- 
serve lon mandat? Les. Yinn sont pendus!... Bemar- 
quons que Tsóu-: cile, comme un des mellleurs 
arguments en faveur de sa thése, le (ilt que Ia tortue 
consultés sur l'avenir de 1a dynastie, refusalt obsti- 
nement de donner aucune réponse de bon angure, 
Ж FÉ raconte que, dana om occasion, contro toy- 
les Jos regles, op lintorrogea TO fois de solle, pour 
licher dela faire ehangar: Wavis... En ce temps-là, 
on тИ Jes. présages Jes plus funestes; une pluie de 
pierres; dens soleils; ides tortaes polluess des liówres 
cornus; des femmes se trouvèrent ehaángées en bom. 
mes: dans le palais inpérial, on entenúdalt dus lamet- 
tations durant ia nuit, sams pouvoir découvrir qui 
picorait alasi = Ип bou ministre, le còmte Mét, 
nyant cersuré. Teheóu-sínn, celui-ci атга, le fH 
luer et mariner; Landis qu'un certain Lékai, vH 
flatteur qui. «wait Iul plaire, recut de l'empereur da 
Vor, du jaile et an flef, Le vicomte de Wi, K', frére 
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HI 


afné de Toheóu-&inn, l'nvant souvent repris sans 
résullat, quitta la-cour etse réfugta auprès du dua 
Га, pour conserver sa sie, afin de: perpétuer les si- 
erifless aus ancta de li famille; l'histoire rap- 
porte qu'il emporta dans sa fuite, (a vaisselle eliuistte 
nécessaire paur ces saeriüees. Le vleemle de Ai, 


oncle di Tehedii-sinn, l'avant égülemeonl repris sans: 


succes, quelqu'un lui conseilla do so mettre aussi en 
коте. dM reponidit 2: quami wn ministre doni les re- 
mentrinees n'onl pes eébó ecatitées, milite son poste, 
cuesp cumme s] disait au propie, sache blen iue 
mob je ne pubs pas supporter |i. eondalte de votre 
souveralin. eb H pesta- Malgré ee noble dévouraent, 
ii fut emprisonné eL éonmlinmues nux Iravatux forcés 
des esclaves; Mors gon autre oncle de Veinpereur. Pi- 
кап, 10 reprit avec véhienmee; 10 dui exposa- qu'il 
eonpreomettall, par sés exces, Ia. biemvelllance dm ciel 
el les mere dra апо ге» pour In dynsstiez H 
l'exhortà à parifier son emur èl à amener an con- 
duile; finalement, U sdtepmdlt, ep posture de suppliant, 
Sur e seull idu palals. L'empereur Miur ederi: 
Pika croit àire ua Sago- Òr les Siess mil. ikon 
sapt orilices à leur cœur. Volei l'ocession «e vérifier 
Colle gssertloun?.. Snr ce, I Üi tirer et dèpecer Pi-kan, 
lont l examina П-ти le eur. ( Voyez: Annales 
p. 165.) Confucius à (all, de ees drals hommes, l'élium 
entri male substanilel qua vile: ME dT — £ s 
les Үреп enrent trols hommes parfalt«, 

La mesure Чай снаа. Le Drécédeut eréé mr Toma 
de Chàng en 766, ahrégea les hésituitions de Fa gt 
des seignones encore. imdóoeia. Apres la fuite du frére 
de lempereur, eb [e$ sevices. ide celui-ci contre: ses 
deux onales, Ii partie ét belle; En $124, Fa гоа 
à Logs les hanlataines un appel ainsi conçu: (os Fini 
&gul coupables de s] erumds eciines, nue nous que pou- 
vans pas Jes laisser Impunals!.. Parti de sa caphale, 
à la dea de son оние réunis dans In vallées ile. [i 
Wer. le 3* Jour du: 1" mois de Planacs civile, Fá 
passant dans [a vallée de la Lao, t sú [onction avec 
l'armée des feudatalres concenirée à Móng-tsimn (0. 
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I! proclama le bot de l'expédition, dans une hárangua 
iui mons a etè conservée (Annales p. 171). Ensuite, 
le 282 Jour du 1*7 mols, l'armée: confédérée passa le 
Fleuve Jaune. Aprés le passage, revue et deux now- 
velles harangnes ( Annales p. 1377, 180), pals marche 
rapide, vers In nord-est, droit â la capitalo (N). On 
voil, par les harungues de fi, que tous les selgneurs 
of des contingents nombreux vanus des. bassits idu 
Fleuve Men et de la. Hán, trarchaient avec lui. 
Fà annonca solennellement l"expédition au ciel m à 
la terre; HL dit les erimes de Teheóussinn, et ses 
propres bonces intentions, ans montagnes et aux ri= 
viéres notables que lurmée renceontra datis a mar, 
chea. I conduisalt sur un char, zu milleu de ses 
troupes, la Lablelle de son реге Teh'aug, au nom 
duquel id prétendait agir. II s'appelail Ie prince héri- 
lier Fà. Le 3* jour de la ze june, Тех соні ое arri- 
valent devant Ia. capitale, et se déployalent, en ordre 
de bataille, dans la plaine de Móu-ye, lo l'aturage. 
Leur armée comptait qualre mille. chars de guerre; 
co qui suppose, aq (aus d'alors. plus de quatre cent 
mille eombaltants, L'empereur averti de l'invasion du 
»ouverneur de l'Ouest, lui opposa une armée de sept 
cent mile hommes. Fa conta à son canseiller, [à 
sage Chang de Li, le soin de provoquer l'ennemi et 
d'engager l'actioti, avec une centaine de braves. Puis 
Int mme lonca, À la tale ides colonnes compactes, 
sur l'armée dp Telieáu-sinn. Celle-ci, iuolque plus 
nombreuse, n'avail aucume ense de s& battre, Lea 
premiers rangs ayant retoürnéó lours armes contra [es 
derniers qui les empéchaient de recüler, Fà profita 
de leyr désarrol pour-enfoucer le centre, Alürs loute 
l'armiée se. débanidla, alianiloanant l'empereur; Саі 
ci rentra en fuyard dans sa: capllnle, monta dame fes 
appartements superieurs de la Tour ides Gerfs; ge а= 
vlt dp aus plus préclous Jovaus, mit le fen A In tour 
cl périt dans es (amnes... (r derouto dua imperiaux 
éil compléta; Fa brandissant lia grand (Чеши 
hiang, commanda de cesser la: poursuils et dle se ca l= 
Wer. Les selgneurs réunis ayant salus Fà, pour le 
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féMciter de sa vicloire, celui-ci leur 
rendit un saint, Ensuite, (ous les sel- 
gneurs lui faisant corlége, Fo entra 
dans la hanliege ido ta capilalo. Le pen- 
p'e tout entier l'attendait danse füu- 
bourg. Fá lui fit dire par ses hérant&: 
"le éiel vous donne là paix». A cés 
mots, lé peuple se prosterna; Fà leur 
rendit us salut. Pauls, ayant [alt son en- 
trés dans la villa, ilse rendit à la Tour 
des Ceris, Ura trols Wñehes còntra 16 
cadavre de Teheóu-sinn, descendll de 
son ehar, le frappa de sa. dague,; lui 
coupa In télé avec ка haehe d'armes; et 
In suspendit au grand étendard blanc. 
Ensuïlèé, ayant constaté que les deux 
(avoriles, Tün-ki el une antre que la 
іехін пе попио рах, ўе гип» 
plées, Ка leur décocha aussi trois Mi- 
ches, les frappa de sa dague, coupa 
leurs [otes avec la haelie du bourream, 
et les suspeiidll au petit etendard blanc. 
H Ht tirer de prison lp xleomis de Ki 
ël les autres. détenus: M. commanida 
d'élever un terire sur la tòmbe da Pi- 
Kun; ordonna de ronvovar dans lours 
familles, toutes [es femmes idu harem 
de: Teheóu-sinn; il donna l'ordre da 
distribuer ax nécesslteux toat. l'argent 
amassé ians la Tour des Ceri, el tots 
Jes grains gceumulis à Kiürk'jaa, Ces 
mesures: disposerent en s3 faveur. Tous 
les coure. FEnsulle Fa soctlt de la ville, 
el rejolgnil «on armée qui eampait datis 
la plaine. 

Tehüu-hs qui etait un pariste quelque 
peu sentimental, a gratallement réri- 
quo en done les outrages [nfliges par 
Fa ans cadavrns de ses rela: at, 
гарез calegoriquement affirmes par la 
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Irauitian. durant 94 sp^cles, et par. Phlstolra verila, À nous connue, durant 
phus do 42 siòcles. Par gnite, ente page а раси МА iftielques histoires inu- 
deme, A F W.H GR du IEF HE Z. Ceci prouva seutement quò, > 
éo Chine comme al] leurs, la sentImentallté est ennemie da l'histoire, Téhôu-hi | 
пе pouvait pas ignorer les aulres exemplus do chàtimeont aprés la mort, ya- 
contés. dans Fhistoire, De nos foars ancure, ponr cortains crimes, op chätle ` 
le cadavre, ou meme le squelette, exhiumé, à cette Qa, aprés de longues 
antiées, 

lepuis l'avénemont de 1T"359g le Victoriewr, jnsqn'à ia chute da Sina fe 
Croupion, 28 eurereurs dela dynastie: Chiag- Yinn; représontant 16 сўйе 
rations, avaient passé sur je tróne. Leucs. régnes avaient couvert un -nspaüec 
ğe Gli mis. 
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Carte Vi. Les Grands Fieis des Bj Tehoau. Entre 1122 et 253 avant J.C. 
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DYNASTIE Jj TCHEOU. 


Nola: L'm à exrjó de faire guum ki Tedia poar das brit- 
ree, por des comqusrante étraisgers, aexquela | Гашта барца ндъ 
les erreari dei Chinwi, gie lea варроат radit (Ub abdohdmewi par- 
falis antüiriemresmmeni à herr milange anot te panopio алатежи, eng, 
(Dr reg ded ux Aabi, dasa fune lhbdoite də Chine, que ti 


geséalugie de bà funis Toheda, depsis ['emperewr K'o HIS, jus- 


WW l'esperezr (f (129. Los Tchoha каат бе Омаш Мева saiba- 
Lp, a Wen ft jawais. L'interprélation ida texto de. Menchus i ()ostre 
Le, p äi sr laquelle au à awulu жет là pha ecmiralre, 
tu orange e orrrage (oan ар à la manie den tësch, раме 
güng de chercher a ew dédwips des (alla; au forcer oe аврет 
Пее falla, pour là mlipir À an oyri préconça, celu вый ры 
pennis. 
L'empereur Où, i132 à 1116. — Au quatriéme 
mols, Fü étant revenu à Fóng (b), les seigneurs 
l'acclameérent comma le Fils do Ciel. T monta dono 
sur lo tròne lumpérial, et donas à 82 dynastie lë noni 
Teheón dle son anelen (lef. 1 alloma un bücher en 
l'hanneur du Souverain den haut; Н віца les Monts 
Bl los Flénves, et ler annonea que son оҳу 
axait réussi. IE décida que Ia: premiere tune de lin- 
hee astronomique, serait désormals le pramier mots 
ile l'année civile; et que l'année sappolleralt. nien, 
eb mun plus scu. [Bb regna par la vertu du- bils. H 
transporta 8а capitale à Hao (0). L'hymne de son 
regne fub intitulé la Grande. Expédition. TI At une 
otfraude solennel]e à ses ancétres, dans le temple de 
faniille des Teheów, daprès de rilael Imperial; et 
régla, à cella occasion, le. ceremonial des oblations 
uux máues. 11 défendil d'appeler les-défunts par leur 
nom, et institaa l'usage des litres pastimmes, décer- 
nés apres [a mort, selon les vertus ou les vices du 
défunt. (Ï anoblit ses aucélres; son bisaleul, l'ancien 
duc Taga-fou, dàvint l'Espereur Supréme; son Деш 
Ki-lí, s'appela l'etpereur Ki;son pére Téeh'dng, fut 
l'empereur Vréun. — 1I donua le tHre de qurquis de 
Yinn, à Gu-Aeng, le fils du tyran. Teheóu-sinn, 
avec autorité sur [os ofliciers et clients de la dynastie 
déch, mais еп loi mijolgoant comme tuleurs' ses 
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propres fréres, Siča, Tiu et K'in. Ensuite l'empa- 
reur demanda au vicomte de Ki, oncle dua (eran 
Teheóu-sinn, des expllebtlons sar les Volos-du cht, 
Celui-ci luj expasa la Grande Règlo (Annales p. 194 ).. 
L'empereur. Ini donna en tef in péninsule coréenne, 
car le vicomte de Ki refusa de servir Io pogrelle бу 
nastle comme ministri. 

Tl paran gg Ip waama de RI prit et colonha a Corée, de s pròpre ` 
ERMA ei pur med propres mopenig еі уай lauperzst ne Wd en 
Мова [наат qu'apris comp, tuus qu'il l'ehi demandée, ali. de 
iui mulire wm Hi à iz potis, procédé frès dinn ques amus werrcmà 
üppliguar phos d'ana Teht. Lew Anmnies исп! ils le faii: (eetl 
l'emsperrur (y wet defull laa Vin, || demini za izume dè Kl oca 
que тиц ропы celle denaii; La ricomio de KI ous powrani sa pé- 
badiy à mal рог рае ва Гоша. гараш) раг quelpars Бота 
hur be bau goawermemesi des Alila. (ripus aiani qui атац 
wie dibarek 4pramTa (oia ghne, cangsa ifa (hme, ed parla des таны 
da ciel. Enaaür le vicomie da KI, pour éviler los Tehoüg. punsa diua 
là pésiimpuila iramae L'empereur lipsul sd, [жє ioana асва, 

Ensuite l'empereur fonda des seigneuries par tout 
l'empire (| voyex Carte. VI, les Graids Flefsy. En hablle 
politique, H aut s'attacher les descendants des nti- 
ciennes dynáslies, pour s'en servir contre les part 
sans de celle qu'il. venait de renverser. S'étant. rap- 


pelé lòs Sages du passé, il nomma les descendinis 


de Pou-hi aux Hels Jan; Mi; Sidu, éte: I nomma 
les descendants de Cliénn-noung anx tlefs Hà, Tsiüa, 
Kóu-tehou, ele, IH nomma les descendünts de Hodng- 
ti, à Tehóu, Se, obe. D nomma lés descendants de 
Chdo-hao aux fülefs Kin, Jdo, Hién, Wénn, ete; : 
ceux de Tehoüu-hu à Tch'ón, Tehóu, Yünn, etc. ; 
сепа «а Тао аА Ai età PFüng; cens. de. Ghoünn & 
Tch'énn età Soti; ceux de Ü le Grand à КЧ, De, 
Коні, Medu, eles Pois ii donna des iers à caux qui 
дуа coutribué au soceéa de son enlreprise, par 
lenr& conseils dw par leurs actes. Le ministre Li- 
chàng lut fait manquis de Ts i. Le ministra Clu Ца 
Ghido, fut fait comte de Fén. Les oncles de l'empe- 
reur regurent, Toheou-tchang le vicomté dè Ой, 
Ü-A4choung In selgneurle de D, Koái-tehuung et Koàdi- 


chou Jes deux fiefs Kodi. Tan, duc de Teleòu, [rére 


de lempereur, recul le marquisat de Lou. D'autres 
[réres recurent, Sten lo lef de Koan, Тон 10 marqui 
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Les M. Oü-wang. Carta V. dal 

sal. de Ts'ai, Tchénn-toua là eomlé de- Ted, K'ién 
la seigneurie: de Horto, K'áng-chou le marquisat da 
Wai En somme, quinze frères йе l'emporeur, et Шив 
de quarante de ses: parents, furent faits seigneurs de 
l'empire. L'emperear leuc donna les vases nécessaires 
pour les-sacrilless aur uncires, el partügea eniré 
eux les Joyuux des Yinn. 

En en temps-fà, les neuf (ribus des barbares f, et Jus 
huit tribus des barbares Wan, vinrent olfrir en tri- 
but, 3 l'empereur Os; les prodaits de leur territoire, 

Les barbarés de Lé, â l'occident, Tni oüfrirent un 
niloso. Cheéu, duc de Chao, reprit. l'empereur da 
l'avolr accepté, Estimez, lui dit-il, les Sages qui vous 

entourent, eb nap les eurlasités venues des pays loin 
Iaius ( Annales p. 209 ), 

Paid el Chou-tx'i (pdi el cháu sout des titres) 
éralent fils du selgneür de Kou-tehou (6), descendant 
de Chénn-noung. Leur pére désiralt que Tei ini 
succedit. Quand lo père (ut mort, Ja'i ba retiro iè- 

vati воп (геге alné Z, f iui dit: je respeeterai lis 
désirs de notre père; et H s'enfuit. Ts'i na voulant 
pas régner пц préjudice dè son ainé, s'enfoil mussi 
Le peuple de Kou-tehow se donna pour prince leur 
[iére.,. Quand Fi se mit en campagne eontre Te tyran 
Tcheóu-sinn, Гаі ТЧ qui visalent à sa. egur, se je- 
tant à la fete de ses chevaus, eensurérent son entee- 
prise. Comme les gardes: allaient les frapper de ledrs 
arntes, le Grand Duc Lí-chang les arri Ma en disini: 
né faites auénh mal à cos deux justes; et les avant 
relevés, il les 1nissa aller... Quand l'emperenr Ou eut 
détruit les Yiun, et que Pempire se fut. sottnis aux 
Teheüu, f & Tei lugeant eette- révaluliati Heal, 
allerent se egeher duns le tassif des monta Ghedu- 
gang [su sud de g).- Leur eonsciance ne leur per- 
mettant pas de manger le graiu des Teheou, ls véeg- 
rent d'herbes et de fruits sauvages. Un jour, una 
femme qui les rencontra diss Ia campagne, lenr dit: 
Voua ue voules pas manger le grain йез Толеби: 
mais ces Herhor ol ač [rulis appartiennent ansi our 
Icheou, Alors dle se Jalsscéreut mourir de falm, 
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En 1121, l'empereur Où tomba 
malade, San frire Tam, doc de 
Teheóu, pria les trois ancêtres 
Tan-fou, Ki-li ei Teh'ang. dele 
faire mourir à la placé deson frére 
l'empereur, Jai lion: caractère; 
leur dit-il, et Je ne manque pas 
de talent; jè vons serviral mieux 
que |ui. Voyez cette pièce, ey- 
rieuse et importante, Anuales 
р: 212... Le lendemain de cette 
prière, l'empereur ètalt-zuéri, 

Considérant là maladie qui venait 
de l'atteitidre; comme un avertis. 
sement que Je del lui donmait de 
samemler, l'empereur demanda 
au Grand Due Lu-chang: les en- 
selynemenis de Hodng- ei de 
Tchoan-hu existent-I- eneare?,. 
Qui, répondit Lü-chang: ls sank 
conservés dans le Liore Mounge... 
L'etmpereur désira les entèndre; 
Apres s'élre раро par trois. 
jours d'abstinenees, 1| revétit son 
costame d'apparat. Lü-2/ang, tul 
aussi cen grand costume, entra, 
tenant le livre. H Iut ee qui suit 
3 Praspeérité aux dillgents, et ruina 
aux négligents! Bonheur o eeng 


qul, faisant leur devoir, répriment 


leurs convoltisés: malheur à ecux 
qui, négllreant leur devolr, s'a4- 
bandonnent à leurs appetlts!: En 
toute chose, quiconque ne pipr- 
me pas ses Denchants doten) 
pervers; quiconque me fail pas 
sun devolr, perit sa wole. Ör les 
pervers. périssent, et les morigé- 
hés durent longtemps. Ces maxi- 
Ines sont courtes, mals leurs 


applications sont infinies, Si vous les sulvez, vos fiis et vos petits-fils se suc- 
cederont sur votre tróne. ». Aiusl disait. le. Lire ftouge.. L'empereur avant 
enlendu ces paroles, fut trés ému;il| se retira et se corrigea. Puis ll lit graver 
des sentences morales sur tous. ses meubles eL ustensiles, afin qu'elles lul 
fussent une exhortation perpétuelle. 

En 1120, l'empereur fit le tour de l'empire, avec station oux quatre mon= 
tagnes. Il fit des offrandes à tous. Ies ehénn de l'empire, et recut l'hommage 
de [ous les seigneurs. 

En 1119. le vicomte de Ki vint dù Corée, fiire su cour à l'empereur. 

En 1115, l'impereur O mourut, ágé de 91 ans, Son fils Sóng, qu'il avait 
nomme son suecesseur, monta sur Je Erüne, et devint l'empereur. Teh'éng, Le 
frere du défunt, Tun due de Teheóu, ful Malro du palais durant le деци, 


Constitution des Тепе, егэ Гап 1100 avant J.G. d'apres. le 

W É Annales p. 331, et le R] së pitnal des Teheon. 

 L'umpire des Teheóu. est eomposé d'un territoiti: lmpéirial et de flefs. Les 
cinq slegrés de feudataires, duces, marquis, comtes, vicomtes et barons, gou. 
veruent les flofs, grands, motens on petita ( page 01). 

Théoriquement parlant, chaque selgmeur. relóve immédiatement: de l'um- 
pereur, C'est l'empereur qui le nomme mp qul le destitue, qui le diminue ou 
iul l'agrandit. C'est l'empereur qual Ini impose de reproduire dans son Def, Ja 
5ysiéme de gouvernement du territoire imperial, et qui sarvoille cette repro. 
duetión par des agenis. spéelaux. C'est. l'empereur qui. recoil ses comptes de 
gestion, une fols en six ans, ét qui lë visite, unë fols tous Tes donze ans, dans 
lra comices des qualre thoutlagnes. Tous les rapports. officiels entre l'empe- 
reur e£ fes feudataires, sont réglés par des. rit& luvariables et inflexibles, 
lesquels spécitlent jasqu'aus gestes êt anx paroles, supprimant: foute spon- 
lanéité, misant des hommes des autommtes, ot de l'empire uo engrenage 
semblable à une horloge... qui ne marcha jamais. 

Praliquement parlant, là. puissances erolssante dé quelques. feadataires, 
memhres og parents de fa: famille imperiale, oliligea peu à peu les feadataires 
 mninires, ie compleravec ces personnages. L'autorité imperiale, Ihéoriquement 
incontestée, devint faible, pols nulle, en pratique. 11 ве forma des suzeraitie- 
ts et ies vasselages, des groupes, des ligues, des liégemonles; enfin des prin- 
 cipuutés, dont les guerres remplissent l'histoire de. cetlo dynastie, Eiün les 





Empereur ot Impératrice, 
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grands dévorérent les potits. Les 10000 flefs (Ihóorlques) diu. 27^ siócle, furent 
Fédalls 41773 no (8* siécle; à 300 environ au Lä siócle; À molns da diz vers 
l'in 300, et à zóro en l'an. 321 avant J.C. 


L'empereur, èt par Iui les selgueurs, sont seuls propriétaires de la terre, 
A eux auss| le monnpole de fa raison et. du savoir. Ils dominent dir trés haut 
le people, lé sfupide peuple, tenancinr et non propriétaire, dont les fautes 
parquées par huit d'aprés le systiane 3f Ising, vivent dane un étt voisin du 
servage. Les hommes cullivent Ia torte de lour mailre, auquel iis palent lè 
dixiċime en nature. Iis peuvent etes déplacés ot iranaportés par lul, selon son 
bon plaisir. Les femmes élowent les vers à sole, (lent et tissenL.. Cea agricul- 
leurs sont dirigés, 44 peu près comme des enfanta, par des officiers linpéèrioox 
ou seignooriaux, qui lour enJolgnont, alou le (lemps, d'emsamencar, de biner, 
d'arroser, ete. Méme tatelle administrative sur. [es fntnilles, sur la procréa- 
lion, eur toute la sle sociale. En un mot, le peuple supposé dépourvu d'intel= 
ligence, est devé et gouverné, comme lo premier des animo domestiques. 
Outro lo dime des frulls de la terre, H est earveable á raison de trois Joars sur 
dix, pour creuser des canaux, frayer des routes, clever les digues ou les rem- 
parts des villes; il est réquisitionmé en masse, pour Ies baltues impüriales, ou 
peur Je. serciev rnilitalre. Toutes ees. imposiliuns et eorvées, exigees par lo 
gouvernement en- gros, sont appliquées, dans. le. détail. par los chèis des 
groupes d'habllatints.... Au-dessous dés paysans; les bücherons el les pâtres 
exploltent fes foris od les ferres incultes, payant à Pótat 1 dime en bois ou 
en animas... PIus bas encore, viennent les marchands, jiu nombreux et peu 
estimés... Enfin, tout au bas: da l'échelle sociule, los sorviteuts pour cause de 
pauvreté, et Jes esclaves pour cause de crime, cutéporles assimilées au hétall, 
vendues et revendues comme lai. 

Le rouage adinlulstratif. suivant, fonctionne eutre les gouvèrnants et To 
peuple, 

Trois Grands Dues = JM, sorte de Conseillers Généraux, origine du 
Grand Consell moderne ; avec trols suppléants Z 3. 

Six ministéres, arigine ies six sections administratives 7s WD modernes ; 
desquels dépendent tous les préfets, oficiers, ote, | page 71. ) 

Premier tulünistére, nrésidà par le 3€ SE Maire da palais, Clhnnceller da 
l'empire, Celui-ci Supplée l'empereur comme vicaire, durant le deni] Lriéental, 
en eas de maladie ou d'en péchement ; il l'assiste toujours, comme sog second, 





dans fontes les fonctions impériales. I| gouverne la palais, le harem, lè 
tresor, les magasins, les offices. 11 contróle administration et le personnel de 
tout Fempire, H établit le budget annuel, c'est-à-dire 1a оо ides tanes à lever 
ót des sommes à dépenser. I vérifie Ies comptes annuels de tont l'empíre, — 
Seclions :.. La garde тіге du раша, — Le harem. Une impératrice, 
trols femmes du second rang, d dn troisième, 27 du quatrième, Ri du cin. 
quième, plus un nombre [imitá de (lies ou femmes de service, ad omnia. 
Eunuques. Petits pages. Conclerges, Une prieuse. Des secritaires. Tous les. 
uteliers nécessaires, tissage, (einturerie, tallleurs, conionnlers, joailllers, 
| etc. — Les pourvoveurs; Un fermier de Ia ferme lnpériale, lequel est e Dour, 
reau privé de Ia famille réznante, faisant üdisparaltre sans jugement, de nuit, 
à huis clos, les parente. de. l'empereur dont. celul-el juge à propos de se 
défaire. Des chasseurs et des pécheurs. — Le service. de. la bouche, maitre 
d'hitel, bouchers, euisiniers, marmitons. — La cave, préparation: des boissons 
fermentëes, liqueurs el infusions. Le thè élait pas connu. Une sorte. d'eau 
de riz, étalt la boïsson ordinolre, Les liguenrs fermentées étaient produites 
avec le riz ou le millet, — Les conserves. Glaciers conservant. les: viundes et 
les cadavres, Viandes marinées. Viandes confites dans lo vinaigre, Salaisons- 
Séches. Viaudes bouennées. — Valets de chambre, Inquals et domestiques, 
chargés de tout lo service intime, appartements, bains, lutrines, éclairage, 
chauffage. Tapisslers, décorateurs, préposés aux (entes. = Magasins; dans 
lesquels sont conservés les objets précieux offerts. à l'emperenr. Mobilier. 
Jade. Or, Perles. Matières rares, fourrures, étoffes. Monnaie imperlalk.- — 
Archives, od se conserve [е double de toux les traités el actes, In sonche da 
tous les titres et diplómes, Contrüle des recelles ét dépenses du palais, — 
Corps médical. Un médecin du palais, tenant école de médecine, formant èt 
approuvant les candidats. Ne sont approuvés, que ceux qui savent guérir. sis 
malades sur dix ; car, dit là (lose, avec non motis de natveté ue de justesse, 
sis n'en savent guérir que cinq sur dix, un sur deux, autant vaudra. ne pas 
lesavoir, pulzque la molllè des malades guérit natarellement, sans médecitie. 
Préposés à l'hygiéne, dunt les fonctions rappellent beaucoup celles du méde- 
cin de Sancho Panca, Médecins publics. Ghirurgkens publics. Votérinalres; 
Deuxieme ministére, présidé раг lo 8] 4E Grand Directeur, charge de Dé. 
levage di troupcan humain, TI tient les registres statistiques des hommes et 
des animaux de tout l'empire, des véhicules, de toules los ressources. H 
pousse à [a proeréalion des hommes et à la multiplication des animaus. ЇЇ 
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veille à la cnllare des champs, d'après le système 3t (sing, pour que le 
peuple ait à manger. 1l dresse Jes listes des jevées et des eorvées, pour les 
£hasses impériales qui élaient les grundes manceusres de ce temps-là, et pour 
les guerres. ll dirize le peuple dans lous ses travaux, survellle tontes les 
exploitiHons, percoil les taxes et les. impáts. H déliyne le soleil. ou la lune, 
en eas eclipse, dana l'intérét dii peuple. En eas de malheur palille, famine 
ou épidémie, UI doll, par tous les movens imaginahles, secourir le peuple, ou 
dp molas loi prouver Que Je gouvernement. s'occupe de lui; — Seclions:.. 
Double série d'oficiers locaux juxtaposés; la première, bommes du gouver- 
nemoent, répondant à la hiérarchie mandarinale de nos jours; la seconde, 
notables ou anciens; répondant aux maires modernes, Toute l'administration 
se tralle entre ces fonctionnaires et ees notables. Ces derniers répartissenl et 
appliquent ee que le gouvernement exige par ses fuünctionnaires. La niolécule 
administrative est le groupe de cing familles, présidé par un ancien. Quiton- 
que quille son groupe, doll êlre munt d'un certilical d'identité déliyré par 
l'ancien, sous peine d'étretraité ea vagalbotml. Pour entrer dans Ia capitale wi 
pour en sortir, Il faut de plus uu certilleat spéclal, délivré à là porte, —Cou- 
tròleurs el collecteurs des impols et des eorvées, Préposés el aureelllanis des 
marchés, Douaues el barriéres, Routes, elreulatiou, auberges. Grenlers pablies, 
dans lesquels T doll y avoir, comris stock de réservé, une quantité égale à la 
réealté de dix années, En ce tetps-1á, 740 grammes de riz étaient considérés. 
comme le minium: requis pour l'entretien d'an mlulte durant un jour. — 
Inspecteurs des clamps, des. paeszés, des. Jardins; des eaux, ies foréta, dos 
mines: de la priTucHon iu eharbou el da la ehaux; des fibres textlles et des 
plantes lipctoriales. — Gontróleurs de toutes les limites et frontióres, du 
cadastre, des tertres el du culle dos Patrons des terres et des moissons. — 
Officiers chargés de la police. correetionnelle, accommodant les différents, 
calmant les disputes par l'application immédiate de là bastonnade, nlin d'évi- 
ler que (a population ne soit diuinuee par les meurtres ou par les supplices. 
Aussl les otliciers de ce service portent-ils le beau nom de Sauveurs. — Offi- 
clers chargés (te la reproduction humaine; Obfigeant les garcous- et les Шив 
A se marier dés ош Про: Майл d'office tout eellbatalre À trenta ans, 
loute fille à vingt aus. Appuriant de. foree Lous Ies dépareillés; veufe, veuves, 
etc. Veillant à ce qua les sepultures sóieüt disposées d'aprós l'arbre généalo- 
glue, et à ce que tuns les. nün-mariés solent enterrés à part, comme ayant 
été inutiles à Ia société. Les statistiques. anciennes aceusent le plus souvent 
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un excédent de l'élément masculin sur l'élément féminin. = Contròlenra èt 
censeurs des mamurs publiques. — Education. da: prince Imperlal, et de sns 
candiseiples, Jes héritiers des grands flefs, éTevés avec [ni Un précepteur leur 
enseigne les principes de !a morale. officielle, la distinction conventionnelle 
du bien et da mal. Un tuteur leur enseigne les rits, le tir et Ia musique, 


Troliléme ministre, présilé par le 55s [Bb Grand. Cériinonlaire, directeur 
du culte officiel, et. dés rits, leujusts [mpreguent fous les actes pablies et 
presque Lous les actes privés de tous Jes Ghinols, depuis l'empereur. jusqu'à 
l'homme iu peuple. — Sectiónsz.. Les (Mendards, — Les équipages. — La 
musique, partie intégrante du calte et des rits. Masiciens et danseurs. — Les 
augures et davins, qui résalvant Jes. difficultés et les (fontes du gouverne- 
ment, en consultant pour lul la tortue et l'achil[ée. — Les astrologues. affi- 
ciels. Les uns s'oceupalent exclüsicenent de Га planete Jupiter, dont а тето 
inition duodénaire formali comme un eyele sous les Teheou, réglant les tonr- 
nées impériales, les visiles des lfeudataires, ete. Les aulres oheeryalent les 
signes céfestes, les météores, les ustérismes des fiefs, ot tiralent do ces obser- 
vations des pronostics: lis déterminalent le catenidrier, en. cambinant les -rë= 
gies de l'astronomie avec ces pronoslies- méteorologiques. — Les aunalistes, 
scribes, lecleurg, caleulateurs officiels. lis rédigeaient les Annales et. les 
Chroniques; qui éalent censées remonter, par delà les Cinq Empereurs, [ns- 
qu'amx Trois Souxerüins. 

Quatrième ministère, présidé par le. B]. X Grand Maréchal, chargé. de 
tüutes les fonctions terribles og sanglautes, autres que lès exeéculians Judl- 
claires; Fonctions tres variées, боп certaines plairaient peu aux miaistresle 
I2 guerre modernes. — Sections et fonctions-z.. Le Grand Maréchal commande 
la garde idu palais. Il est chef de tous les afficters militaires. — En cas de 
guerre, Il commande en chef. Mats il ne recruta pas l'armée, laquelle lui est 
fournie Lelle quelle par li» Granil Directeur. Les levëas sont de deux hommaesanu 
molina, trois hommes au plus, par foyer. Chaque grand fer fournit 20000 
hommes, chaque tef moyen 21000 bommes, hagas petit Wer 12000 оге, 
Sous Ies drapeau, pelne de mort imnediate роце (ошеа оп, роц оше 
üésobéisiance, Les pauvres rüsires, pris sur [curs champs, affubiés d'une 
cuirasse, armés d'une lance, sanl conduits mu coumbal en massia profoniles, 
háillonnés, et encadrés de maniére à rendcee toute fuite impossible. Aussi les 
défaites Malent-elles accompagnées. dé earnages sans not. =Â Le Grand 
Maréchal est censé redresser tous les torts; 1 réprime la tyrannie des 
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feudatalres; Il prévient ou punit leurs nsarpations, et falt respecter les limites 
des fiefs. = 11 tient en respect les 6 nations ét Jes 30 tribus des Barbares: — 
1 fait 1e service d'ordre et de süreté nux funérallles impériates, à toules-les 
grandes cérémonies, dans les voyages impériaux et aux. comices: des quatre 
montagnes, — Le service des passes et des places Tortes, les garnisons, les ` 
digues, les cartes stratégiques, relévent de lui. — [I &urveilla la fabrication 
des armes, les arsenaus et les dépôts. = TI dirige los haras, pour Ia remante 
des cavallers el des chars. Il est chel des cocliers, des ëcuyers, ides- pale- 
Ireniers impérlaux. — II veille à ce que eeux quf ant blen mérité de Ia patrie, 
saülent récompenses et honorés, — Jl est chof du tir à l'are dans lout l'em. 
pire. — Il règle lès veilles de noit, dans 1a capitale, au mover d'une clepsy- 
dre. = ll gouverne [a miénagerie inperiala, ol le service de |a. voirie. — 11 
dirige ceux qui, aux sacriliees, égorgeut les victinms, recue(llent lewr sang 
el en frottenL Jes ustensiles, Lui-méme abal les victimae nobles, à coups. de 
fiéche. L'are à la main, i1 écarte des victimes, à coups de fIéclie, les olseaut 
de proie on de mauvals augure. 


Cinquième ministére, présidé par Ia &] ЖЕ Grand Justkcier, ehargé d'ap- 
pliquer les lois, et de falre absecver ( comuent diral-je?..) ee qui, en Chine, 
lent Heu de la Justice. — ll punit les Infractions au ceremonial ou à l'éti- 
quette, — H condamne aux grumdes peines, et. les inflige, aprés um appel au 
peuple, dont l'intervention peut faire gracier l'accusé, qu du molons commuèr 
sa peine; eL aprés coniirmation de la sentence par lempereur. L'histoire 
montre que (es Grands. Jasticlers se dispensabenl volontiers, et de l'appel au 
peuple, et de la confirmation impériale. — Les grandes peines sont (coutra fà 
bastonnade, considérée comme un trüitement, el nom comme un supplice) : 

La pilarl, avec écriteau. 

L'internement des jeunes gens, dans une malson centrale de correction. 

La servitude à sie, avec travall forcé dans les haras et les pacages impé- 
Паш. 

La marque au visage, lonte de Ia cleselure, et service forcé comme por- 
iler on concierge, Mille délits passibles de cete peine sous les Hid, 500 sous 
lea Телеби, 

. L'ampulation du nez, avec service forcé comme garde des barriéres. Milla: 
délits sous les. ffiá, fW sous Ins Tehedu. 

La castration, pour le& hommes, avec servire Toreb comme eunuques 
dans le palais impérial; pour les emmes, là réclusion el le travail forcé dans 
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lés ateliers du harem. 500 délits sous les Hid. 500 sous les Teheów. 

L'amputatioun des deux pieds, avec travail force dáns les ports, probable- 
ment conme rameurs. 300 délits sous les. Hid, MO sous les Tcheàóu. 

— La mort. 200 délits sous lès Hid, 500 sous les Teheóu, Les supplices 
étaient, la deécapitatlon, ñtre bonilli dans. une. chaudiéóre, étre. déchigneté; 
Pire coupé en deux parle milieu du corps, étre écarteló. par des chevaux 
eu des chars. Les corps des suppliciés étaient exposés em plein marchè 
durant irois jours. 

Nola: étaient punis de mort, par le code des Telieóu, ceux aroi causalent 
un treuble quelconque; eeux qui repandaient de fausses nouvelles; csux iui 
cherchaient à lutrodulre des propositions ou des doctrinas neuves, ou. tie 
méóde nouvella: dans hes labilis, les ustensiles, les Instruments, les procsiés: 
ceus qui modifialent les earaetéres ; eeux qui EC bu chantaient des 
chants Ineonvenants, etc. 


= Sixiéme ministére, présidé par le B] BS Grand Ingénieur, qui dirige les 
travaux: poblics, et survellle les arts et métiers. Unilormitée obligatoire. Arcs 
el fleches, pelletiers, tfisserands, brodeurs, vanniers, ouvriers en métaux, 
orfeévres, joaiiiers, poliers, menuisiers, etc. Les arts et métiers chinois, au 
12* siócle, sont analogues ou identiques sox aris el métiers Julis, sgus Salo- 
mon, au 10^ siecla. 


L'empereur Tch'éng, 1115 à 1072, L'empereur TeA'éng étant trop 
Jeune (treize ans). pour gouveraer en personne, le Пис йе Tehedu gouverna 
pour lui. H placa auprés de l'empereur son propre fils. Pái-k'inn, auquel ii 
imposa (tont le cérémonial d'un prince, afin que l'empereur upprit à se con- 
dnire en la voyant Mire; Chaque fois que l'empereur faisait une faute; te duc 
de Teheôu fostigeait son fils Pdi-k'ina. C'est ainsi qu'il enseigna à tompa- 
reur Тоћ'ёпу à se conduire en prince. (Fits f, p. 468... Annales p. 9900.) — 
| Tán de Tcheóu associa á sa régenca Chów de Chdo, Les notns de ces deux: 
‘hommes sont devenus; en Chino, synonymes de sagesse l а раман gouver- 
nement (Annales p: 297), En été, au sixième mols; on 01 les funérallles de 
l'empereur Qít à Pí | prés b) sëpulturo do la C[amllle. Après les fauéraitles, 
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Tch'éng. eoiffa lé bonnet viril, c'est-3« 
dire. qu'il ful recomumu majeur. H (L3 
cour à ses ancêtres, (ania leur temple: 
pais M recul Jes hommapes des zët, 
gneurs. — [L'empereur Où avall nomin 
sau [rire T&n marquis de. Lóu. L'em- 
pereur Tch'éng ne voulant passe pri- 
ver doa consells de ca sage mentor, 
nomma Péar-k'inn, (Ms alné de Tun, 
marquis «de Lou, et garda Tuin aupres 
ile sà personna, comme ministre Avie. = 
Alors Siôn gëlgnvnr dà Kodn, et d'au- 
Wes freres de Tan et oncles de l'empe- 
reur, dont cette. mesure- contrariait fes 
visées ambitisuses, firent eourir le bruit 
que Tan nuirait au. jeune prince et 
eherehorait à le supplanter sur lé trüne. 
Il parail que les ealomnies de sex ot 
cles, frappeérent l'esprit erédule du 
Jeune empereur. Le Grand Due Teen da 
Tcheóu dit aux deux autres Granda 
Ducs, Cheu de Chdo. ei Lu-chüng: Si 
je ne ma retire pas, Pon atlenterg À 
mes jours, et ln dynastie privée de mon 
appui- périra; que dirai-je alors, pour 
me disculper, aux empereurs mès an- 
cètres?;. Tehòu-ħi Insinue que Тап 
voulut petit-rre dussl faire. sentir come- 
bien Hd étal aceessalne,.. Bref, il se pi- 
tira À l'est, probablement à Liu, flet 
de sa imnalson, üupres des son fila Dot. 
kann. Là, à l'instar. de son père l'em- 
pereur. Wénn captif à Yôu-ti ( page 87), 
И charm ses [oisirs em. ajontant. une 
interprétation mysikque à chacune. des 
384 Hgnesdes hesxsagratnmes de Fáu-hi, 
crant ainsi lès Glossa JL =k ul e du 
em | Mutations, lel qu'il. existe 

MT "n. — En 11H; l'empereur 
Teh'éug commenca à omtrevoir que Lés 
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mauvais bruts qui axaienE courg sur le compte du 
duc de. Teheou, étatenl l'œuvre de son oncle Sièn. 
seigneur de Kon. — En 1113, 1e duc de: Tehecn Ht 
sun apologie -dans lodo idu Hibou (Odes p. 165), 
qu'il adress à l'empereur. Dansa celle odè, Tin aec- 
vues faussement aris habillement Ob-Aensg, Dis de 
Téheéóu-sinn, d'élre l'autear de Ia cabale- C'est lut 
qu'il apostrophe eti ees termes: Hibon, hibou! Aprés 
m'avoir ravi ies potita ( mes fréres), ne détruis pas 
encore mom nid (la dymastie qué J'ai contriimé à 
fonder: !..- а Гого se MI pèu ò peu: dans l'esperit 
du jeuan empereur: Enin, en antoine, un vent des- 
Rochani accompagué de tonnerre ayani él cansa que 
l'empereur. Ht ouvrir Jo cssalle au fermalr d'or qui 
renfermail le livre des présages, up trouvai dins co 
livre, doni Je due de: Teheón s'élait. servi. quand il 
nifrit sa vie pour le salut de *on frére l'empereur Our, 
facto écrit da celte: ofrande. Alors l'empereur. ful 
persuailé que Je dii de Tehesu n'en. voulait pas à fa 
abynastie, Miendrf, il peuri en tenant Terit; miis 
élunt sorti jusque dans Ia. banlieue, H alla. en. per- 
conne à la rencontre da ilue de Téheou. Alors una 
pluie Ienfaisante humeeta [3 terre, et loe vent. sauf- 
flant en sens inversa, releva les plantes et Tes arbres 
qu'il-asait couchés; l'année lot d'ane fertilit^ extra- 
ordinaire... Le due de Tcheou étant reventi, оцга 
au nom de l'empereur. Ses Leois Iréres qui. l'avaient 
ralomnie, se doubt qu'on. allait examiner lours 
compiles, prirent an porti patron. Mollnnt en avant 
Ou-keng vl lés adhérents de l'ancienne: dyriastio 
Yinn, iis. se révolterent avec eux, el soulevérent Tes 
I dn bassin. du Jodi; et les Joüng des barils de la 
Шап. — Alors l'empereur Tael'éng les fideli dans un 
inanifispe adressé à togE Fempire (Annales p. 217 8 
$4) Pékin. marquis de Lou, 4 La 6e d'una 
armée, [ш (vs Í alu Modi, ol [os Јойно е 1а НИН, 
H.punit ide nort Onkeng. supprima Ju Ulm de mür- 
quis de Yiun, et nomma RSi. vicomte de- Wet, frére 
nina du ivran. Teheüu-sinn, duc de Sóng ( Annales 
p. 229), afin de continuer dams l'empire fa lignée des 
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Yinn. K'üng-cehou, frère de Tan, oncle de Tempe- 
reur, mammis dë Wai fut chargé de gouserner Jes 
partisans resianis ët remuants de la dynastie décima 
(Annales p, 232 à 258)... Ensuile, des troja oncles 
rebelles, auteurs ie Ia cabale ei de In rébellión, Sin 
seigneur de Koân fut mis à mort à Chàng; Tou 
marquis de Ts'di fut eonüné dans un poste militaire 
à la (rontiére; AK'ien seigneur de. Hoto fut. dégradé 
et fait plébelen. Hl fallut trois années pour pacitler 
les provinces orientales, Quand entte. pacifleation fut 
achevée, Je duc de Teheou eomposa lade Tóng-chan 
(Odes p. £07), en l'honneur de l'armée victariense, — 
En 1112, l'umpereur Tch'éng déposa Le dent) Lriennal, 
Iruüblé par hieu des événements, comme nous venons 
de voir. I| Ót sa cour à ses ancétres, dans le templa 
de la famille, || examina les fonctionnaires. Une dé- 
pütation vinl dlu fond du Cambodge, pour le saluar. = 
li parait tontefols que (out n'étall pas encore partait, 
car, dit l'histalee, en 1110 l'empereur an personne aon- 
mittaut le pays; H parcourut le domaine imperial et 
les territoires des feudataires, chátiant [es seigneurs 
qui n'avaient pas encore fait leur soumission, el paci- 
tint lesmultitudes. De retour â ао (Оул сарі, И 
promulgua solenimellement In Constitution des Teheow, 
el nomma les hauts fonetlonnalres, Tes trois Grands 
Duca avee leurs trois suppléants, le Maire du palais, 
lé Grand Directeur, le Grand Cérémonisire, le Grand. 
Maréchal, ls Grand Justicler, le Grand Ingénieur 
(Annales p. TH )- HH fit rédiger le Rituel без Толеби, 
lequel existe encore. Hl disiimgua six sortes de gust, 
ique. — Jadis l'empereur Oi ayant établi sa capitale 
а Наа (Ц). ой арра cotte ville Troüng-Teheou, 
Origine des Teheonu, ot Capliale Occhlentale, L'eme- 
pereur Terng fonda, ow bord de |n Lado, une. villa 
(0) que l'on appela Téh'&ag-Teheon, Perfeetlon des 
l'cheóu, ou Capitale Orientale. L'emperegr somreant à 
placer dans ce leu les neuf ornes; palladium de 
l'empire, consulta les sorts qui [ul donnerent cetté 
réponse: Si vous Jès placez là, votre famille verra 
tretle générations, et. sepb siecles de regne. Ur les 
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Teheóu sirent 31 gónératians, et réznérenE 806 nns. 
[rod les bletòrtens concluent qu'ils outrepasseérent 
leur mandat, ce qui explique, disent-ils, les malheurs 
qui accablécent empire, vers la fn dä celte dynas- 
tie, En somme, la nouvelle capitale fut fondés dans + 
lé but de supprimer le vieux levain ез Угат. Сыа 
ci fermentant toujours, l'empereur Teh'ëng recourat, 
pòur ën (oir, au moven radical classique еп Chine, 
de transplanter en bloc un peuple, ofin de l'absorbar, 
durant des années, dans les labeurs et les soncis de 
son nouvel établissement. Les plus longues pièces 
des Annales (p. 2583 290 et p. 311 à 221) ont. trait 
à cetle translation. Leur leeture montre eombien vive 
èl tenace fut. l'opposition des Ddéles da. l'ancienne 
dynastie. L'histolre en convient franchement; le рец- 
ple des Yinn, dit-elle, n'accepla pas les Teheóu; H 
ful difficile à ceux-ci de le mater. Dans les buran- 
gues qu'ils iui adressérent, les ducs de Teheou et 
de Cado fant Jouer les grands ressorts de а ройи 
que chinoise, le elel et [a tortue, Ia. tortue e le 
elel; prosopopées entremélées de menaces de mort, 
el do promesses de faveurs. En 1100, an troisième 
mois, le duc dà Teheóu arrivé prés de lü Lao, Ht 
commencer [es travaux. I| dit: c'est ici Te centre de 
l'empire ; des quatre direciions ce sera la méme 
distance pour apporter ici le tribut... L'ompereur vint 
em personne visiter Ia: nouvelle ville. I y Uransporta 
le peuple obstiné des Then. H y laissa le due de 
Teheou, pour la. gouverner. Lul-méme retourna à 
Hào, la capitale. oecidentale; mals Il venait tenir sa 
cour à la capitale orientale, quand H deet recevoir 
[ба hommages des [eudatuires. I y (it disposer, au 
sud, dans la banlieue; le tertre qui servait pour: sa- 
erifier au ciel et à K'i, fils de l'empereur. Kw, an- 
cétre de 1a dgnastie, Palran des molssors depuis l'an 
1760. HE Ot aussi construire, dans là nouselle capitale, 
le temple dé ses ancetres, dams lequel H sacrifiall au 
Souveraln d'en haut, eb à l'empereur W2un san 
mieul. Á chacun des feudalaires qui s'elaient sonmis 
nux Teheou, l'empereur Фета on lerire. du. Palron 
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des terres, dans son chef-lieu. — En 4108, Tóu mar- 
quis de "Tee. Tun des Irois oneles rebelles, étaut 
morí dans l'exil, l'empereur rendit son fef à son iis 
Tchosng (Annales p. 307), — En 1107, l'empereur 
jouant avec son (тёге cadet C, découpa une feuille 
d'elvococca èn forme dé tablelie d'investilure, et la 
remità C en lui disant: recols le diplôme dè la 
dignité!.. Aussitót l'annalisté S pria l'empereur de 
vouloir bien Axer le jour de la prise de possession... 
Mais, dit l'empereur, ce n'était 1A qu'on badinuge... 
L'anmaliste / répondit: Un Fils du Cièl ne badine 
jamais; ce qu'Il. dit, 1es annalistes l'écrivent: cela fait 
lai; le peuple ]e eclebre dans ses chants... L'empe- 
reur dul s'exéculer. Ш попил Ü marquis de Галу. 
(£). Sous le ül« de eet. C, Je nom du fef fut chang? 
еа. Trinn, Le marquisat de Tsun fut, durant de 
longs siPeles, un des: plus grauds et des plua puts- 
sanis fefs de l'empire (Carte Vl). — En 1105, Tán 
duc de Tchesu mourut à Fóng (b). Gravement mas 
lade, el $6 settant prés de sa fiu, il dil: Ensevelissez- 
moi à Teh'éng-Tcheou, Пеш de ma charge, pour 
moutrer à tout l'empire que- fat été, jusque. dans fa. 
mort, le serviteur de l'empereur... Quand il fat mort, 
l'emporeur Teli'èng l'ensevelil à Pè, dans le cimotiére 
impérial, auprès de l'empereur Wann sou père, pour 
momtrer 4 tout l'empire qu'il ne considérait pas le due 
de Tcheóu comme son serviteur, mais comme ke se- 
cond fondateur et fe gram bienfaiteur de la dynastie. 
A cause de ces mérites extraundinalres, l'empereur 
satus en outre que les marquis de. Lin, descendants 
du iuc de Teheóu, lubsacrillerment, de génération en 
génération. avec [e cérémonial impérial, Do là vint que, 
jusqu'en l'am 249; les mammis de fòu immolèrent 
chague amnee, au sixlóme mois, dans lé temple des 
nncéires, un taureau hlanc aux máünes du due de 
Tcheàóu, iui reçut le litre. pesthume duc^ Wen... 
L'empereur Domna gouverneur de La egpl tale "ISI 
tile: Kittan-teh'enn [е fils paimé du défunt (Annales p. 
44). —En 1104, l'empereur fite tour de l'empire, rece: 
vant partout Jes liommages des feadalaires.—En 1109, 
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le Grand Due Lá-chasg itreduistt tin notemi systé- 
ma ide valeurs courantes. On lt des moniales de cuiere 
rondes, percées d'un irou carré, pesant un nombre 
donné de singt-quatriámes d'once, ayant cours géné- 
ral et forcé pour les achats. On ñi anssh des pléees 
de tolle, larges de deus pleds deus. pouces, longues 
de quarante pleds, pour servir de valeur ise dame 
les échanges. — L'histoire est muette sur les 95 der- 
niéres années du. régüue de. l'empereur Tch'èng ; la 
pals ne se raconte pas. En 1079, trente-septiéme anda 
de son règtie, empereor josqué dàns la mort, Tch'èng 
défalllant eonvoqua Jes. gramds officiers. de. là cour, 
récapitala Mevant eux l'histoire de 13 dynastie, et leur 
contia son Ilis eb hérilier Telido, Lisez dans les. Arr 
nales ( p. 3411 cette: page simple et fable... Le lenda 
main, Fempereur Teh'éng  moürut, àgé de 50 ans, 
Chéu duc de Chào, Maire du palais, gouverna duran 
le deull. Les Annales | p. 347 à 362) racontent à cette 
occasion, dans le plus minntleus détall; les céremos 
nles du deuil et de. l'intronlsalion Imperiale. Monde 
disparu, curieux mdlange de granileur et de petltesse, 
de simplicité et de majesté, do naturel etde rit. ka 
prince Teháo étant monté sur. Dé iróne, devint. l'eme 
pereur. A'dng. 

L'empereur K'üng, 1078 4 1053, — En 1078, 
les feilataires étant venas å la capitale pour iui Mire 
leur cour, H leur Qt le discours du tróne que les 
Annales tous ont cüüservé (p, 258). — En 1076, à 
fa fa du doxil, H sacrifia aux máneside ses ancétres $ 
puis il fit composer hymne de son règne, En 1067, 
il nomma le. duc de Pi gouverneur de [а capitale 
orientale, en remplacement de Kiünn-teh'enn appe 
remment décédé. Оп ne salt pas Irop.ce qu'était ea 
personnage; on pense que c'était lo frère cadet de 
Kiüun-teh'enn. La pléce des Annales (p. MO rela, 
live à sa nomination, naus apprend ique Ies partisans 
des Yinn se monlralent ёпсоге rétiís, — En 1063, 
Pái-Kinn marquis de Län meurt, — En 10353, 
Chéu duc de Cháo monurut. Jailis, quand li gouvernait 
dams l'Ouest, il avait gagné les cœurs de lout «omn 


LJ 
8 


u 


HNH HE E ЯА 





1] 49 28 SENE 


Ee EECH EK: 


H z шш 38 N 


Hr 25 E | 1 ГОО Уна КЕ 


EID Bi!» Hee E SS; 


NI RASSE S HE Ne dO OR E SED A ea Hr | mb + BA O 


Шш Ей ОЛЫ ЕШ ИЕЫ ЕНЕ АМ 


Les Mj. Toháo-wang. Carte V. 


= 


BEN HH y te zi ey 


аме Уа IN 


ANEXEESCESTISQG 


> Ga HN 


т 


d 
£ 


s 
паа | ушун азж 


SN SE O 
= 


peuple, Avant Hui,quand il y avalt quete 
que litige, les fonctlonnalres. faisaient. 
venir le peuple à leur tribunal. Le due 
de Gháo dil: Fatiguer le peuple pour 
ne pas se fatiguer soi-même, feu mou 
prince, empereur Wénn, t'auralt ja- 
mais falt cela... I faisait donc le tour dea 
campagies et des villes, écoutait et ]u- 
geult les partles, assis sous un potriersgue 
vage. Aprés sa mort, le peuple se souve- 
nanLavecamour de s3 solllcituda, n'aliat- 
Lit plus Ies poiriers suuvages, On compos 
sa l'ode-du poirier sauvage (Odes p. 20), 
que lz peuple chantait partout. =@ Dana 
cette méme année 1001, l'empereur 
A ong lui aussi mournut. San fils ffiá 
Ini avant sucel^ sur le. tróne, devint 
l'empereur. Tehào. — Sous le rézne des 
deux  empereurs Pel'áng el Kang, 
l'empire fut si paisible et si bien réglé, 
que, durant quarante années, on n'eut 
pas à appliquer les lois pénntes. 

L'empereurTchüo,152100)2, — 
Durantee régne, les prinelpesdesTeheóu 
commenceérent À décliner insensible- 
ment. = En 1039, Fei de L^u nsšas- 
sina son frére alné la marquis Nòu, et 
ве fit marquis à sa place. Premier exon- 
ple de ces meurlres PONT cause d'am- 
bltion, que nous verrons se maltiplier 
de phis ey plis, dand les grandes maisons 
l^odales, jusqu'à leur destruetlon, L'eme 
pereur Tego ue pul ou pe voulnt 
pas châtier fè meurtrier, ce yul dimi 
num besucoup son prestige. = En 1084, 
Bouddha naquit. Nous- jaissons la rés- 
ponsabilite dé cette date au Miroir His 
lorique. I1 3 a deux manières dé comps. 
Ier l'ère bouddhiques; les uns font vi- 
vre Bouddlia au dixiéme, les autres amu 
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sixième siècle avant ("бге chrétienne. — En IO. on 
ravon irisé jalllit de l'astérisme Tzeu-téi, palàis de 
l'empereur cMesté; l'eau Ја spontane ment dos. 
pults; présages de mauvais auzure.... L'empereur 
Tolo étalt allé faire sa tournée dans le sud de lom- 
pire. La traditon rapporte que, à son rotour, comina 
il traversait la Han, les riverains de celte rivière, 
hunleux de sa mollesse, luj. fournirent une banque 
dont les bordages elalent Joints avec de in colle. 
Quand elle fut au qilliem da eonmveant, la calla ayant 
fonilu au contact de l'eau, les planches se separerent 
èt l'empereur (al nové, On ne douna pas avis de an 
morl; on en IL myslére... Les malina Iprétendani que 
la chase se. passa plus simplement. Honteusement 
battu par les Jo: du bassin de la Hán, l'empereur 
sé nova dans sa fulle, em traversant la riviere, et 
son armée зе déóbsmda... Bref son Dis Maa manta 
sur le trône, èt devint l'empereur Mów. 
L'empereur Móu, 1001 à 917. — Monté sor [е 
Irüne à plusale 50 ans, Temtmreur Mou commenca 
par s'entonrer de sages miuistres. Les Апаа 
( p. 303 eti312) nous ont conservé les allocutions qu'il 
leur til. Hl y eut um certaln mieux dans l'iuIministra- 
lion. — En 989, l'empereur lE nne. expedition dans. 
Vérnrest, jusqu'au pays od les oiseaux bleus go repo- 
sent. En ику, avant battu les Josag du bassin. dé Ia 
Hán et vengé la mort de son pere, U visita Màu rol 
de l'Ouest, el fut recu par Tui en son palais de Tehéo. 
Dans une fète qu'on donna en son honneur au Bassin 
de Jade, l'empereur ayant port? là. santé du roi de 
l'üuest, eelul-cl. chant celle sirophe: «Lès nutes 
blanches s'élèvent des montagnes el montent vers la 
clol; volre roule sera longue, coupée par des monis 
nl des fleuves; avaut votre mort, pourrez-vous re- 
venir? ».. L'empereur répond par cette autre sirophe 
«Је retourne vers l'Orient, pour remettre la pats 
dans la Chine ; quand ses peoples seront pueiliós. Je 
lácherai de revenir vous voir; ce sera dans trois ans, 
je espire! a~ Sur l'empereur sen revitit. Arrive 
à Tehdo ig) lans la vallée de lu Fénn, i donna cet 
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apanage à son cocher Tsao-fou; qui fut l'anedtre des 
wamali de Telio, dont nous aurons å parler bien 
souvent du cinguléme au trolsiéme siécie avant Ј.С. 
Les voyages lointalns de l'empereur. Mou, soni meon 
tes dans пп сшіеох opuscule, probablement fort 
uncien, le #2 K F IW, qui est parvenu jusqu'à natis; 
Cet itinéraire des voyages de l'empereur Modu, nu 
contient pas de féeries. Pàys et gens, tout y est. bien 
déterminé. C'est par un jeu de mots ( Üf mòu mm 
comparez J£ ni fille, dans Nis-tra, page 20), que 
des faütaisistes firent plus tard de Móu rol de l'Ouest, 
la Reino Mère do l'Ouest, une fée, uno Calypso qui 
пои relenu l'empereur Móu dans ses palais. des 
morts A'oünn-lunn, et lui aurait, par és enchan- 
lements, fait oublier son empire M fi ES Eg. Le ro- 
mancier [nolste Aj F a fixé la legende dana uae poge 
lattastique. D'aprés Iti, un magicien venu de l'Ouest, 
s'étant reddu maltre de. l'esprit. do l'empereur, fui 
procura d'abord. ées exodes de l'âme, â la possibilité 
desquels les faoistes. eroient fermement, L' "in pereur 
voulut egsuite aller woir docs Іа réalité, les belles 
choses qu'il avalt vues dans ses songes. I Ot atteler 
ses huit chevaux A BE. et partit. La suite est eala 
quée sur Pltiniralre dont Га pariè ci-dessus, aveé 
colle différenee que les faits naturels sant supruni- 
luralisés. Aims), quand l'Hinéraire raconte que Tem 
pereur, mourant de salf, Iwt réduit à bolre iu sang 
de cheval, pratique courante dans kes Sletpes, d'aprés 
le commentaire, Lie-Ezeu Ini fait bolte du sans da 
Brue blanche, breuvage qni lui conféra l'inimartalité 
Il est à noter, eepenilant, que Lie-tzeu ne fait pas du 
Hol de l'Ouest une feme, et ne porle pos de (бшик 
ches. Il raconte Ies détalis do festin iles adieux, poïs 
И ajoute: « Quand Nl'eomperriic out falt dix mille f$, il 
dit on soupirant: Hélas! je soja molns Porte à la vertis 
qu'au plaisir; je orains qmo ta posterite n'exsamine et 
ne comple ties (autes! e.. C'est syr cette phrase 
oliscure, iui s'explique normalement du tenip perdu 
par l'smpereur en fáneries, que les taoisies ор leg 
contours eot echufaudèé Tours romand. L'impression 
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(irosaïique qul rèste dela lecture de ces. еги, ев 
que l'empereur Món. poussa une polnile aventureuse 
jusque dans lo bassin du Tarim, et яар avie 
un prince touranien «e cette contrés, — En 47, cet 
empereur Louriste projeta uu& expédition contre [es 
Хойап- Сеня, au nord-ouest di l'empire, lesquels 
ne (ul payalent plus tribut. 1 in Ni malgré l'opposi- 
lian dssez viva de la famille impériale, en. pariieuller 
du seigneur. de Tai. Co (ut un fiasco compel. L'em 
pereur revint. dil Thistoire, avec quatre loups. et 
qualre cerfs blanes, et jamais plus les Jonima ne Int 
payérent (ribut. = Ба 952; Cèemperenr Afóu cente- 
tialre el Герт [rès аа, ll ott laissa promulguer; 
par le Gram Jasticier L4, un nouveau codo criminel 
( Annales p. 335), Les hislorlens interprétent eel acte 
de deux cuamieres dUÍerenbes, L'empereur avait élé 
irop débonnaire, disbnt lés uns: H se ravisa dans <a 
vietHlesse, el remdit le code. plus sévéce. L'empereur 
avait (ait dé (olles dépenses, disent les autrés: H 
chercha à battre monnaie, en permettant. le. rachat 
Aes supplices. En effet, le. eade de Li permet. de 
sp racheter des grandes peines (pagzé 111), pour 
des sommes variant de xix. eenta A sit mille mites 
de emivre. Le Code parle de trois mille its pis- 
sihles des grandes peines. — Eu 947, l'empereur 
mourut à l'âge de 108. ans, aprés 55 onnèës Ale гупе, 
Son ils Z-hau étimt monte sur le tráne, devitl l'étti- 
регенг Konny. 


L'empereur Koüng, 9i6 à 925. — It avall. 74 
uas, el régna [2 ans. Son grand Axe pen. l'aneedote 
sulvanbes eneore plus aieo, Comme H elassalt dans 
Ja vallée de Ia King. le seigneur K'ana de Mi | près 
|), descendant de Fóu-fif, l'accompagnait, Les trois 
filles de ee seigneur altereut. visiter leur pere: Tl parait 
qu'elles plurent à l'empereur, A*ang ne fes fui olfril 
pas. L'année suivante, l'empereur éteignit «a maison. 
Gest tout ce que nous savols de. cà. regne. — En 
05, l'etmperear mourat, ágé de 81 ans. Son fils Kidn 
menia sur le trine: ce fut l'empereur 1. 
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L'empereur 1, 53i 4 910 — I transporta la ca- 
pitale à Hodi-li (P). Sous son régne, la décadence: 
des Teheów suaecentua des poétes rent des за 
res. — En 96, vingt-cimjuléme année de son régie, 
l'empereur £ mourut. Son uncle Pi - fang, (rère cadet 
de l'empereur Konng, lui succéda; ce fat Tempe- 
reur Nido, 

L'empereur Hiáo, 909 à 805. — En $97, il 
donna à Féi-tzeu, directeur de ses haris, Tallen de 
Ze T'inn (h), qui devint plus tard un fef pulssant 
(Carl VIX. Au troisieme siècle, les descendants de 
ce Fei-treu renwerseronl lbs Teheou, eb Гопан 
la brillante mais éphémère dynastie Ts'inn, Là ciel 
avertit l'empereur Aido do sa mauvaise politique. par 
des phénoménes insolites; pluies et gréles extraorili- 
naires; le: Fleuve- Bleu el à Han gelorent; les tweufs 
et les chevaux furent déciinéós par. une épizootie, — 
En 895, l'empereur étant mort à lige de 65 ans, lès 
selpnoors mirent stir le tróne Sie, ШЕ Це l'empereur 
l, qui devint l'empereur Í. 

L'empereur Ï, 80ï â 879. =Â Lo fuit que cet 
empereur (at mis sur lè tróne par les seigneurs, 
prouve, disent les historiens, qu'il. dut y avoir тові 
que chose q'irrezuller dans зоп élection, 1 pava [es 
bona offices ie ses électeurs, en descendant les degrés 
de la salle du tróne, eomrpe pour aller à leur ren- 
conlre, lors de son avénement, En agissant ainsi, il 
mangoa gravement nux rits, disent Ies livres eananl- 
поез; 11 mavala la dignité imperiale et précipita Шш 
üecalence de l'empire. Cependant f ft boulllir vif fe 
marquis Nai de Ty, maison ile. Éi-chang, accusé 
Пе trahison, el mit son frère Tsing à sa place. — 
Comme lés barbares des steppes n'apportalent plas 
leurs tribu(s. l'empereur ordonna on seigneur de 
Kodi de marcher contre cox à la tle de [grano 
impérial. Lè seigneur de Kodi n'eub pas Безо 
d'aller blen oln pour rencontrer les barbares, car les 
Joüng avalent cuvabi presque toute la valle de la 
Еа. L'histoire n'ose pis affirmer qu'il. les expulsa 
de cents vallée; i revinL, dit-elle, ayant pris un 
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millier ido chevaux, — En 897, Híouag-N' iu vicomta 
de Teh'bw, maison de Tchoün-hu, proütant de 1a 
faiblesse du gouvernement impérial, atann ét con- 
quit.les petits fei du bassin de la Ndan, fondant 
ainsi une puissinee qui deviendra redontablo. Puls, 
passant le Fleuve Bleu, $ imposa son aulorilé aux 
barbares Män et Í; et tailla, dans leur lerrítaire, 
Irois selgneuries pour ses trois 015. Moi, disait-il, je 
suis Barbare, et non Chinois; je m'occupe peu des 
litres èt des formalités de la Chine... Ces emple- 
mnents restérent impunis. C'étalt inviter tons les autres 
selgnaurs à ea falre autant. — En 875, l'empereur 7 
mouruüt, igé de (60 ans. Son Шз Mou monta sur lè 
trône; ce fut l'empereur Li, de triste mémoólre. 

L'empereur Li, 873 à 5i. — 1 étzit. brutal; 
erui et rapace ; les seigneurs eurent peur de lui; — 
En 863, les barbares qui habitalent le bassin idu. ойг, 
ayant Mit des ineursloas. dans. l'etripire, l'empereur 
envoya contre eux le seigneur de Kodi, à lu tåle 
d'une armée. — En 860, Chóa (Ws du marquis Nat 
de Ts'í, que l'empereur £ avait fait boulllir, tun le 
frère dé son père, que le méme empereur. avait mis 
eu sa pluce, et se fit lui-móme marquis de Lou. =Â 
En 349, l'empereur ayant pris. pour tinistre lè sel- 
gneur de Jong que [es feudataires détestalent, eeut- 
ci cesserent de Jol falre leur cour. — En 85, le 
peuple parili mal de l'empereur Смее, р, 240 à 248, 
SGH a 78, 381). Le Grand Duc de Ghao, marquis da 
Fén; descendant du sage Слем. (раде 120), dit à 
l'empereur: Cesi que le peuple no pent plns suppor- 
ler sun sort, qua vous renilez trop dur. L'empereur 
së fâcha. l së procura une soreiire du pays de Wd; 
e'émlent les plus fameuses, Gràce À «on ponvalr trans- 
condant, éetle sorclére savall aussi qui. avail mal 
parlé du souüveralaz elle dénonecalt le coupable, Lequel 
était mis 3 mort, sans nutre forme de process, Alors 
lo peuple mosa plus parler ; mais lous ceux qui se 
rencontraient, s fabsaient signa ides yeux, L'empereur 
élalt rasi. Heln, dit-i uu due de do, gue le sais falre 
laire les uedisaüts ? *.. Heélas oui, dit le due бе Слао, 
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vous [eur avez mis au frela:r mettre un frein à la boti- 


clie du peuple, c'est. aussi ilangereux que de barrer 
un iove. Un Deure barré rompt ses dignes et cause de 


grands maux ; la méme chos arrive quand on ferme 


lu bouche du peuple. Coox qui réglent le cours iles 
Heuves, doivent Jes- fairo s'écouler librement; ceux 
qui gouvernent le. peuple, doivent te laisser parlarà 
son aise, Ce que lè people dans le our; ï le répand 
dans ses paroles. Nest bon qu'il s'épanche; on sait 
ainsi ee qu'H. pense ; puurquaol le Ii Intendiriez-vous ? 
Si voua Tui fermez Iu bouchu, qu'est-ce què vous у йа- 
gnerez 7... L'ampereur ue voulut rien entendre, — En 
5813, les Joung de l'Ouest se rivollórent, — Fu 842, 
le peuple poussé à bont, se révolta ausst A V'itiprao- 
viste. L'empereur dut fair, pour sauver sa vlo. ll se 
réfugla à Tehéw (1). Son fls. l'béritier présomptif 
Tsing, n'eut pas le temps de fülr; ilse refugia апя 
la maison du due de Chao. Le peuple amenté lb do 
siège de cetle maison. Le duc de (2hdodit au peuple: 
Jadis j'ai souvent repids l'empereur; ll n'a qas voulu 
m'écouter ; xollà l'origine des malhbeurs presents, 5i 
maintenant vous tuez son fils dans ma maison, l'en 
pereur pensera que c'est moi qui Cat lué, pour ma 
venger de Jui; Or le vassal d'uo selzneur ne doit Jamals 
lul ën voulolr, quelque chose qu'il alLeu à soulTrir de 
ša pari; à plus forte mison Ie. vassal il'ug empereur 
doit-il s'abstenir de tonle vengeance... HF paralt que le 
peuple ne désarma pas, ear le texte continue: Alors i] 
livra sôn propre fils, en le faisant passer pour le prince 
Miipérial, lequel eut, par ce moyen, la vie вате, 
Régence Koùng-Hoúo, Si à «35. — En REI 
l'empereur Lí vivant exilé à Tehéu, les deux Grands 
Dues de Ghaa et ile Teheóu sè mirent A guuverner 
comme regents, durant la minarilà du prince Tsing. 
Пе s'elNorcèrent en commun d'apalser le pays; anssi 
appela-I-on. leur régence Communes Apasement. Onn- 
[orze anoécs passèrent ainsi. Enfin, en B28, Daun la 
Cruel i l'empereur Li) étant mortà Tehéw, les deux 
Gramils Ducs tolrent le prince linpérial Tei ng sur là 
tròne ; ce fut l'eunpeceur Suis. 
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L'empereur Suan, 827 à 782, = Les Grands 
Ducs de Chido el de Teheóu. gousernérent. comme 
ministres de lompereur, Les feudataires rassumés 
revinrent se &onmellre sux Teheóu. — Le Ере 
commence par des. expeditions militaires." Les, bar- 
bares avaient. profité: des. tronbles intérieurs, pour 
jénétrer en Chine. Tehonag de la maison Ts'inn fut 
chargé de refouler les Jojag de l'üuest, Yinn-Kifou 
ful envoyé au nond, contre les Huns, lesquels avalent 
poussé des polates liardles jusque. prés de Bi capitale 
( Odes j^ [81 à H0, er 2005. En 826; In brave Fdng- 
Chou marcha contre les Mån élablis au sud dé [à 
Hán. Him de Cháo marcha contre les. Ï établis an 
sud dú Hoñi, Enlin l'emperear еп personne marcha 
contre [es barbares qui infestsient li nord. du. Hoài 
el de la Hán. Ces compagnies sont chantées dans les 
(les ( p. 203, 407, 470 ), qui donnent A Fang-chou 
senl, (trois mille chors úe guerre ot trols eent milli 
funtassims, ca qni prouve que la situation étall sé-— 
rieuse et que l'emplre dut lutter pour s3 conservation. 
Le résulint de (toutes ces campagnes fui heureux, 
mais pea- Miralles lous ces barbares. plus ou moins 
nomailve, refoulés un bnstani, revenalent sur los pas 
de lFsrmée ehinoise, dés que celle-ci ésacualt Ja 
pays. En 822, une fgmlnié épouvantable (sla. Dom. 
pire. Les Odes | p. 291 ) nous onl conservé les Јане 
tations ot les supplications: de l'empereur :: IL n'est 
[ras de ché»in que je n'ale invoqué; je n'ai pas été avare 
de viethues!« IH piforma aussi sa persomne et sncour.— 
Ceperiilant lès ейин] ide l'Uuest dotnalent fort à falpe 
à Tehoxng de Té'inn, chargé, en 827, dé Jes refoular 
daus leurs steppes, En 822, Tehousagy fut battu ei duds; 
II laissait eing Nis, dont land s'appelait Tehodng. 
L'empereur charges Tehodng et ses. fréves. de: comme 
baltre des. Jang. WH leur fournit. sept. mille. soldats: 
Ainsi renforcé, Tchoüng écrasa les: Josmg. Тора 
reur lí nomma Gouverneur des Marchés de l'Üugst. — 
En Rm, l'empereur refusa de labourer lo champ 
Imperial, dit fs'i&n-mou lès mille arpenis, ilont lea 
[ruits élaleut olferls dans les sacrillces Imperiaux, 
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Le seigneur de Kodi le blàma et dli: Vous agissez 
mal. Le peuple vit des champs. C'est par les champs, 
que le Seigneur d'en haut lui donne l'abondance, 
gráce à Imquelle le peuple se mullipile, les ressources 
augmentent, l'ordre et la pais flenrissent. 5i vous ne 
produisez pas, par votre travail, ce que vous devez 
offrir aux ehénn; «I vous extorquez ces dons ati peti- 
ple; de quel front. Irez-vous ensulle- demarier aux 
chénn leur bénédictlon et au peuple son dévon- 
menl?.. L'empereur MC la sourde orellle. Ausel, en 
159, son armée ful-elle ancantie par. les: Joüng. du 
l'Ouest, dams une plaine appelée Ts'i&n«mow les 
mille arpents. C'est le superstitieaux m] Bj j£ qui n 
nob cette coinebdenes, dant Hn falt ane conséquence, — 
En 806, l'empereur créa, en faveur de son frère cadet 
Yôu, In dernier grand del Tehéngo (Саме УГ). — || 
parait que l'empereur Sudan était voloptoens et 
[üressenx. L'histoire raconte l'anecdote suivante... 
L'impératrice, do спо Атала, ай sage et xertueu- 
së, Elle ne parialt et. n'agissalt jmmals. que d'aprés 
les régles, Or l'empereur, restant au lit Je matin, ne 
se levait que fort mrd, retenant ses femmes (dans le 
haram, Pour le corriger, si possible, l'impératriee 
Kiüng sorti un Jour de ses appartements, dita ses 
broches el zea pendants d'orelllés, pols; s&'ajgenouil- 
lant en. posture de criminelle à la porte de la prison 
du palais, elle envoya ва duégne. dire à l'empereur: 
Je n'ai àucune bonne qualite. II parait. de plus, qua- 
je suis soluptueuse; J'en suis venue à êlre cause que 
l'empereur, manquant à ses devoirs, ne donne age 
dience qu'à midi, ce qui fait penser qu'il préfère Ja 
plaisir au gouvernement. Or l'amour di plalsir engen 
dre la prodigailité, 1a détuuche ot tous tes désordres 
Tons ces many, c'est moi qui les ai causés: [a dois 
donc {ге [иие veuillez déterminer mma peine; 
l'attends votre sentence!.. L'empereur toi tit répon- 
drez C'est mol qui ai mal ani; c'est mol qui suis en 
fante; vous êtes innocente!,, et il Ht rentrer limpė- 
ratrice Kiáng, De ce jour, I s'appllqua à bien got 
verner. ll donnait audience depuis le matin jusqu'à 
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midi. Merchant sur les traces iles empwe- 
reure Wean et Oo, H releva le prestige 
des Teheóu, meritant ainsi le titre pos- 
liume de nomvean Pere de lü dynas- 
Hie, — Eu 788, l'empereur avanit perda 
Son armée à fa batallle de Ts'ien-mou 
(189 3, vaglut faire Je dénombrement dia 
peuple qui liabitait la кабе de [2 Féup, 
en vuñ d'une nouvelle levúe de saldatz. 
Tchoüung<hanfou le blima op eng 
[егш И пе Tout pas dénomtirer le pou- 
ples Les anciens ne le (alsalent pas. Us 
énunalssalent sufrisimment le nombnr 
de leurs sujets, par [es registres pi- 
blies. Qu'on iénombhre le peuple sany 
raïson majeure, c'est utie chose que Jo 
clel déteste (cf. 2 Beg: cap: $40. Cela nult 
Hu prince et & ses successeurs!.. L'em- 
jeceur BE. falre le dénomirement: pru- 
jata Aussi son fils, l'ompereur Yàa, 
perit-Hl miserablemenL. C'est encore Ti] 
Bj ME qui tire estile concluson, = En 
185, lFempereur résolul ió mettre à 
mort le comte de Tüów. sans que eelut- 
ci füt conpable d'aucune faute; La 
letid Taoro, l'umi dir comte, s'opposa 
i lempereur, H. revint. neuf fois à la 
eharge, sans que l'empereur se. last 
üeechir. Alors l'empereur W die: tu 
aculiets Lon ami eontire ton souverain !,. 
Tzoïto dit: si mon prince avail raison, 
<i mou amicavalt tort, j'aiderais mon 
prince à Une man ami. Mais pulsque 
"on ami a raison, puisque mon prince 
à tori, Je soutleus mon ami coniro mon 
prince... L'empereur irrité dir: rétracts 
co que lu vlens de dire, el ti. vivras: 
sinon, Lu mourras! Troto répondit: 
nu homme sage ne sexpose pas à la 
mort par bravade, mais il ne parlo pas 
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non plua contre за comscfence pour 
conseryer sa vie, Or j'ai la prouve qua 
cest gutt qu) avez tori, tique lo cotte 
de Ton wst innocent... L'empereur 01 
ionrr le conie de Tou, Le lettré 
Tsoito mourut aussi (Fut miis à mort. — 
En 182, l'empereur Sudan fit le tour de 
empire, ponr visiter les seigneurs. 
Conuneé ib cliassail daus um. parc, ёп 
plein iili, [e comté de Tóu (son spec- 
Ire)se dressa au bond du eclemiu, vêtu 
de rouge, couvert d'une coliTare rouge, 
Lenant à là malu um are eb des. [éches 
rouges. 1] déeocha à lempereur une 
fleche qur, tragspercaut son cour; [ui 
brisa lo colonne sertélirale, el 1e ren- 
versa mori sur Is pluüce. Son Dia Nie 
monia sur le [ròne; ce fut l'emperenr 
You. L'eaupereur Sudn avalt blen cone 
Menti, grlica ises іо, запяе доці; 
pde крга In (o de sa vie, dlannt les: 
historiens, Hl nè- sot plus maítriser ses 
passions, 

L'empereur Yôu, 781 á 774. = 
Sous le règue de l'empereur Suda, tuna 
eanculims lu larem. Wpérial devint 
inére d'ane petite llle, dont l'empereur 
u'élalt pas li pere, IE lo texte. Ello eut 
peur et l'exposa; En ce temps-là, nn 
опа chanta; les. arcs en mürier et 
les camuoils en osinn., perdront ia dy- 
nastie des Teheou. L'empereur Sudán 
ayant appris qu'an home et 33. fenmme 
fabiriquaient et naien! ces articles, 
il ordonna de les prendre et de les 
mettre à mort. FL homme el s» femme 
senfairent. Dans leur fuite, durant la 
nul, акааш prés de. in petite Ше 
exposce, Tis. l'enlendirent vagir. Eins 
de compassion, ils la rauassérent et se 
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rMuaglérent-à Pao, Plus tard, l'homme 
rl su femme elanb inorts, Ia Ale deres 
Hue grande et bella, resta sedie; Alors 
les gens de по, aymi òffensè Pempe- 
reur, lui afhirent, pour l'apafser, cette 
llle nee dams dle larem imperial ét ex- 
posee ди bord du. chemin, C'est elle 
que l'histoire appelle-Séu de Pao, Elle 
enlra au arem en 779. L'empereur 
l'avant vue, Taima: Elto mit uun monde 
Pâi-/ou.... 8] E j% a soin de nous 
raconler que In conmmabine conçot, sans 
conmllre d'homine, par lefet Aani 
cernalne (bave ide dragon, conservèc 
dans au Hnge depuis environ douze 
sliecles. Les erithjues Lyallent eetté nar- 
ration de è fable étrange qu'il ne faut 
pas mdmeitres... La. morale de cette 
histoire, c'est que Séu dè Гао était 
une enfant (rouvés, el que. les empes 
reurs de Chine n'ont jamais -età diii- 
&les en maliéere de concubines: (ons 
les hareme òn sont lA. — Des que du 
creature fatale out gnati Ш vour de 
l'empereur, le ciel annonea bes mal- 
bears à venir, par des phénaomeénes 
mercants. Les vallées di la Wei, dn 
la King, de la Lao, furent. ébiranlees 
par an Lremlilement de (erre, lequel Di 
ébauler une partie du munt Kf, Alors 
Ire Grand Antiallsta. Püi-goangfou dii: 
les Teheonu vont périr. Ms De dureroul 
pas plus ide dix ans: car dix esl lu tèr- 
mp de da série des chifres impis: 
ceux que Ie ciel a rejetés, nè dépassent 
pas da serie... De ШИ, au common- 
nent de I omine annee, empereur 
Kou perit, — En 173, l'ampereur. You 
iéyrada Virpéralrice, Olla jn sehzuoetur 
de GCheun, aiusi que son lis, l'horilier 
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dësignš /-kiou. Celul-ol se réfugia à Chéan (J), 
dans [ai Famille de sa tére. Séu ile Pio devint impi- 
rairice, ef son fils Pái-fow fut nomme prince héri- 
Her. Alors le. Gramd Amualiste Pái-yangfou dit: 
Vallà le mallieur arrivé: ij est. Irrémédiable!:. Piu- 
sleurs Oiles pleurent l'imperatriee Chiénn et son fils, 
létrissent. l'empereur et sa mallresse, déplorent les 
mallears da l'emplre et présent sà ruine ( p. 236 à. 
2418. 249 311. 1193. M05 y. Ges Odles nous revolent l'exis- 
tence d'eunuques inftaents dans Ie palais de lempe- 
meur Fòu (p 260, 414). C'est la. premiére mention. 
La Constitutlon des Teheôu condamnant an service: 
impérial tous eeux qui avalent sali la castration, In 
présence des euniques ag palais. remontait inj com- 
tmencement de la dwnastiez mais leur Importance, 
[ниг ingérence dans Tes alfaires, leurs Ltitrigues, sem- 
bient diler do ce régne. Ce ressort occulte el puissant 
de la politique: chinaise, a fonclionné depuis fors, et 
fonetionne. encore -aujourd'hnl. — L'empereur Уды 
Hail fou de son idole. Séu ide Pāoa riall peu. L'empe- 
reur voulut Ia faire rire. H s'y prit de mlllie manléres: 
la favorite ne rli paz; Or l'empereur etait cotivenu avis 
les seigneurs du domaine impérial, que, si oue incor- 
Bion soudalue doe cavallers barbares vennit à mettre la 
'apitale en péril, M lesappelterail à son secours ern al- 
lumunt certains fanaux. Donc, pour faire rire Su de 
Pao, en pleine paix, l'empereur ft allumer les fanaux 
d'alarme. Quand Jes seigneurs arrivèrent à tonte bridé, 
Ha ne Lrouvéèrenil ancun enmimi â combattre. A la voa 
de leur désappolntement, la. favorite ёе de rime. 
L'empereur en (ul cav]. Quand H jeur eut joué ce tour 
plusiours [ola de suite, les selpneurs n'ajoutani nlus 
fui à ses sigmanx, ne se derangérent plus. — En 771, 
à l'instigation de la favorite, qui voyasit en lül un cóm- 
petiteur futur pour son fils, l'empereur exigea du séi- 
gneur de. Ghénn. (6), qu'il lab livrdt son fils f-&íow, 
l'ancien heritier présomptif, afin qu'il pñt le méttre 
À mort, Le selgneur de Clhéa5. refusa do Je Ter. 
Alora [l'empereur Tul déclara In guerre, AgsdiM be 
seigneur de Chenn appela å lui Les barbaras du 
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l'Ouest, Ing Joüng-Clisns, el tomba avec enr sur 
l'empereur, Gelui-cl ayant allumé les fanaux d'alarme, 
personne né vint à son secours. Les Jonity l'an velop- | 
pérent et le massacrérent au. pied йи mont LI (á l'èst 
de b), Séu de Pao ful emmenée captive. Tous les 
Irésors des Teheóou fuarent pillés... Le manguis Wénn 
de Tsirim, le marquis Ox de Wei, le Gouverneur des 
Marches Occidentales Stag de. Ts'inn, vinrent á la 
lële de leurs troupes sauver les Teheóu et. repousser 
les Jaétng. De cancert avec le comte (à de Tehdng, 
Hs se rendirent à Chénn (j), el mirent sur le trône 
l'ancien prince impériat /-kiou, qui fut l'empereur 
Ping. 

L'empereur P'ing, 770 à 730. — Pour se mettra 
mieux à l'abri des Incursions. des Joíng, l'empereur 
P'íag dut Lragaporter sa résidenee dans la. vallée dis 
la Laio, dans lu capitale orientala [ondée par le due da 
Telieôu en 1109, appelée: Tch'ng-tcheóu, ou. Láa-i, 
eu Lido-yang (0). L'empereur devait son. trône aux 
leudataires ; ceux-ci s'en prévalurent. À partir de cet- 
lé époque, te poavoir des Toheou fat plus nominal que 
réel. Les seigmeurs féodaus furent prathquement indé- 
pendants Quelques-ansile ees seigneurs, Tsinn, Ts'i, 
Je ou, Jeton, el d'autres, levius prépondérants, 
opprimérent peu à peu ceux qui étaient plus faibles; 
Nous entrons dans l'époque des hégémonies et des 
ligues; époque des crimes féodanx, parricides et fra- 
Iricides; époque de la guerre continuelle, sanglante, 
alroce, Cela dura. plus de six cents ans. — Quand 
l'empereur, fuyatt les Jostag, se transporta de [Ouest 
(P). à la nouvelle capitalo (O), le seigneur Siang 
de Ts'inn couvrit sa retralle avec ses [roupes. Sing 
ба Gouverneur des Marches | Occidentales; mais 
Tian, sa lerre, n'était qu'un alleu. Pour récom- 
penser ses services, l'empereur l'éleva au rang de fief; 
ce ful hlentót un comté. M Ini donna de plus Fong 
(hy) etle pays du mont. A, l'ancien. berceau iles 
Tcheàu, c'est-à-dire, pratiquement, toute [3 vallée dde 
la Wi. Or, de méme que les Teheóu, nés et grandis 
dans cr üh] inacéessible, eu sorlirenl pour renverser 
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les Jia, ainsi verrons-nous les Ts'ínn, nés et grandis 
dans la mime aire, en sortir à leur tour роце ren- 
verser les Teheóu, — A juine nommé feudataire, le 
comte Shing de Trinn se bert um sacriice impë- 
rial. I| sacrifia un cheval roux, un beuf jaune, et un 
bélier 3ululle, au Selgneur d'en haut, sur un. tertre 
qu'il érigea dans ses ferres de l'Ouest. B]. E E ob, 
serve que cé ful là, de 5a. part, une grase usurpa- 
Шов. Car, dit-il, d'après les rits, le Fils idu Ciel seul 
sacie au ciel el å là Lerre; Ires seigneurs sacrillent 
chacun aur monis el nax fleuves famoux de leur 
territoire respectif. Hl conclut en disant que les Trinn 
ayanL longiemps vécu et frayé avec lès Joñng et 
les Tj, étalont devenus eux-mómes fort barbares, = 
Les comtes idet Trinn n'en restèrent pas là, En 756, 
le comte Wénn, qui avait sucecdé au comte асуу 
défunt, vit eu songre un serpent jaune qui xe défilait 
du ciel sur In terry, la tale tournée vers Ig plulne qui 
seien] au pied du mont Fo (K). Le comte Winn 
consulta l'annaliste Toknn. Totun jui dit: c'est un 
sipne par lequel lè Souverain d'en haut manifeste 
quil désire que vous-lui sacrilliez là. Le comte 
Wan éleva done un lerre au pied du monl Fin, et 
y offrit lë sierica impårial doa Irols victimes au 
souveraln Blame | Wane esi la couleur do l'oecilent: 
le souverain Blanc ést donc le Souverain dien haul, 
en tont que protecteur de Tín. situé à l'oceiiente 
dé l'empire j. Continunnt toujours. dans Їп voie des 
usurpallans, 1e corte Wéan de Twinn se doma des 
liistoriagraphes; il le fit, dit l'histolre, eu presision 
de sa grandeur fulure, Оп l'aceuse meine d'avoir at= 
lenté à d'autres rizales, gux caractires el au calen- 
drier, mais sans зарлоо а пше de ces attentals. 
Ce qui est clair, c'est quil joaait à l'empereur, — En 
Tob, le comte dè Toinn ëcrusa completement [s 
Jong, el conquit sur eux [оше la haute vallés ifa fa 
Wei. Cette mme année, l'ancien palais des Teheóu, 
dans lour première capitale Hiio [4] ), s'éeroulaz cette 
chute, cotneldaut ayec la victoire des Tw'ian, présa- 
Goal la eliute future iles Téheóu, Tél Verses раг lua 
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Ts'inn. La puissance impériale diminuail cfe 
]nur. Les seigneurs étalenl en révolle onverte, — En 
141, bi comte de Trian Introduisit dans ses tèrres 
ln coutame atroce d'estermines entièrement, pour 
punir les gramis erlines, nog senlement fà famille du 
coupable, amas encore les trois Familles ile son pore, 
de sa mère ol de sa femme, Par suite de cette Tol, 
appliquée plus tard à l'empire, les exécutioms caplta- 
les devinrent souvent dos hécalombes. — En 723, 
illéché sums doute par l'exemple du comte de Tr inn, 
lé marquis de Lón demanda à lempereur la permis 
zion e (fre Hes sacrifless. Parpériaux. L'empereur tier 
voulant pas accorder, et ne pourant pas refuser, en- 
voya l'amaltste Arao à Lóuw, pour v faire ume fois les 
sacrifices imperiaux en son nom. Mals le marquis de 
Lu rellnt. A táào, dónt les desceniants furent sacrifi- 
eateurs de Lou, de génbratlon eu ропа оь, Соп 
elus ditz fes saerillces Imperia de Lóu, sont un abus 
manifeste, =Â D'après le Miroir Historlque, c'est en ei 
temps-lÀ que Mit, Io plhillasophe qul préeha la [raler- 
nib univarselle, vécul et fonila son écaleg: d'aulres lifs- 
loriens le fool vivre environ deox siècles plus Land. = 
À partir de cette époque, les Annales et les Odas font 
défaut. La ehromique de Confucius et les Каси» бе 
Tsoi, vant serzlr dé: 0E eomlueteur à l'histoire, = 
En 3*1. eut Heu l'amusante réconciliation du comis 
de Тен, avec s3 mere, H fui avait jur, dans un 
acces di colere, de ae I rovale qu'aux enfers, LOCHS 
lant, IÍ accorda son serment el sà piété (Шай, en la 
revovant, selom (e conseil d'on casuiste, dans tmn sou- 
Lerruim. Ensulte, dH l'histoire, Ms furent. mere et fils 
cainme desanl. — En 130, l'empereur P'íngmourul. 
Son petit-fils Línn moula sur le rne; ce Tut Pom- 
pereur Пойа, 

L'empereur Hoàn, 719 À 69, — En 711, les 
Jomiy du norli envahitent Tehéng. Vu la situation 
de ep Def (Carte VE), ce fait prouve que es plllards 
barbares, conrant librement enire los stations chinoi- 
ses, allaient faire à l'improviste leurs razzins jusque 
dans des ilsiricts Ires elolgnes. Le comte de Tehéng 


= 
= 


NS 
ENG 


ET 


ERA 


èt r YF O Hr 3 Hd 2 EE RH 


= 
- 


жа 


SEN RE UG SS cu] e t 


+ 


B N 2 BU NSSSSSR S D E 4 


I TIAM 


[3] 1-32 M Z; š O 
E, 2 1] mq Es 3 E S 33 IT 


И 


a GS E N> 
t> as g йг 
iN 


Н 


EN 3È È RS 
к Еш 2 S mbe 


s us 


IREN R EA lID 


FREE ES 3E AD Re R RENE 


A 
* 


v e pa d 


Les Pj. Hoán-wang. Carte V. 


marcha contre egx. An fond, Il avait peur de l'arméa 
без Јода саг, ИЧИ, ils sont fantassins, tandis que 
nous eonbattons iuntés sur des ehars; s'ils nous er- 
veloppalint?1., Son fils Tóu lul iit: Commandez à ides 
bommes bravesa, mats non fougueux, ile charger deg, 
ment les Joirig, puis de fuir devant eux. Ea arriérv, 
теце trois divisions en emfuscade. Les Joiag sont 
agiles, mais sans tactique. Hs sont avides de bull, 
et sans allection les nna pour les autres. Pour peu 
qu'ils aient l'uyantage, aucun ne le cède à l'antre. Dés 
qu'lséprouveut nn échec, ehaeun fult sans se saoüucier 
du voisin. Quand ila ont entreru une proie, Hs foncent 
comme des fous, Sont-Hs repousseés, ijs füient eomm 
des Hòvres. Comme Iis n'onL jamais de réserve. préle 
à sontenir leur attaque, une fois qu'ils sunt en. dé- 
route, an en vient (facilement à bout... Le comte suivit 
l'avis de son fiis. Dés que Ie premler corps des Joüng 
eut donné dans l'embuscade, Tehóu-lan le chargea 
à fond, l'snveloppa. et le massacra jusqu'au. iernler 
homme. Ce qu'ayant va, tonte l'armée des Jong 
senfuit. — Le comte de Teéhéng пе faisait plus sa 
cour à l'empereur. En 707, l'empereur l'atlaquu, aveg 
l'aide de quelques seigneurs. Le comte de Teliéng 
résista. On se battit à Sa-Keue ( 4 l'ouest de 3). Les 
contingents de Tsdi, Wei et. Trh'énn üyant. láché 
pleid, l'armée Impériale ful mise en déroute. Dons la 
mėlis, Tehdu-tan, génèral de Tehéng, lira sur l'em- 
pereur et l'atteignit à l'épaule; L'empereur hlessé put 
cependant opérer sa retinito debout sur son char. 
Tchóu-tan voulait le poursuivre. Le comte de Tehéng 
iol dit: Quand on est sage, on ne doit pas s'élever 
üt-dessus d'autrui: à plus forte ralson ne fautll pas 
manquer ag Fils du Clel. 5i nous nous tlrons ide cette 
guerre, 8] nos terres n'ont pas trop à soulfrir, ce sera 
déjá beaucoup; ne forgons pas les choses!.. Ouand fa 
noit fat venue et que le combat eul cessé, le comta 
de Tchéng envoya Tsi-Isou dana le camp impérial, 
pour consoler l'empereur vaincu, et pour prendre 
des nouvelles de ses officiers... Cette expódillon man- 
quée, ful un désasire. pour le prestige imperial, A 
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partir de ce. moment, personna, ; dans 
l'empire n'obéit plis au Fils du Clel; — 
En 304, le vieomte de. TrA'óu altaqua 
Sodi, Le seigneur de Sof lui dit: jë 
n'al comis aucune foute envers vota... 
be vicomte di Teh'òu répondit: éxetriez- 
mol, je suis un peu barbare. Maiüte- 
nant tous fes seigneurs révoltés, se bat- 
Lenl et se Duet les uns les aitres, J'a- 
vals chez mol une viellle cuirasse, Je 
l'ai promengs jnsquiech, pour valr com- 
montse grouverpent Ies fefs du centre, 
et pour demander à l'empereur. qu'il 
me donne un beau Titre.: Alor ceux 
de So priéreat. l'empereur. d'anobilir 
Teh'àw. L'empereur refusa. Le vicomta 
de Tech ou se Гаспа el dit: Comment, 
l'éeinperetr në veut. pas m'anobllir, moi 
que lous les harbares respectent ?.. eh 
bien, je m'anoblis mol-memno!.. etii prit 
le titre de roi. Ou de Tch'ow, Ensuite, 
nyant juré avec ceux de Soéí nna al- 
liance mutuelle, H s'en retourna. — En 
TU, le marquis Suan de Wei cinsa la 
mort de ses deus (ls Ki et Слабы. 
les mœurs du pays dé Wer étalent 
extrémement  disselues, Le marquis 
нап ока ео, оле eertalne I-kiang. 
un fs nommé Ki. IE eut ensulte, d'üue 
certuine Suan-Kiang, deux aulres fiis, 
Cheàáu et Clhono. La. mére de Kí s'étant 
suiridee, colle des deux autres désirant 
procurer la succession d Gheóu, calo 
nla Ad aupres du marquis. Celul-ci, (гор 
crédule, envoya Ki en miston à Tai, 
aprés avoir aposté dos sicaires qut ila- 
valen lassassimer dans la brots. 
Gheón avertit At du danger qui le 
ménacalt, et [ui conseilla de fuir. KY 
8'y rèlosa, Si Je déesohéfssais À mon pém, 
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illit-H, Je ne serais plus un fils. Que ceut-là. déso- 
héissent, qui n'ont pas de pére!., et H partit. Cheda 
laecompagna, el l'ayant enivré, H pell les devant 
avse lò guidon signé de Ba intsżion da Ki, el fit (und 
pur Jes sicalres. Mais Ki lo solvalt de prés. Arrivé snr 
la scene da meurtre, il dil aux eicalres: c'est mol 
que vous cherchiez; quelle faute celui-ci avait-il 
commise? l(uez-mol aussi*.. Et lis Ie taérent. ( Odes 
p.51). — En 697, l'empereur Hodn mourut. Son Die 
T'ouo monta sur Te tróne; ce fut l'empereur Tchodag. 
L'empereur Tehoàang, 694 582. — En 691, 
l'empereur fallit tre assassiuú par H2i-kien due de 
Tcheóu, lequel voulail mettre sar le (räne Kee, 
(frère cadet de l'empereur, fféi-kien fut mis à mort; 
A ee pit la fuite; — En 687, pluie. d'étoiles ülan- 
les, — En 885, le marquis Hodn de ТУ voolot élever 
Pio-chau au rang dé ministre. Celul-ei refusa et dil: 


. Je dols à vos bienfalts de ne scmulfrir, ni du froid, ni 


d la faim; cela su((lt pour payer mes services, Je 
n'ai pas ce qu'il faut pour adminisirer vos états, 
Frenez  Koán-i-ou; M fera volre affaire... Mais, dii 
le marquis, au combat de. X, ce Koán-i-ou n'a ilá-- 
coché une fléche. Heureusement qu'elle a- frappé 
l'agrafe ide ma ceinture, autrement ['étals mort... Pua- 
chou dit: M am falt cela. pour Je servico du тайга 
qu'il servalt alors, le marquis de Ldu. Si vous le lul 
pardonnez el si vous l'employez, il vous servira avec 
lë mème: dévouement... Cominent t'y. prindrail-je, 
demanda le marquis?.. Ехїшех du marquis dé Lou 
qu'il vous le livre, dit Páo-chow... Mais, dit le mar- 
quis Hoün, c'est Ghéu- pai (qui conseille le taris 
de Lou. Gelul-1à devinera que, si Je réclame Kodn-i- 
eu, cest que je veux Шы заз Dalents: en consé- 
quemcee, on ne me Jo Ieren ms, Comment faire? 
Pdoa-chonu dll: faites lire. au marquis de Lóu а un 
mien ofüicier réfractaire ( Koán-£-ou (lait originaire 
de Тет) s'est réfugió dams vos étals. Livrez-Te-mol, 
alin qua je puksse la miòttre à mort, pour l'esemmple »... 
Le murais Hodn suivit lo consell de Pis-chou. 
ke marquis Tehoáng de Lòu consulla- Chéu-pai. 
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Celnici dit: И пе lo réclame: pas 
pour la (uer; H seul utiliser scs talants, 
Ог ганга Kota esl de forco À gou- 
verner l'empire, ou à le procurer à calmi 
qui l'emploiera, Si vous Io laissez retour- 
ner à Tri. Lön nura len desen reperi- 
tir... Que faire, demanda lo marquis 
Tehoáng?.. Tuez-le, dit Chéu-pai, at 
livrez son eadavre au tiarguis ite Tut. 
Comme Ie marquis Tehoüng allalt faire 
exécuter alle Aodn, l'envoyé de Ts'f, 
parcaltement styIé, réelama et dit: Mon 
manuts veul le tuer lui-mème. Si vnus 
ne lo livrez раву, pour qu'on puïsse 
l'oxécntor pour l'exemple, ce sera come 
inesi vons ne Flasiez pars Hire du tout *.. 
Alora lè marquis Tehon avant fait 
lier et gurrotter AKndni-f-ou, le геп А 
l'etgvoyé de Tsi. Quand сенсі fut 
nrrivë sur lú lorriiúira da Tai on deii 
Koan-1-0u, on е ашпа eton lugnit 
Irois- fois. Puis le. marquis Hoan alla 
en persongme à: 83 Tencontre, jusque dans 
la. baniiens, I fe: Ht asseoir ot parler, 
le nomma коп ministre, suivil tous vs 
conseilz, et devint ains Le premler pret, 
hògimon de la (pue du centre, Quaut 
à mallre Koün ( Rodn-i-ou, Kaàün- 
tehoung, Koan4zeu), nousauroni à par- 
ler longuement de ses aures, dans. da 
partis philosophique des Hudimed ts, = 
En 6x4, Teh'óu ayant baltu Tsai, s'an- 
uexa Ties pelita Hef« riveralus di: Fleur 
Bicu ot de Io Han, et devint ainsi le 
pouvoir preponilérant, le chef de Ia 
ligue du sud. — En 682, lenmpereur 
Tehodng mourut, Son [fis бын“ 
monta sur le trône, el devint l'empe- 
reur Jfi, qul. fut encore plus fainéant, 
х рое, que feu son. péro... Quand 
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l'empereur Tehodng fut mort, on n'écii- 
vil pit oet événement dans bes clironl- 
ques, Ia: inalson de Teheos n'en fil pas 
part aux feundataires, les proches pa- 
rents de Lou n'allécent pas aux funé- 
railles. (n voit par fà; sonpire T'liistolra 
ce qu'etalent cès temps-là, 
L'empereur Hi, 681 4 677. _ En 
fI premier groupsment en Hgne dex 
ші du centre, sous l'hi)gj)mouble du 
marquis de Ti. Twi Sóng, Teh'égn, 
Ts'ài, Techóu ( Carle VI), sentendirent 
el salliérent à Pèi-hing. L'hisLoire 
declare catégoriquemont que cette al 
lance fut la Un do pouvoir impérial; 
Désormais, gouvernement autonome deg 
seigneurs: JErues sans cesse falles et 
defaltes; Cependant on hobuoralt l'empe- 
reur... à eonditlon qu'il ne se melt afe 
rien. Las troubles intérieurs ilu duchi 
de Sóng, avaient servi de pretexto A la 
confédération. Ceux: de Sông no tenant 
pas à ce тое іа Пепе s'occopàl dè lours 
ülTalres, celle-ci lex baliit. Elle exter- 
mina anssi Sas, qui refnsall de se 
joindre 3 alle. Pour Té euim motif, ella 
euvalilt Lou, qul dut jurer alliance. En 
0:8, Wéi, Tehdng et là s'ótint joints 
ñ lu ligue, celle-ci devint un Bloc coms 
pact. — En 618, aux funérailles du 
Copie Oir dà Ts'inn, pour la premióre 
fais, dit l'Histoire, on At suivre le mort 
par des vivants, c'est-à-dire qu'an ime 
lerra ou tnprola des hommes, aux fini 
railles du defant. Ceux qui Je suivirent 
dans la mort, furent au nombre de 6, 
ilt [e texte; — Éti 017, li nonveatu 
conie Tei da TS iun, fixa sa réshdence 
а Тош (m), an palais Tá- tehenzg. Il 
lmitola aussi. cent lalis les trois victimes 
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sur |& tertre de Fou (page 136]. Latortae fü. promi 
iuesan ériblissement à Young, voudrait à ses -descon- 
danta. d'abreuver leurs chevaux an Fleuve Jamme: — 
Dans cette méme année 677, l'empereur Hi mourul. 
Son Uls (dng monta sur le trónr, et devint l'empe- 
tmur Hodi. 

L'empereur Hoéi, 676 à 632. — pour comman 
cer, l'empereur Moči Та étre- détróné par. &iti 
oncla.-Cetto histoire, їпзїйтїйшиё d'aillenrs; donne 
unë le di l'état d'équillbne-dIustable doa trône des 
Tcheóu. Donc, jadis lempereur Trhäng aimait ta 
concubine Ydo, Inquelle Iul donna. T'éi. T^£i fut trés 
nimé de son pere. Quail l'etpereur Ios коп паке? 
fut monie sur Ie tróne, IL eempara dà jardin d'un de 
ses grands oficios, pour l'ajouter à son parc. Alors 
lé comte de Pién et quatre autres; complotérent Tap- 
pelez les armées de. Yén etde Wei, contre lempe- 
our (fong. Celul-ei l'ayant su, s'enfüit à Warn, puis 
À Li daus le eomté de. Tehéng. Los conjurés minétit 
T'èi sur lo trôus, et célébrérent son avènement par 
hes symplionies eb Tes danses d'usage. Cependant les 
seigneurs de Tchéng ot de. Kodi élalent mécontents. 
La quatrié'ime année, en 673, iis attaquérenLel ч 
l'asarpateur, puis ils rmmenérent l'empereur dosi 
dans sa espitale, — En 657, l'ompereur contirma:an 
manjnis de Tsi lè Vire d'hégémon, que celui-ci 
s'étall donné Iui-m£me en 681. UH aurait difilellement 
pu lale nutrement, — En Gii, te marquis dù Tsi te 
dovouant pour (e bion commun, bhatt et reponssa 
les hordes des JKoung du nord. — En 600, là teeritolte 
do marquis $ de Wii tat envahi. par tes barbares Tr. 
H leur livra bataille ians Ies terres basses de Ying. 
Ur le marquis altmalt les grues. N en сопан пос 
Il, montées sur des ears d'offleier, Avant. la: hatalili, 
Lanlira quie fes soldats revétalent leur eulrasse, Inifis- 
posés contre le marquis, Hs eralent « hé! en avant 
les olliciers-grues! sans cela, eounnent naus hattelons- 
nous?s.. Lu défaite de Wi füt complèta. Lu inar- 
quis n'ayant pas: consenti à abiandonaer son ótendart, 
se lil tuer en Ie defendant. Les Ti ayant. pénétré dana 
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, Haéi-wang. Carte V. 


le: tianquisat de: Wr, le. ravagérént anu 
point que, de (oute la population ( eeut 
mille ámes, au minimum ), 730 person- 
tes seulement, homes eb femmes, 
eurenl la vie sauve, — En 859, l'liegé- 
mon ойм: Пе Те refoula les. Ti. 
L'empire Ini fnt grandement redevalile, 
dit l'Histoire, laconbuetnent. De fait, 
šans [a coalition qu'il avall formée, on 
ni volt pas irop qul aurait sauvé la 
Chine des harbares, Tont empire pon= 
Salt avolr Je sort du marquisat de 
Wii. — Ea 6523, nu кербе поз, ин 
chénn deseanidit à Sinn, dans 1a sei- 
yneurie de Aodi. L'empereur deman- 
da à l'uünnaliste Kona, ce quil devall 
penser de cel événement. Койо dit: 
Quand un élait doll prospérer, des 
ehénn y ideseendent pour examiner 
S'il œn est digno: quand un état doit 
périr, des chénn y descendent pour 
examiner s'il l'a mérité. IL s'ensmit que 
certaims états ont. prospere, el que d'a. 
Ires ont peri, aprés des vizites sembli- 


les ; les histolres dè Choinin, des Hit, 


des GChüng eL des Telieou, eu lont fai... 
Alors, que dols-]e falre, demania l'ém- 
pereur *,.. Kouo répondit: Faites-lul les 
affrandes qui couviennent,: selon [e 
temps dé son apparition ( Bits |, p. 380 
seq. )... L'empereur suivil ci comsell, et 
envoya l'annallste Kowo Mire Óui-méme 
ertle o(friide. Au cours (le <a mission, 
colul-cl appril quae le seigneur da Kodi 
avait demande au efliénn ide l'ageanillr. 
Kowo dil: le seignour de Kodi (rira 
certainement, cir M est sourd š là voix: 
de son peuple, et eridule à l'égard des 
сап... Le éhénn séjourna. à Sinn 
durant s]x mois. Le selrueur de Койё 


avant entové Te prieur. Ying, le cérétnontaire K'iñ et 
l'annaliste Yinn, pour Iul fare des offraudes, le chénn 
lui promit (l'agrandir son territoire. Alors l'uunallste 
Yiun dH: Le seigneur de Kodi perira certainement; 
car, dit le texte, quand un seigneur écoute cr que 
dit lè peuple, N prospère; quami H écoute ce que 
disent les ehdnn, 1 périt. Les chènn sont perspleaces, 
justes et Impartlaux. Hs agissent d'aprés la verdict des 
hommes. Kodi étant dépourvu de vertu, се ейн пе 
l'agramdhra certainement pas... De fait, en 655, la 
marquis de Tsinn détruisit les deux fiefs Kodi ol lè 
lief Ü. — La. méme année. 662, le murquis de Txinm 
init à mort. sou prince héier Clienmn-cheng, Jadis 
ce marquis Ihn de Tsínn songeant à épouser una 
rertalne Ke de Fi, consulta [es 2oris, La tortue dit: 
n'épousez pas! L'achill?e dit: épousez! Le murjulis 
dh: le m'en nece A lachte. Le deviu lul dit: 
Гасан est fuférienre, Fa Tortue est supérieunm = 
mieux vatt dome suivre ta torlue; De pius, lo texto 
explicatif ditz « lo elungemoent ravira na Шеп; й шие 
planteo parfumeée succédera une herbe fétidez dürünt 
iix ans, xu mauvalse odpur. persfetera. » Ces paroles 
sont nefastes, Quittex votre dessein !.. Le marquis Не 
ss rend]L pus, et épousa Ar de Li. Elle lui donna 
Hi-tsu, er aa sur eaudette dni donua Tehoito-fzeu.... 
Le marquis Hién de Tsiun dit à Ki de Liz j'ui l'in- 
tention ide dégrader Гре designe Ghénn-cheng, 
pour-donmer ma succession à voire Ils Hi-t& i. Ki 
de Li HL avec des larmes felntes:? tous Ies selaneurs 
savent déjá que Chínn-cheng es vatre briter prè- 
aauilif:.le peuple lal est attaché; eserlez-vous ben, 
à enuse de mol cheétive fonde, dégrader le (la d'une 
marquise pour tover le Ma Wuna concubine? Et 
tandis qu'elle feienmit ainsi de parler. pour. Chinn- 
cheng, alte la faisait calomnier sous main auprés du 
marquis... Un jour Kr de Li dii à Uhónn-clung: 
votre mene défunte est apparne eu songa à - volme pere ; 
H fuut vite Iul (alre des offrandes, pour l'apalear, 
Chénu-cheng alla done à K'ra-we, faire des olfran- 
dra aus imines de ti mèro. Selon l'usage, il rappara 
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Les JM]. Hoéi-wang. Carts V. 


pour son pere nne part dez viandes 
offertes, La marquis étalt à la chassa: 
Ki de LF ganta ces viandes durant six 
joure, pils, le marquis étant rentré, 
elle Tes: Tul servit, aprés les- avoir em- 
poisonnées, Onand, avant d'en matiger, 
le marquis en off les prémices à fa 
terre, celle-ci se soulia: Où ou donna 
À utri chlon, qui mourut aussitót. On an 
donna à an petit pags, qui morrut de 
méme, Alors Ki de Li s'icria on singlo- 
Lount: c'eat Gheénn-cheng qui a commis 
ca crimeët!.... Le muarquia fen de Tel o 
s'ôtant résolu À faire müurir xon. hàri- 
lier GChünn-cheng; Teh'wüng-aull, un. 
antre fils du marquis; dil au condamné: 
vaus devriez ouvrir votre. caenr à votre 
peres. Chéan-cheng dliz je no lo feral 
pas, Mon. pére alme Ki de Li; jo lo 
blesserais dans sa plus chére alfeel]un... 
Alors, dit Tch'aftng-eull, voun devies 
fuir... Chènn-cheng dil: je ne [шїп 
pas. Mon pire m'necuse- d'avoir voulu 
l'assassiner. Est-il sar In terre un pars; 
dont Jes. habitants n'alent- pas horreur 
d'uü parricide*.. I. dit, &e prosterna 
deux fole, haisss la Lebe et se lesen ext- 
cuter,.. Son frére Teh'oüng-eull s'ig- 
fuil à óu, puis chox lea barbars TH 
d'aaril reviendra, aprés IO anmGes don, 
pour devenir marquis de Trinn. — En 
652, l'empereur Hoéi tourut, aprés #5 
années dp règne, al lant est qu'on 
puisse appeler сеа цу тди, L'etupire 
élail Lellement аа, ique le prince 
horitler Tchéng mosni, ni moblar aye 
lé trône, ni ensevelir son père. avant 
Wen атой obletu IQ permission iln 
Гн бшп marquis de Thi Celui-ci 
obligea Jes olliclers da l'empereur à 
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Les Mj. Siing-wang. Carte V. 145 


Jurer alllanee avee la Migue du centre, Tsh, Sóng, 
Lou, Wei, Tchéng, Tx üo, Hà, eà Teh'éun, Ж Код. 
k'tou; Cela fait, 11 permit au printe Tehéng de tionter 
sur le trône impériul. Ce fut l'empereur Siny, 

L'empereur Siang, 651 à 610, = Quand l'em- 
persnr fut monté sur le trae, HI commenca pir onze- 
velir con père, Puls I envoya le Maire du palais 
K'oüng, porter à lliégéman mamuls de 7440; una 
part. des viandes alfertes en sacrifice, en le changeant 
de dire: fe Fils du Ciel avant falb des olfranides à sex 
ancèlies les empereurs. Wan et On, il m'a cnvové, 
mol Kong, apporter å sm oncle sa part des viuu- 
des... [e munquls de Te allait se prosterner pour 
remercier, quami A'osmng ajouta z de plus, te Fils du 
Ciel m'à chargé do ilire que, vous son oncle, étant 
avancé eü Agi èl chargé dn beaucoup de soucis, П 
vous accordail |a: faveur de recevolr ses düms sans 
devolr salner... Le marquis. Hodon se retira. Dour en 
conféper avec sog comseiller Kodu-tzeu; Gelui-ci dit: 


qu'un: empereur n'agisse pas ef empereur, qu'un 


aujet n'agisse pas en sujel, ee sont [4 ides causes ife 
trouble... Газ inarquis Hodn n'osa ilone pas accepter 
ce privilège. Mentri dons Шш «allo d'audience, I diL 4 
l'envayé de l'empereur : mol, Sidao- pai, E crainte du 
ciel cë mae quille jamais d'un pied sd J'oxaís рег 
ils la permission de l'empereur et ne pas saluer, u 
mérlterals que le clel me dètraiïse comme conpable 
ide. [ése-majesté ; eamment oserajs-Jo no [rts sal ner 3... 
lise prosterau douc, puls s'assil sur son siége et 
reçot lo présènt. = Les erimus do ад mière ne prol- 
lérent yas à. ffi- ti de Тепп (рано 4441. Sun père 
le marquis. Hien étant mort, ane révalutiaa éclata.,. 
dadis l& marquis Ifién avait nommé Sunnz-si précep. 
tur de i-i. Quand Ü fot malade à mort, le mare 
quis t appolor Sdnn-3t ot lal dit: si je vous: confe 
mo tls, que ferez-ous pour hi *.. Süun-si- se proster- 
na, puis dit : je mettral & son sersiee oues les forces 
ie ton corps, tout mon dévognetimmt et mot ahida. 
Hon. SI je réussis, fe l'attribueral à l'infurmes (rans. 
сетио de vos mònes. 3 Je t. régssis Jas, je vous 
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suivrat daris Ia mort... Ce marquis dit: 
qu'entemiez-sons par. déviemeut e 
айн Шин... Sionist répondit: Faire 
loul co que Je saural devoir. proller- à 
volre Ma, volů le dévouemont. Vivre d 
coté de volra Dis et le servir sans au- 
cun désaccord, тона Vabnégsatlon... 
Aprés la mort du. marquis Háén, come 
mp Li-k'eue аара а аала 
Hi-iE, M Ronda Siran-si en ces ter- 
mes: Les trols prétèmjouts Nsôs par la 
waminallon dè Mi-ai, 86 preparent à 
prendre les. armes; Ts inn et Tsinn les 
aideront; alors que ferez-rous?.. Je 
monrrai, гёрюп. Snn- Vous 
пинг еп valn, i Lieur.. Sünni- 
sé dit: Tat dopngé mn parole au mar- 
quis; or Је n'ai qu'une parole; Je m'y 
manqueral pas por amour pour іа vie. 
Ma mòrt dôt-ello être зое, је na 
puis m'y sousiraire. D'ailleurs [J'aime 
Ie bien public plus que personne. Je 
tlendrab ma parole, mmis je n'em- 
péelherad — persotme — d'agir... Donn, 
cel hiver-Jà, au dixième mois, Di- 
kene tia Mitri dans ln cabane oü f] 
pleurait son père; Comme SU- 
allait se subeider, quehju'un lui dil: 
vous feriez mhux dè mõlire Тело 
{тен sur 16 tròne, èl ilo gouverner dii- 
ram sa minorité, Sunn-» it alash, el 
chacgen Tehoaua-tzeu du pleurer. sod 
pére. Au ouziéme molis, Li-k'eue дзадз- 
eia Téliouo-tzeu dans le palajs-manme,. 
Alors Sünn-si se suicida. — En 650, 
Тап eb T$ envahirent Tsinn, et 
mirent sur Je Iréne Гон (rere vaitet 
ile Ghenn-cheug, de Telh'onug-eull, 
de Hi-tieb de Tehoga-tzeu, ТИ, 
ful le inarquis Modi, usurpatur 
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Les D. Siing-wang. Carte V. 117 


Li-h'eue se jela sur son рое «1 inoturnl. L'empereur 
qui n'était pour rien dans In pacification de  Teinar, 
envosa. au nouveau marquis mni seeplre d'investitire. 
Celui-ci lé recul aves ume. dédulgneuse. [ullfférence. 
L'envayé impérial trés scandalise, predi que la pos- 
térito du marquis ne réguerait pas. — En 619, I-o« 
marquis Modi de Teinn, modiña la sépulture de son 
mallyeureux (rère Chénn-chéng ( page 144 h. H parit, 
d'upris le coutexte, qu'il la. fit. disparailre, ou. qu'il 
supprimsa da ins les olfrandes qu'on faisuil nux 
mines ije son. feere Durant l'automne idó eette année, 
cümma fTéu-t'ou, jadis précepteur de Cli&nn-cheng, 
allait à la campsgne, il renconira feu le: prince 
Ghenun-cheng qui ie. Nt monter dans som chàr, prit 
lis rénes cbimolgnage de respeet envers sun precip- 
teur) el Int dit: Lou a agi conlre les riis, en sup- 
primand mes offrandes, Је. Га псп auprée dn 
Souverain, Le 5ogverilu m'a. permis do Hwvrer. Tsínn 
à Frinn, qui њега ро assidu à ma falra mirs offran 
dés... Hóu-tow lul dil: d'aprés le texte, un chéun 
ue goüte pas ce qui hs est offert. par des étrangers; 
et un peuple: ne fail pas- d'offrandes. aux chëmn qui 
na soni pas de-s race. Aimsi les otframdes dé Twin, 
sd vous.en fail, n» pourruni pas vous rre agreables. 
D'ailleurs, que sog fil la prume di Tainan? Sir, 
ce pas Leo maruis votre pere qui vous a MiL mourir? 
N'est-ce paas [e marquis volre frére qui vous a prive de 
vis offramdea?.. Chénn-cheng dit? cst vral Je vais 
falre au souverain une. nouvelle: pétition. Its sept 
jours, hors 1a. porte: se l'ouest, vous trouverez une 
sorciere qui vous melira en communication avec mul... 
Bien, dit Hóu-t'0w... Aussi Ghénn-eheng ilispa- 
rut... Au Jour Indique, Be medium dit à ом ам ди 
nom iie Gleénn-cheng: Le Souverain 3 accordé ma 
nogvella- requete. Je eliátieral le eonpalile seul, dumns 
là plaine de Ifàn. La menace saccomplit en ХИ, — 
En IR, l'etpereur Svng falllil étee dóbróus par san 
propre frere Tài. Celui-ci avait appelé Jes эйт, los. 
quels, par une conres bandie, tombèrent inapiné- 
moni sur la capitale, ballirent là garmmisan, envahirent 
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x Les Mj. Siáng-wang. Carte V. 


là cité Impériale, (tent le sièga du 
palzis, dont la porta orientale brülult 
déjà, quami les troupes de Ts Inn èt de 
Tsinn, aceanrues en toute háte au se- 
cours des Teheóu; hattirent les Jocng. 
Le prince Tdi s'enfult à Ts'f, Nous de- 
vron& тирага dp ee rebelle Inéorrisi- 
ble, — En 8617, à Hién, confédératlon da ' 
lous Des états du centre et idu nond, pour 
s'opposer aux visées de Teh'ou. — En 
64D, mort. de Koán-tehoung. consell- 
ler du marquis de 73i ( page 130). Gome- 
me i ébit gravement malade, le mir- 
nuis Nada alla Ini rendre visile, patir 
Ini demander lequel des ufflciers de T»'$, 
ll Jogealt le pmu: capable ide Tui sut- 
ceder dans $4 charge, Kodn-fehoung 
dit: Le eiel a eréé& Chéu-p'eng. pour 
&lre ma langtre. 5i *ous Ie prenez pour 
conseiller, après ma mort, ma langue 
me survivra, — En 648, Tsínn affligé 
par une granje sécheresse, avail de- 
mamidé à emprunter ides grains à Tx inn. 
Le comte Màu de Tae) demanti. 
l'avis de son eonselller. Aousgsaunn- 
Lcheu. Celui-el répondit: La disette el 
abondance survenant niternalivement 
dans tous les pays, vous ne poutez pas 
refuser de leur donner du grain... En 
DAD, Таїна ant à son four affligé 
par une famine, demanda à emprunter 
des grains Tstnn. Le marquis Hoti do 
Tuan: demamis l'avis de ses опе. 
Kodi-elieu dit: Profitez de leor misère 
pour les albauer: éela vous sera trés 
avaulageus... Lemarnquis sulvit eot avis, 
En 645, il était en campagne, Le comtn 
Miu de T8 inn ayant bussi mobilisé sor - 
armee, elhargea P'2i-paa de [a conilui- 
re, tandis: que [Iul- meme s'avancalt pour 
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puerrover en amalenr. Au jour jéan-szu dn neuviema 
maïs, l rencontra [-ou marquis Hodi de Tatan, dans 
une plaine nommée Ha | pres 1; page UT) Сент 
avalt assi pris les devants. pour faire des prouesses: 
Comme i évoluait, ses clievaus s'nbattirent, Alors la 
comites Mou Tatta, A D éi dp va gardes. H në 
parvint pas â le prendre, maiz (at laï-mêème envelpp= 
pé ël blessé. Co que voyant, his tois eents lionmnes 
qui avuient maügé son coursler au. pled du mont Ai, 
Chargeunt à fond de irain, rompirent Je cercle des 
Tsinn, délivrérent le comté Móu, et priment I-ou 
marquis ile Tsínn... Jadis la coursior du comte Mo 
s'élant échappé, (ul pris et mangé. par. trois cents 
campagnards «qui habitaient an pled du mont. Ai; 
Saisis par les officiers de Justice, Hs allaient. étre s— 
virement chalés. Le comte Mou l'avant si, dit: Un 
sage ne nult pas à un honrmme à cause d'un animal. 
Un dit que; quiconque a mangé du cheval, doit boire 
du vin, sous peine i'iIndigestion, Qu'an leur donne 
dana du vin. et il les Ñt tous mettre en herts... Or 


- cès [rals cents hommes avant appris que Trinn dr- 


xait faire la guerre à prium, demandèrent lous spon= 
атн à sòïrvre leur comin, Quanil Nz le virent dats 
[a détresse, ils ToncérenL en désespérés, payant ainsi 
lour rôti de cheval... Le comte Hou: avant ramené Im 
marquis Modi prisonnier, prescrivil lies purificatlons 
rituelles; eur, dilsil, je vals sacrifier au. Souverain 
d'en-laut, pour. 1e marquis de Trian ( c'est-à-dire, 
je vais supprimer D makaan de Taian., et m'annexer 
son Gof)... L'empereur avani appris cola, dit: le tir 
qui& de Tsínn es mon parent; eL HI intóorcóda pòur 
Ini. La comtesse de Ts' iun, sœur du mesquis da 
Tunn, ayant nppris qué soo mari avnil pris son frére, 
prit lo deull, quitta ses chaussures, et dit; comment 
l'épotsa @( la scr poarrzont-elles satisfaire en mima 
temps les deux. princes 7... Alors Je comté Mai dit: 
је erovais avoir falt une belle. action, en. prenaut. là 
marala Modi Òr voilà que l'empereur Intercéde pour 
lui, el ique mon epouse se désola À cause do tul l- H 
lit donc un traité avec [e marquis, et lo laissa 
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relanrmnér libre dans son marqnlsat. — 
En 043. la marquis ойн de Тат, le. 
grand hégémou de Ta ligue du. centre, 
étant mort, ses cing fils, tous chefs de 
parit, se disputérent sa succession [os 
armes à la main. Dans le palais désert, 
personne ne pul ou ne voulal s'accupèr 
de metiee es bière lé eadavre du défuut. 

[l rosta gisant sur son HL, durant soi- 
xanle-sept jours: si bien que fes mon- 
ches éócloaes dans ses chairs, senwo- 
(nent en notes par les feméres. Sic 

{тап gloria mundi, = En 641, les 
seigneurs renonvelérent. leur. conféile- 

ralian à Tehóu, sous la présidence du 
duc de Sag, Le vicomte io Tang 

élan arrivé en. retard, Ie duc de Sóng 


—. éndonna au vicomie de Tehàu, seigneur 


du lieu, de l'immoler sur un tertré au 
borit de ln Зо: ап сое Ое сее пме 
re, pour obtenir. dé Iul la soumission 
des barbares orientauk. Alors le. géná- 
ral Tzau-wu dit: Dans l'antbiquilé, op 
n'immolait pas les six sortes de vietlines 
Dune pour l'autre: pour. demander de 
peliles gráces, on: n'immoluit pas de 
grandes victimes; blen malms encore 
osalt-on immoler des hommes. On oine 
les sacrillces, pour olitenir des biens 
ana bommes, al pour faire du bien nux 
chésn: al on leur immole des hom- 
mes, quel ehiénn en goütera? «quel biet 
pourra-t-on obtenir? Maintenant, daus 
une diste, fe duc de Sóng a maliraité 
deut seigneurs, eb en a immolé mn à 
пн коді dmpur et obscur (le geniola 
la тіла. ойг), S| celui-là devient 
hésémon, H aura de he chanca f Je peh- 
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En 639, ñúrmnt l'été, la sazheressa ëtamt ewtntne, 
i marquis. Mdu de Lou, lmbu des. préjugés. popu- 
aire, voulalt exposer aus andeurs dua soleil ume 
sorckére ebun philskque. Tsáng-wenntehoung lut 
dit: Est-ce (ue cela fera cesser la sécheresse? 
Béparez plutot fes murs et les enceintes de vas 
villes, diminuez volre table et votre me, datt: 
biez les grains des greniers publics, exhortez Jos 
gems du peuple à se secourir les ums [ез үгез. 
Ces mesures-là. remsdisront à cs malheur, Qu'est- 
ев que les serckéres et les phtishiques v. peuvent? 
Si le chi voulall la mort de ces gens-là, il ne 
leur conserverall pas |a vie, Et si ces gems-là sont 
vraiment cause de la sécheresse, comte [e peuple ta 
pense, si vous les exposes ati solell, Hs Ferom atgmete 
ler [n sécheresse... Le marquis fat dociles à cel arhi 
et abandonna son projet. Aussi, cette zmóe-Di, quis 
qu'il y eñt disette, personne muul Erop à soulfrir. — 


En 638, Song et Teh'iu se battirent à Mong. Song 


(ol défait, TelcCóu forma une ае тегі ото, — 
La mä anne, l'enrpereur gracia et rappela son 
(rire rebelle Ti, réfugio à T2? deputs 649. Ш лещ 
pas # se féliciter de cel acla ile- climen, comme 
toas verrons soas pet. — En 637, l'einpereur. ayant 
nime querelle aec le comte de. Tehéug, eoa aux 
harhares JY lo solm de sx vougeance. Pour payer 
leurs юте одсек, U ponsa èl NI impératrice, ta Afla 
ie leur chef Wei. — Eu 636, [-ow marquis Modi de 
Txinn étant mort, son tils D s'apprétail à fri smecé- 
der, quand. Teh'owug-eull, le frere de Ghenn-cheng 
| page 144 ), extlé. depuls. dix-nheuf ans, reutra dans 
le pays. Aussilt le peuple de Tsfun tua (7, et recoun- 
nul Tel'ottag- eull, qui devint lo fameux imnarquis 
Wani. L'empereue lub envoya nassitót son diplóme 
á'investiture.... Jallis, quand id errau à l'étranger, 
Teb'oding-enll MMI mourir de faim, dans iw comté 
ilo Tsao. Alura Kie-tchaut ori, l'un de ses compas 
guons, coupa dans-sa cuisse une (гаен (de ehalr, 
quil [ui üt manger. Aprés sou relour, Teh'eing- 
euli devcuu marquis, reeenipeusa Hbéralement Lous 
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ceux qui lavalent swivi dana son exil; senl Kiz- 
téheut'oet ful oublié. Les amia de ce dernier affiché- 
reni ane supplique à In porte: da palais. Quand le 
marquis l'eut vne, il s'écria : oh! je suis gravdomant 
en faute! eti] Git chorécher Kie-Zcheutoet, gon np 
pul pas trouver. Froissé d'avoir été otbtlé, WH était 
allé, avec sa *iellle tière, së cochar dans los monia- 
gnes du Chàn-si actuel, Ceux qui le cherchaient 
avanti mis le feu nux Lroussallles de la moulsgne, 
comme ou falsaiL, en ce Lemps-Ià, pour falre sortir 
le gibier de ses repaires, Kie-tclieut'oet eL s tnèra 
perirent. dans les flammes, Comme. expistion, fe 
manjuls Wéan instilua l'usage de manger froid 
25 f. sans eulre les aliments, durant les Iris jours 
qui précédent fe TÉ. BJ 5 avril ( Fudlments, vol 4, 

p.021). — Encore en 636, Tai le remuant (геге de 
l'empereur Біт, rebelle en 610, grac1ëó en. 838, 
ayant pé eonvalneu de relations trop iuliues avec 
l'impératrice barbare Wei, l'empereur dégrada cette 
impératrice. Alors. Tag, ü la téte d'une urmée de TI, 
altaqua. l'empereur son. frére et. baltit completement 
son armee. L'empereur fugliif dut se réfagler eliez la 
ente de Tehéng, sur lequel 1 avalit lancé les Ti 
l'année précédente, Tg: s'établil à Wenn (t), avec 
l'impéèratrice Vei, L'emporoor envoya des dúputës: 
nux seigneurs, pour leur faire part de ses malhours. 
En ob, le comto de Ts tnn descendit to long du 
Fleuve Jaune, en. amont de la Lao; le marquis de 
Tsinn occupa le Fleuve, en nval de la Lao. lls Brent 
leur jonctlon à Ydag-fan.. Puls, Faile droite avant 
üssiegé Wénn, prit eb tua [e prince. Tai, Uimndis que 
lallo gauche aullall au-dovant de l'empereur, qui reve- 
nait de Teheng. Celui-ci étant rentré dans la capitali, 
récompensa ses souveurs par des cessions de Lerri- 
toire; = En (512, collision entre lo ligue du centre- 
uumi el cele da sud; entre Txian et Teh'óu. Bataille 
de Teh'éng-p'ou, dans laquelle Teh'ów fut. érasé. 
La marquis de Tsínn offrit à l'empereur une part 
ies prisonniers el du butin de cette Journée. 
Touche de cette attention, l'empereur lui donna le 


i 
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tire d'hézéemon. La ligue du nord ayant (ери. ғаз 
comices-à Wéan (pi, le marquis do. Tsinn invita 

l'empereur ñ y parattre, ponr se matulrmr aux sii- 
gneurs, Puls il I organtsa une chasse imperiale, mi 
nord dn Fleuse Jaune; simulaere qui fall rire, datis 

celle décalence.. A Wenn, ta ligue du murd ра 
nouvela aza serment. L'ietis dó 13 eonfedération por- 
tall *- Toi nons Lielierons d'exaltor l'empereur. Naus 
ne pons. muirons pax les uns. aux autres, ÉDaieoamqguas 

mamquera à ce serment, que les éheénn et кан 
Коса, nulnont ses armées, affligent ses états et 

le privent. de postérité. Confacins 4H; (ue des sol- 
sneurs dlenl Invité al quesi eie. l'empereur à leur 
дай, сел Uoll dire crsevall dans ошт, = Eti 

638, durant l'lüiver, Teh'oung-eull marquis: Wenn 

de Tinn, hégemon də ta ligue du nord, nuurut. San 

fils Inf succéda ` ep füt le marquis Siüng, Teh'onng- 
gull semble avolr eti sincèrement l'intentiun de rele- 
ver de prestige Imperial. Son Na suivit l'exemple de 
son pére. S'étant hronillé avec lo comte Mon ile 
Тачан, Ци lex entreprises l'iuquietaent, HN le һа 
en 697 eb en 025. — Encore en 039, [e marquis de 

Wäi, fuyant les Гойи, dut émllir sa reWdenee à 

Ti-k'iou. ( carie IV ipi. pulis capltale de: l'imaperetir 

Sidng 13110] de la dynastie Mid: La tortne Iul pros 
mil qu'il y goüteralt Lrols siéeles de prospérité Geji- 
dant, A eine Installé, le marquis Teh'2ug de Wei 
eut un songe, A'Gmgeehou iuge 059) son aricólm, 
premier marquis de. Wé, Ini apparut pour «e plain- 
ire que l'empereur Siang dui volalt ses. offrandes. 
Aussilól le manquis ondonna de faire aussi des offran- 
des À empereur Sting. La vicomte ida Ning- 
l'en reprit vivement. Tes koki ol les ehéaa, dit-il. ne 
gantenl pas les olfrandes de ceiw qul ne subt pas ile 
lonr race. lourquol les elana Ab et Tssug, (nul des- 
cendent des Hid, we s'oceupent-ils pas da l'umpermur 
Sida? M vua Ioaglemps qu'on n'a plus fiit à caini- 
cl d'offrandes à Tí-K&'ióu, et cela sans fauie aucupe 
Це oulre part. car Nous QU laï en devons pas, Gardez 
vous de rien chunger aux regles des oiliaudes; belles 
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quò l'emperèur Tel'ëng el lé due de 
Теһеди Ws ont établies. Veulllez: rape 
porter votro décision! =Â En ce lemps- 
là commença lè conflit sècolalre enire 
Jeton et Zenn, les déus boucles da 
Fleuve dauné, = En 626, parriclile dana 
ie royaume de Teh'u. Jadis le rol de 
Teli'ôu avant l'intention de nommer 
son fils Chaáng-eli'enn prince héritier, 
consulila Yinn-!zeuchang. Celui-ci dit 
nu rol; Vous n'étes pas ágé, vous aimez 
les femmes, vous pouvez avolr d'autres 
fils. 51 ensuite sous dégradez eelul-cl, 
H y aura des trogbles, Voilà. pourquol 
la coutume de Teh'óu est. de. donner 
là succession. à Pun des derniers fils 
Irailleurs Ghüng«-tchenn a iles yeux dn 
guêpe et ane volx de loup; me norme 
pas celuidlàt.. Lè coï le nomma quand 
méme. Plus tard ЇЇ résolu! de Je dégra- 
det, et de Iul substituer son fils Tchéu, 
Ghüng-tch'enn séndoutail, mais n'en 
avait pas de preuve, lÏ demanda ñ son 
précèpltenr P'én-téh'oung: comment 
pourrions-nous découvrir si c'est vrai?.. 
P'ân-tch'oung loï dit; Поппе un re= 
pas A Mis de Kidng ( &eur du rol, so- 
Ire tante), el manquez-Iul de respect... 
(C hüngJMel'enn DI alnsi. La dame fu- 
rieuse s'écria: ah gamin] ce n'est рая 
sans raison que le rol ü résolu dn [e 
luer, at de meltre Tehèu й іа placet... 
(Jháng-teh'enn dit à P'an-tch'oung: 

gesi vmit. Mors P'ün-tfeh'oung: Tul 
gës : Pourrez-vous sersir Tehéu?., 
Aon l... Pourrez-vous viere dans l'exti?., 
Non !,, Pourrez-vuus |a grande chose 
(assassiner votre père avant qu'il 
vous degrade) 7.. Oul?.. Donc, düraat 
Phiver de cotteanmee, au disiéme mois, 
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Cháâng-teli'enn, à Ia tte de Ia garde du palais, en- 
valilt lesappartenients de son père. Celui-ci demanda 
à manzer encore une palie d'ours, avant de mourir. 
Оп lui refusa cette. gràce. (I dut s'étrangler. Quand 
il ent expiré, son miunrtrier Ini ayini donné Je nomi 
posthume Ling le Perspicaee, le exdavee ne. fern 
рза les yeux. || lappela done Teh'àng le Parfail ; 
alurs Fe eadavee forma les усих. Сем ainsi que 
Gháng-Lh'enn dovint Te гої Ади де Толы, Ц Чоп» 
na à ["aa-tch'oung le palais qu'il avait habité, étant 
prince hérilier, et le flit commandant de sis gardes, => 
En 625, conflit ontra Tsina el Trian. Ваше, бе 
P'éug-ia. Déroute ide Farmés de Ta'ian.. La supré- 
malla de Txinu saflirme de plis on plus: En 624, 
lé comté Véa de Tadini mourut; 117 hommes Ie 
suivirool dans la mort, cest-n-dire se suicilerent 
ou furent immolés à ses funérallles. Le marquis 
Sing de: Tuan n'eut pas le temps de profiter de la 
mort de son rival; eur M mouruül la même année, = 
En 14, trentestrolsi?me année de sòn régné, l'em- 
pereur Sitag mourut, Son fils Jéun-teh'enn monta 
sur le tróne, eb deviat l'empereur King. 

L'emperenur K'ing, 078 à 613. — Grâce à [a 
croissance de Ts ian, épine au lanc de Tsinn, les 
affaires de Teh'óu prospérent peu. à peu, dans le midi 
de l'empire. Guerres el érimes sé succédent avec une 
écamrante monolonie. II restait pourtant encore le 
molles emüurs parml] tunt d'égutstes, En Gii, la 
мині Ман do Толл consulta la tortun, sur la 
iranslatkon de &a résidence à Í. [le devin répondit: 
Celle transtation sera avantageuse au peuple, et funes- 
te au prince... Le vicomte dit : Ce qui sera avantageus 
pour le peuple, le sara aussi pour. mol, Le ciel pro- 
йай les pouples, eL erée les princes paur leur blen. 
Si mon peuple doit êlre heureux, fe 1e serai anari... 
Ses afficiera lui diront: Mats, si rester lel dolt pro- 
langer volre vie, pourquoi né pas rester ?.. Le vicòmba 
арои : Nonn mumndnt eat de procurer te bien-être 
do mon peuple ; ne devrai-]e pss mourir 100 ou lard, 
au jour marquó ? l'aisque la translation doit profiter 
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lh mon peuple, partons t. quoi qu'it ar- 
rive, cs sera pour [e mieux... Ayant 
done transporté- sa résidence à Í, ib si~ 
comte moarit au cinquième mais dé 
ia même année Les sages irent de ful 
qu'il avall compris ce qu'est lé mandat 
d'un prince, = En 613, l'empereur 
King mort, Sou Dis Fûn monta sur 
le Iróne, el devint l'empereur A onan. 
L'empereur K'oang, 512 à 
GUT. — Sous ce régie, les issassinals 
(codhux attelenent. leur ша пип do 
(résquence, En 012, Chaag-jenn de Jet, 
ayant assassind son frére le. marquis 
Teháo, devient marquis Ï. lÍ ne jouit 
pas longtemps des fruits de som gri- 
inë, = En 611, le duc Tehào de Sóng 
est tud d fa cliasse, par [es menees de Ta 
duchesse veuve da son grand-père, et 
ide son frére cadet Pdo, qui lui agcgé= 
ile, — En 600, fe marquis f de Ty, 
nisqssin de son rére, esl nssdssinó 4 
aon tour, el remplacé par som frere 
Tudor, qui fut le marquis Hoe... Avant 
que Châng-jenn devint marquis Z, ïl 
s'òtait dispatá potr ute terre, avec de 
pére d'un certain Ping-tch'ou, el avail 
eu le dessous. Quand HE fut devenu mar- 
quis, i Ilt. déterrer la cadavre de ent 
bomme qul étalb mort depuis, ef aa 
vengea sur lui en fui coupant les pieds, 
gardant eependant. Ping-tch'ou comme 
aon cocher, Son valet dw confiance était 
un cerinn. Yéa-feheu, dont H aalt 
enlesé In femine. En élè, le duc ayant 
poirese, en volture, josqu'au Ine Ghénin, 
Ip encher et Io *alet se. baieuerent eu- 
spine. Comme Ts яраша uns 


— Ten, Ping-tch'ow cingla les épaules 


de Yén-teheu d'on coup de baguelté. 
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Yén-fehen s'étant Касб, Ping-teh*ou (nl dit: celni- 
lÀ pent-ll sentir un coup de baguotte, qui n'a pas 
ressent) l'enlévement de sa feimme?.. Yén-telieu rè- 
pliqua: eb celui «ui. n'a pas venge lu motilation du 
cadavre de son pire; que faut-it penser de lui 7.. Sur 
ee, ces ienx hommes s'ütant comcerfés, ussassini- 
ronl le marquis £, couchòrent-son cadavre dans. les 
liumbons qui. coavmnient la. vive du. lac, rentrérent à 
leur logis, burent eb disparurenL. — La màmaatnëe, 
lè marquis Wian de Lou danl mort, Soti menibre 
ide in famille rdznante, ayant assassiné Trh'dwol Сһи 
Nia idu défunt, donna Ia succession à | Wo, qui fat le 
marquis Suâa, = Eo 607, Iragédio dans lé marquisat 
de Tan. Le marquis Ling nc se comliutsalt pas en 
prinee. 1] pressurall lo peuple, pour (aire couvrir ses 
murs de bolserigs seulptéëes, Du haut d'une lour, H 
lira. sur. [a foula avec ane nrbalòte à balles; ét I- 
ший бе тої comme òi eourall pour éviter ses pro 
jecilles. Son eulsitier Iul ayantservi one palia d'or 
(qui netalt pas euite à polnt, i| Te tua et a4 emporter 
son cadavre dams un panier, par les famines di palits, 
Comme cellessci Uraversalont bes cours, elles rencun- 
tmirat bes couselllers — Tehdo-tounn el Chéu-ki, 
qui, voyant ane malt pendere du panier, demandéreut 
ce que e'étalt, el furent trés Irrltés. Comma [ls allaïout 
tous deux pour Taltre dès remontrances, Chdu-ki se 
ravisank, dii: SÍ nous sommes: déboules, personpa 
dé pourra plas pousser cete affir. Wenirons pas 
lous deux ensemble, Je vais passer be premier. Si e 
fe suis pas écodté, vous miner à vole Inur.., Sur 
co, Cliu-ki ayant traverse Гиз trois premieres cours, 
el ètant arrivé A D grande véranda, rencantra le 
marquis iui dit eu le vorant * Je sals que j'ai commis 
une fanle: Ja me corzigerai!... Chufu- Ed se. praslerna 
el dt: Qul est sans аша? Cnst (aire chúuse пъсо 
Le, eau de se corriger... Cependant lo marquis ne sa 
corrigea pas. Alors Tehido-taunz le ehapltra à fund. 
Le marquis de prit ial, eb donna canumiestan á un 
certain Teh iu-i, de le débarrasser dà Telida-tounü: 
Celui-el s'étant lufrodult dana Ip logis du conseiller 
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Les H. -K'oáng-wang. Carte V. 


avanl le jour, iroura la parie de son 
appartement ouverte, eb l8. ministre, 
déjà revétu ile sa robe dè cour, assis el 
sommelllant en .altendant l'heure. A 
celle vue, Tch'bu-r se retira, eb dit en 
soupirant: Un homine sb respectueux 
et s) diligent, est digne d'ètre le chef 
du peupie, 5j J'assassine le cheol du peu-- 
ple, Je seral trattee, 5i je n'obéls pas à 
muon marquis, je serai Infbdéfe. Comme 
Је nè veux êlre ai l'un nl l'autre, [e n'ai 
plus qu'à mourir, Et I se brisa ta téte 
contre le tronc d'un sophora... En diis 
lomne, au neuvieme mois, le marquis 
dé Tsinn ayant iuvit: Tefido-tounn, 
le fil boire; Or il avait. aposté des cui- 
rasslers, qui devaient lí tuer quand H 
serait ivre, Mi-ming. garde du corps 
de Teháo-ounn, sen anb apereu, 
ша гает и degrés da La sallo 
haute et jui eria: « Si un ministre, in- 
уна à la table dn son seigneur, bült 
plus de trois coupes, il pèche contre les 
riis! »., et sagtenaat Tehiao-Feunn déjà 
pris ile vim, d dul fH descendre les desrés, 
Le inarquis ayant mes sur eux am do, 
gur, Mi-ming abatllt éeb animal, puis I 
chercha à [rayer une Issue au. ministre 
en combattant. Quand il eut ét frappé 
à mort dans la mélée, Ling-teheée, un 
des gardes du marquis, retógrnant: sa 
lance contre ses eamarailes, couvrit la 
retralte ie Tilido-tounn qui parvint à 
s'wnfulr... dilis, comme Teldo-tounn 
chassant prés du mont Glhebu-eclinu, sa 
reposail sons un mårior tonfu. |H xil 
ce Ling-[chee gisunt à terre et prés 
d'explrer, Lul ayant demandé-s'il était 
malade, Ling-tehee répondit: je n'ai 
ien. mangé depuis (rois Jour. Alors 
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Les M. Ting-wang. Carte V. ing 


Teháa-tounn. lui donna de ses provisions. Ling- 
Ichee mil de côté la moltié de ec qu'il. svalt recu. 
Tolido-toinn lub en ayant demimidé la rakion, Linge 
behes répondit: Yolk (éols ans que. J'erre. dehors; 
me volel prés de chez mol: l'espòro quo ma vieille 
meére- vH encore permettez«mol de. riserver eecl pour 
elle... Teho-stounn l'obligea à manger Tout son #001, 

puis Hl Im donn, dans up aa, du rte et de la dounde 
pour sa mire... Au temps dont mons parlons, Ling. 
Ichee étalt devenu gardé du cinrquls de Tetun. U zap, 
và le ministre, Celui-ci lul ayant demandé pur quel 
motif $E s'était ainsi dévogé paar foli je suis le fame. 
lique, tépomlit-iT, que «ous avex secoüra sous Je mü- 
rier touffu: el ID sesquiva.... Peu de jours: apres, 
Tehuo-tch'oan, cousin de Tuhado-founn, tua Io mars 
quis Ling de Tsinm dans son verger planté do Dë 
cliers, — Cette méme année (07, l'empereur &'oáng 
mourut. Son feére Ü Inl suecéda, et fut. l'empereur 
Ting. 

L'empereur Tint, 606 à 580. — En 605. nasns- 
sinmi du comte Léíang de Tohéng, pour uue egnaa 
bien mince. Les- gons do Tebou [ui avaient. odfert 
ши grande tortas. Aonng et Kid, parents du comta, 
alliient diner chez lui, quand l'index: de: Koiing sao 
contract. 1 le inontra à Kio, en disant: chaque fois 
que cela m'est arrivé, Tal unge d'un plat rare... 
Quond Hs eutrórent dams [o pataís, le eulsinier depe- 
call justement Ia granile Tortue. Kong et Kia se re- 
garderent en riunt. Le comte Líng qui Ibrs-viL, doman- 
ia à Kid pourquoi ils avaieut rb Celui-ci Te Iul illt... 
Au diner ide gala; qnand òo cot servi là granie tortue, 
le comte voulant same doute falre mentir le pronostic, 
m'en donna pis À Aeirag. Gelui-el se. mil en. cólére, 
mik Ia uwaln dans le plat, gotta Ix Loartne èt sental 
Le comte Ling erid, résolut de le [abre mourir. 
Konig dit à Kid qu'il fullail- prévenit I соо, А 
dit: eh quot, vogs qui éprouveriez: de la жориро 
h luor. un vieil animal domesthprs, vous Ineriez votre 
comta %.. Alors Koüng mnuenaa Ard de le compro- 
meitre, Ari eut peur ët consentit à Fahler. En 
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(e; Kotag assassing le-comte Ling, => 
En 002, le cours du Fleuve. Janna 
subit une modificatian. Un vent slolent 
du nord-est, соса prolmblement 
шубе ше огап marie, joa. les: eaux. 
dp In mar sur les plalhes basses qui 
a'Mendenb entre les smbouchurgs da: 
Pei-ho ot dg Hoang-ho actuels. Lo 
delta artificiel, créé par L le Gram] en 
жетк. [ut effacé par ep rz de mama, 
Le Flentve Jaune continua à eauler dana 
la mer, approsimnativement par Pem- 
маите Ши Pel-ha actuel. Sar là Carte 
V. lu hranéhe suid da la fourcheto iti 
peprésenie son (delta, est à supprimer 
désormais, — En D49, ossassinat du 
doc Ling de Tch'ónn, par l'efficiur 
Hiá-tehengchou. Le due Ling, K'ettag- 
ning el I-hinafau, avaient loua trols 
idis relations intimes aves Ia veuve. Ki 
de ia maison fid. Un Jour, à Ia cour, 
lous preis exhiberenl, pour rire, une 
pléce de ses witemenls. Alors Sie-re 
censura le duc. en cos termes: Quand 
lo prince et ses minisires- saidonnaont 
sans vergogne à la Juste, Сез Їй їп 
extoemple funeste donni an people. Di- 
vulguer pareille. ehoseé, c'est. uti scat 
lala. Cnclez ces objets !.. Le. duc ilit: 
Je ine corrigerai ! Puis iÍ paria, avec ses 
amis, de la leçon qu'il avali cecus. 


= Ceux-ci lol dèmandércent ka pormlssion 


d'ossasslnes S ée-dè. La doc ne le leur 
défendit pas. Hs taérent dona Sie-ie... 
Or comme le duc Ling festoyait dp 
nouveau, avec Ан-тан ni Je 
liingfóu, chez. les Hid, le due. desi- 
anant le. maitre de jx maison Hid- 
tehengchou Qs do la тите; ИА [-. 
hingfau: i tè ressemble... Et à vilis 
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iet 


anssi, répliqua celui-ci... Blessé au vif par eee paro- 
lea, ffid-tehengehou alla sè excher data l'é7nriv. Au 
moment en le due allait quier їй тошо, Дт 
Echengcehou Ini décocha à bout portant. ane ITiclie qui 
le renversa mortsurla pince. Les deux autres galants: 
senfulrent à. Tch'óu, — En 597. dans Ie marqnisat de 
Txinn, T'du-naakia extennine la бата т Госа 
Lounn ( page 157)... Jaulls, avant de mourir. Tehdae 
loyan avall vu on лде Тен [е рибе То», qui se 
litnenta d'abord 6n së tenant lés telus, et iqul rib en- 
suite et dansa en elantant. Telhuo-tounn: domanda à 
la torian ce que ce rêve lui présagealt. Elle nrpondit: 
d'abord un malheur, puls un bonheur. Le devin qui 
avalt mit Fopèrailon pour Tehüa-totnn, ajmila;. le 
malheur prédit par chil- oracle, n'arrivera puis il potro 
vivant; H tombora sur vos tis: vos fiul sevonl pu- 
nies jusque dans vos pelits-fls... Or T'oosanmikia 
avait été favori du marquis Ling, celui-ii iue Te 
cousin de Tehao-ounn avall tu&.— page 1:51). Sags- 
le marquis King, V devint. Grand Jostiole: Alors il 
se mit à rechircher lès meurlriers du manquis 
Ling. Quand i| eul esamins In es de Ja famille 
Telido, Wilt aux ofliciers? Quobque Tel dao-tounn n'ait 
pas em éaonmnajssanos iur pirojel iIà som cousin, eepen- 
dant, comme touts'est [ait à cause de Iul, ÏI est consa 
être la tåle de celle rebellionz si donc ]e laisse ses fils 
et ses pellts-His en charge à la cour, comment pour- 
rabje sevir contre. de tnoitidres conpables?.. Hán- 
kne objecta: Quand le: marquis Lés fub. úusanssinñ, 
Teháo-tounn état ubsent. Le iarquis Teh'é», put- 
cesaeur dài manjuis Ling, étall. persualé de l'innas 
сетей фе Tehdo-touna, aussi ne Ta-t-il pas pmir- 
suivi. Si maintenanl vogs sòvissez contre ses ileseen- 
dants, vons et certaluement coatre. l'idée du mar- 
quis Teh'éng, eb vous provoquerez do graves. désar- 
dres, Consallez su. moins le magnis King; si vous 
gglesez dans Aon амі Папе цц. сак akasi grave, cesi 
comme si vous faisiex U de Гишогі de коро рие... 
T iui-nüadükia nà voulul rien entenire. Alors TToo-Kue 
consellla à Tehdo-sehouo de se sauver раг In fuite, 
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Teháo-chowuo refusa de le falre, et dH: 
J'ai eonllanee que, si Jo péris, vous ft- 
rez iles offrandes aux màánes des Techo; 
jé mourrai donc résigné. Hdn-kue it 
lui promit, feignit d'étre тано et 
s'enferma chez bui. Sans consulter le 
marquis, T'du-nankia se mettant à la 
tete des eardes, nssalllit les Tehda duns 
le vestibule du palais, tua Tehdo-chouo 
Tcháo-t'oung — Tcháo-k'owo — Tcháao- 
uingts'i, et extermina hars families, 
Seule |a. veuve de Tchaáo-chowo écliap- 
pa, parce qu'elle étakt la sœur de feu 
lé marquis Teh'éng. Or olle cait en- 
сие. Ее se réfagta dans le palais... 
Teháa-cliouo avali un familier nommé 
Koüngsounn- Tch'üukiou. Ce Tch'óu- 
kiou étanl allé trouver un ami de feu 
Tehdo-chowo, nommé Tech'éng-ying, 
il lui demanda: pourquoi no Tous Ales- 
vous pas suicidé à la mori de votre 
ami?.. Tch'Eng-ying Iui dit: fai dif- 
féré, parce que là veuve de Teháa- 
chouo est enceinte, 8i elle mel au mon - 
de un garçon, je serviral cet enfant. SI 
cet une Olle, jë me suiciderai-. Or la 
vouve de Teháo-chouo s'étant Tetirée, 
occoncha secretement d'un gartan. 
T'óu-nankia en ayant eu vent, DI une 
penquisitlon dans lé palais, La veuve 
prit le nonveau-nó, et l'adjura en ees 
termes: si la race des Teháo dolt s'é- 
(ейге, vagis tsi elle duil se perpétuer, 
ldis-Loi!.. ot elle giissa l'enfant dans 
son large pantalon. Or, pendant tont la: 
temps que 1а penquisiiion dura, l'enfant 
se tut, ët (ul sauvé ainsi, Тела" 
ing ayant appris ces délails, dil à 
Teh'ou-Kiouz Pour éette fois, l'enfant 
à échappe ; mais ipautil on I chercher 
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de nouveau, qadrini =-=: 
Teh'óu-Kkiou dit: Qu'est-ce qui est le 
plus facile, de sauver cèl orphelin, оц 
de mourir ?.. Tel'èng-3ing répondit: 
Mourir est Io plus faciliez sanver l'arplie- 
lin est le plas dificile: Teh'ou-ktau 
dil: Nous sommes Ious fes deux gran- 
dement redevaliles agx  Tehuto; M faut 
nous dvouer pour ent. Vous qui etes 
brave, elargez-vous de In. partie. difll- 
elle ; mol je me charge duy róls. facile ; 
je demande à mourir... МИ соо 
ps, Us ap procurerent un pelit. enfant, 
l'anveloppérent dans ie riches langes, 
puis. Tel ou -krou alla; se cacher avec 
lui danse (os montagnes. Aprés son de- 
part, Teh'éng sing sla trouver les of- 
ciere et leur dit: Si vons mè donner 
tille linguis, le vous révélernl ou he 
descendawl des Tefiao est cocho. Leos 
officiers [ort contents; lui promirent la 
somme: А la e d'une troupe. dé sol- 
duis, Us suivirent Tech dag-uying. qui 
alla eliereher Tel'óu-Kiau. Quani с 
el eut ete pris. Jouant.le re eonverm, 
il sS'éeriaz Ah mlseralle Teh'eng- ging 
qui n'as pas su inourir avee Les blentai- 
lours. ш бі convenu avoc moi de 
sauver leur descendant, êt voilà que tu 
l'os vendu à ses ennemls !... Puis; étrei- 
аши l'enfant, Hera: 0 Ciel! O Ciel! 
Quelle faute eet etifant a-t-HH eommise?.. 
Faïiles=mul Imourir, mais Јаїззех- 10 
wvm Sourds à sès princes, lea Ф 
clers le [ôrent avec l'enfant. Ensuite. 
croyant en avoir enfin bien authenti- 
quement fini avec les. Tehdo, Ms so 
livrerent à une grande Jole.., Cependant 
la véritable hérlier des Tehago, élevé 
d'abord dans bla maisum de Teh'éng- 
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yimag, fat ensulle caché par lui, durant. 
quinze années, duns un village des 
montagnes. Ür le marquis King. de 
Toten étant tombé malade, consulta la 
tortue qui réponditz Vous. étes puni, 
pares que vaga mne Irailex pas, comme 
HE consent, Io descendant d'une granda 
familie... Le marquis demanda: à /Táa- 
kue ce que cet oracle pouvait Шеп 
signifler. Celol-cl qni savait qué l'heri- 
ior dès Teho avalit ciè sauré, dit: 
Cello grande famille, ce doli ċirè one 
de colles doni vous arer (all cesser bes 
offrandes ; ne sernlt-ce pas celle des 
Tehaa9., Le marquis Kina demandá 
s'il restait quelque descendant des 
Tchao, Hân-kuè imi dit franchement 
gue ol, Alore le marquis s'entendit 
avec /fün-kwue sur la manièro de lè 
réhabiliter. 11 01 d'abord quérir l'en- 
ant, qu'Il cacha dans lé palais, Ensni- 
Le, lës offlelers Це servich s'étanb pré- 
apnléa en corps pour s'enqueérir de la 
santé du marquis. celui-cl chargea 
Hüân-kue de leur tout dire, et de loor 
présenter l'héritier des Tefido, Ce jeuna 
liofnmie s'appelali Que, Des officiers, un 
instank fort. surpris, s'orlentérent bien 
vite dana le sens da marquis, et dirent: 
("est an maus monlrant de faux ordres 
de vous, que T'óu-nankia nous a fail 
massacrer les. Tehdo; sans cela, 
nurions-nous jamais ost fire pareille 
chose?! Cesl done T'du-nankia qui 
est ease de volre malmilie. Donnez vite 
iles ordres, eL nous retablirona ee jeune 
homme dans le rang des 7ehdo,.. A 
ees mats, Tehdo-ou el Teli'éag-yiag 
prosternés, remercirent les officiers. 
Ceux-ci, ayant appelé la garde, allérent 
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aussitót, avec Teh'éng-ying et Telhida-au, attaquer 
T'u-nankia, mis massacrérent avec toute sa 
famille; Puis [e marquis üt reudre à Tehdo-ou 
los blions de ses ancótres.... Quand Tehdo-ou 
ешё сота be bonnet vid] et atteint sa majorité, 
Tch'éng-jying. ayant fuil ses adieus à tous [es 
officiers, dii à Tehdo-onu: Jadis, lors du. massacre 
de vos parents, lnurs famlllers ont sau Jes suivre dans 
la môrt. SI (mol je úe Pal pas fall, cost qué jo voulais 
rétablir leur maison dans sa gloire. Maintenant quae 
mes vieux sont réalises, Je vais aller en. porter la món- 
velle aux enfars, à vos ancótres les Tehdo, et à mon 
ami Teh'óu-kiasu... Tehda-ou an prosterna en san- 
glotant, et le. supplia de eonsentir à vivre, en disant: 
Je me inelteal em. piécés pour. vous proüver ma recor 
nalssanee; toute ma vie ja vous honoreral come mon 
pères si vous me quittez, J'on mourral de douleur!.. 
Tch'éng-ying dit; Je ne pais pas vivre. Teh'óu-kiou 
et mol, nous avons jure de mourir tous les deux pour 
les Telo, Lui est mort le premier, paur faire réussir 
mon entreprise. Maintenant qu'elle a rous, jo dolz 
lenir mon sermotit!.. et H se donna Ia mort. Tchado- 
ou porta pour |nl, durant trois ans, le dem) d'un 
fil pour son père: puis 11 fonda pour tul dos offran- 
iles Á perpétuité, qu'il offrit lui-même, durant toute 
sa vie, au retour du printemps et de l'automne. — 
Il parait iue cette réparation tardiva tie desarma pas 
la ciel, En 531, le marquis King de Tsinn, guéri dè 
&3 premlére maladie, eut an songe, Teháa-teunn lui 
npparut sous la (gore d'un spectre épouvantahle, bis 
cheveux épars tombant jusqu'a terre, sa таррапі Та 
poitrine, bondissant et criant: Ta as tue injustement 
mes enfants; jal obteou doa Souverain in permission 
de (es venger sar toi!..A cea mots, ln speotm hrisa là 
grande porte, el. pénétra dans Ies appartements du 
marquis. Celui-ci, épouvanté, se réfugla dans le 
harem, dont 1e spectre énfonca une feníére, A ca mo- 
ment, hs manjuis s'éveilla. HL Ht appeler Ii sor- 
eióre de Siig-t'u. Celle-ci Iui conta tout son révé; 
Que ina présage-t-il, demanda le manquis?.. Vous ne 
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Les Mj. Ting-wang. Carte V. 


mangerez pas du blé dé eelte atinée, ЇЇ 1а sorélere-.. 
Peu aprés. le marquis s'allta d'une maladie, qui prit 
bientót une tournuregrave. fl demanda un médecin au 
eomte de Txinmu, coax de ce puys-là etant fes plus 
extimés, Le comte ne se pressa. pas trop da le sills- 
(alre. Avant l'arrisée du imidlecin, le marquis eut un 
nouveou songe. I vit ss maladie, sous la forme de 
deux enfants logés dans sou corps. L'un dés: des 
Uit: H va venir un excellent inèdeciig: I nom fera du 
mal: alloms-nous-en!.. L'autre dit: noni logeotis- 
nous entre le diaplirsgme et 1e peéricarde; quet. mé- 
decia pourra mous atteindre liT.. Lo médecin. étant 
enfln arrivé, examina le malade, puls pronünea en ces 
lerumes: Calle inaladic esi incurie: le siège du mal 
est entre la diaphragme et le pèricardo; impossibles 
de lattelndre, car U n'existe aucune dron dont la 
vartu puisse pénétrer. Jusque lú: done ce mal est in- 
curable... Le marquis dit; cè médecin est excellent: 
Et ille renvoya, nvés do riches présents... Cependant 
la maladie Ienfnatt ep longueur, Au sixième mois, la 
L3* Jour du cycle, lè manqeis eul епу de münger da 
blé mouveau qu'on récolinit alors, Qn en envoya 
quérir à la ferme, et les cuisiniers se mirent à l'ap- 
pråter. En mêmo tèmps, le marquis faisait mourir, 
commo menleuse, [1 sorcióre de Süng-'wen, qni 
Іні avail prédit qu'il me mangerail pas du blé de 
ceite nnmis... Comme Il allait se metiré à Lahle, iÏ se 
sentit pressé ian besoin. naturel, alia ax. cabinets, 
lomba dans Ia fasse eb y mourtL Son valet do cham 
{ҥе avall rêvé celle nalt-Ià-méue, quil portait le 
marquis gu clel, sur ses épaules. A miili, I portait 
aur ses épaules son cadavre, retiré de Ia fosse d'aisan- 
ces, puis il se tua pour le suivre dans la mort, = En 
507. Taina el Толон, les deux ligues, le Nord òt le 
ші, së livrérent unë grande bataille à Di Тени 
batir à plate coolure, dut s'empresser ide: resserrer 
les Hens de Iu Hgue du nord. En 5, ia mort du roi 
Tehoang dà Tch'óu, tul donna quelque répit; mois 
en 599; le nouyeam roi Auung arriva à mettre [a [gue 
du sud sur uu pied formidabile. — En 585, l'empereur 
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Ting mourut. Son fls $ monia snr le tròne. £e. fut 
l'empereur Kien. 

L'empereur Kién, 595 à 573. — Eu 525, le 
vicomte Chedu-mong de Oc, vint Mirisi eoir i 
l'empereur; puis I visita Ie marquis Tch'éng de Lõu 
son parent, qui. le régala de mushiqua et. de- cérémos 
nics antiques. Le vicomte dit: mol qui habite parmi 
lës barbares Jet Man, olqui me сое comme eux, 
jë n'al pas d'anssi beaux habits. lI souplira et sen 
relourna, Chécu-mong descendalt de T'di-pat, Dis 
do Tüa-fou, [rére de Ki-1i, dde la maison imperiale 
Teligôu. Etablis au sud du Fleuve Bleu dés le tremzié- 
me siècle, lès Qu nvaleni adopté les mœwurs еї (а 
mode des barbares do ces pays devenus lours sujets, 
ls avalent oublié (cur origine, el n'avalent entreten, 
Jusqu'à ce Jour. que peu ou pas de relations avec 
l'empire. Maís Teh'ou, leur volsin devenu pulssant, 
avant commencé à Ies inquiéter, lé vicomte de Ou se 
ressnuvint dis son origine. et vint demander assistance 
à l'empereur et & [aigue dir nonl.. L'accueil fut 
plutót froid, ceux «du. nord. comsidórant Chà. Gomm 
une quantité négligeable, 81 Gheóu- mong soupira A 
là vus dés e^rénanies de Lou, cest que, en homme 
pratique, Hen! préféré une pevae militaire à ui bal 
let rituel. Cependant H ramena à O iles aventuriers 
chinois; qwl lui organisérenL tne or, Tech on 
säint mie ep compagne contre lo (igue. du "nord emn 
58A. Ou üt ses. débats en. l'attaquant de flanc, nom 
sans їйсїз. Aussi, en 27b, Qu ful-TIl accepté comme 
memhre, par la Hgue dua tonl. En 575, grande hatall- 
le ades deux figures à. Yen-Lng;  Teh'ou est eomplé- 
lement défaltz; la (gqe du bord resserre ses Lots; 
Vale] désormais les laceteurs pollibques: Lizae dii 
nord, ane Tonn en téte el Trinn anw flanc. Ligue 
du sud, avec Teh'àu eu téle et Oñ uú flanc, — En 
573, muri honteuse du marquis ta dè Trinn.. Ge dé- 
lhuucho coca les (femmes, WH parat qu'il avalt aussi 
bon tiomibre de mignmans. Quand И fub (eveun- aite 
queur de [3 hatallle de. Yén-liag, H voulut se défaite 
de ses ofllelers, el шеге ses mignons ô leur place, 
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Les WM]. Eién-wang, Carte V. 


Parmi ces derniers, Sit-t'oung, le favori du marquis, 
en voulait å la umile Kido... Or dans les grandes 
baitues, quami legible étall-acculé, lo marquis Li 
Urail d'abord avec sies femmes, puls I1 se meltall à 
boire avec celles-e]; alors seulement les officiers 
pouvalent se permettre de lirer. Dans nne de ces 
Chasses, A"ido-teheu appartall un sanglier. quit 
venait de tuer, quand l'eumuque Móng-teheng le Tai 
enleva. K'ido-teheu ayant мині воп аге, tua l'eunu- 
que sur plaee; Le marquis en fut attristé; Sü-t'oung 
profita de sa mauvaise humeur, pour Tui dire £ quand 
vous vous deéferez des offlelers, i1 faudra. commoncer 
par les (rols A" 140. Le manquis approuva. Les Aido 
l'ayant su, K'ido-i voulalt. préverdir le mamuis an 
l'assgssinanl: 4lussé-Je ne pas réussir, disalt-il, la 
uxariquis passera un vilaiu quart d'heure. AK'ido-teheu 
lui dit: Ce qui fait l'homme, ce sont la fidélité; fa 
discrétion et la noblesse du caractere. La fidélité na 
permet: pas ide se róévoltar contre som seigneur, La dis- 
erétion ne permet pas dè lèser le peuple. Ea noblesse 
de cauraelére ne permel paa de susciter des troubles 
et des désordres. SI je perdais ces trois vertus, qui 
serait encore pour mol? Non! J'aime mieux. laisser 
ma destinée s'accomplir... Donc, Su-t'oung massacra 
lins (rois K'imo, el exposa feurs cadavres à lu pirig 
du palnis. S'étant ensuile s3ls] de Luda-chou et de 
Techiung-hinggen, il idit au maruls: s1 vous né 
ше pas encore cea ideuz-là, vous aurez à vous en 
repentlr!.. Le marquis ditz j'al exposé, en une ima- 
linée, los émdavres de trois ministres; pas гор n'eu 
faut. er H nomma Sáü-t'oung ministre... A quelque 
tomps da là, comme Ie marquis llánait chez une cer- 
taine dame Tsídng née Li, Luán-chou ot Trhoüung- 
lhingyen se salsirent de Tui. Après avoir égorgé Sü- 
Loung, ne voulant pas Puer egs-mémnes. a manquis, 
lI& demandérent à Chéu-&'i de faïre cetle besogne; 
ciluici refusa. Ne s'adresséregt à. ffdn-kue, qui dit: 
moi, je me puis méme pas, sans emollon, Euer im vex 
Ineuf; et ЇЇ refusa. Alors. ils s'adressérent à Tch'éng- 
hoa, ul *zorgen [ie marquis. 1is-teansportérent sor 
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cadavre, sur une charrelle, bors ir porté 
ile. esi, eb l'enfouirent, Ensnile Les 
prinelpaux de Tx nn envoyécent Synn- 
ving èt Chéu-fung ôffrir le manjulsat 
h Teheôu-tzeu, arrière pelit-filàddu mur- 
quis Sid, qui faisait ses études dana 
la capitale de l'empire, Ge jeune homme 
aalt alors qualorze ams, maisil stalt dou 
Wun sagesse Eres supériiumre 4 son Age. 
Les dépulés l'ayant rencontré à Tsing- 
yuan, HU leur dil: Je croyais bee venu 
ici par ma propre volonle, mais II pr, 
rali que j'y suis venu par fa volontè du 
ciel. 5achez-le hien; quand on sea donne 
ut prince, c'est. pour étre gogverme par 
luiz sl am ne veut pas Iul obiir, 3 qual 
bon he nommer? Done, sl vols voulez 
que Je vòus gouverno, Шен aljiri- 
ment el lonl de stiile: Sd vus Dr: vtt- 
lez pas m'atièir, diles-lo aussi отер 
ment et tout ifo saite. Quand. prince et 
peuple s'entendent blen, alors les ehénn 
les. rendent prospéres,.. Les députés 
dirent: Notis deésirons que vous. nons 
gonvernlezz comment oseriotr-nots ne 
pas vous obéir 7.. Es [ul Iurérent Dé 
lité, aprés quoi if alla avec etx. Le pre- 
mier Jour du deuxié'mg molis, Tcheóu- 
Izeu devenu marquis Tdo de Tsinn, tint 
а cour pour ia promièr fois, ot intima 
ses ordres à ses oficiers... Ca jinna 
homme si Меп doué, avaolt un frère 
altié tellement idiot, qu'il ne savail pas 
distinguer un. haricot d'un grata de blé: 
aussi n'avait-on pas pu songer à lë fairo 
marquis. = En 572, l'empereur Kien 
lant omg), Son (Me Sie-sinn monta sur 
le tróne et devint l'empereur Ling. 

L'empereur Eing, 571 4 545. — 
Durant cè règne, les Цера ligurs 
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continnent à se batire, mais sans ss 
lairégranid tal. En 562, aprés ш соп 
plus serieux, on. jura un aceord dont 
l'histoire nous a conservé le texte; їе 
"nici: ous tous qui-juroms ici ensem- 
lile, nous n'aceaparerouns pas les grains, 
nis ne modus empeelerons pass de pro- 
filer, nons me protéserotrs pas les. teat- 
Ires ni ne donnerons asile sut crimi- 
nels. Nous nous alderons dans nos 
malheurs, nous nous assisterons dams 
nos troubles, nous almerons et hatrons 
en comumum, mous soullemirons tous 
l'empereur. Sí quelqu'un de nous y 
manque, que Celub qui vellle sur les 
canlrats el les serments, qué les monts 
pi les flenves, que Ia foule des chénn 
el de tons ceux à qui l'on sacrifie, que 
les anciens empereurs èl lès anciens 
seigneurs, que les ancêtres de tios sept 
(familles et dé nos douze états, que lous 
les chinn elairvoyants, le chátlent; 
quil perde son mandat, son peuple, ses 
terres el sa. famille] — En bi, Oá 
avant envahl TeA'ón, se fit battre hon- 
teusementz; П nme faut. pas forcer sou 
lalent. En 559, O9: cralgnant, non sans 
rilson, les suKes de son Impertinence, 
donna avis de sa détresse à la ligue iiu 
nord, laquelle se réunit en. sa faveur, 
à Hiáng... Intéréls du moment, com- 
hinaisonsa courte échéance, petits cal- 
cuis de princes myopes, préoccupation 
de se dépetrer de la difficullé presente, 
quitte à avkser en som temps. comment 
un së (rera dô la suivantes politikoa 
chinoise, en un mol; elle est encore la 
mene de nos jours, — Il y avait copan- 
ilant d'honnétes gens, beaucoup méme 
probablement Le mal s'étale, le biet 
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reste caché. Le vice radical, de toules [lea Histaires, 
c'est que les honmies uecrbivent zur que le mul. 
Aussi Dien, qui écrit Te bien, dovra-t-H. [es refalpe, 
au jour des grandes assises; Ew 558 un homme de 
Sáng ayant reuse ün marcean de [bs] lotfril.à Ffün, 
membre da là miile ducite. Haa fe refusa. L'homme 
dii: Je [lui montré à un fapiinire, qui mà du que 
celté pierrea une grande valeur; seuillez l'aceepter... 
Hán dit: Mol Tele le désintéressenint, fol bu 
estimes Je Jade; si Jaecepte 1a. pierre, nous aurorts 
perdu. tons deus ce que pugs estimlons; Шох 
vaut que chacun dó (ous conserve son Lrésgr... Alars 
loco; s'etant prosterné, (iU: Si je garde ce. de, 
el qu'on le sache, je ne. pourrai. plus. sarlir de chez 
mot sans courir. le risque d'étre assassitiétz c'est- pour 
cela qué jo vous l'air... Alors Há l'ayant hétwrge 
pres de elim Ini, chargea uti lapidalre de (atllèr et de 
vendre |a plerre, püls il en donaa le prix à l'homme 
ile Sáng, qu'il renvova eher lub enrichi. Cette polla 
histoire donne quelque idée de la sécurite. pabltsque; 
dans cet àge da for- — En 551, Confucius naquit im 
district de- Teh'dng-p'ing, prés dv la. ville de Teheóu 
( Tsgóu), dans lo marquisat de Liu. Sa fimile talt 
originaire du duché de Séng: cerlaines traditions 
la font méme descendre de la famille imnperiale 
Yinn (раг К vieomte de: Wer pure. 115). Le. (jre- 
mier de la famille qui porta le nom de Korny, Mit 
Füng-chou, qui engendra Püi-hia, qui engendra 
Chôuleang-keue. Celui-ci eut successivement neuf 
illies ;; puis une concubine lai dorna пп (Als monina 
Móng-p'i ou. Pái-ni, qui naquil perclus dis Jumbes. 
Il épousa encore Teliéng-teai de Tà famille Yen, Au 
jour (des noces, lors de la. présentation aus ancélres, 
quand Teh ëng-tsai vit que Je mat Con In dont 
élalt déjà avancé en Age. eralgnaul ile no pas avoir ide 
lils ile Ink, elle flt secretement un voeuz Ia montagne 
Nií-k'iou, en lui demandant un fis. File. «mfarila 
Confucius. Celui-ci étünb né avec mne Dossa sur le 
veriex, füLappelé Krou la Bosse; ou "Tehemg-t 
en sogsenir du. moni Ni. L'enfaut. avait. trois. ans, 
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Les Mj. Ling-wang. Carte V. 


quand-son pére Chóuleang-keue mourut, et fat en- 
вета а Fáng. Tout enfant, Confuckus aiia les córémo- 
nles; Il disposalt des créilences et des vases; IE s'exer- 
сай а blen Mire les rits. Quand il (ut devenu grand, l 
devint eontróleur des greniers, pulis des paceages, du 
marquis de Lóu. — En 550, aulour de la eapitale de 
l'empire, là Ldo el son affluent la. Aou se disputérent 
( c'est-a-dire qu'elles meélterent leurs eaux ), et tena 
cérent d'emporter le palais impéórial: L'empereur fit 
éonstruire un. barrage. Lo prince impérial Tsínn lt 

reprit et dit: eela ne eonvient pas. Les anciens chefs 
ies peuples ne nivelalent pas les monis, ne cam- 
blaient pura [ёз vallées, né barraient pas les fleuves, ne 
dragüalent pas les lacs. Lés monts sont les reserves 
do la terre, les wallees sont les refuges des гез 
vivants, les fleuves sont [es voies des fluides terres- 
ires, les lacs sont les réservolrs des eaux. Quand 
tout eet organisme est en ordre, [es Iuüdas circulant 
normalément, [e peupte se multiplie etla richesse 
augmente; Hy a aboudance pour les vivants, el repos 
pour les morts, XAussi les anciens Sages veillaiènt-ils 
avec sollicitude sur ces choses- Maintenant; si les: 
e&hénn des deux riviéres se disputent et menacent 
d'emporter le patòis imperial, c'est peut-étre parce que 
ce puluis, ayant été irop orné, leur déplalL. SV. vous 
arrétez la lire eours ides lois du ciel, si vous entravez 
la libre expanslon des ehénn du ciel, cè ne sra pia 
pour volre bient.. E'empereur Ht aussitót cesser Tes 
travaux du barrage, Les dngenieurs modernes des 
ponts eb ehaussées, Irauvoront ces principes étranges; 
mais ils sont classiques dans toute l'antiquité; 

l'homme doit laisser à Wú nalnre son HDHbrie cours. — 
En DIS, Trožitehou assussine le manquls. Tehogug 
de Ted... L'épouse ide. T'dng, memhre de la famille 
résuanie de Tyi, était In sur de Tóug-Kououen, 
Celui-ci étilt officier de. T*o&i-Ichou., Tüaq Giant 

mort; Tüng-kouoyen ei Ta'oértehou allérent pleurer 
devant son cercueil, selon l'usage. À cette. occasion, 
Tw'oci-tcehow vit la veuve. de Tang, qui Int. pint H 
la demanda en mariage à sou frere. Celui-ci dit: un 
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homme et une emme dela mime f= 
mille, ne dolvent рая s'épouser; or 
vous deseeniler di mariuis Ting, moi 
cl ma sœur nous descendons du mar= 
quis Hoda ; donc il ne convient pas que 
vous l'épousier.. Cependant Ts'ori- 
tchou consulta l'achilllée, qni. iniqua 
d'honl lhexagramme  A'sinun, puls 
l'hexagramme Ta-Koio, Tous les devins 
dirent que le pranostle ett fusie, 
Cependant Ts'o&i-tehou ayant consultá 
Tch'énn-wenntzeu, celui-ci dit: Re- 
manquez qus, dans. Ja-Eouo, Ten 
( parile Inferieure de l'hexagramine ) de 
A'ouan, ex remplacée par du vent 
(la partie. superieure des deux hexi- 
seramitnues bruni lù meme), Or le vent 
renveree, (C'est nefastez n'épouses peas 
cette femme. D'autant que ia Gloss dit 
* il se leurté aux rochers, Hl s'accroche 
oux ronces; eniré dams sà ninmson,. H 
n'y trouve pas son épouse.» Ce sant Tà 
des paroles néfasptes ; m'épouser pus 
cette femme!. Ts'oéi-teliou dit: Comme 
elle eat votre, Lount сша ne me regarde 
pas; cela concernait son premier mari: 
et W leépousn.. епі le marquis 
Teloáng da-Ts i devint fort assidu au- 
prés d'elle; Ts'aei-tehou irrité, ehireha 
à lassaseiner, mods n'en irouva pas 
l'occasion. Cependant le marquis era- 
vicha sòn valet. Aia-kiu, pulis comit 
l'imprudence de le garder à son service. 
lDesormals cet homme épia le marquis 
pour le compte de Ts oci-tchow. En été, 
au cinquivime mois, fe vicomte de Ki 
lant venu Sister. Tü marquis ide Tsi, 
le onziómes Jour du cycle, ou Ie n*gala 
dans le (auhaure da nord. Тео елен 


e lil excuser, «ous prétexte de maladie, 
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Les Mj. Ling-wang. Carte V. 


Le marquis lô croyant réellement malaude, alla chez 
lui lë [(endemaln, pour courilssr sa femme. Celle- 
ci séchapju avec Tyoéi-teliou par une porte de 
derri^re, tandis que he marquis In. elierchall à. ti- 
tons par les appartements. Cependant le valet. Kia- 
k'iu, avant arrété dans iu rae lo cortège du mar- 
iis; ferma là porte d'entrée de: la maison et attamua 
le marquis avec une troupe d'hommes arnés, Celti- 
ci, réfugié sur une Lerrasse, demanda qu'on le lais- 
saat sortir; on refusa, H demanda à parlementer ; 
on refusa. l| demanda à se sulebler dans le tem- 
ple de sés ancétres; on refusa. Les sicaires lol 
crialent:: Ts'oci-Cehonu étant malade, nous ne: pou- 
vons pas |ui rapporter vos offres; nous ne savons 
qui vous étes ; nous donnons la chasse й пп galant! 
Le marquis ayant sauté du haut de la terrasse, recul 
une (lèche au lravers de Ia euisse, tomba à In ren- 
verse et ful achevé.. Le preniüer annaliste du district 
septentrional ayant écrit sur som registre « Te'oét- 
tehou a assassiné son seigneur s», Ts o&Sb-tehou le 
lua, Le second annaliste ayant éerit lu mème phrase, 
il le [us aoussi. Le troïsiéme avant écrit la miine 
phrase, M me le tun plus. Or lesannallstes du district 
méridional, ayant appris la mort ide leurs collègues, 
accóururenb, tenant leurs Lablettes, pour. enregistrer 
le fail, à leur défaut. Quand ils se furent assurés que 
Іа еро étzrit dümeónt écrite, iis retournerent à leur 
poste. — En 545, fa défection de plusieurs grauds 
fiefs. ayant rendu 1a ligue du sad égale, sinon. snpé- 
rieure, à cella da nord, le marquis. de Trina, hégé- 
man de la Пеце Чи tiord, dut conceder que Ie roi de. 
Teh'ów, chef de la ligue du stud, prit aussi le titre 
üd'hémnon. H n'est plus question ide conlirmatlon 
imperiale, les xéros ne comptant pas daris les comp- 
ies; — En 515, l'umperear mourult. No avoc des mons- 
taches, chéri du peuple qui lè tenait pour un pow 
chènn, amè des seigneurs parce qu'il. ler laissait 
fulre toutes leurs volontés, 11 fut décoré du titre pos- 
Пиши Ling, l& Perspleace. 5a tombe (près О) 
desint ug lieu de pélerinage, o0 Ie peuple Tal. portait 
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115 
des offraniles. Son Dis Кобе monta aur 
le tróne et devint l'empereur King. 
L'empereur King, 511 à 520. — 
En 512, an homme de Tehéng (inant 
dans une боо de village, déblatéru 
contre |e gouvernement. Quelqu'un 
preposa aug ministre. Teh'an, qui était 
de la familie régnuünte, de supprimer 
toutes les écoles des villages. Celut-ci 
ditz à iuo) hon? Que Ie peuple emploie 
ses lolsirs, lo solr et le malim, à gloser 
sur he gouvernement, c'est plulót. um 
avantage. Ce quil trouve blen, Je le 
eontinueral; ce qu'il trouve mal, je le 
changeral. La volx pnbllipjne m'Instrult. 
Je ne serai pus st sot qua de fermer les 
écoles, J'ai toujours: ouf dire que la 
bonté diminue les plaintes; je n'al ja- 
mals opt dee une Ig séevérlté eüt ee ré- 
sultal. $i [j'arrive à arréer les eritkques 
pour un tomps, H en sera ensulle comme 
d'un Neuve, qui avant rompu ses di- 
pues, déborde et fait bien plus de malz 
je n'y pourrak plus rien. Mieux vaut 
laisser. héante. cette. petite: ogvorture, 
faire semblant de ne pas entendre, et 
en Пгиг son pref. — Eo 535, Teli'an 
dé. Tehóng Mant allé en mission à la 
cour de Txinn, rouen le marquis de 
Tsinn mulade. fMán-suantzeu qui le 
reçut, loi dit en particulier: Voilà trois 
mois que notre manquls est. nmlade. 
Nous avons sacrifié pour lo] à tous las 
monts ël Neuves de Tsinn, «ans qu'il ém 
alLéprouvé aucun avantage, Récemment 
Ila rivi qu'un ours. mune entealt dans 
a chambre. Quol penl bien élre cA pi- 
nie malfaisant T.. Tehn répondit: Quel 
genie- malfalsani pourrait nuire à um 
prince aussi éclalre iue le-mnquis, et & 
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un ministre aussi habile que vous?.. Ja- 
idis; quand sous ]e régne de: Yào (2295 ), 
Ghonan fH mourir Kounn prés du 
mont D, lè chènn de celul-ci se transfor- 
ma en nn ours jauno, qui s'enfonça 
dans les grottos de la montagne, Sous 
les Hid. on lui (aisait des offrandes, 
lors des grands sacrifices au ciel. Les 
irois dynasties Hid, Chang et Tcheóou, 
n'onl cessé de ini faire des ofmndes, 
L'lhégémon de Tsían anralt-W оп. Че 
les lu] eontinuer?.. Hdn-auantceu Ш 
dont à Koinn une offranile solennelle, 
d'apres le ril iles ftd. Aussitót le mar- 
quis de Tsiun se trouva mieux. — Le 
peuple de Tchéag avait penr de. You, 
membre de la famille régnante, ivrogne 
(amens, asxassiné en. 542. Quand quel- 
ции сай «тис Yóu qui arrive s, 
tous fuyatent sans savolr od se fourrer, 
L'annés on l'as reforma lé code pénal, 
Ий deuxième moia, duelug on vit en 
songe Yóu, armé comme pour combat- 
tre, qui lul dil: Cetlé année, le 49 
jour dn cycle, jé tueral Tui; et l'an 
procliain, 4e 39^ Jour «du eyele, Je tuerai 
Toda. Quand de fait Tai manrut au 
jour indique, la frayeur du puple aug- 
monta. Mals quand Todri mourut au 
Jour prédit, Ta terreur füt t sou comble. 
Le mois suivant, le. ministre Tclh'ün 
ehargea officiellement | Ledng-tehew, 
la llis de You, dé saeriller aux imánes 
de son père; celle mosure IL cesser Tea 
malheurs, et Jo peuple se calmi: 
T'ái-éhou ayant demandé à /Teh'dn 
le raison de ces choses, celui-ci Dui 
(dit; Quand un koéí a à qui recourir, H 
ne fait de mal à persoune; Toi pour 
d'un recours le koer de You... Lorsque 
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Tch'àn visita Tihi Толто інен 
Ini luman; он в-1-ЇЇ bion piü de= 
venir un &oer *;. Teh an dit; lounjuolt 
pas? Quam] «mn hores est comet, em 
qui est: prodat d'alird s'appelle pas. 
Оил ce pii rat mé an hd, «on 
principa dili s'appelle epp, A l'area 
dp wi esélmllng In [ШИНЫ [ТИГЕЗ 
Clres. Te hañnn ei [a p'ái deviennent 
foris, capables, pl ontir бтїйххапгө [итш 
allir Josqn'á un degré Peomscetutant. 
Anami un Human ep une. ferie du 
còmintin een iiurfa do malemuart,ce 
uti fall, d'éxpérienee que lour Arien DE 
liue yr peuvent exercer sur Ies vivants 
les dcl пороге og сее. Соне 
phus Te fiot m {б рй п йм, екс 
(tant de nolm cants Mat, роце de 
Letug, We de Ell, daut les ancêtres 
oni psogveru le comi? durant. Imis 
penértlome, delvent-Ms Are capahlec 
de purrells- aelest. Quiahjus Tehénq. op 
Sot qu'un petit etat, cependant You 
(lescendanl l'une familie qui exerca dn 
hautes eliarges durant longtemps: salt 
mesliniló an grund nouihirg ales quintes- 
ences. De plis U eat pari (ë male 
mari., Ж ЕН Чопан quil solt devenu 
un kami. — En MLE wii BOJ, ba nrírijuls 
Linr de. Mi slfunt volr-Te traequis di 
Tiian; enmmn, [a nuit, prós do la ri= 
vor Ton, Уйга» шп, И, епш le 
sun d'un Iuibh Avani demandà à «an 
entourage aol venail celle musique, 
toss dicent qu'ils n'entendalent: rhon. 
Alars le marquis Bt appeler eun maltra 
Че ишпе A uda, et 1ub ditz J'enbends 
um lah quo les autres n'entendenl pas; 
ce dolt dir oi ñor: uu un chènn qui 
joue; econlez pour mol et nobez cut air... 
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Ling-wang. Carte V. 


Bien, illt Kuán; puis, s'étant assis sp- 
lon les règles; il prit.son luth, entendi 
l'air et le nota. Le lendemain Hi dil au 
manquis: J'ab Pair, mals je: na lo Hs- 
sede pas eneore parfallement; je vous 
demande de passer encore und null ici 
Le manquis y ayant consenti, on campa 
encore cette nuil au bord: de h Pim. 
Le lendemuin Kwudn dit: Je. poss&de 
Pair: Alors on reprit le chomin de 
Tsinn. he maniis P'íng de Tsinn 
donna un bamjuet uu marquis. Ling de 
Wéf, sur là (errasse iles Munllicences, 
(Quand Hs furent tous. éehautfés par Te 
vin, l& marquis Ling dit à son hte: 
En venant ici, J'ai entendu un air поп 
venu; je demande la permission dà 
vous le fire entendre... Bien volon- 
tiers, dit là marquis Ping... Alors on 
lit asseoir mialtre Awán ile Wét À eMá 
de malte A'adng de Tsinn, qui Iui 
préta son futi, Avant Ia fia du morceau, 
maltro K'odxg posant sa main sur les 
cordes, arrêta le jeu et dit: C'est fà l'uir 
d'un état détroit, c'est un air funeste, 
ne le contimgez pas!.. D'oà vient cet 
air, demanda le marquis P'ing?.. C'est 
maitre Kén (alias Kuán) qui composa 
jadis, pour le tyran. Teheóu-sinn, cette 
musique de malheur. Quand l'empereur 
On eut fait périr. Tcheóu-sinn, maitre 
Yên fuyant vers l'est, se jeta dats In pi- 
vióre P'ouet s'y noya.C'est certalnement 
sur ies rives de la P'ou, que. vous Iul 
avez enteniu jouer eet air... Le marquia 
P'ingdit: Cet air me plait; Je veux enten- 
dre la sulte. Alors maltre Kuti schera 
la morcean... Le marquis P'ing de- 
munda: Y 2-t-il anautre air eucoré- plüs 
funeste que celui-là 7,. Oui, dit mallre 
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Les |j. Eing-wang. Carte V. {19 

K'odng... Jousz-lo, idit le marquis... A contre-cœur, 
K'oány prib som luth et le toucha, A la première 
strophé, deux. bandes de buit grues noires, vinrent 
se ranger devant in véranda, A 1а deuxi?me: strophe, 
elles tendirenl lb: eou, eriérent, eL s& inirent à dauser 
en battant des alles... La marquis P Mg ful ravi da 
lote. S'étant lèvé, il porta wa Lorst á maltre K'oang ; 
puls H se raasil et demanda: v a-t- quelque air 
encore plus méfaste quo eeluige[?.. Qui. dlt maltre 
K'odug; My à celul pur lequel Hoang-ti se mit 
jadis en communication avoc les Rori ot IE ehénn... 
Je veux l'entendre, dit lè marquis... Malgré Jui, 
K'odng prit <oo [ath et la louztiá. Au premier Aë: 
coni, une nube blanches parut au nonlj-ouest. Au 
second aceard, une ratate do vont at de pilule enleva 
la toiture de |a. véranda, Tous les assistants. s'enfui- 
rent. Le marquls P'iag épouvanté, se cacha dans 
uno chamtire attenante à la véranda. Tatnn futamMipè 
d'üne sterilité telle, que In terre resla nue, sums 
trace ie verdure, durant trois années entières, Tout 
ce qu'on écoute, est fauste ou nëfaste; nw vous hasar= 
dex donc jamala à preter l'oreille. impraiemmeul. — 
En 534, Confucius eut um lis, qu'il appella Pát-u. 
Marió à l'igé do dix-neuf ans, â la nile d'un officier 
de Sáng, uu an aprés, il en ent ce. fils, Le marquis 
de Lóu lul ayant envoyé une carpe, pour le féliciter, 
Confucius par reconnaissance, appela son fis Li 
(carpe .. Plus tard, sou prénom, assorti uu. petit 
пош, fut Pái-u |polssmn). — En 534, l'ampereur 
King üt doubler le poids de la monnaie пацее. 
Or, le cours des àbjels étant tarifé, pour Te mima 
ohjel, le peuple daL done domner: deux fois uutant 
ie cuivre, ca qui doubla. te prix fe toat. Anssi ram- 
pereur fut-H repris par les conscurs, mais {| na vou- 
int rion entendre,.. L'empereur King semble nvoir 
eg la manio dés Innovallons inutiles el irribuntes, En 
Sat, H s'aviss de falre refundre l'une des douze ela- 
ches dè la gamme de JHTodag-ti. Dó nouveau censuris, 
1 1 Ми mouren In gourde ordie... Il mournt en 
5290. Ses ls se dispulóreut sa succession. Adi monta 
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Les Fd. Eing-wang. Carte V, 


sur le tròne, et devinl lemperenr 
King. | 

L'empereur Kíng, 519 à (76. = 
À peine Kai fut-M. assis sar lé tróne, 
que sm free Телао anvabh a gin: 
lingérinle à. mali armée. L'empereur 
па капот А Ti-tuau, village à l'est. 
de la capitale. H lut fallut. attendre 
trols aga que les eoclpneurs l'aidussent 
à expulser Pusurpatenr. Entün, en 216, 
colol=ci dut s'eofoïr â Teh'òu, = En 
506, le vienmto de Ou hat 1e rol di 
Tch'óu А Г-и. L'empereur profite 
de l'alfaiblissement de Teh'na, pour 
olivoyer des siciires assassinar (en 505) 
šoli frèro etl cowmpòtMaur Tehido, réfugié 
dans ces royaume depuis bI, —. En 
496, Ge bot Oo A Tsoci-li. En 491, Ой 
lut Ve à Hosi-ki. Сеце onime en 
acùne ile Ue, qusntitë negllgenhlu jns- 
qué-là, va. soulager Teh'óu, ац ueeu- 
pant son remuant «olsim Oa. — Durant 
loul da. résne de l'amperenr King, lés 
assassimals-se snecédent ; Ig: guerre est 
uüiverselle et coatinuelle, L'extermina- 
Шоп des Grands Fiefs (Carte Vl). eatn- 
тепсе. Sómg s'annexé Trado en 487, 
Tzhéag annexe Ha en 483. Teh'hu 
canquiert Tehing «en 478... Lou valle 
avec Où pour battro Tei, 


Сма dnrant lo règne de l'aonmpercor 


King, qua Confucius fournit sa carriére. 
Nous l'avons va (p. 172) intendant des 
grenlers, puis des paécages. En 200, fa 
margubs de Lou le llt peefet du district 
ile Tehotmg-tou. аул айг cinquaate 
ums, En 509, H devint Grand Ingénieur, 
et presque ausslbot aprésGranil Justicler, 
dans je inariguisat de Lu, fonction datis 
louolle lÏ so montra (erme ар =ётёге- 
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181 


En 497, il deviot conseillar et vleeamlnistre, Quand 
eeus de Ter te surent, ls earent peur et dirent:Si mal- 
tre K'oing devient minister de Lou, lis marquis de Lóu 
deviendra liissmon. Alors Ha ehoisirent une bande de 
quatre-xingt jolies: musictennes et danseuses, qwa 
nippérent richement et envoyèrent corame don ad 
marquis deLónu. Quand Il eut recu oc prósent durant 
trois Jours 1e marquis de Lou ne douna pàs audience, 
Un sacrifiee ayant été affert au clef, 1 oublia: d'en- 
voyer qux grande ofüclers leur part. ide. viamde; Alors 
Conluciva quita Le maárquisab II erra successivement, 
colporteur de politique à la modo de ce temps- 
à la disposition du. plus offrant, à travers tes: (tofs du 
Wei, T&&o, Sóag. Tchéng, Tch'áan, Te'di, Tch'ow, 
èt Wai, En 181, aprés Ireize années de pérégrimitlons, 
il evint do Wat a Lóu, mais ne rentra [з ип ser- 
vice dy mampis L'empire Hajt caduc, les ritz et lu 
ttiusique déseneralent, les odes ol Ies annales étaient 
pulitiées- Coufuciads eherehia à faire revivre tòni cela. 
ll remonta aux origines des rits; il fit un recuvil 
chronologique d'annales; fra les trols mille odes 
connges di son. limp, en eliobsit 311, auxquelles il 
adapta les mélodies convenables, Quant au Livre des 
Mulilions, aprés avoir imis еп ordre les Gloses de 
l'émpereue Wénn et Ио Пос Па Телери, H v ajouta 
de son cu, In discours général fite, la Glose 
Wennsgén des deux premiors: hexagrammes, et 1a 
ülssertalion Gliouo-kod. Confucius Ní còs sélections, 
ces ehresthomathles, без шапша comme hous disomt 
ilie tos jours, pour l'age (i ses élèves; or, par sulte 
de da destruetiun iles bibliothèques au гове 
sidcle, $i est arrivè que (os manuels Lronqués dà Con- 
(iels, sont à peu près toutcs qui noca resti do ls 
littératurn de In Cliiue ancienne, IH enseigna- environ 
trois mille cléves, dont 72 ayant parcouru son cours 
complet, sont nommés ses disciples... En 461, des 
gens de Lou étant alles chaser dans bes plaines da 
l'Ouest, tuérent un ét eteanges Confucius étant allé 
là volr, dir: C'était fà leorue (qui paralt à l'approche 
des grands événements )) l'ourqual est-elle venue ?., 


eb se couvrant le visage avec sa longue manche, ll 
réfléchit, versa op torrent da larmes, puis dit: La 
licorne est morte; c'en est fall de mon école! Si ella 
avail vécu, c'eüt ón* l'annonce. de mon triomphe... 
Ensuite, puisant dans les annales. officielles de Lu, 
il composa la clironique Tch'oünn-s fou, à cause ile 
laguelle on la sodvent accusé de mensonge délibéreé, 
De fait, blen des événements y sont travestis, faus- 
15s: mails ex ne sont pas là des mensonges ; ën sont Tes 
euphémismes: convenlionnels usités en ce temps- 
Personne ne prenait à Та lettre l'histoire officiella, les 
Litres posthnmes, etc. Le principe étant que certaines 
clioses chmquantes me doivent pas ге écrites, an 
écrivait aulre chose, et, dans les gloses orales, on disait 
la vérité. Padeur littéraire dont ij. faut tenir eomplte 
lans l'interprétatiou. ie tons les documents anciens. 
Ainsi, pour la periods dite du. Teh'oünn-Is iod, 8* 
an 5':siécle, la Chronique de Coafucius est Ie conta 
afflele] canventionnel, tandis que les Récits de Tsowuo, 
uvre privée, soni la vérité vécue... Les additions 
de Confucius au Livre des Mutations, furent. sis 
derniers ouvrages, l'ieusre de ses idernlers. Jours. T 
regretta de në s'étre pas appliqué dasantage à l'étuda 
de celte mystique divinatolre... En 479, la Grand 
Saqe mourut dans lb mürqoisat de Lów. Un matin, 

Jes miulns eroisées derriere le dos et Irulnant sa can- 
ne. il sa promenait à petits pas devant sa porte, er 
ehantonnant «1e moat T'di va s'écrouler, la mauttressae. 
poutre va se rompre, la Sage va périr! s.. Quand || 
eut ini cetle élégie, (|. renira dans la maison, ét 
s'assit grave eb digne, Tzóu-koung ayant appris ces 
détails, dit: S'Hl ea est aïnsi, lè mailre va tomber ma- 
todet,. EL H se hata d'aller lo visiter... Dès qu'il la vit 
entrer, Confucius lut dit: Séu, combien tu as tardé à 
venir! Lors des funerallles, fes Hid placaient le cer- 
canil au lit da: perron ide l'est; les Yon, entre les 
deux colonnes; les Teheóu le. placent au haut du 
perron ie l'ouest. Je descenda dis Уап. J'ai rëvü 
qua j'étais assis, el au up gg Dalsall des llbütions, éu- 
ire les deux eolonüges, D'alllaurs pourquol  vivrais-je 
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“darontage? Aucun prince m'a l'esprit 


de sa faire mon patron ; personno n'est 
plus-capable. d'étre mon disciple; au- 
tant sat mourir !... 11 salita, et s'étel- 
gnlt le septiéme Jour, 4 l'age de 73 ans, 
On l'ànsevelll au nord dé la ville da 
K'ia-fou, 1à. capitale de Lóu, au bord 
de la Séw (Courto HE B). Ses. diseiples 
porterent volontairement son depil di 
rant [robe anx, aprés lesquels iis sa fi- 
rent leurs adiens et retournérent chez 
eus. Seul Tzéu-koung habita dans una 
rabane, prés de la tombe, durant six 
années còülières, apres Tesquellea И еп 
апи. Ses anciens diselples, et les gens 
de Lou, continuérent de visiter Ia tome 
beau de Confaclus. l'en à. pen ume cen- 
talite de familles se fiverent- autour de 
cetle (ombe, pour l'enirelenir: er. pour 
Y falre les offrandes... Le fils de Confu- 
clus ( Pdi-w) étill mort avant son pene, 
laissant un (M nommé Kí ( Tzéu-aen ), 
qui composa la Irnliñ de Plnvariahla 
Milieu (Quatre Livres. p. 27). = En 
410, l'empervar Aiog mourn, Son fils 
Jéun monta sur le tróoe.. Ce Гас Раш 
pereur Yudn, 

L'empereur Ynàn, 475 à 409, — 
En 473; Ne àneéanlll Os... Eu 4M, 
quand Le eut ét batiu par Ou à 
Hoëi-ki, le. vicomte de. [e Keou-tsian 
députa Голеш mu *lcamte de Qu 
Fowue-tch'a, pour lul demander Is. gal. 
Fàón-teh'a 1a Tul avant accorilée, Дейш 
(sier) rebtra dans ses états, 1 бгаа 
d'esprit et. de corps, couchant sur [na 
dure el se mourrissant pausrermment, Mi= 
bourant de ses mains tandis que son 
épouse tissait, afin d'apprendre au peu- 
ple à supporter pàtiemment ses labeurs 
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at ses peines, TI obligea lons ses sujets 
hse marier: 1l institua des primes pour 
les naissances; шге? (е doyint. par ses 
soins, une sorte dé harss humain. M 
votlalt des solilalsz au boul d'une vlugt- 
aine d'année, H en ent, Alors il alli- 
qua Oü, peur avoir sa revanche, Ou 
ayant êté battu à Kou-sou, Fóu-tch'd 
députa un envoyé à Keou-tsien, pour 
ivi demander la paix. Celui-ci emu dà 
pitié, allait l'accorder, quand sei mil- 
bistre Кп. Val dit: Jadis, à la jour- 
nés de Hoéci-ki, lè ciel avalt livré. De 
à On. Од пе l'ayant pas pris; aujonr- 
Ahul ja eel Hivra On Us; Apitwz-vous 
aussi contre la volonté du ciel? Tant 
ôt de xÏ longoos déllhòrations, avalent- 
alles un aulre bol qué ila conquérir Oè 4 
Convient-il qua malntenant vous Шїш- 
ele? échapper, enam jour, le. résultat 
du vingt nns de calceus? Quand le ciel 
doune, si l'homme refoaes, HL sen [rouve 
ial, N'aceondez pa& |a. poli Keou- 
(sien réponidil donc 3 Fow-tch'az pats 
que le ciol me donme Og. je "ase pas 
ne pas l'aceepter. Yogs ne maurres pns. 
Votre pouple vivre tranquille sur ses 
tèrres. Seulement Je. vous ótabliral à 
Pest de Yoneg-kecu [dans une He), 
дама [rois écunts bommes ot femmes 
pour топа servir, volro vie durant... 
Fou-teh'a dit; Jake mieux mourir , 
je pe survivi pià un pareil deshan- 
пей. е П Уга... Le annexa 
done: OG, ét secupa méme, durant 
quelles années, [e bord de la mar, 
Jusqu'à Ia presqu'ille idu Chan-tong. — 
jadis, au treiziéme siecle, Ki-Ii do Tà 
maison Tefheou ayant donne unicsuneé 
à Teh'áng (le futur empereur Wénn), 
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son pire. ancien dug Tia- fpu, Ule det antatt de- 
viendra La alolre de notre Camilla. Or. l'imcieu duc 
avali wpis Ols, T'dt-jai, Ü:tehaung nt А-0. Таг 
paí el Ü-tehoung: savalont qne. Тон dannerait 
sa succession. à Ki-1,. pour. Famotr de son petit-fils 
Teh'üng, Aussi, quand Tan-/v tomba malade du 
mal doni il muurnt, solt. par désir de complatre À 
leur pére, soit par peur d'étre asiassliiés comm ri- 
YU, itus prétexte w'aller eneiilir iles simples pour 
le malade, Tái- pai et. D-tehioung s'eufuirent. In 
allórent s'établir au. sud du Fleuve Bou, cher les 
barbares Man, dont Ue aidoplèrant les meure, se 
Uilouant Jo corps el so Com jei gheven miini 
ans, pour échapper anx ersewlilos iui pullulént dans 
les eaux de ces pays, dit la Gloss. Les Afia les ayant 
pris pour princes, Haappelérent leur principauté (Nt. 
Lors lé l'avénement dos Teheow au. Iróne impeéridl 
(011229), à fut eonfirmi, commi vicomté, par lem- 
pereur Oi. Do Tdi-pai à Fün-tcla, M s'éconta 
vingt-ein gémérallons. Eutrh en. schne en 535, Od 
fat déirült en 473. Mainlenant les Japonais priten- 
dent descendra io Tui-pai. Quand (Uu Dub détritib 
daant-Ais, un descendant de T'di-pai et les. restes 
deson peuple ayant passe [a mer, devinrent les an= 
сда do Ta nation Japouaiass — ble deseendait dan 
Q-u; fils de Ghao-K'amg de la dynastie Hia, à qui 
cet empereur "ATI cammis, vara dmi lé soin dn la 
tombe eb des sucrillees de [7 de Grand à Haci-Ki 
( page 581. Conflcine emm vleomté en £129, ohisenr 
ensulle, pülr op scena em AUG, co Dei {лйрадиш ne 
ÜL paz lung feü: Doas le verrons pòric des Fh. Et 
анааш, aussllób apres Si wieloire ef pour eu Të 
euelllir. les fruits: le dein de Ce visita Те, 
Tsinn, et les seigneurs. dé la (igue du Nord, réunis 
à Sü-tcheau, sans doute paur sulileHer ep abide ean. 
tra Teh àw 61 1а Higue du Sud, Pals Hf de simulanre 
d'afrirson iribut à l'empereur, lequel lul accordy 
une part de «ex saecrillees, et le tire de comba; = 
Comme Kéou-fuicn, reveuatt de sa Tournée, passait 
prés du lae T'ádi-lhiou, enlre le. Kiang-eou et le 
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 Tehée-kiang aetuelg, &m ministre Fán-H lul dit; 
Exensez-miol; je ne retournerai pas à 


Ue avec vous, 
Jo vous aï fail perdre jadis I bataille de Zfoéi-ki 
( 494). 51 je ne me suis pas suïcidó aprés cette difai- 
le, c'est qne je. voulais préparer la revanche; Mainte- 
nant je demande:à mourir pour ma faute passée... 
Or Fün-lï, comme lous les ministres aventuriers 
de son époque, voulait tout simplement, par amour 
de sn pasu, guiller lo servico du butor qu'il. avait 
[uit puissant. Kesgu-lsien ]e compril el Tui dit: 5i 
vous restex À mon service, la. moitié de mes biens 
sera à vous: 51 vous falles mine de me quitter, je 
vous шаѕхасгегаі avec wos femmes et vos enfants... 
Fán-li dit: j'ai bien compris. Puis ji s'enfuit, en 
traversant, dans une nacelle, lë lac T'üi-hou. L'his- 
toire officielle feinte croire gu'il pèrit dan la tra- 
versee; mals d'autres relations, leausonp plas nro- 
bables, raeontent qus, sonus d'aulres normis, IL vendit 
&à polithjne à il'autres princes, sa vie durant. Pour 
ces speculateurs suus conscience, elevar une princi- 
pauté, était um partie intéressante, un Jet de hasard, 
quelque chose de passionnant, La conserver. ensuite, 
les aurall ennuyés. Hs allaient s'offrir à un. autre, 
pour l'élever à som teur, parfois aux dépens de la 
princlpauté qu'ils venaient de quitter. L'essentlel 
pour eux, сошії de (démontrer experimentalement 
aux veux de Lous, qu'eux senis fuisalent et défai- 
salant la fortune... Avant de disparallre, Fün-li fit 
romettra à Tehonng, le négoclaleur da la paix à 
oe Kë, 1o billet suiyantz Quand l'uiseau est Lus, on 
melt l'are de eóté: quand le Here est pris, on mange 
lo chien ; quand Dengem) eat valnca, op ze défalt du 
ministre à qùi l'on dölt la victoire. Ce comte de Ue, 
au long col et au hec noir, on poovait le:servir dans 
la mauvaise fortune, mals, dans 1a bonne fortune, il 
sera dangereux ; quittez-lIe, eotme [e fais!.. Tehonng 
sc idit malade, ef ne parut plus à la cour, Quelqu'un 
axant [nsinué à Keou-tnen qu'il méditait aussi dë 
l'abandonner, celui-ci lui envoya um sabre, et Tehoung 
dul sé couper lé cou, — Ea 460, l'empereur Yuán 
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étanL mort, son (las Kie monts sor la tròne et devint 
l'empereur Teheéng-ting. 

L'empereur Tcheng-ting, i63 â £41. — Vers 
400, T:h'óu supprime Tefhóu, on ne sit pas trop, 
ni pourquoi, nl comment. — Ea 453, Пу ахай ñana 
lo marquisat Це Теча six clans puissants, las Tehdu, 
les Teháo, les Hán, Ves. Wei, les Fan, les Tehoung- 
hing, ion appall les six ministres, Les clans 
Tchéu, Pda, Tehdo et Wei conlédérées, ayanl ex- 
lerminé les Fun et des Tehoung-hing, et -s'étant 
partagé leurs terres, le marquis dé Tsinn prin Tv i 
et Lä de-l'ader à réprimer l'insolence des claris 
resinnis. Ceux-ci le prirent mul, et attaquerent le 
maquis, qui dut s'enfuir A Tei. Les quaire clins sa 
partagérent ses élala, = Or il y avail au. nord, wie 
région habitée par les barbares Tè, appelés Su-yonu, 
Гаа саш е Тела aurait bien voulu Penvalhir, maja 
il d'y avait pas de route praticable pour ses chars. de 
guerre. Il üt douo fomlre une immense clocho, la 
posa sar une plate-forme roulatie, eL. l'offrit. au 
prince i& Sn-yos. Pour amener ches |ui aa belle 
cloclis, celui-cl eblizea żon momila à [rayar une roulo, 
par monta el par vaur. Ses üffclers la blàimeérent, 
en disant: Le comte de Tehén ist (ourha et rapace: 
П vous Dit frayer le chemin par, lequel H viendra 
vans atbaquer; sayer sür que son armée est derriere 
sa cloche, Le prince de Zeng von rie voulul riot on- 
tendre, Ca stratagéme myant reussi, le comte da 
Tehén esterinina Sir-yóu. — En 4, le manquis de 
Tunn réfugié à T3'i y mourut. Le gratd inanquisat 
de Tsinn (nltoveéc 101. Notis le verrons Dlentôót divisà 
en trois petit marquisats, Tehao, Hàn et Wei, les- 
quels feront, à lear tour, beaucoup. parler d'eux, Co 
portage enülu des. flots de sang. En 457, les rivióres 
Пе: Талл lo. présagórenl; leurs eaus- furenl rouges 
comme dp sang, durant irals Jours. — En 455, le 
còmte de Tehéu s'éMant fnit bàtir un grand palale, de- 
manilu à £lufu-télioun: comment Ip Crouvez-vons ?.. 
SI bent, n*ponilit celui-ci, qu'il me fall peur!;; Com- 
mont celu, demanda tœ comte?.. Etant arctiviste, 
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pour vous servie, dit. Ghéu-tchaua, ja 
lis Jes. vieilles. chroniques. Or j'y ai 
Lrouvé ee texte: Sur Fes hautes manta 
gues, la végétation est rabongriez sous 
les gramis arbres, la terre est épaisse. 
Tant da Азия тй Гоп craindre pite 
les bommes qui Tes hiabiterant n'v trou- 
venl par la pilv, — Lo comte de Tehét 
demanda au vicomte Küng de Hán, 
ilo lul céder uno partio de ses lores. 
Celui-ci aurail bien voulu pouvoir r&- 
fuser. Todn-koei ful dit; 51 vous në 
lui céder riem, H nousatlaquera; mleux 

vant cler quelques chose, eg. allem 

dant que les circonstances changnoaL... 
Rien, dit lò viconile ; el Tl cêda du ter- 
rain. Mors le comte de Tehéu üt la méme 
demande uu vicomté Hodna da М. 
Celui-ci marail hien. voulu. potivolr ré- 
fuser. Jóua-tchanug lal dit: SI volts 
no lub edes rien. dH la prendra mal; 
cèdiz [ul quelque eliase; vous téharez 
ile le rattraper plus tard... Bien, dil le 
vicomte: èt U edda du terrain: Alors 
le comte de Tehen fM 1a méme demande 
au vicomte Siüáng de Tohádo. Celui-ci 
refusa net, La comte de Teliéu irrité, 
marcha contre lui avec les troujies ile 
Нда et dè Weti Le vicomte Siang s 
réfavia dans la place forte do Tsinn- 
yang (qi Еп ADi, le comte de Tehéu 
nennt réuni à sa propre armée celles de; 
do êt de Wei, ossiègeu celte [lortë- 
resse, [I eherchlia à la noyer, en barranl 
la Finn. M. riurssit 51 lien, quie шл 
trols pleds à peine du rempart émer- 
geaient encore dlo Teau. Mals, comina 
lo flats engloulissabent éeux qul cher- 
ehalent à déssrter, ei aimenalenL des 
masses ile grenouilles comestibles, le 
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189 
peuple de la ville tint bon... Ба 453, 
je comte de Толы dit aux vicomtes 
Hoán de Wéi ei K'áng de Hán: Je 
(Inirai par vis prouver qu'on peut prem- 
dre une ville par l'eau, sans combattre. 
A ces mots, /Moôn poussa K dog du emt, 
ilir el A dug toucha Hoda da pled... Le 
vicamte Sadng de Tehdo, enferme dans 
la place, В ог ен canchette un emis- 
aalre qui «It les deux vieomtes el leur 
dil : Quand (es deux lèvres sont coupéèss, 
les máchoires sou Trent da froid. Quand 
Tchdao aura pri, ce sera votre tour h 
vom dena... Alors le& deux vicomtes 
lui promirent eecretement, qu'a un jour 
eonveng, Hs le seeomleralent. Quanil 
le temps ful venu, le vicomte Siang 
[i| sortir de nnil un détachement qui, 
ayant tué les gardes du barrage, rompil 
celui-ci et préciplta les eaux aceummu- 
les sur lò camp da comle de Tehénu. 
Au momenton larmes de eolul-ei evilt 
iana le plus complet. désordre, celles 
dé Hân et de Wat lassaillirent des 
deux còlès, Tandis que le vicomte 
Sidag, faisant une sortie, l'attu[uait 
de front. La déroute fut complète, öt le 
amie de Tehte pèrit dans ш bisarre. 
Les trois sicomles dé Tehao, Wéi et 
Наа, éteigulrent aa famille et às par- 
tapéreni ses lerpes. Us porteront dë: 
sormais, dans l'histoire, Ie nom do 
Sàán-Tsínn, les trois prinelpautes Issues 
de Tsinn... La vicomte de Tehao ayant 
fait vernir le crina du comite de Tehdit, 
pour s'en servir en guise de coupé â 
loire, ED jang, jadis. ministre du eemte 
пе Телен, гозо de le venyer. Dg nisé 
en botirrean бї [гїлї sont lates; I 
enira dans le palais du vicanitù eL 
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. K'àa-wang. Wéi-lie-wang. Carte V. 


chercha àse- cacher dons ies latrinas, alln do l'assas- 


siner. Ayani été découvert par les gardes, M allait 


élre mis à mort, quand ]e vicomté te sut. Celtii-el 
dit: lé comte de. Techéu ayant été Uc el sa postérité 
éteinte, jo comprends ique est hüumine désiré. là vin- 
ger; c'est un brave cour; no lë tez passit sufira 
que je me еши еп garde contre ful... Alors D-jang 
s'étant. maculé tout 1e corps: avec da. vernis niair, et 
avant avalé de In braise, pour simuler les légions 
externos de la lèpre, et sa rendre alnsi mécounatzaz= 
blé, sò caclia 8013 ut pont pour asatzslmgpr lo wvheomite 
ñ son pussage. Celui-eb ne l'avant pas reconnu, le 
iua. — En £17, le roi Ца Tei du supprime eb annexe 
le marquisat iiè Tedis en 445, le comté de K'ia le 
méme sort. =@ En HA, Mân et Wéi exterminórant 
tous les Jong qui habitaient dans lo bassin de la 
Län (k): depuis lors les principantés du. centre 
n'enrent plus À souffrir des incursions de ces barba- 
res.— En 443, áclipsa da soleil. H зі sombre, еп 
plein midi, que les étoiles parurent. — En 41, ТТЕ 
pereur Tehéng-ting inourut. Son Us A'iu-6 étant 
monté sur la tròna, fut assassiné par son frère Chow, 
lequel périt di là main de son frére Wei, qui devint 
l'empereur K'ao. 

L'empereur K'ào, ii0 à 426, — En A35, M 
tomba de là neilgo, an mols de juin. En 433, appari- 


Hon d'ane cùinète- — En 431, Ie rol de eh ou sup- 


prime ét annexe le vicomté de Kin. — Eu 125, l'em. 
percor mourut, Sou fis Or monté sur Ie tróne, devint 
l'empereur Wéi-lie. 

L'empereur Wéi-lie, 125 à 402. = Est-ce par 
ironie qu'on donna A ep pauvre homm le titre pos- 
ihume de Majesté Flaimboyante? Le fait est qu'il fut 
nol entre les nuls... En 422, |» comte ide T4'(nn éleva 
à Od-gang (? ) deus (игез; sur le tertre supérieur, 
И sacrilla à Hfodng-fi; sur le Lertre inférieur, I] sa- 
cria à Chénn-moung. — En 417, Trinn commença 
à immolar sès princesses au. Gónie du Fleuve Jaune; 
ce qu'on appela, los marier au comte du. fleuve; oü 
le faisait; pour solliciter ses faveurs. Ts'íian emprunta 


Les IW. Мазев Carte V. 194 


"am. P cella coutume bürbare, gux Jeüng et 
R. aux Ti. We qui était limitroplié de 
Tz inn, apprit de lui cèl usage; mais 
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ёш gouvarmeur de Je (prés N 
Le peuple de cette. ville sourit de 
vlt ses filles jetées au fleuve, Pao fit 
savolr àu principal notable dé la. villa, 
qu'il honorerait de sa presence [e pre- 
mier sacrillee de ce genre, à venir. 
Qnand lé Jour fut vena, arrivé sur les 
lieus, Fio fil Jeter à l'eau. 1a. sorclére 
qui présidalt In cérémonie, afin qu'elle 
allat avertir le Génie du Flegnve de l'ar- 
rivo de ха lancée, Puls H Di. Jeter À 
l'eau іе notable, comma paraaviuplie. 
H allait en faire autant aux petits 
ofüclers locaux civils et militaires, 
quand eeux-ceb demandéereut gráce, en 
ae prosternaut si vivemment que ló sang 
dégouttalt de leur front meurtri. A -di 
tor da бё jour, personne n'as qne 
plus parler i'oTdiir une De mu Genie 
du Flouve. — En 4!3,. lea digues de 
sürele qui protegesatent les terres con- 
tra les crues du Fleuve Jaune, furent 
emportées nar une erue extreaoridinalre. 
Те атац donne l'exemple dMédlever une 
digia da sûreté, parallèle au fleuve, .à 
ap li (9 kilomèires) da distanca. Tebdo 
el Wer en irent autant; Quand le fleuve 
débordait, i| n'inondalt. que l'espace 
qu'on lui avait ainsi concódó pour 
séiendr ` ce qui n'élall méme pas un 
malheur, car Je limon qu'ii lulesait, 
renidalt ees terres. trés fertiles. Les di- 
gues emporióes ün 417, na furent pas 
refaites. Dientól, sone les dynasiles 
Tsinm et Hán, le Fleuxe ши е 
viendra le flóau de l'empire. — En И), 
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Les Jj. Nàn-wang. Carte V. 


le comte de Té fan ordonna que. désormais (aus sèa 
officiers ceindralent le salire. Sows loa dynasties pré- 
cédentes, soupirent Jos hiatoriens, on ornall In galir- 
Iure d'une garnlture de breloques:; Ta^ inn Y suspen- 
dit ua salire: on volt iqu'il n'était pas. animé du menie 
esprit que les anciens: — En 408, Teinn roii pat 
ouvertement avec la constitution: dos Teheou, sup- 
prime lo systémo agralre tring | page 19 jet la dime 
еп nature quil remplace par un impét sur les. 
grains. = En 403, l'empereur Wéi-lie posa tit acto, 
le seul de оці son règne, dont les liistorions le re- 
prennent wigrement. Oubliant que les marquis dr 
Tuinn éaient de sa famille, il pardonna mus trols 
usurpaleurs qui nmvalent éteint leur race aL partagé 
lenr ief: il nomma marquis, les vicomtes Sëu dè Wéi, 
Teie dò Techado, èt K'ièu de Наш, 51 anè apres quo 
ccs trois clans eurent esterminé le dan des Tchéu. 
Aussi les nenf urnes de Ü lo Grand (page 48) résone 
tiérent-alles d'elles-mémes, Lintant e glas des Tehieon. 
Ces neuf urnes, sür lesquelles étalt gravé Ie cadastra 
des neuf provimces, avaient été transmises d'empat- 
reur à empereur, sous les trojs dynasties; comte 
avant elles, la sphere armillaise de Hodag-tr.. Elles 
étaient eonsidériescomme le palladium ie lampiro. — 
En 402, empereur Wei-lée étant mort; son ШЕ Kito 
lui saceéda sur Ie tróae et deviut l'empereur Nan. 

L'empereur Nán, i01 4376. — En. 377, la mi- 
nislre de Hàn Iiz-lei ayant offensé Ydn-choung- 
tzeu. celui-ci s'adressa à un certain Nie-lcheng, 
dent H connaissait [l'audaee, lul offrant. cent. Hivres 
d'or, pour Penlrethen de sa vielle more, s'il voulait 
bien le venger.  ANie-tcheng refusa en. disant? Tant 
que ma viellle mé lem, Je ne disposeral pas: de 
mol... Quand sa mèra Tol morte, Yén-(choungtzeu 
décida Nio-tcheng й nssassiner Mie-lei, Nie-tcheng 
tholst le-moment o0. ce ministre, siégeant à son iri- 
bunal, étalt entouré de [a foule ila ses- gardes. Homar- 
chu droit à Iul, Ie poignanda, puis se lacera le visage, 
ze creva les veux el &"ouvri Jo ventre, Un expos 
sòn cadavre eur la place du marché, aree promtsse 
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d'une récompense pour qui la recon. 
пайга, Гл ниге Газзан, nomméa 
Ying, l'uvant appris, alla: exaniner- 1e 
corps et s'écria eti pleurant: C'est Nie- 
teheng; M s'est mulllé ainsi, pour se 
rendre méconnalssable, alin que jane 
sois pas emveloppee dams son supplice; 
mnis je ne crilms pas 1а mari! Elle dit 
et se pulgnarda й côlè dn сайде de 
Son frr — En 294, luexveniple: des 
ministres de Txinn, qui supprimórent 
la miuison résnante eb & partagerent 
le marquisat, fol imi por le préfet 
Тіт: лоно йо Тэ, lequel déporta son 
тапш, descendant do Lu-chaüng 
(page 885, dans une He de ly iier, en 
Іші ussiznant lo revenu. d'une villis. Eu 
389, T'iéu-howo demanias à l'empereur 
l'invealilare de. Pei, que. celui-ci lui 
nmeconla en 285, — En 387. lo rai de 
Toh'óu prit Qu-<Kk'i pour ministre. Cot 
(do, KT, originaire de Wei, était petit 
offieler à Lou. Ted ayant attaqué Д, 
čana de Liu songé ent à nomuvr Og- 
k'i général; (rals avant su qua sa lene. 
ine était originaire de Tj. il hosite- 
rent, Alors Gn-k'1 lun sú femme, fut 
nomme génbhral, et. ballit Гаги. ddi 
Ts. Bevenu vainqueur, M Ful aussi] 
calomnie, eode c'est. (aristibenment 
la mode en Chine, ElTroyé; et avant 
appris que Ie marquis da. Wei étült tu 
bon prince. I1 alla salir à (ul. GCelui- 
ci le lt gosniral, Alors, pour fe eompte 
de We, On-kr bam Teinn ot lui 
prit cing villes. [lans ses campagnes, 
On -A'i couchail sur la terre nur, $3118 
s'accoriler tire une matte; eu marche, 
jamais i| ne montait, m A cheval, ni en 
char; j| portail. Ini-mémná sur sau dos 
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in-wang. Carte V. 


le sae contenant ses vivres; 1 se nour= 
rissall comme Ies simples soldats, dont 
il partageait tout les labeurs. Un soldat 
ayant ea un ulcére, OGu-£'i le lui cha; 
Quand la mère do soldat le sat, écla- 
tant en sanglots, elle dit: Jadis. moti 
mari. servant sons Qu 47, ayant une 
plaie, Oü-k'i Ia [ul lécha. A la bataille 
suivante, no pouvant se décider à ri- 
culer, it se fit tuor. Maintenant que Gi 
K'inlórhë son ls, je suis süre que 
celui-ci va se faire tuer pour lui comme 
son pere; voilà pourquol je pleure... 
Bientót les succès (le O-Kk'i lui valu- 
rent fatre ilo nouveau ealomnié auprés 
da marquis, lequel prêta à ces dires 
una oreille eomplaisante. ElTraye, Ou 
Kr senfuit ü Thé. Le roi Tao de 
Tech än qui avalt souvent. entemiu par- 
ler dé son lalent, 1e nomma général, 
dés som arrivée, Alors, pour le comple 
üe Teh'6u, Oa-E'i soumit les multiples 
tribus de. [fe au sud, refoula Tehifo 
Wi ot Hän an nord, el battil Ts'inn à 
l'ouest. Les | principaultés eurent Toutes. 
à se ressentir de la nouvelle force de 
Teh ou; mals, dume ce pays, là plapart 
des princes du sang el des grands sei- 
gmeurs éulent Jalous de O-lf. Eu 
281. In rol Tito son protecleur élan 
mort, les princes eL les seigneurs enva- 
hirenb lo faliis, el Luérent Og-k't à 
cé du corps du défunt encore expose; 
plusieurs dés coups destinés à Ou-K'f, 
attelguirent méme le cadavre du rol... 
Quelques fours aprés, quand le prince 
Trang ful monté sur lotróae de Tech ént, 
Ш рин sévèrement tous cès meur- 
triers; plus de 70 (amilles furent, par 
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15 


Еп 378, les barbares Ti battirent l'armíe do. Wei 
K adi ; ce qui suppose qu'ils avalent envalil toute lu 
valle ido la. F2au, — En 370, Temmgreur Naàu étant 
mort. son Mis [Ti monta aur Io Ergo, el devint Pam- 
poreur Lire: 

L'empereur Lie, 375. 3469. = En 3475; le mar- 
nuls da Han supprime et annere to- comite Tehing 
loal las selgneurs éalent pourtant de [3 famille tm- 
periale, — Eu 370, le marquis Wei de TsE avant fait 
appeler le préfet do T«i-aet iri, bul dit: Depule que 
vos gies prétal dn Tul-iner, H tns ist pras piset dö 
Jour qtie je wait roci ides plaintes conlre vons Tal 
donc envoyé seerétemant des enquoteurs à Tasiemer. 
d'ai appris ue ln paysest prospere, e£ le peuplo dans 
l'aloondance. I parall que vous aver négligé d'achn- 
ler [In faveur de iuon entourage. Je vous fais seignour 
ido: dix-mille foyers... Pals, ayant fall appeler ti- pri- 
fet Че Neñë (prés ei, IE ll dit: Depuis ite vun 
éles préfet de Ness, и, Hit s'est pas passé da lour quu 
je Waie regu sur vous les remsoïgnèmònts lès plos 
llutteurs..J'al euvoyé secmioment ous enquéiears A 
ede J'ai appris que lo pays est rataé, et ique iu pet- 
ple meurt do fabu. Donc vous aves. achete la flavour 
de mes courtilsiis!*.. ot H fe AL bouillir lè Jour-m*me, 
aimat yug Lots coax pil Iul avaient dit iur bien de lut, 
Cet aele de sésprile rterrilla tous Les oDelora: ili la 
cour; aucun d'eux. nasa plus. mentir; Lous- agirent 
l'apeés leurs vruis sentiments, Aussi le marquisat dà 
Тач divintl extrómonient prospeore et palssant dans 
l'empire. — Es 333, Pamparaar Lie étant mort. son 
теге саца Ге (monta sur le tròné, et desint l'eni- 
pereur Ifióu. 

L'empereur Hin, 3632321. — Eu 384, Tin 
bat à Ghéu-menna (s) l'armóe eonfiiórés а Тел, 

Wüét. et J[da. Comme Ts'ían: pavit une prime par 
ile d'ennemi eoupee, nous mncontrerons souvent 
désormals des comples lugulimes. authenibques, dans 
le genre de ealul-ei: « à la bataille de Gh£u-menn, 
Ti inn eoupa GO UO talea a.. Amire derision, Dour 
feliciler. Twin de celle victoire qui а pour bui 
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Hiin-wang. Carte V. 


ute défalte, l'empereue Iul accorda Ia 
privilège Horner sés robis iles brode: 
rles réservées 4 l'empereur. Les histo- 
riens juzent sevéremént cette falbilesse. 
Que l'empereur, disent-ils, alt été In- 


«capable de réprimer l'ingolence «de 


Tinn, était ЈА un assez grand 
mal: mais qui luat alt accordi les 
broderies impéiriales, c'élail l'encou- 
rager positivement À massacrar des 
hammes; Un brigand sanguinaire me- 
ritait-il pareille distinction? — En 061, 
lu comte Чий de Ts inm fnt publier 
dans ses élats, que tout sage. éebranger 
qui viendrait lai fournir des plags 3us- 
eeptibles de [aire prosperer Ts inn, re« 
cevrait de fui des charges et des: terres. 
Kaoungsounn-gyóang l'avant appris, se 
rendit à Te&'inn. Yang était petit-fils 
d'un manguis de # Wei, par une con- 
euhine. Passionné pour l'étude des [ois, 
И запасни яц ministre Trono de 18 
Mir Celui-c] reconnut eu lul uns 
grinda capacité; IP d'avalt pas. encore 
parlé en sa faveur, quand il lomba gra- 
vement malade. Le marquis Hoéi de 
Wei étant allé xIsiter sou ministre, Ini 
demanda «qui ii Jugeait apte à Iui suc- 
cehilor, au cas où aa maladie auralt ute 
jasue fatale, Todo répondit: Parmi 
mes élwes, Fäng de Wii, quoque 
jeune encore, est le. plus capable: Je 
vous pria de te preudre pour ministre, 
et d'écouler se3 avis. Comme le mur- 
цз пе гроші раз, Топо ajouta: 
5E vous ne Le falles ps ministre, mettir: 
le à mort; ne le laissez, à aucun pris, 
se donner à un salre prines... La euar- 
iuis lal promil cela, et se retira, Alors 
T3ouo ayant (ait appeler Yüng, lui dit: 
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Dans: mes affections; la- manquls tient. 
le premier rang, et vous le second; f'ai 
lone d'abord travalllé au Glen do mare 
quis; je vals imalutenant m'ocenpur dis 
voire, Fuvest üu plet vitai wous nites 
plis ou sadretó Tei [.. Yang étaot arrivé 
ü Tx (an, lo comte Mido en ful fort 
content. I conféra souvent avec Tul des 
alDires de Teéfunm. Yang ini proposa 
èl eblint d'exseuter. des réformes Le 
peuple de Tsinn em ful. mecontent, 
Yong ilt au onmte: Une faut bake 
eonsuller he peuple sur des change 
menis 3 faire, car le peuple est essen- 
{мешт routinler; il fant lo mettre 
eu présence du fall accompli, et Tul et 
Гага шоре n deantages; alors Ii aj- 
progve loujours. Drallleurs, luz habiles 
ne xasservissenl (12s anx coutumes; ls 
деши: по consullèòa[ pas les Hommes 
vualgzaires, dont [a vue hasse ne poris 
passi doin. C'est en rompant avec les 
ancheüs errements, que lès Sages ont 
parful« suliltement rendu grand un pe- 
lit pays... Kuu-loung dit: Je be suis 
pas de^ votre avis. Ce â quol lò peuple 
est Нн, И [e fall sans peine. Suivre 
en {аш des traditions certaines; c'est 
commode pour (es officiers, et rassu- 
ranl pour e peuple... Faang repliquaz 
Uu les eanservaleurs dorment sur 
Гое ег du la routine, que [es Tet- 
Ire ne saehnt qu'ane lecon. cent falta 
tabisli, coli poul passer, À la rigueur, 
dans [es cas orditratres; inais que Te- 
ront de parvils administrateurs, xi dos 
complicatiims nousrlles surgissent. Les 
sages mareni falre (lès. lols nouvelles, 
lex sols qn* savent. qu'appikquir les an- 
clennes; lei sages savent modiüer les 
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rits, tandis que les Incapables se. cramponnant à (a 
rouline... Le comte de Таип dit à Yàngz Vous 
aver bien parlé! et HI la somma sot ministre, Aussi- 


tôt les edits de réforme commencèrent h paraitre: Lë 


peuple füt réparti par groupes. de dix et cinq familles; 
obligées id& se survelller et de s& dénoncer mutuel- 
lument; s'ils në le (aisatent pas, la pelna encourie 
par le coupable était appliquéa à tout le groupe. Celui 
qui aecusait um criminel, recevait la mème prima 
que li Тот де Татан accordat pour la tele d'un cn- 
nemi. Celui qui eachait un eriminnt, état punit da là 
mème peine que les déserteurs Toute. famille avant 
plus de deux enfants máles, recevait une prime. Tout 
mérite militaire étailb Hliéralement récampensé. Tous 
les duaellistes. étaient mutilés ou mis mort, selon 
les suites qu'avalt eues leur duel. Ceux. dont le ira- 
vail, agricullüre et tissapge, rapportait beaucoup, 
élaienl dispensés des corvéés; tandis que ceux Qui 
produisaient pes. les paresseux rt [es vagabonds,; 
étaient eandamnés aux travaux forcës. Les membres 
de la maison rëenante n'étaleat inscrlls sor lë regis- 
Ire ide [a famille, que quand ils s'étaient signalés par 
quelque. haut. fait militaire; Ja nalssance seule ue 
leur servait de rien. Le luxe n'était permis qu'à бай 
qui avalent blen mérité de létat: 1 était interdit š 
[опа les autres, quelque riches qu'ils fussent, sous 
peine de ehátiinont... Quand ces nouvelles lois furent 
rédigées, avant de Jes promulguer, Yàag se dontant 
que Ig peuple les comsidhrerult, à la chinoise, comme 
une chanson qui me serait suivie d'aucun effet, s'avisa 
du moven suivant pour frapper lis esprits et montrer 
qu'il parlait sérieusemeabL. H Mt dresser une perehe 
de irois toises, à la porte sud de la capitale, avec un 
écritsau promettant dix Hagols, à celui qui trans- 
porterait cette perche á la porta du nord. Le peuple 
croyanL à une farce, personne ne transporta la per- 
che, Alors Vang Òt remplacer l'écrileau par uno autre; 
qui promettait 50 linzots, à qui porterait la perche 
à a porte du nord. Un plalsant. rlsqua. l'aventure. 
Dos qu'il eut trausporté la perchè, om lul compla 
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cinquante lingots; rubis sur l'ongle. Alors le pew 
ple étant persuadé que les affiches du miatsire Füng 
étalent à prendre au serieus, celui-ci promnigua ses 
nouvelles lois. Au bout de l'année, lè people entiar 
proleata que ces fois étalent Ineommodes, el Te prince 
héritler se. permit de Le [Dramsgrexser ouvertenent. 
Yüng dit: 5i les lois sont nral übsorvées; c'est parce 
que les personnages haut placés donnent l'exemple 
deles violer. Le prince. heéritier devant perpeduor 1a 
famille du comte, Je ne le mellrai pas à mart: mais 
qu'on exécule soff pmecepteur, gl vu on lalona -son 
luteurí.. Le. Jour qui sukit cette double exécution, 
tout le. peuple de Ts'lus, sür désormais do pe. pas 
rester Impunl, olrservall admlrablement les nouvelles 
lois. Au bout do dis ams. lo pouplo etall st changé, 
que.les objets perdus restalent gisants sur la roüte, 
sans que personne les ramussát; il n'y avait plus de 
briganids, nne. dams les inmaznes ; des sofilats se 
hattalent avec hravegre à la. guerre, mais perreonter 
n'asait plus se battre eg duet; l'ordre et 1a prospérité 
regnatenl partout... Alors céu qui alls avalent dé- 
blalèré le pius hut coutre les nouvelles Tois, Miret 
du zéle ët vantèreot pobliqnement leurs avantages; 
Yang voulant montrer qui se mequailt des éloges 
aulant que des eritb ques, les Db acreter et lannir aux 
froniléres, éonmmie. pertuebalenrs di repòs pubiic. A 
dater ile ce Jour, om se Lut dans [e pays de Ts fan... 
Eù 350, Ia capitale de Ta'inn ful transportée á IHfién- 
yang (présd), Puis, afin ile rendre le pays molins 
vulnérahle et plus. gouvergable, Yang Mi réunir ew 
bourgs oa villes, les habllatliona éparses dans (u cam. 
pagne, el dontia à chacun di: ces canlras uh mandi- 
rin. IH supprima défloltivement je systéme 3T tsing, 
et Te remplaga par un. cese de eanmx d'irrigatiun, 
le long desquels s'alljisaabsut les péiopriótés, pl dáler- 
mina Jes mesures. offielelles de capacité, Ies polits et 
les longueurs. En 348, H appliqua un nouveau sys 
tme pour |a perception ез шине... En 340, le 
comte Hide de Tsinn mit son. ministre Yang. la 
(He de son armée, aree mision de combalire lz 
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manjuj Magi ile Wy, eelut-Ià tiéame-qui n'avaïl pas 
voulu l'employer, et qui l'avait [31586 échapper. L'ar- 
més dde WÉ commandés par Nang Ms do amnquis, 
s'avança contre l'armée de Ts (an, alin de lui harrer 
le: passage. Quand fes deux armies furent en contict, 
Yang envoya à. (Ndog une lettre alnsi eongue: Jadis, 
à la cour de Wei, nous étions compagnotis ifé jeux, 
tüalnienaat nons conduisons l'on contre l'autre: Tes 
Lrou pesi deux états. Je serais desole de devolr vous 
combaltre! Venez me voir; mous traiterons, попе 
nous mnijoulrons el hoiromns ensemble, mettant alil 
Und lo guerre, el rendant la pais #ux peuples ile 
Tet etade Wal. Le candide Naag il asan aat 
pour donner diii ce piège. H olla au rënder-vous, 
el but itropibeuseuriant. Quand H Tul Ier, des soliláts 
üpostés par Yüug Je firent prisonnterz puis l'armeo 
de TW iun fondant à l'improyiste sur l'armée de Wi 
privée de sun chiot, l'ecrasa completement Lò inanquis 
de Wii eralgaant qu'il ne lul arrivat pis engone, sii 
coniinasit la guerre, cda à Paian taul ce qu'il pus- 
айап а l'ouest dla la. branch descendante da Fleugve 
Jaune. Pour se metlre loca ili la. porlée de son re 
ioutahle жоп, П патрола sa capitale de Nün-f 
(près s) à Ta-leang. i prés Ji. 1E disait eu gémlssant; 
Que n'aije sulvi des conseils de Теп mon ministra 
Trouio (p; 09631. Pour pris ile-s3 victoire, Fang 
recol lo Net de G'dng, mec les. revenus ido quinze 
villes... En 338, la coue de la fortune Tour, Le 
comte Fido de Trini Lint mort, -soti Ils, celui-là 
méme dunt Yang avalt Mil tuer Io precepteur et 
(fuer he tüteur, devint comto dn Tw ian. 5a haine 
(ul plus forte que son interit, Feligmant de erolre qua 
Yáâng mêèditait do 6 révolter H donaa ordene (dii l'ar 
réler. Yáng senfulL Asant demandè Phuspitalita 
dans ume aubsrse, Paubeorziste [ul (di: Vous n'avez 
pas de passeport; òc, d'après he lois du ministre 
Yang, quam] up aubergiste recul up np жайа 
passeport, I| est. responsable des suites... Yang dit 
en soupirant z Foili quya mes propres lois- causent mu 
pariet.. (i chercha an refuge A Wai, quil venait da, 
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trahir et de battra; Wei le liva à 
Ts'iun, Lo comle de Tann le Dt Uer A 
cing chinvaux Оо el memilires; èt xtor- 
mius Lonte sa famille... Etant tninistre, 
quelque fatigue qu'il füt, Yang mar- 
ehall toujours à piel; quelque єйїп 
qu'il fit, Il ne ss falsail Jamais cons- 
traire d'ali. Aprés sa inort, le (pp 
lë pleura amèrement; les enfants pe 
chantèrent plus; eaux gul pllalent I6 riz, 
lent taire lours cailenges — Еп 356, 
los marquis de 7s et de Wer eurent 
une enlréevge å Krag | pris pi- Le mar- 
qals de- Wei denunda à celui фе ТУЕ: 
Posséedeéz-vons quelque. bijong. paret.. 
Aucun, dit le marquis de 735... Onol- 
que mon Hef solt palit, reprit lamar- 
iquis de Wi. jo posséde cependant une 
escarboucie d'an pouce: de dinnéetre, 
laquelle fixée à mom. char, éétaire. idi 
ses feux douze chars marchant devant 
el derrière be mien; fje попне que 
vulre grand. Def ne possede aucun hijo 
rare... Mes Javaus, dit le imanjuis de 
Ts'i, sonL d'une autre sorte que Ies vo- 
гез. Jo possède uu vicomie de Tán, 
qui, à Náistch'eag, prütize Ie sad de 
mot: Lerritaolne contre le їпопг нме de 
Teh'àa. Ji posséda le. vieomte de ffr, 
qui, à Kào-Feoy, contient Tehdo aur 
lé Fleuve Jaune, Je pásséde K'i#a, qui, 
établi à Sa-teheou, a dein ане nt fixé 
sur mes lerres, par son administration 
paternelle, plus de sept mille familles 
de Yea êt de Топо, Ja possede 
Тоон, qui a fait régner datis mes 
états une police 4l exacte, que personne 
ne ramasee plus méme les ohjels per- 
dus, Ces qualre. offlelers: éeluirent Laut 
mon Lerriloite, lequel a illia hi op tous 
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sens; n'est-ce pas plus fort que тот 
escarboucle?.. Le marquis Hodi rongilt 
de- honte, — En 354, Wei avant atti- 
qué Techo, mit le sige devant Háa- 
tan (pres M), En 257, T&'í venant au 
secours de Teháo, ntlaqua Wi. Or 
ali: Soünn-pinn et P'üng-kuan 
avaient étudié l'art militaire ensemble. 
P'áng-kuan étant. devemu général de 
Wet, et sachant que Sounn-pina était 
plus capable que hH, s'avisa Wun moyen 
diatolique pour se prémunir contre sa 
cuncurrenee éventuelle. Avant invité 
aon camarade, U [lul coupa les pieda el 
la fit t3touer, afin de le rendre à tout 
jamais incapable d'exercer unm come 
mandement... Sur cès entrefaltes, un 
amhbassadeur de Ts'£ Mant venu à. Wei, 
Saünn-pina avide de se venger, Lul A 
des avances secrètes. Quam HN s'em re- 
wourna, l'ambaesadeur le cacha dans 
une de ses vollures. èl l emmena à Tet 
Là lo général T'ién-ki Ini donna l'hos- 
pitalité, et le présenta au marquis Wei. 
Celui-ch l'ayant entemlu  disserier sur 
l'art de 1a guerre, se l'attacha comme 
conxelller. Ta'é «étant déterminé à se- 
comr Tefuio, le marquis nomma T*ién- 
ki général en chef, et jui adjoignit 
Soünn-pinn comme couseiller. Gelal-ci 
auivait l'armée dans no char commode, 
et prenait part assis aux conseils... Au 
disiéme muls, Hâu-tan se rendit à 
l'armée Ше Мег. Сопы» eelle-ci reves 
nali vietorlense, ele [ul assaillie et 
anéantie par l'armée de Fst, à Kofi- 
ling. — En 341, le marquis de Wei 
donaa ordre à. P'áng-kwan d'uttaquer 
Hán. Hàn demanda du secours à T»'i. 
Le marquis de Ts'í donna sa. parole à 
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l'amhiassadeur, et le congédia. Ensuite T&'£ ayant love 
nma armée, la conia au général Tién-ki et à son 
conseiller Sounn-pinn, leepuels marchèrent droit 
sur |a eapitale de Wi (s). P'dug-kuan l'ayant 
appris, abondonna sa campagne contre- Aidi, et ra- 
vint avge ses Iroügpos. MAH ayant levé. mme seconde 
armée, l'envaya, sous les ondres du prince. héritlor 
Chénn, contre l'armée {н ТУЗ. Qumi celle-ci fut 
entréé sur le territoire dè Wei. sur be consell de 
Suünn-pinn, le premier Jour, cent mille hommes se 
illébaniléerent et s'enfuireutz lo seconil jour, cinquanta 
millas en fürent autant; Je trobsieae jour, vingt milla 
hommes dósecit^rent.- PP dag-5waa en. ayanb eg |n 
nouvelle, fut rovl die folo êt dit: Je savais bien que 
Ins Tai sont dogs dos (аёну. A pelne ont-ils fait 
trols éapes on. pis ennemi, que plus. de Ta moitié 
de leurs afüciers et soldats ont déserté!.. Sur ee, Iais- 
sant en arrière son Inlanterie, A Ia tbe de sa cavale- 
rhe Lire, H courut, faisant double étape claque 
jour, à 1a recherche de l'armée de Ts^i. Sonne pian 
calcula que, à tel juur, ЇЇ passerait Ие пий а Moling 
(prés de. Æ H KF) A cet endroit, le chemin est 
trés creux; et bordé d'accidents de terrain derriëérw 
lesquels Hb est facile de s'embusquer. Ayant done enle- 
vi, à une certaine lianteur, l'écoreé d'un grand arbre 
qui se dressait au bord du. chemin, H écris sur [e 
bojis, èn letis blanches « P'dng-kuan périra: sous 
cèt arbre »,.. puis il eacha dix mille arbalétriers- nux 
alentours de la gorge, avec ordre d'y decocher tous 
lours traits; dès qu'ils werralent élever ипе огаш, 
De (ait, celle nuil-moirne. P'anq-Sunn passi sous 
l'arbre; Avant entreva, dans l'oliscurilé, la blanche 
écriture, VÍ së DL apporter une larche et l'élera, pour 
lire inscription, Avant qu'il eat Iu Jusqu'au bout, les 
dix mille arbaleies Jousrent. Sarprise par cette &ulvo 
inaltetdueo, l'armée de Wei full en désordre; P'áng- 
kuan s'écria: La postérité dim de moi, que ja n'é- 
Dis aan imbécile t.. et l se coupa la garga; Potir- 
snivant sx Victoire, l'arméèè de 7476 écrasa compléte- 
ment celle de Wei, ël ruptura ln prince liéritier 


Les W. Hien-wang. Carto V. 


: 


Chénn. — En 326, le marquis Hoéi de. Wf halla et 
mlati, ft savoir portont, dana les termes les plùs 
hurnbles, quil ilésirail s'attaclier dés: Sages,  e'est-à- 
dire des marehande de palliique; capables de rétablir 
aca alfaires; Mallre Mông, Mencius, alla donc le 
—troüver, dans sa capitale. Tü-leang {dis Lise 
( Quatre Livres p, 230) la consultation qu'il Tui don- 
na. Etadiez ce qui nous reste des causeries sophisti- 
ques de ce politlelen caustique, car elles donnent 
une idée juste el triste des temps qui mous occupent. 
Mencius, Móng-Kk'éue,  Móng-tzeu-ü, Móag-tzeu, 
naquit à Tehieóu ( Tseóu ) | prés œ 3, (dans le marqui- 
sait (e Còu. TI descendait du marquis ойл (9 sielen, 
par Móng-sounn. Son pere s'appelait Ki-kanng-i; 
sa mër était mè Tehaàng. L'enfunt perdit aoi père 
à l'âge de trois ans. Sa mère, sage el vertueuse, s'ap- 
pliqua tout entiers à l'édacation dé son fs. Comme 
elle habitali près d'un cloretióre, Mencius jouant 
parmi Les tonibeaux, imitall les ribs (unébres. La 
mere se idit: cect n'est pas un lieu. comvenable pour 
"hlucation de mon Dis.: Quand elle se fut établie 

prés du marché, Mencius débiln les boniments des 
marehamds. La imére se iit z ceci n'est encore pas un 
lian (rvorable à l'éducatlon de mon His Hie se 
logea donc près de l'école, Alòrs Mencius prit gout 
aux ritz el à la. politesse, La mère sedil: volli le 
lieu propice pour l'éducation de mon fils; el-elle-s'y 
fixa... Quamd Mencius fut devenu. étadiant, nn Jour 
qu'il était revena à la malsami, sa mére l'interrogea 
sure succes de ses cludes. Ayant constaté. qu'il se 
ilonnail trop peu de mal, elle pril un eeuteau ot iran- 
cha. la plèce de toile sur le metier qui faisait vivre Ta 
famille, en disant à son Ms: S Du n'éetudies pas, moj 
jo ha (Dessert plust.. Meucius effraye, se mil à tea- 
vallier Jour et nuit, sans reláche. Hf fut disciple dé 
T:éu-seu (page 183), le petit-fils dé Confucius. H 
vécut èt vendil ses consells, jusqu'à l'age de 84 ats 
(372 à 988), Parmi les Suges du Confucianisme, 
, Mencdus 8i ZB occupe le second. rang. Sa totube 
existe encore, daus «a palrie ED. M$ Teheóu-hien du 
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Ghán-tang actuel | phés o), — Eni 324, Teli'òu s'étant 
remis.en eampaghe, (dètrull De, quis s'annexe tout 
la territoire de l'imckiüne priactpauté de Oü, détruit 
par De en 473. (p. 181), s'étendant ainsi Jusqu'à ju 
iner, avec lp Tehég-kiang pour limite au sud-est, Lá 
discorde s'étant mise eulre fes princes de I malsoü de 
Us, ie reste. de la. princlpauté: s&- disfoqua en ре ‘iiia 
états, qul so reconnurent tous iritatalres Ое Тела 
Colle mme gute, les marquis de T» et de. Wei 
аи. vus à Sàü-feheon, egullugérent tona deux. Tes 
litre ie rol. — En XE un colporteur de politique 
nomme Sóu-ta £a, éconduit par Je comte de Ze Gm, 
s'avisa de coaltser contre ful les six grands états Ten, 
cho. Наа, МӨЛ, Т, ei Teh'óu, Cette Tigum nom- 
ma Sóu-tr'inn son minislre général. Le texte de 
lur accord disait: SI Ta iun attaque quelqu'un d'en: 
[ré nage, Eminsdialement tous les outros Je harcélu- 
cont avec des còrps volants de troupes léegéres, pour 
dégogoe celul qui aura été atioqné, Si quelqu'un 
mamm de le (aire, tous-fes autres Iul déclareront 
la guerre... Cu boan trallé-dura, ce que durent Ts 
roses. En 332. Ty'bin avant ou veul de l'accord, 
tomba sar Tohdo. Aussitót Süu-I'inn sS'enfult, er, 
ati leos d'entrer em. enmpagne, ш llai ze deéelara 
dissonte, La eóoopsratlon  antuelle: n'a jamals été Te 
(url des Chinois Ceat là. plutót un bien; ear, ss 
en etaient capables, iis seraient krop puissants. pour 
le mal. — En 325, un nutre colporteur de politique, 
Tehàáng-i, bmihissant son seblgneur Je marquis. de 
Wei, lui fult 1s guerre pour le compte de son palmi 
le comise de Trinn, Ses suocés l'élevérent au rang 
dé ministre de Team, Notez, par antüicipalian, кё 
qui sull, pour Lu connaissance des mours de co 
em pa, Ce Tefiug-1, abandonnant Ts fan, dovint 
en 333 miuistre de son. pays. Wes, qu'il zvait si. bien 
battu. Puin on 217, abandonnanbt Wai, H redavint 
ministre ido Ta ian. En 310, abaumdonnant Teinn, H 
roll à: We o M mournt dams sun fit, co qui l'en 
pòcha ide repasser à Ts inn. Cher À deux princes 
rivaux, H lus servil ol les bati. ullernalivemenL, 
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durant taule sa vle, patr espèces son= 
nantes, Les historiens ehinols ne trot- 
vent clan à redire à cela. Pas un wot 
de Мапи", dana leur bouche, pour co 
genre de commerce, Tant ii est. vrai 
que patriotisme et félonte, sont deux 
nülions inconnues en Chine. On me 
paie, je vends; je vends à tous les 
deux, si tous les dix me paient; quel 
шаі у a-l à cela?! — En 395, la 
comle de Twínn s'adjuge le titre de 
roi. — En 323, le marquis de Нап и! 
le comte de Yén, se Arent aussi rois. 
Pourquoi n'auraient-ils pas- iait commè 
les aultres? = En 324, lempereur 
Hién, placide spectateur dug. désarrl 
de empire, mearat. Son fils Ting lul 
eucehda. Ce fub [empereur Grënn: 
tsini 

L'empereur Chénntsing, 430 
à 315. — Eu 218. Tch'óu, Tehdo, Wéi, 
Hán et Yén, Brent une nouvelle tenti- 
tive da coalitlon contre. Ts'ínn. Leurs 
armées confédérées approchalent da la 
passe Hán-kou (1), porte de Таап, 
quand l'armée de Ts inn parul. Епѓов- 
cés au premier choc, les alliés detalé- 
rent. — Colle mime année, le duc de 
Söng se ML roj. comme les autres. = 
Eu 316, Ts'inn cooqalt Chou, lè Sdu- 
ich'oan actuel, s'étendant ainsi sur le 
cours snpérieur da Fleuve Bleu. — La 
méme année, аниге. histoire dans 
le royaums de Yén. Le rol K'odi, bon 
ewur et falhe tle, avait pour ministre 
un certain Tzéu-tcheu. Máo-eheau, 
ami du ministre, dit au гої: Si Tita 
est devenu si célebre, c'est parce qu'il 
à abdiqué l'empire en faveur de san 
ministre Chounn. Si vous abdiquiez 
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en favenr de Tròu-féhieu, vous ilevienüdrier aussi 
eéléhre que Удо... Le rol A'odi ne se le fit pas dire 
deux fois. I| remit ses élats à. Tzeu-tcheu, Celui-ci 
Irúna, (ace au sod, èt commanda en prince: tandis 
que K'odi, retiré des alTalres, ò (ul plus. consklèré 
que comme un simple sujel An boat de trols années 
de ce systéme, Fon ful sens dessus dessous. Le 
prince ег Гр за зошт contre. Tzeu- 
tcheu, |]. guerre chile êclala dama le pays, oü 
plusieurs dizaines de milllers d'hommes turent 
bientòt perdu la vie. Alors e rat de Тез оппаа 
son général Telung-£zeu 1a commisslon de remetire 
Yén à l'ordre. L'armée de ce pays. refusa de se but, 
tre; les habitants de la capitale n'en. fermerent paa 
les porlex. fans coup férir, ceux de Tw'ë prirent 
Tzéu-iehew, lè mirent à mort, el inarinerent son 
cadavre: Ils tuérent aussi le rot. A"odi. Alors ceux do 
Yén mirent sur lé trône lour prince Puing, qui 
devint be rol Tehào. Celul-cl pleura sur Les viétines 
de la guerre chiile, s'occupa du sort des orphelina, 
pariagea les Joles ei les douleurs de son peuple, et 
se moulra teujaurs simple et généreux. Avant résolu 
dé s'entòurer de sages, H demanda cogsesll Йй Койо 
wei. Celui-ci Ini dit: Au temps Jadis un prince 
envoya son valot, avec mille lingols, pour Tul acheter 
un cheval pur sang célèlire, Quand lo valet arriva à 
destination, le ebieval etant mort, i1 donna cini cents 
iingots pour ses os, qu'il rapporta à оп тайге, е 
prince se (Acha rouge. Alors lè volet Iul dits Ne tolis 
faehez pas! Désormais HM ne vous (sudra plos allur 
chercher vas coursiors ; lle viendront à vòus d'eux- 
mêmes. Quand on saura parloul ce que vous avez 
payé pour les os d'un pur sang, on vous en mènera 
de vivants, tant que vous en тоци. EX do (ill, au 
bout ius an, le prince puassédaW déjà, mon pas un. 
mais trols Boergphale, Maintenant vous qui cherchez 
(ia sages, commences par me prendre, moi Avono- 
wei, el de plua forts que mai ne tarderont pas à ge- 
courir, sans qu'il vous faille aller les Inviter à mille 
li... Le roi Tchào chargea donc Keso-wei de luf 
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ennstrulre ün pàálais, et de gérer.ses amfalres. Dientát 
les sages allérent t0u8 à l'envi soffrirá Yen. — Eu 
315, l'empereur Ghénn-taing mourut, lalssant sa 
succession à son Dis Y£a. Ce paagvre homme, la 
dernier des Teheow, occupa le tròp duranti 50 ans, 
I| porte dans I'histoire le sobriquet de Nän, lò 
Honteux. 

L'empereur Жап, 314 à 250. — Notis entrons 
dans l'Age de Sang. Tedan jetant le masque, aspire 
à l'empire, commence l'extermination des princlpau- 
tés er les grandes hécntombes;. —. Pour ses débats, 
eu 312, T&' inn écrüse l'armée de. Teh'àu й Tän- 
yang, el coupe SO tees. Comme d. a epi dil plus 
haut, Tsian payall ute prime par Ue d'énneui. 
Non, au soir des batallles, bows les. nioris et blessés 
élaienl déeapités, ol les soldats. echangegtent Tes 
uites contro espèces: Les chifres de ces adidilions, 
sont dounc des nomhres autheutiques, quelque fanias- 
tiques qu'ils: puissent mors paratlre, Pour autant ique 
ja connais [histoire universelle, Je по спок pas que 
jamais, nulle part, Jo sang humain nit coulé aves 
plus. de. profuslan, eb. pour des nurses plus T 
quines.., La victoire do Tän-yang Пуга А Ts inn 
Hán-tchoung (0) clef de la vallée da la Hán, et la 
rendit malire de toutes les: passes: centrales. Teh'àu 
avant tenté, pour récupérer cotte position vitale, 
une invasion harilo do |a vallée de la Wet, ful 
écraz* uns secomde fols à. Ldu-tien ï À Deal de hi. — 
En 3iL, par leniremise de Тебе (р. 2053, 
Ts'inn suggére formellement à Tel "u, Hàn, Ti, 
Tehdo et Kén, de se soumettre à lui. La mort iu 
ral Hosi do Ts inn survenue peu aprés, donna. d ces 
princes l'lillee de s'allier plut contre Teuna, Mal 
leur en prit. En 300, Ts'inn erée Ia dignité de grand 
minisire. En 308, le nouseag той Or» de Ta'inn est 
déjà en campagne. ot general Kan-nato Htlndquëé 
Ї- yang, ville ia Màn- Le siège duru cing mòla La 
ville ayant été rise, (OUO. [éles furent couples, = 
Еп 207, le roi Ode Trinn, passionné Tatteur, qui: 
donna les grandes charges aux meilleurs athletes, 
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Jutta avec. Máng-we, À qul souléveralt. [i polls le 
plos lourd. I së rompit le ventre, dans ce sport. et 
mourut. Comme il no [aissalt aneun fils, ses freres 
présents se disputérent sa псев. Or Tri, frère 
du défunt, mais dine anire mere, étall otage 3 Yda, 
Sa mére, née Ai, aval ut frère nó d'un autre реге, 
nommé Wéi- jan, leu avait oceup? de hüutes 
charges, sous [es deux rézgnos préecedenis. Sant 
entendu aveg les gens de Tn», Wéi-un alla cher- 
chor 746; qu'il mit sar ta tróne фе Гето Ce fut fe 
fameux roi Tehao-s:x084j.. Mous werrons, en som 
lemps, comment l palara Tes hdentalls de ss mere el 
de Wei-jan. Comme H élail encore fort Jete, ta 
reine Mi pouvera comme régents, et Méi-Jas 
devint chel du pouvoir exécutif, avec Lo LEM de Grond 
Gónéral. H cominença par exécuter Laus fes: princes 
qui avalent aspire au iróne. La reine, veuve du rol 
Hoct, fut supprimée à huis elos. [a mine, vrave iii 
roi Ou, ful renvoyóe ñ Warilans = famille. Tous 
les fréres de rol. qui avalent mauvaise caractère, 
lurent extermines avec leurs (milles, Debarrasse dus 
princes dug sang, Wéi-jan gouverna (гану едЕ 
іе royaume dy Tira matè par la terreur. — Et 
SU, Tsion bal Tei ou et [ui prend hull vilis- Puis 
lé rol Tehüáo-zianq de Tebon ecrit an rol Hoi de 
Toh'ôu la letiro subvanle 5 Je voudrais vous voir face 
à face, pour paurolr conclure et Jurer. un traité... Le 
rol de Teh'òu fut trés ennuyé de ca message. N eral- 
gull que, s'il consèntall, op ne lo vlolentàt; =l ique, 
sl ne consentail pas. Taian ma lè Tul [IL paver chor, 
Tehao-sogzt, prince du sang ei ministre, jui dil: 
N'y allez pas! Мо тогга armée! Metiez-vous 
sar la défensive! Fainn esl une bêle- féroce, IH ne 
vise plus qu'à suhjuguer les principautés. Ne croyez 
pas à aes paroles !.. Mals lu petit [rere du rol, Trén- 
lan, (ui ayant conseillé d'aller à. Ts'inn, Je rol ['à- 
coula. Au Heu duller au-devant de lul, le roi de 
Trinn, que celui de Teh'óu me connnuissall paa 
personnellement, lui envoya un de ses généraux 
déguisé eno rol. Puls. comme le. rod de Teh'ou se 
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rmeiirait aprés l'entrevue, dea soldats 
apostés en emluseade se salsirent de 
lui, eb le eonduisirent à la eapitale de 
Tw'inn, où M. fut. relena sòus bonne 
gordo... Eu co temps-là, le prince royal 
de Tech'óu, Héng, était otage å Test. 
De peur ique Test ne lui Dt on mme 
parik, je fidele Tehao-soei emvoya. dire 
nu prince, que le roi son père était 
mort. Trompé par ce message, lë redi 
de Ts lo еза partir, et ceux de 
Teh'òu et Brent le rol. A'ingsstang.... 
C'est ce rül /oái de Teh'óu, qui mour- 
ra prisonnier de Ts'inn, dent A rg: 
pean, le poči, prince du sang da 
Teh'ów, avail été jadis conseillur pt 
favori. Desservi et calomniè, Kik- 
yuan chercha à se justifier aupres de 
son prince, par des elégies qui nous 
ont ùtè conservées. En «ain sollicita-t- 
il une entrevue du roi; ii ne pat jamais 
l'obtenir, Calumnit de nouveau, par lü 
maladroit prince. Tzeu-lan, auprés du 
nouveau rol A'ing-siang, H fut banni, 
par celui-ci, au auii du Fleuve Bleu. 
[iésespéré, Je Sr jour du 5* mols, &'iü- 
yuan se noya dans la rivière Mi-louo 
(Hóu-=nan actuel) Le peuple de 
Teh'óu, tonehe de son malheur, prit 
l'habitude de Tui fóter dani lenu, en 
olfrande, du riz enfermé dns des tibus 
de bambou, ou enveloppé: de. feuilles 
de Jone, pour empecher les polssons 
de le hbapper avant lul. Encoro da nos 
Jours, 1e 5 de I3 5^ lune, Ies. régates 
de balenux-dragons, el les beignets («lë 
riz enveloppés de feuilles de Jong, rap- 
pellent; chaque amne, la (déit, Hs 
mallieurs et 13 mort de. K'tir-yean. 
Les portes éeglagnes: opt largement 





£. 





= 


32 46 ` m 


хЕ&Ж = 


3 8 0 r 3 S E l S Ri È 8 


= 
uy 
m t E s > +S и с зш 


RE HESS 
Ена 


энне 


BI r-aupm Eus 


EES AE SE BIS 
x E Cm SERE ds» idR 


Ф 


= 
* 


AUC SE SB ART GN EHE SNIE- S 


XR UEBER MID 


Ж ЗЕ ХЕКЕ НЕ #2 304 


Mx GS Ry DA ull 


GEN SE EE 


>s 


+ 
* 


SIAN ERT ANIN EË 


эн Б КК ИШ s 


de il os p ЕЎ 
E o S 


ET PP 


23 
Б на 


GE KK 
E 


p 
RAR 


s M. Nàn-wang. Carte V. 


Su) 


охо ce Mème, Voici deus échan- 
tillons de ces élégies. presque. contem- 
poraines, qui ne manquent pas d'inté- 
rút... A iñ-yuan ayant étà hanni, Mul 
irois ana sans parvenir à voir son prin= 
пе. Ш атаи pourtant. épuisé pour Jul 
(ише <a prudence ot tont son. ilévaue- 
ment; mais la calotnnle NL oublier ses 
Жтүн. Кешш èi déconragé, $Ï nasa 
vait plus quel parti: prendre, Etant alii 
trouver le Gramd Deviu Tahéag-tehan- 
nium, W lup dit: Jai nn donis, dont 
je vieni aus demander ln soluta... 
Le davin ayant disposs* ses brins d'achil- 
lise et esso son Grallle de Varbue, dil: 
Veulllez noncer objet sur lequel vaus 
eonsultez... A'iu-nuan dil: Westerat-Je 
invarlablemenk pur ot honnie, ou. mu 
préterai-je aus vielssiludes die ec quu 
de? Mi feral-je psysan, ou eantinmuerad- 
je à vivre òveo les grands, afin Me de- 
venir grond comme: veux? Parlorai-ja 
franchonent, nèna au péril de ma vie, 
ou menliral-Je hassement, pour couler 
des josrs. iraznquilles, dans ia rlohesso 
et-les honneurs* Resteral-je up homme 
viri] et integre, 6i. minmauderai-Je eom- 
me ane fenmunelelle? — Serai-]e rigide 
camie une énlaune, ou йеп Онеш инк 
el souple, eomme un eosmuiltipues, Copt- 
me noe fourrure? Dresserat-jo ln e 
eimme un fier coursier, ou me latsserai- 
je balancer par lè fot, commo um ĉn- 
nanl, montant et descendant au gré de 
la vague, par aour pour Ia sie? Bon- 
gerai-Je mon frelu comma un nobli chi 
val, ou uurehnral-ie li bo basse, eomme 
uie rosse fourhae? Lutteral-J& nu val 
ñvac es cygnes libres, ou de (disputes. 
rai-jn pour une bouchiee avec tes poules: 
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el les canards dè la basse-cour? Où esh, 
danse iont celi, le fauste et le Чие? 
que ferai-je, que ne ferai-je pas? Le 
monde carromp ressemble à ums mare 
croupissante! IH appella gue alle dit el- 
gale um lourd fardeau. et comte: un 
quintal pour rien} I| m abandonne fes 
insiroments dé musiqoe, pour bütlra 
des dslenslles de colsine! Les сакин 
niadeurs sont au plage, les sages vé- 
plint inconnus; Je men dirai pas da= 
vaulage. Personne n'estime ina vertu 1... 
Alors lo devin. déposant ses brina d'a- 
chilllée, s'excusa en ces lerines: Hd y a dos 
choses irop grammes pour qu'on lesmi- 
sure au pied, il yen a d'autres trop ре 
Les pour qu'on Tes mesure ши Doze, Ur 
а Чез сая sans nemele, des difliculiés 
anne solutlón, des nomlires ineateula- 
bles, des choses que fes chénn même. 
ne pénérrent. pas. Servez-vous ;le volra 
ban sens, poor décider ca que vous 
devrez fnire; Dans votre alTalre, 18 tartue 
et l'achillés ne sont pas competentes, — 
h'in-yuan ayant ét& bannt, errait au 
bord dn Fleuve Les cheveux epars, il 
marchait eù soupirant, tè long du hic, 
påle ol amaigri. Un. péeheur qui le vit, 
lui demanda; De serlez-vous pas da 
lune adés Hol familles princières? 
qu'élis-xous venu faire lel 7?.. Le mons 
de, répomidli A'Pu-ywan, est comme 
une mnre bourbeusez mul seul Je suis 
pur. Tous les hommes- sonl ivres: mot 
senl [e suis dans mon bon sens. Voili 
poorquoi jul èle exilé... Le pêcheur 
dit: Le sage né sabeurte jamais; 1 ša 
conforme à son lamps, SI Te manie est 
une eau roule, suivez. son cours! Si 
Lous zoni ivres, buvez comune eux! A 
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quoi servent les. méditations prófondes èt les nspi- 
rilions:sublimes? À quoi bon sa firo exller pour ces. 
chimiéres-là *.. K'fór-yuan. dit: Quicomque a [avé.sa 
chevelore, te Li couvre pas d'un bonnet malpropre; 
guleonque vieut do s balgner, ne se revéèl раа d'haldts 
poudreux: ear, iguand ot est pur, oa cherehe à éviter 
иш &oullluré. Xon, plato que de me jeter dans 1e 
couraüt du mende, je ehereherui un tombeau- dans 
le venire des- poissons, Jamais Je ne consentirai à 
soulller ma pureté par fa prussi^re du sibele!.. La 
pécheur rit, hlssa sa volle, el se mlt à ramer en fre- 
donnant; Quand Lr epps da la Тет sont claires, 
l'y dave tma tolle; quand elles sont troubles. j'y lave 
mes pleds... Ou n'eniidit ptus parler de К'їй- 
vun, — En 399, In rol de Таом ayant entendu 
vauter le grand talent de T'iea-wenn, la fit deman- 

der nu rol da Ter, pour en falre son. ministre. En 

Su. quelqn'nn Il dil: Vous aret mit de T'íéa-wenan 

valre - gmlnlstre. IH est lnpossible: apre eet homme ne 
préfère pas fes inlézét& de Jet o ceux Пе Тэ. 
Гатин ез Чоне еп dinger... Le rol dé Tainnu D 
arreter. T'idu-wwinn, el songeail à Ie Mirè executer. 
T ién-wenn Dt prier. la. favorite «du roi d'intereéder 
pour loi; Celle-ci consentit, à là condition que T'ién- 
wenn lui ferait don de sa fourrure de renard blanc. 
Ог еее fnurrare, T'ieu-ovun l'asait déjà douneée au 
rol. Un de 3e gena qui. dresealt diri. chiens à voler, 
parvint à Ia déroher dans le vestiaire royal, et ti ro- 

mil à là vorit Collegi parit ma col, qut mit Tine- 
unen en Hlerte: Mais à peine celui ei etait-il. parti, 

que le roi se repeniiL, et fiL courir à sa. poursuite, 
T ien-wenn étalr déjà arrive à là harriere,: aux frun- 
лге de Ta don. Or état In règle, à Ia harriñre, 
да пн ШЇ pier lis sovageurs quapres le chant 
dp coq. L'heure u'elait pas encore venge, el Tie mese 
sager ruyal allut arriver- Parini lex gens de Titin- 
ueram, Hv en avall un qui зат contrefaire Je chant 
йи сщ, à sy mhprendre. lÍ chaota, et tous Tes 
cos répondirent. Sauve par orl expedient, н 
icénn. rentra saïn et sauf dams sot; pays. — La mima 
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année, T«'i, Hán et. Wét coalisés, bat: 
сопе Teinn à la passe Hda-kou (11. 
Mais, comme toujours, (la ne surent 
pas pousser Jear vietolre, Trinn arriva 
â les жаата, ей leur códant Lrois 
villas à l'est du Fleuve, ute à chacun, 
el lls so rellrérent. Nous-allons les vol 
recueiilir las. fruits de leur iüeplle. 
En 95, le roi de Teinn Àt minislr 
général Wei jan, le frére de ка 
tnôre, qui lu] aval obtenu le Lróna. 
Celni-ci momua Paür-8i général en 
ehef de Ts'[nn. En fait de boucherie 
humaine, je crois que ces deux: home 
mes n'ont pas leurs parvils dans l'his- 
toire. universelle. Wei et Hàn. ayant 
tenté d'attaquer. Te'fan en 210, Ра 
ki des hatt A (o passe Г, et conpa, en 
un jour, 210000 t6tes ; puls iH emporta 
d'assaut cinq villas. = En 289, Pái-k'i 
battit encore Wai, el iui prit 61 villes: = 
Fiar de cor succès, Je roi de Te fan sa 
doooas le titre d'Empereur occidental, 
et donna au roi de Tet tè Uire d'En- 
pereur otieptn ` non qu'il se souetit 
de partager l'empire, mais afin que 
Ts, lë seut pouvoir Ци ent a redo- 
Ler, formát les veux sur-ses entreprises. 
Ts'i sg permettait. d'ullléurs des éntre- 
prises analogues: — Cela. fait, Ts'ínn. 
aitaqua et batlit Teluio, Wai at Hänt 
tandis que, die son cole, en. 286, Tri 
supprimuil et annexail le royaume de 
Sóng. Les détalls da cette alfaire sont 
asser curieux... Dans In territoire de 
Sing, un bw etant eclos d'un auf 
de moineau, les annalistes consulerent 
las-sorís, qui déclarérenk que l'éséne- 
ment était lauste. Ün l'Interpréta dans 
ee sens que, un grand olseau: étant 
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sorti d'un petit cuf, le roi de Sáng deviendrait, si 
non empereur, du moins hégéuon. Le rod A aeg de 
Sóng, fort satisfait dece presage, lenta ie kè riali- 
sèr aussilòt, Ayant levé une urine, i] annexa. T'óng; 
pois. attaquant À Ta fols tous aes volshis, 74, Teh òu 
èl Wei, M. leur armen à lous quelipies: eentalimes 
da li de territolre. Ces. succés. l'ayünb entióremetit 
convalueu de sa dextinee d'hegémon, son orgueil ne 
commut phus de bornes. M Ura des Пиз contre fà 
ciel, 11 fit fastiger la terre: par son ordre, оп coupa 
el brü!ln lcs artices sacrés plantés autour des teríros 
du Patron des terres et du. Patron des molssonse, Оң 
buvali, dans son palais, jusque fort avant dans la 
nult, [es buveurs l'acelamalaent en Iut &ouliaitant dix 
mills années de vie, comme on fait. pour. les: empe- 
reurs, Ces acelamatlons se. Iranmamettaient dà la salle 
haute dans les cours, ét de 14 jusqu» dans les rues z 
dés qu'on les entenduil retenüir. personne mn'esiil 
ne pss fairé chomis. Bental, dans tout l'empire, Je 
roi ne fnt plus appelé autrement que Je Ae dun Zong 
Ip. i, Quand, en. 286, Tai Irrité. l'alaiqua, Ie petr- 
ple ne Sarina pas, les portes des villes resterent on- 
verles: le rol. A'ang s'enfuit, et mourtüt: miserahle- 
ment à Wenn ni Sóng finil avec lui. — Aprés cette 
viciolre, à son. lour, le roi Minn de Ty à devint fou 
d'orguell. Le cerveau. cehinols èst minsi THL mal énni 
lilré, i1 sexalle vils el pour: peu do cbose, perdant 
nlors toute relemie. Donc le rai dé Ts ensahll à Lr 
(ols Telitòu, Teho, Hän, Wei et lie domaiue im 
périal des Teheou, avouant ouverteinent qu'il. pré» 
tendalt à l'empire. Hl fil. metire à mort. Hóu-huan et 
Tch'&un-kiu, qui avalant. blámeé sas exces, Alors le 
rol Téhào de. Yén, dont Iis sans, depuis TIE, arakat 
nlt prospérer son peuple, résolul de. remelire à la 
ralsan sog turbulent: yoisiu. I eomtnenca par entoyer- 
&m miniire Yado-i, originalrs de Tsi, pour Mohor 
de eonfédérer conteo T^i, Ies rois do Tuinn, Teiga, 
Wäi ot Hân; ou povr s'assurer nu moins ја bien- 
velliante nenirnlite de ees. eats. Comme [ougs etaient 
hiessés de lorgueil eb de. Vinsolenee ie. Tai, Us 
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promirent tous lour còncotré acltf. En 281. Fäi ayani 
lové ono urmée, la mill sons les ordres de Yaoi, Les 
contingents «е Teinn, Wäi; Man ot Tetdän, avant 
reconou Fao-i pour general eg chef, on marcha 
conlre 744. L'armée de 7345 qui. tenta de. s'opposer 
au passage du Fleuve, uyont éié completement. bat- 
Hue, les eonféseres rest lour culrée à. Linn-tzeu 
(v), la capitalo de Ts^£. Le rol Minn aval pris la Mite. 
Ydo-i s'empara de son созор 00 do se» vies rituels, 
qui M transportera Yen: Contant de cetin silelolre, 
le roi de Yéa nomma Yaáa-r selggmeur. de Teh'üng.. 
Le roi de T«i sétant. réfugié à Aia (wi, celul de 
Tech/óu emuvoyn une armée pour lè secourir. Quand 
elle ful arrives, le rol de Tri nomina ministre ай 
Ich'eu le general qui la comimamtalt. Celgi-cl agant 
eongu le. proJel de cler à Yeu une paribo dù Tai, 
et de parler Jo veste. pour sou propre: eomple, 11 nlt 
ouvrir Jes velnes du rol. Minn, qu'on suspendi ene 
suite à 1n poutre Iragsversafe: d'un: temple, oü dI mit 
une: nuit ò mourir. = Y«ao-1 nyant appris que, dama 
la ville do Hoc, vivall un sage célhhre nomine Wings 
Lcehow, défindlt à son armée d'approctièr die Hod plus 
pres quie frente НП, quils H envoya. des. deputés à 
Wüng-téhon, pour lui demander une. entrevüe, 
GnInl-cl refüss; Les envoyées lul iirent: Si vos ne 
venez pasavec nous, l'arme de Féa szceagera Hood: 
Wüng-stehau rópondit: Ladage dit, unofficler fidèle 
ne sert pas deux muitres, une femme liléle n'epotsa 
pas deux maris, Mieus vaul mourir, qne virre ies- 
honoré t. i A гапа. Ydo-i (Mi élever ao (ut 
Ius d sa mémoire. I défemiil à son. acniée lo rapt et 
lé pillaga; I tolta le peuple avec respeet, er me Tal 
extorua pas argent: T TIE ire des offrandes, data 
la banlieue, au cèlòhre rmurquis Hoda et son mb, 
nisire Moun-tehonng (page 15281, Toutes ces mesures 
lui-gagnérent sP hien le cour. des gens sp Tx Ti que, 
en mln. de sit nis i| eut soumis plus dé Т0 
villes, — Lorsque Ndo-teh'eun атац (ан раме le ròl 
Minn de Tad, Fá-tehang, Je Dis de eehul-cl, éerai- 
guant un sort semblable, s'étalt dchappé, Caché so 
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un nom düimprant, il servait. eonme- 
domestique à Arn, dans fla: maison du 
grand annaliste Ar, hagnee par xa onmes 
nine, là Alle de l'unmaliste hl donmill 
ah cachette des tolite etl ides alimenta. 
Blentet lme choses alléreut plus Iolti, trop 
lun mene. La nledéolnti à =a mère, 
ella eondiilan du prelendu domestique, 
et leurs relations. La mire Iul dit; luis» 
quam vous dies an servlce du rot, gardet. 
le aves soin; cir sil parlait sane votis 
dire pour od, vous wsrles deéslonaores., 
Eu 9*1, ин сеча. МЛ Ioa NA 
(out dévoué au fea rol Nhi, инея 
au inilieu de [a foule; un Jour de grand 
manche, en. oriantz: Nada-tch/mew a mia 
le trouble dans le- jaya da Tri; dum 
ine nolni rni Aian p pue cits qui veu- 
iani maher À Pen punir, découerent 
leur bes deit, En om instant. Wáng- 
sonnn- Ait se (rouvi à De Qe de 
400 hommes; avec lesquels [| азал 
alim Айо- еч. Alore les anciens 
ministres al ofüciers de. Tf, appalt- 
reb Fa-tehaug ag (rns, ot firent 
aunuoneer parloub que le rol de Tyi 
régnalt à Kia iw). — Or, à cette épo- 
que, la principauté de Tsè était. con- 
quise pár l'armée de Yénzd l'exception 
des deus villes furies Kim iw) ot Thi- 
niet IT l; Fip- init lis siege devant сеч 
Цеца. расак. Le eammuandant de: 757- 
{не avl реті Чапа wi Combat, les 
gssbens se donnèrent pour elinf un 
ertain Trgënt-fdet, Am but d'an nn de 
siege, loz (enx villes Ltenaieut ancire. 
Mors Ydo-1, couverlissant la sio emi 
blocas, les onton ilan mur, distant 
ile neuf f. ни КИ у, òlm de 
les réduire par làfamlne, 5305 comliatire, 
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il annonça qu'aucun déserteur ne serait arri; mnis 
ique, nnimbe de seconrs, on bes lalsserait tons retour- 
nec à Leurs terres, Deus ams, trols ans aprés celle 
proclamation, Ктин et Twi-mei ltenalent toujours... 
Alors un calomniateur dil au roi Tehüo de Yén: 
Yáa-i et habile palitique et habile capitaine. Jadis, 
d'une haleiue, ila pris plus-de 70 villes. Et volet qu'il 
est arrêté par deux bicoques. Ce n'est pas qu'il me 
puisse pas les prendre. I veut évidemment tralner Tà 
guerre en longueur; s'tacher, avec le temps, ses 
troupes et le peuple de. TÀi; et se falre enin rol dè 
aq conquête, ., Le rot Telido, quï, fait rare dana Phis 
loire clinoise, avail (oi en son général, fit couper la 
itta au calomniateur: puls il envoya son ministre 
ойг а Ydo-t le litre de roi de Ts'í. Ydo-i refusa net, 
Alors personne n'osa plos l'accuser... Cependant le 
rob Tehdo étnl mort, eut pour successeur Je roi 
Ноёі, qui n'aimait pas Fáo-£, Alors, ehose curieusa, 
ce fnt le commandant assiégé de Tsi-mei, qui par- 
vint à ruiner son adversaire par dà calomnie. T fit 
savoir partout, quwi ne craignait riem tant que de voir 
un autre général vonir remplacer Ydo-i, Le roi Hodi 
fut assez béte pour. ajouter fol à ces paroles. Ve H 
reléva Yao-i de son commandement, él te remplaça 
par K'i-tsie, Yda-i disgraeié, s'enfuit a. Teháa... Au 
comble de ses vaux, /T'iêèn-tan se prépara â battre 
zon nouvel adversaire. U commenga par ordonner au 
pauple de Tei met, de faire des offrandes sux Ancé- 
trés, sur les bütiments eleves. Ап ИИ Топ les mi= 
sBaux du ciel accoururent àla ville. Les asslégeants 
étonnés, se demandaient pounqual, T'ién-tan leur 
fit suvolr que ces велот étaient des chènn, yai ioi 
servalent d'esplons, Puls, comme H y avait des dd- 
sariions, ЇЇ dit pabllipaement eL avec. intention: Cp 
que Je crains lè piis, c'est que coux do Yén na cou- 
pent le nez à ceux des nôtres qui tomberont entre 
leurs maius, et ne lestassent marcher en t'e de leurs 
colonnes! Ceux de Yén rmutilérent done tous Les 
prisonniers, elles fireut marcher em tête de leurs 
colonnes, Quand les assiégés virent ce pectacle, Iis. 
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furent remplis dé, colére, ef. prirent 
lien garie désermals ds ne plus se 
lijssar premdre. Un autre jour, T'ién- 
tan dit: ee que ja eraine surtout, c'est 
que ceux de. Yén ne volant: les sépul- 
iures qui entourent li ville 4 Ceux de 
Үн ва mirenb aussilót à délerrer. les 
moris, qu'ils brülérent à la vue des 
assis, lesquels, pleurant dé douleur 
el de rage, deinatderent cette. fois. à 
sortir pour se hattre. Alors T'ién-tan 
sür de pouvoir compter sur leur con- 
cours; offrit Lraitrensement A Ces de 
Yén d'enirer en pourparlers pour la 
capitulation. Aussitól les sollats de 
yén me se donneérenL plus Ia peine de 
monter la garde. Cependant. T'ién-tan 
zvanb mis sur les remparts de Tsí-mei 
les enfants et les femmes, divisa secre 
(ementi en colonnes ton: los homines 
valides. Puis i] ramassa un miller de 
bouts, (qui së Ltrouvalent encore. dana 
la «ille, hex revétit de housses rouges 
harinlées qui leur donuaient l'air de 
drügons, altacha à leurs cornes: des 
armes tranchantes et à leur queue ane 
botte de rosexux emdlulle de gruisse, 
puis il lz enlassa dans plusbenurs timi- 
cls creusés sous la rempari. Au milien 
de là tait, lo feu ayant été quis aux hat. 
les da reseunx, lote ces bui alfolés 
par In lumiere et par M douleur. Ee 
précipitérent farieux sur les lignes dae 
Yen, blessant pu turnt tous ceux qu'ils 
rencontrèrent. Cing mille hommes Fi- 
lito sulvalent, au pas de course, cette 
charge fantastique, tandis que, dons la 
ville, les tambours roulaient, acco- 
pagnes de claueurs Гао ех. Epon- 
vanlée, toute l'armée ile Yen eha 
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pied. eb s'en(uit, Le séncral K'i-1eie. pórit. dans Ta 
hagarre. Vu Га lactique de ce temps-là, une armée 
débundés ne poavall plus se ralller. T'£2n-te pourc- 
яше сеце cohue, lépée dans [es eiis, ol m juti 
danse Fleuve. aprés avoit repris, dans an course, 
phus de Tir villes. Le royaume de Ts'i étant. ainsi net- 
tuyë, Tién-tan rameni le rol Sing ( Fa-tehang p 
de ko, A la cupliale: Líian-tzeu.. Lo ro. commenes 
par faire reine, 1a (lle de [l'annaliste A4 (p. 9175, 
laquelle devint meré du prince Kira. Mais «onu. prre 
l'annaliste dit: Quand ine (llo se marie: ells-nime, 
sans l'afülee il'une eatremollenes, ell déshatore son 
époque!;; et. Јорга an mort, 1I refasa de voir Ja 
reing... Le mi Sidang nomm Tiéèn-tan premier 
minisite. Cependant Ia pxsslon s) elinoise de l'envie, 
failliE perdre ce brave. T'idi-han, simple ét popu 
laire, «e promsaail à ples doe fous. e6Mex; Un Jour TW 
vit un vielllard, qui. venant de traversar be Tecn À 
gus, sa brouvi si perels de Mold, quil ne pat. plus 
marcher Айа 0 T'ifa-tan, se dégoulllant. de san 
mpnanteau foarré, en revétit le viailland. Le vol Sidang 
l'ayant su, s'écria: T'iéa-tan me ravira man royatt- 
meé!.. Aussitót Tido-paun se prosterma et Int dt: 
Oh! ne prononesz pas des paroles de unalhieur!.. Le 
го revenant dui, repara ss fame en попитан Tita» 
lan seigneur de dix tnille foyers,  Qüekhjue lemps 
aprés, T'ida-tan allünt entreprendre une expradition 
contre los TV, visita Loóu-tehounglita. Celat-ci Jai 
dit; Vous nllvx attaquer los TY: votis nc les vaincrez 
pasla Eh quot: dit T^iéa-tanm ; mol qui al temi Tei- 
mei, Haltu Féa et retabli Ty í, avec. une poignée 
d'hommes: maintenant, avec une acm, je ne saline 
Gras ms Je Té; pas possibile !.. ot il partit pour son 
expedition: Au bout de. trois mois de. campagne, i 
n'avait encore obtenu aucun succes, Alors, inquiet; H 
retourna vlr Lonsdtehimingliea, et [ni demandu ham 
blemont gonseil. Сани lul dit: A Tsi-met, vots 
cambhalliez pour combalire, avec pog de ehlianées de 
ance, unbquement pour vegire ehement sotre vie: 
massi eiez-vons brare; wollà pognjuob vous ave 


e SE td nai LE HA X 


EE 


E El уду 
ЕҢ} ЖЫШ НН ЕЕЕ 


a HG 


d 
it 


N Z HHHP 


E? 


Säi SN KS 


УНА HE AR 2E H 33 SS H 


= 


RON Sri 


3 E (V EE Dk pb Eš uB = 36 QU 1 2 tm 


£u (NES EB 


E 


Ф 


EH E R Hq S8 +ç 


Боя (N SE G BS AR (NC OP I FF 


Kt HH E GR 2 HH E 54 HH 


BE 
NES HR 


Les Mj. Nin-wang. Carte V. 


* 


vülocu Yén. Maintenant, dans la bonne fortune, Ia 
vin vaus est devenne donce ol. ehérez. vous fes mou ; 
voilà quurquoi vous ne venex pas à bout des Ti... Le 
litidemain, T'ién-tan douna l'assaut. Saisissant là 
haguelte du grand tambour, ap posta Jà hÔ les 
pierres et fes tralts. pleavilent dris eomime. gréle, et 
Þaltit lui-même la charge. Les Ti fürent éecraseés. — 
Telida avant oblenu de Teh'ou. un^ eamóe: célebre, 
qu'on dissil avoir apparienu aux emperenrs Wénn 
el Or, eb qui, d'apres Ila croyance populaim, di vnlt 
proearer l'empire & son possesssetr, le. rolde Teinn 
eu omar quinze villas. T3 aaralt. hisn оци gir- 
{нг вап ешш, Ша Поп Lait pis bom Iniispaser 
Таан, Шш ага Сй, ll Io livrait, Tun por- 
ған ап "асе. жага lil riei donner en retúanr. 
Enin le rot de Telorm chargea Linu-sixnginu de 
celis amare, Gelai-cdb étant arrivé à destimllon,. vit 
blantót qus lo rob de Triin- nn rendralt gen en 
échauze du eam dH fie cunda daas à son valet, qui 
reneoya e»se^peniut à Plo par Te plia caur] clac 
min, bama que Ini-m*as demeuri тотен en 
victims la cales d Di^daa. Duval brat de Ts'iin 
sut lachaso, il Toua £iaa-3tangou dra pruonce. et 
le renvoya lia. Ls roi e. Tet le üt aussitót grand 
préfet... Ea 279, In ral da Тел demanda A volt 
le ro de Tehdo à Miei-Ich'eu, dans la vallée de la 
[do (entre d et 0). Nous 5av0n5 ij À quels ogtrages 
les entrevuos avec da. bite. fdrsce do Tian ekpo- 
šalonl lès princess scs Invités. Lo rol de Telo n'osa 
jas refuser, mabs ЇЇ prit. Lisa-siragjon pour carie 
pagnon de raute. Au Jour de lentresue, durant lo 
hampeh, he roj dn Taínu dit à celui dp Tehaa do 
Jouer du inib. C'était üne Insulte, les conrtisanes 
de Tohia étant renninmèès pour ege шені. Lë тој 
di Tehi Jona, Liua-stangjou indigus; dit au rol 
пе Тубан: тее lài bättre in. mesuré. sur ete 
valisefls vlde. Le rol de. Ta'iun. refusa. Mors Linn- 
siangjou dab dit: A cinj pes doe distance, Ји vous 
domu de da faire Jnillir sur vans [a -sanpg-da aï porre 
coapés! peuphemismo; provocallou. d'un ец; 
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ou faltes ce que j'esige, on mellez-vous 
en garde, car je vais vons attaquer 
corps à corps), Les gardes faisant mine 
úe voulalr sa Jeler str lul, Línn-siang- 
Jou les cloua à lears piaces par un rw- 
gard et un cri terrible. Le roi de Ts'inn 
dut s'exécuter; il frappa um coup sur 
Іл vaisselle vide, puis leva blen vite la 
séance. Apri cèla, Triin &diña «ur I 
hbravoure iles officiers de Teludo, n'osa 
pas altaquer ee rovaume. Le rub de 
Tehdo revenu sain el sauf, nomma 
Linn-siangjaw ministre. — En 278, 
Pàái-k'i de Ty iun bat Tch'ou, el est 
[alt seigneur de O&-nan. En 370, Pádi- 
k'i lat Wei. En 375, Wéi-jan, minls- 
tre de Ts'inn, rebat. ЮУ. Hàn ayant 
envóyé une armée au secours de Wai, 
Wéi-jan écrase cetle armée el coupa 
10000 [ètes En 274, dans une trolsióme 
campagne contre. Wéi, Wéi-jan coupe 
encore AO Eétes, En 273, ayant battu 
les armées de Trhaáo et de Wi coali- 
adas, Ji coupe 150000 tates. En SEL 
Pái-k'i bat Hán, et coupe SOON L6tes, 
En 250, Pài-k'i ayant battu l'armée de 
Teháo, la tourne et Ini coupe les vivres 
el la retralte; puis, évitanl tout combat 
sérieux, Hd la falt harceler par ses irmi 
pes Iégéres. L'urméa de Téhdo ne pog- 
vant plus nl avaneer nl reculer, se te- 
tranche à Tvh'dng-n'ing (prés Kh 
espérant qu'on viandrait à sn secours. 
Le rol de. 75 'àinn ayant appris cette 
nouvelle, passa lui-même le Fleege, 
amenant avec lui toutes ses trous, 
lgvées depuis l'ÀAga de quinze ans, an 
d'empéeher que Teh'áug-p'íng ne re- 
cùl dea renforts on des vivres. Au bout 
de 40 jours de blocus, réduils à sé 
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dévorer les uns les autres; ceux de Tolido es jetë- 
rent en désespérés sur lë mar de circonvallation que 
Pái-k'i avail élevé autour de leur easmp. Ia garrt- 
vérenl pas à le foreer. Leur général Телао- Кеме fut 
tué par an trait dans D melce, Enfin, sur promessa 
de la vie aute, le camp entier, soit. 400000 hommes, 
ze rendirent à discrétion. Püái-k'r dit: ces hommes 
de Tebdo sonl incoónstantsz ils nous feront encore la 
guerre!., et, contre la foi donnée, il les At tous mas- 
sacrer, hormis deux-cents, des plus jeunes, qu'il 
chargea de porter la nouvelle à Tehdo. Durant cette 
campagne, tant dans les combats qui précédérent la 
capitulatlon, que dans le carnage qul In suivit, Påi- 
k'i coupa 450000 ttes: Tclido fut atterré de cè coup.. 
La liliéralure chinoise, ricontant les massacres de 
l'antiquité, parle de boucllers flottant. sur l& sang, 
elc. Les erithques remarquent justement que ca sont 
là des hyperbotes. Mals la vérité exacte, mathémali- 
que, est assez suzzeslive, Un adulte décapité répun- 
iant environ cing litres dn sang, la Journée de 
Teh'áag-p'ing représente uae salgnée de deux millions 
de litres, autrement 3KK) hectolitres, autrement 20 
mètres cubes да sang... Telhdo [fut atterr*, dit le 
texté. Cependant, l'année ssivanie, i| se remit ep 
campagne. Cèla nous étonne, nous Egropéens, nés 
dans iles pays petits eb falblerment peoplés. La Chine, 
B| vaste et si peuplée, a besoin (disoga le mot) de 
ces salgnées périodiques. Sans elles, iT y a longtemps 
qu'elle në pourrait plus aourrir ses. habitants. Ainsl 
ute guerre civile récente, qui couta la vie à vingt 
millions de Chinois; avait produit dans le pays. un 
certain. blen-élre; durant un Lemps, H * eut à man- 
ger pour tous. Mais celte race prolitique a vite [uit 
de combler заз vides, Actuellement la pléthore 
d'hommes: réexiste en Chlie, et le régime de la falin 
n recoamunencé pour Laus... Revenons A Pi-Ki et 
llnissons-en avec cet re sanguinaire, qui extermina 
plus d'un million de ses semblables. En 257, Wüag- 
hewe, un autre. général de Ts'ínn, ayant subi пп 
édhec, Pái-A'i dit: c'esl parece. qu'il. n3 pas suivi 
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mes avis, qu'il n'a pas réussi; Cotle parole Héglut au 
roi dô Ts'10n, qui lol envoya ua sbre: PAE la 
tiru, puls, avant de se couper Ja. gorge, H dit: Qu'al- 
Jë fall catitre le ciel, pour devolr Dnir ainsi... H 
поле asata Jonglemps, dik In Ier, puis ajoubr | 
De fait, jal mérité la mort. pour avoic (raiireasement 
tués Teh^dag-p'ing tam de milliers de prisonulers?.,- 
etii se tun. Ou est soulagé de volr, qu'aprés-y avoir 
penaé assez longtemps, Pái-k'í nlt par trouver, au 
fond de sa conscience, (quelque chüs comme Wm re- 
gret, Ou esL soulazé aussi de volr disparuitpa се 
шопо. — Pussons malulenant à lhistolre — dine 
eansille, Jadis un certain Pun-s5soei, originaire da 
Wii, avait accompagus-à la cour de Tai l'amhassa- 
deur Sü-kia, Le-rol ita. Ts i, charm? da ses discours, 
lui tit-donnar seccétemont una sommes d'argent. Sg: 
kia layantsu, pensa que Faa-soéi avall vendu A. 
Tyi ies seeria de W. Quand ih fut revani, Il Taes 
cua nuprés du miniire Weits'i Calui-st furiaux, 
fii frapper Fánssost Jusqu'à Iul hriser les côtes et [es 
dents, puis H Do HL Jetez daus la fosse. d'aissnces du 
xh malsan. Fdn-sosi ayant tait le mort, parvint en- 
suite à sortir de la fosse. Un certain. Tehéng-nmaa- 
p'ing le cacha. chez Ini. Quand ses Iiessures. furent 
guiiies, M seo dirubes et s'appela Teláug-loq. L'am- 
liasssideur. Weoog-ké étant venu à. Wer de la. part 10 
Ts iun, Veaunuena avec-Tul quand HL 860 retourna, et 
demanda pour lui ine audience au roi, Gomme celui 
el sarbalb ld palais pour le recevoir, Fun-soei fei- 
enanb d'igndrer que de milieu pavé do lalléa était 
réserve su prince, sy avanc lhiarilinent.. Les eunu- 
ques ayaut sogla le dul (alra còder, ema disiatz le vol 
arrive). Fda-anei pejiliqua fart haul nl ayog intei- 
Hon: est-ce Wull a vm fal, A Trina? Je dioyais 
qu'it n'y avail qu'une telne, ét son rera Wii-jant! 
Lo ròl qul arrivall en ee moment, entenidit cella pues 
tols, Avant écarté Doux les assistants, H. se mlt Age: 
noux devant JFua-soei et laratit:: Mallre, quel bou- 
haur pour ru, que vous soyez vena ici pour ni Hiis- 
truire!.. Pour loule repouse, Fuün-soel HE (rols fois 
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lié, hàf,.. Vauriez-vous. pas. quelques: 
bons uvis à me donner, demanda 10 
rui?.. le n'ose pas vous douner d'avis, 
dit. Fün-soer; car je sais que, si je 
parle nujouni hui, demnin vous mn fe- 
rex couper In е, N est vral que је 
danmi Volontiers mu vhe potr grin- 
dir Prina, mais jè cerina nus, al rous 


‚Ше шее à mort comme innt аш 


Ires, porsoane ne viemizall plus s'ofrir 
à vous... Le roi, tonjours. agenouillé, 
répomdit: Que diles-vous là? Votre ve 
tuc esl pour mol an blenfalt du ciel. 
Je *ous prie de me parler sans crate, 
sur quelque sujet et suz quetque. per- 
sonte que cie soit, sans exeepber mise 
mò mère êl inos ministres. Quaolque 
brèvenu ainsi dans sos secrets. désirs, 
Fün-soci se contint et. ne s'aventara 
pas, pour celin fais, à toucher à 1a fa- 
mille idu prince, HN eommienea par par- 
ler d'affaires extérieuns, pour volr sur 
quel degré dé ducilit* 11 pourrilt eompe- 
ler, de Ia part di sa royale dipe. Pius 
lard j| senharndit el commenca par 
attaquer ie ministre Wrei-jan. Wéeéi- 
jan, diLil, négiigeant les pava du cens 
tro, est allé allaquer T«'4, tout à l'est, 
Сеја n'est pay un bon calcul. Mieux 
côl valy realer an bans termes avee les 
principautés élolgnées, el altaquer cel- 
les qui sott rapprochises, Cliaue pot 
ce, chaue. pied, que vous enléveres 4 
eelles-Ià, sera antant de terrain ajouts 
à vore enplm.... Le rol dit: vous avez 
raleon! IF nouma Fada-soet conselller, 
et conféra désornals. avec lul sur tou- 
les les atfüires de l'état. Eg 2956, Fün- 
saei ot qui la rol uvolt dfe plus en plus 
confiance, lui iiL secrótement:: Quand 
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jhabHais à Test des montagnes, j'ai 
souvent enlendu dire que Ts'inn étall 
gouvorné par une reine ét par san frete 
Wei-jun; |amais je n'ai eatemdu mene 
nommer Je roi de Ty inn. Cependant, 
c'est au rol qu'appartlennont, dans un 
étal, lo gouvernement intëriseur, B pos 
[йб вх{йгїөйгө, li droit de vie et de 
mort. Or là reine gouverne, er Wei-Jan 
fait Ia politique qu'il loi plati; Cè sys 
tère cansons, avant peu, de gratis dé- 
sagrémeuts. L'adage illiiz Quand unarbrie 
est trop charge di fruits, les bronches 
cassoni: les branches étant. casades, lit 
cœnr sè gáte. Une capitale trap grande, 
ést In ruine d'ua pays ; un ministre trop 
puissant, est une humiliation pror Son 
prince, Jadis Náo-teh'ew étant minis- 
ten de Toi (qr 216), assassina le rol 
Minn, Ce Weéi-jan me parait čire un 
homme du même acabit. Je crains, 
prince, (que, dans uu àge à venir, be 
T«' iun il'alors te soit plus gouverne par 
vos descendants, mais par les siens... 
Ca discours plut extrêmement nu roi 
de Ts'inn, ` qui degzada поки la 
reins sa mere, eL bannit dè ses etala 
Wéi-fan, l'oncle amquel d devalt Le. 
wróne, Fán-aoei ful [alt grund minis- 
tre, el marquis de Ying. En 205, la 
reino mere MI mouarul dà cliagrin; — 
Eu 958, le roi de Ts'inn suivant les 
conseils de Fdn-soct, el ne: s aperee- 
vant pâs qu'il servait les ressentiment» 
de entie canaille, attaqua les. princis 
patés centrales. I cminuenga [йт 
True. San général] Wüng-hewe mit 
le siego devant JFláu-tan (pres Mi. Le 
rel ie Tofhdo euvova lo prince Cheng 
pidor Teh'ou de venir à son aide. 
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Celui-ci demanda que vingt ne ses officiers civils nt 
militalres, voulasseut: hien l'uccompastier dame sa 1 
gallon, [x-neuf seulement satfebrent. - Un erriaig 
Máo-soei s'urit pour. faire Їн vingilóme, Le prince 
lul dt: Le talent des hommesse reconnait, comme 
In honte des dnsirumenis, ороли сн lesa His ne 
l'étui, par l'usage; or Il parait. quae vous -servez chex 
moi depuis irois ani, sans que je vous aie Jumats rien 
vu faire; avez-vous Wü dalent?.. Tiroz-mnl aujour- 
d'hut de l'étul, dit Mao-soel, et vous en Jugerez par 
vous-méme!,. Le prince Ching l'emmena donc à 
Teh'àu. Là, le prince. avant. parle au ra], celui-ci 
n'arrivail pax à se décider. Tout «l'un eotp Mito-anet, 
prouvant son брич», monti les marches. de Ta grande 
salle, et dit: Celle-alfxire ul se dire en deux mols; 
pourquol y meliez«vous une iemi-Jonrmie?.. Le roi 
sa Mcha el Tul dit dis in]ures; Mors. Mio-oei, l'épée 
à ja moin, marela drit au roi eb Dub dH en fare: Si 
c'est paree que. xogas etes entouré de vas parlès, quu 
vous oxeg me dire des lujures, vais avex 1nal fall va- 
tre comple. Voyez, je vous tiens à longueur a'cpee, 
nb vos gardes n'y peuvent rien; volre vie est entree 
més mains! Ecoutez done ce que vous dil mon prin 
cel Comment, vollà que Paái-k'1; apres un premlere 
hatallle, vous a enleve votre capitale; apres ue йеш- 
хш batallle, il s'est. emparé (les Jumat de vos 
ancéis; apris ube (robsió^me bataille, H a exhum? 
el brülée leurs óssemenis ien 2;8:! Ce xóul là des 
ошире inoubliables, impardonnablesT Teháo en est 
honleux pour vous, et vous, vous baisser ia (te, 
L'alliance qu'on vous propose, est plas pour laver votre 
honte, que pour le bion da Tehda!.. Bon, hon! fit 
lo rod ide Teh'óuw: el H jura alliance avec Tehda, lul 
öl le prince Clidag seélant frotte Jes levres avec du 
sang. Puls Chéng revint à Tehdo. en se disant: Mot 
gu) at mea Máo-soei, janmis je n'oseral plus 
jugėr un Bumtae sor sa minot, Поп Mt désormais 
son (Camlller. (nilime, — Thou lèva uio armie, at 
lenvowa su secours de Tchao, sous les ordres ie 
Hoáng-hie.,, Le roi de Wéi envoyg aussi une armés, 
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sous les ordres de - Txínn-pt.... Le ral 
de Ts'inmn l'avant su, fit dire à celul da 
Wi: Soumetire Tehido, sera pour mal 
l'affaire: d'une journee: Apres quoi, cœ 
sern le tour de ceux qui seront. venus 
à son alde t. Le roi de. Wi eut peur. 
N envoya à Tran-pi l'ordre d'arriter 
su itarehies en avant. Cetul«ci se retrati- 
cha à fe iprés Nj, — Le ròl de Wei 
enxvova de plus um émissalro moms 
Siaugudna-ysn, dans la villo assit- 
goe Hün-taa, pour solliciter le rol de 
Tehao de reconnaltre avec ln] lo rol de 
Tw iun comme empereur, atia d'obtenir 
alasi la cessatlan ides. fostilités. Diu- 
tehaunglien l'ayant. appris, апа (гоц 
var Nuomiudgn-yen eb Tul du: SI œ 
pavs de Ts'ínn. qui à rejete. les rits et 
la: justice, et. qui. mesure le merite пп 
nombre des: pes contes, devient jü- 
mais maltre de l'empire, moi Boii- 
Ichounglien firal me jeter dans la mer 
urientale, car jamais je ne conmenticai 
à devenir вой зи}... толуш Hen 
ae leya de son siéze, se prosterna deux 
bis et ut: Je reconnais en vous un 
vrål servileur de lempire; faites-moi 
sortir de la villo, et al ne soit plis 
question dé mellre Te fun sur de ti- 
ne! =@ Cependant Ou, prince di 
sanz de Wei, dalit òn ne penl phis 
(fant et populaire. I oü était venu à 
entretenir Jasqu'à trois mille communs 
saux... Or ils avt, daus Ia capitate 
de Wi; un sage ignorè nommé Hegu- 
yring, que la pauvreté avait réduit ñ sñ 
faire gardian de la porte. P-mean. Un 
jour Qui NL pregrarer un gel han- 
quet. Quand Dogs [es eonsives [urent 
réunis, il assigna a ehaenü sa pluce, 
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laissant la première vile. Puis, ayant fail ültélèr som 
char, ily monta, prit la seconde place, et alla en 
persòtnèé imviter Heóu-ying. Celui-cl, sans façon, 
prit la première placo dais le clar. Le prince l'esti- 
mant encore davantagé à cause de ce sans-géêne, prit 
lez rënes, ot conilulsil [ul-mtme le char, Alora Medy- 
ying lal dii: Jal à pacler à an ami, вог la place Uu 
marché: passez par lâ 1... Le prince conduisit Ie char 
droit au marché: IHeou:iying étant deseenilu, entama 
une longue conversallon. avec. son am] Tehou-hai.- 
Toul ai emeant, H abservait le prince. ili coin de 
Га, Саше аға. Гаі а рша en plit content 
Enllu Hedu-ying duilla son mmi et remonta en cliar, 
Quand on ful arrivé chet lo prins., celul-ci je HH 
авари au banquet à là plice d'honneur. cé qui 
étonna fort les convives... Ces traits; dans le gat ñu 
cynique Diogene, sont fréquents dans l'histolrn de 
collo époque. Tous ces Sages se [aisalenl glulre 
d'iumiller leuzs patrans,. H8. posalent pour cala; et 
les feitr?s, horitiers de Jour espilt, anb reeuelti avec 
alLenilrissemoent, el conservé avas solllcitude, la mé- 
moira е паге озова Des plus réussies; Lola supe 
pase que luristocratie dle ce temips-l1à. étut absolu- 
ment xeule; conscieüte de son [ineptie, et résignee 4 
acheter, ug prix des ples mvanles, ces cervelles de 
Jouage par lesquelles elo pemiall. — Quand, came 
nous avans dit plus haut, Je prine Ghdag de Гела 
altà demander fu secours à Teh'óu, H. passa par. Wr, 
Or (ung avall époasé la sieur. alnée de OG-ktH 
HL ñ son beau-Irere, sur In nimtralile ide. Wir, des re 
proches dont. O-Ríi fut tres ае: Сапа) карра 
plusieurs fois Ie. roi de Wei, d'ondooncr à Tebon- 
р! de coprendra sa marchi, pour allet ап seconrs de 
Топос la ral d'y voulut pòs eonsentir. Alors Oi-ki 
$onses à anmmer, avec lei guna de aa maison, une 
centalne da ehars de guerre, pour aller valuere ou 
mourir à Tehaa. I s'auvrit de ce projet à Чейн, 
Cehui-el lul dil: 51 vous n'avex que ee moyens, qu. 
liani vaudrauit jeter un Tpooreeagn 4e viande dana [a 
gueule d'un tigre lun: ul résullat pourra avolr 


m 
s 


ir OI il а ЕЕ АТ Des GR ER DN E Si 


= 


H dN et ln Eh > 


а 
= 





= 
+ 


KG 
K 
Д 
E 
"t 
ii 


* 


Жу ЧЕН > Н KE KE Rip Rp 3 Eš 


a 


GES MSN xa nt 


= 


= 
Œ 
= 


= 


xe 


WERS u 
++ (N 38 — 9208 DI N 


SEH 4188 = ЗЕ 


Еа а-в 


жыш Шш 
KE EE 


oN TEN 


NES 
jp Es gb 28 


A, 
ES 


з =] féie 9 A TT 


= 





= 


Ke DI =D URS SR 


> Psi >a 3 02 E 


ji rt nh 


XE 


= 


атн т Е 


ЕЙ ШЕ s ze 


= 
= 


GSM sa 
NER 


* 


ш шшк» d NE 


SEDI n EB a NC (N S I a 


E E N 


num 


UR A AB 


34 Sa E x а 
S B S E SE 


< 


E Ë X 


Н 


i: gz Hd ES М жЕ ШЕ ШЖ 
B ENIE > 


маманды 


# 


PANA ER EE Mu 


oum 


pr 
3 
S 


, Nán-wang. Carts V. 


ппе pareille équipée?.. Ge prince Të 
vant salus, Tai demanda ee qu'il dewalt 
faire... Je sais, lul dit Heón-yirig, que 
la souche du diplòmė dò Tainn-pi, est 
cachée dane lè tit di roi. Priez sa fa- 
varie de 1a: dérobor. Prenez-la, enlevez 


Аа Tsinn-pi son armée, sauvex Tehida, 


refoulex Ts'inn, el vous vans serm 
élevi, du premler coup, au niveau des 
hħhigémona d'autrefois... Oü-Fi lit ainsi. 
Quand Н eut Ia souche entre les mulnis, 
Hoeou-ying lui ditz Emmeénez axec vous 
muon ami Tehou-hai. Get hercule vous 
sera niile. 5i Tsinne-pi falt des diffctul- 
tés. ii l'aïdera à se décider... Qü-fa 
Alant arrivé å fe, présenta la souche à 
Tsinn-pi, en lui disant qul venait Ie 
relever dè son сопи. Гин 
pi Juxtaposa In souche et le diptàme. 
("était bien. 13: souche. — Cepemlant il 
out des sonpcons, et regandant fzo- 
ment (Oki, Hb dit: Moi qui commande 
à cent mille hommes sur. 1a. frontiéee, 
moi le boulevard du royaume, le rol 
peut-il me faire révoquer ainsi, par un 
[comme qui arrive. dans l'attirai] et 
avec le Наш d'un simple particulier ?.. 
IL net dit pas davantage, car Tehüu- 
hai qui portait, cache dons sa longue 
manche, unt masse dà far ide quaranlo 
livres, flaüssomuua “Putu хеш cuup.., 
Aussilt Oü-ki prenant en main 16 
eammandement sapréqme, DI erler dans 
le camp l'ordre salvant: SI ln pèro ed 
san llis servent Lous deux dans Parm, 
que le père s'en retourne ; x'H у пия 
[réres, que l'ai s'en retourne; s'il y 
a des fllá uniques, qu'ils sen. relour- 
nent, pour nourrir laurs parents. !.. 
(es élimimaliots faites, HL resta à Oü-Ni 
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ROO huümmes Vere, avec lesquels H mareha aus 
s]t en avant, Ceel s passail an. 257. Arrive enr vun 
de Hádn-tan,. Oü-Kki londil sur. l'armée assiégeante; 
Wüng-hewe dut lever te siòge et ze retirer. = Сё 
pondant Qüu-ki vauinquèeor пова pas retoumer à 
Wer. UI confla Tarmze aux géngen inférieurs, et la 
renvoya. Le. rid. de Tehiio sauvé par lul, voulut Im 
donner cim villes; Quand. O-£Ei le. sut, Hl ne pat 
s'emp?cher d'en manifester quelque. complaisanes, 
Alors to е зех Пач ТШ ОИ Parmi los choses, 
Шот оз qu'il ne faut pas oublier, Hi en est quil cone 
vient d'oublier. (Quand on vous aura fait dug bien, na 
l'oahtioz Jamals. Quand vous aurez fait ili bjen tau- 
irul, Gubllez=Je tant dé sulbe!.. Aussitót On-Ai repris 
{па 83 Vanilé, et ae mnentra trés humble, Le rod de Tehiáo 
étant allé Je recevoir en. personne, et Jui e&lant Ге 
caller dc l'ügest éomma à son superleur, Ou-AÀ1 s'en 
defendit шег пеше. et prit l'escafier de Test, H 
disail, à qui voulait l'entendre, combien Hi etait cou- 
pable d'asolr agi sans. l'assantiment dii roi de Wii, 
sans faire la moludre allusion aux leureus resuliats 
de von [uitialivse. En vain le rol de Тее le it-it 
boire. [Jusqu'à la nuit, pour lut arracher son cornent- 
lement doos l'ivresse; Il wð parvint pus à lul lra 
accapler les ciu тея... De son côté, {сїйїї 
prince de Tehdo voulut falre accepter un apanage à 
Lóu-tchounglien. Celui-ci refasu nom moins energi- 
quement, 1 Hui offrit alors un. don ide mille Hngots. 
Lóu-tcheungliea éclnta de rire, et dit? Le bonheur 
d'un véritable serviteur de l'empire, c'est (e (rer Tes 
gens de [eurs difficultés, (le démêler ]es échevesut 
embrouillés, et cela gratis, satis nceepter d'buporat-, 
res. Car, quiconque sc Tzisse paver, n'est qu'an vers 
denr de politique. Ör moi Lóu-tchounglien, je tin 
descendrai jamais à cê degré-là!.. Cela dit, W prit 
congé, et Jamais ай пе іе готи plus à Trida. — En 
2560, Ts fan ayant ntque Td, eoupa MODO. bes; 
Puls, fomdunt sur. Techéo, Ti inn eoupa (0000 Lies... 
Alors l'émpereur Non ewt ponr pour sùn trong, et 
essays de coallser les prinéelpaniées contre Ts ina. Le 
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pauvre homme s'y prenait tmp tard. = 
Une armëe dp атал, commamiès par 
lë général Adit, envahll Тоо 
meni le (domaine des Tebedu. Compri- 
шиті. que tout érait perdu, l'impereur 
alla. eu háte Ironver Ip tol de Téian, 
èl së prostorna hurblement à ses pieds, 
Dans celle posture, il reçut d'ahord 
unes verte- semonce, Puis Hi dub olfrir 
almablement tes 36 villes et les MAU 
sujets qui lui pestalent eacore, don ius 
Tz'inn dalgna acceepler grackeusemetit. ` 
Ainsi planis, Nén Ip Honteux. sem res- 
vint piteusement. I] mourut cetue атпа 
même, sans laisser de postérité, Alnsi 
ünit [3 dynastie des Teheóou. Dopis 
l'empereur Oi, jusqu'à l'empereur ал, 
cètte dynastie armit gouverné Ja Chinn, 
sous 24 eimpereurs, durgut Rl ans. 
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Carta VII Pèriodo WR BÉ. Ts ium détruit lés Royaumes. 258 а 222. 
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Раг опе оп lilstorique retroactive, on compta 
maintenant Van $5», comme premiere année di la 
dynastie Teina. En réalité, H n'yeut nm enipereür, 
nl enpice, dunt 34 ans, [iex rois do Ta inn, EA ` 


(2554351), SÉ H (250), GE XX. (210 à 317) E 


(215 à 223, Lrivalllerent à exterminer Tes Six Royag-- 


mes Zç Ë issus dis Grands Fiefs des Teleou, аз E 
volr Yén, Teluo, Té1, Wéi, Hán vt TeA'oóu. En 22 
ions S y royaumes. éant détpeulis, [e го] E Gesi 
Gë E Premler Empereur de ti dynastia Tx inti... 
Cust cette pirihi Pä de guerres fratricides, 
abontlssaut au émplaeemsnt de l'omplre féolal avec 
ses sHipgnenrs, par l'iempire absolu. üviec sis fanciladt- 
naires, que nous allons esquisser. 


En 256. Ie rüi. Tehüo-siang de Teinn s'empare deg: 


noui f ornes, symbole du pouvoir imperial el palia- 
dium de l'imlee. Alors son mlulstre Fifu-soei donna 


сва. ennesion. [a haine de ee miséralilé élan assin- 


vs ip. 2*1), M Jugen prudent, сопине [nb dao Saa 
congeneres, de se auelire hors de paride qi In brute 
dont ау шеше [ез тї... Гоо mine mnnsbu. 
ета Чо Тод voulant nvoir sa part des Tohto, 
envahit lo manqulsat dé. La, dant lus seignour det 
eemlalent de Tara due di Гене, Le ral da Тог 
les relégus à Ars, eb prit. leurs lerres.— Ce vo] de 
Tel'óu avalt à soap serves le fnunyeix steatésksto Su 
k'ogug, Jout dous Avort nenie Is (raltés eur Hurt 
millilnir6. Leg onnscHlns nous apprentical lie 1те 
віш: Ternan mavait que des troupes seres, 
compostes d'hommes Aviles de utin. wur lesqueis 
la четти а оп eomm, eb agsquels Ie ral, payalt 
les pes enuposs, T troupes des Fogaumes elabent 
loannes. Chaque home portait. cuana. cubres, 
une arbaléte avoc SN Lralts, ane lallebarde, une épesr, 
ét des vivres pour trois Jours. Duns сеї аен, Ц 
poavail faire 36 kiluméltes par jour. On emplovalt 
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Période WE El Tinn détroit les Royaumes, Carte ҮП, 


encore des. chars- de. gmerre,: mais beaucoup: moimgs 
que jadis; cotte periode fles vit disparaitre, La cari- 
loric, presque inusitée jusque-t4, Les remplaea vers 
la fn: de la dynastie Tx fan, et joua bent un ee 
prépondérant. =@ En 254. Táa el Wi reconnalsset 
Teinn ponr leur suzerain, — En 231, le rol ць Тени 
Ori à; Youag (ai le saerifies. Imperial au Souveram 
(еп hast; signe. manifeste, idit l'histoire, de kau 
intention bien. nrrétée de s'approprier l'empire, les 
choses anralent peut-etre marche plas site, sla. mart 
suecossive, en cin] nns, de trols rols da Team, 
n'asall retandé fé mouvement fital. — Ea 24V. la rol 
Теја, ingral, lmpie, perde et sangulaaire, 
disparait dè la scene. Son IMa Teliéu; devenn l rok 
Hiġdo-itenn, unuürtapses qyuoljaes mois Ton regue, 
laissant tè trne à son üls :- juan Toh'óu, qui Tul 
le rol Tehodug-simng. les Six Boyaumess. prolltetit 
de ce répit, puur se bállre entre eux, — En 251, Yin 
altaque Techo... Lo rii dé Yiu avall envoyé Li. fan 
pour irailer avec - Teia A son retour, eclni-ci Tul 
dit: Tous hes gusrriers de Tehóo, sont inorls á [h 
journée de Telidng:n'iag (p. 2211: HF mw a qus que 
des enfantá: ee serait un jeu dir Fes hattrei!.. Aussifól 
Ip rui de Yón conta à Li-fon to mission ado Баро 
Teháo. Alors Tstaog:k ИН ап тог; Сии атава 
deur eovoyé pour nesncker la pain, Dalle d: «a mis- 
sien Dot Drog une gusti, aient а иле «Пози 
quie le elel ne peul pia vole d'un bon aii; cile ex 
pèdiflon ne réussira dane pira.. La. rol [DL In воцей 
oreille. реш іна, П раги istrine. ponr comte 
ñ Li-fou (lits rscrves; Comme Гааги lui feme 
dait [&-cordon qui servait à motor en ur, be ral fH 
un faux pus el Irulinicha, Alori Tard apa Dui di 
еп pleurant: Ce nes Is mt Tuut, cst la vote; 
c'est lone un: 080 vats presage pour volm expedi? bu. 
Le rob fb encore (u sanunde urollls el mt... Op 
Li2u-p'uun, gòmtral afe Tilda. ШШ eo tement, 
et Li-fou. e le roi do. Yéoz H pex poursuit, tepit 
dans he rens, Lenin dp chip cnai D. et out lo 
sl^za devuut Ia cajita!e: Ceux ds Yoa demandorent 
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hi paix- Ceux ie Telufo Mirent ::Solt ; à 
condition que. ze soit. Deinug-A'íu qui 
nésoeiera avee nous. Le rol de. Yen le 
ll doné ministre, et H conclut li paix. 
l'uis l'armée de Telido leva lo slóge. — 
Éu 350, poussé par on ne salt quello: 
démangeaison, Yen attaqua: Tai Le 
général di Yén assiégea et prit Ia ville 
de Lodo (hj. Pendant qu'il eomtatiait 
Сапин» HH l. nore xiuteo, calomnié 
auprées da son ral. N'osant reventr A 
Yén, П se renferma à Ledo. T'ién-tan, 
le fameux général et ministre de Tat. 
l'y. assiégeg on vaim durant. gings d'un 
ân, Enfin, sur le consellde Lóutchoung- 
lien, M dates dons la ville, altaché à 
une Hache, le hilleb suivant: XT voas 
n'üse pas relourner à Yo, dounez- 
vous à Tail Que gagnerez-vors à te- 
nir, pur vos propres forees, une will 
isolés. Les troupes de. T3 vont arriver 
de plus ven plus. nomlireuses; celles de 
Yén in: viendront pas d votre. secours. 
Pensez. Шеп, Quand dH eub du cs 
billet, le géneral de Yea plecs durant 
lrots jours, sana arrler 2 se déciller; 
enfli I s8. sulcilla. 5a morl fut l'ucea- 
sium d'une emeulte, dont. T ima-latin 
profita pour eniever ta vilje: ferenn à 
Twi, Tiéa-tmn Ш ао то) Гере: 
Lóu-Lehiunglien, eb aemmgada pour Tui 
ине  eecuanpensé. — Losu-Ihbanungllau 
l'avant su, s'enfull daue- dune (e de Tu 
шег, ен Шип: Tat tuujours көнгө 
le nchesses eb lis lianneurs eommme ie 
loards furdenux; mieux vaut, paiera 
et obscur, vire fu monile РС НА 
pemlant 1... Aussl, quand lv nde Wis 
demanila à Tzew-ehwnon de Jul mp, 
wer bes grande lioms do l'epoque, 
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briode ЖШ. Tsinn détruit les Royaumes. Carte VII. 


calui-ci rápandit: A vrai dire, dè nos jatra, ug: 
sonne n'es digne du prix de vertu; mais Lo: 
tchounglien ext. premier secessit. — En 240, Li- 
pouibei devint grand ministro do Tx (nn. Cette année, 
un prince de [a famille Tefueau, qui était encore petit 
seigneur dams le /Heña-nan ncturl, ayant. camplolo 
avee les Royaumes. contro Teinn: In rolda- Toimit 
emvoya conte hui une arme, commaudée par le 
grand ministre, Le prince fat rédail au rang du peus 
ple. elisa: selgneurie fal supprimée, Aussitót Tenda 
réidulsit atis au rang du peuple, les selgnears de Loi 
qu'il avalt relégués à AKiu. supprima leurs sacrifices, 
el annexa délnitivement. cet ancien et го mar- 
quisat. A cette. date, il mo resto de Ia. famille Тогон, 
que la minmscule marquis Wi Wi qui vivolera 
jusqu'en 209. Les deseendauts die Füu-hi, clan Fáng, 
anl dispara depuls longtemps, avec lenrs petits Mals. 
Ceux de (hànn-naung, elan King, ouL dispar en 
159. avec la bharouünie ds FE. Ceux de Спо ао, 
avoc le vicomté doe Z. ea A41. Ceux de Тонини, 
à XE. dureront jusqu'on 222: Cem dr la dynastis 
Hiá. ont disparu avec lé comté de NW on dio; HI reste 
quelaqo chost de leur sang, dams Les petits prites 


de dE. Ceuz do dà dynastie Ghaag-Yiun, se sont 


éteints aves Fe duch de ". eu 335; Lo passj ifapa- 
rall; l'avenir sanüudica; — En *17. Ie général АЗ = 
nao de Teinn nyant attaqué Wei, le pol da Wei se 
att ant Ineapabla dí résister; appela.à san secours 
Üa-ki, son prince, Ie auvit de Telda en 257 ijh 
831); lequel. depuis dix uns D nal pas o prevenir 
dans sa patrie. Oman UU e seit, а tal ili VR éi Pom: 
brassa &n. pleuraut, et le nomina grand. génsral, Oà- 
ki ayant fail appel sut royaumes, Unmute da et E) 
envoyèrent clico жон còntlhgeut. A li léta io Tar- 
més fuente, Oü-kí baltit Móng-na» au sud du 
Fleuim,; le poussa lépée dans les reins: jusqu'a. fa 
passa. Hfün- hou i V), puls Sen revint sans potrei 
За victoire, cn qui la топи stérile... Le rl da T tint 
qui avalt peur de O4 -AE, tpn l'uneent à leie 
mains pour hs ruiper, H achetà uu mier dò Moit 
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Trins détrui les Royaumes. Carte VII. 


Tuinn-pi, la siclime (p. 230] da (d 
ki, lequel se chargea de desservir co 
dernier dans l'espril du rol de Wi, ca 
quine Ini fut pas difficile. IJ dit au rol 
da Wiis Le prince Ou-£í a elé. exilà 
durant dix ans. Le voilà. revenu et dé- 
venu general. Tous lita priInées ratffolent 
de Int, Partout on parle deo [ul] tanla 
que vaus. on de vous nomme jamais, 
Tout récemment encore; le rol dé TE inr 
lui a envoyé ses folicitatlotis, croyant 
qu'il étaH devent cal de Wei... Le créé 
dule èl blous nol de Wei, releva donc 
Qü=ki de son comtmmulement. Celul-cl 
dómur, -s il maladi el ne. parnt plus 
à lü cour. Pour assoupir sou chagrin, 
U se plongea dans le vin et [a Tuxure, 
si bien qu'il mournüt quatre mms plirs 
lard. = Cetté méme année 2457, Ie roi 
Телойт de Trinn monrul. Son Ala 
Tchéng lui succéda sur le tràne. Notez 
ique l'histoire alit son filz, ce qui esl etr 
contradiction avec certains cancans gua 
nous entendrons plys tard: Comme 
Tehéng n'étalt âgé que de 13 ans, la 
grand ministre Lie-powuwei prit ён 
maln Jes afaire On l'appela Second 
Pere, 

Le régne du rob Tohéng ayant eom 
mench par une grando famine, on creme 
sa, en 216, dans [а vallée de fa Aing, 
un réseau de eanaux d'irrigatlom, con- 
verliesanil ainsi ôn lermes arabfes, plius 
Пе «quatre millions d'aeres de Lerres 
sérilistes. par des effforeseences do 
sonde. Chaque acre ife ces. lerres ripe 
porta désorinnis do 00 à 100 bolsseaus є 
appolut considerable aux revenis- ilo 
T*'iun. — En 214, construction de Im 
Grande Mürallle. Cette construction fat 
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Bi. Ts'inm détruit les Royaumes. Carte VII. 


une cure collective, Elle se fli par troncons, ei par 
vole de corvée, chaque princo contralgnant ses sujets 
à continuer Je travail, Je long dè son domaine, Lais- 
sons parlor Phistoire... Limou étalt un bati général, 
qui gandalt Ia. frontlére seplentrlonale: du royaume 
de Telmo. Son quartier general tigli darna la [iays dr 
Tdi, à Yón-menn (c), óà Il s'etforenlt de contenir 
les Hons. Il exercait. continuellement ses hommes à 
rer de l'arc à eheval, Il avait. £nstallé des Meaux, 
qui averilssslenl aussliüt: le pays de larrivéa des. 
cavalliera nomades. Ii les expionnalt aussi solgmense- 
теп chex anx. La lol établie par luf, état sque, a 
les Huna s'aventuralent dans le: pays, pour pilier ou 
pour falre des prisonniers, qussitót vuz, tont I monde 
devait hour courir sus et les. muassacror. Aprés quel- 
ques années de ce régima sévére, les Hune t'ósérent 
plus se montrer, Comme. Li-mou évitait tout combat; 
ses propres soldats le croyaient láche; 11 fut. accusé 
de couardise auprés du. ral de Tehido, qui lo Ut ré- 
primander, Malgré cela, Li-mou t£ changea rien à 
ga manlibre ile faire. Lë rol courroucé le relnya ila 
son commandement. Son suecesseur se mit aussitól 
4 guerrover contre les Muns. Tont ee guil y pagnia, 
ce fut da se faire battre. Bient& l'azricultare et Pole- 
vage devinrent inmpaossibles, par suite des razzias des 
Hons. Le roj de Telido commanda à /Li-monm de 
reprendre son ancien poste. Celui-el Iul Hit répondre 
quil était tres. malade. Le rol le. Mt ileer de son HE 
Li-mou 4M: H parall que vous tenès beaucoup à 
moi. Eh bien. jo [erai comme Jadis, on je n'irgl past., 
Yous ferez comme vous voudrez, dit le roi... Li-mou 
étant retourné ò la fronilórpe, reprit son. ancienne 
Lactique; Les Hans tu: faisant plus leurs affuires, eos- 
Бегей leurs ineursians. Cépendant les sulilats, qui 
mangealent bien, «ans cien faire, s'ennuvalent et dë- 
mandalent à se battre. Li-mau choisit. parmi eux, 
ceux qul étabent parfüllement exereés, 1I üédouna 4 
un petit détachement, d'escorter un grand conval 
d'hommes et de bestiaux. Les wedetles des Huna 
ayant paru, colte escorte s'enfuit, comme il etait 


Période Wk Ej. Ts'inc détruit lès Royaumes. Carte Vil. our" 


convenu, à Г'ехсе de quelques. dizaines d'han- 
mies. Aussitót. avert], le Khan a20e0ürtl avec Louie sa 
* horde. pour eulever In canval. Or £Li-»ou gvalt iffa 
posé, dans les valles Rutëérales, dos eorps dn Бере 
qui emveloppérent les Huns, ot ena mossacrérent plt- 
sieurs dizaines de mille. Panrsnivant ce succès, {| 
oxtermIina la bourde Zchán-lan, dispersa Tes. Hia 
orlentaux, ël süumit les 7704 (dia bota. Lis khans qui 
auparavant Infestalent les fronlisres. prirent le Large 
durant plus de dix ams. on ne Jig vest plus... Des 
sept étais qni composaient -alorè Ia: Chine, Ta init, 
Tcháo et. Yén, confnnient nux 4, aux Tí et aux 
Майна niuis - Ces peuples, Inoreeies en ribns qui 
uarrivalent plus à se fedorer, n'étilent plas redou- 
tables, 1] en état autrement des. du. Ust eunte 
eux цца Течи dabor], batil un tnar ide défenss, 
bordant se» trois prefecbures Lotag-sj, Poi-n et 
Ghanag-kiwnn i Carte VE, Higme rouge: Quand Li-fou 
eut soumis les Tou des bojs et les Leóu-fan. Ie rui 
de Tehaàa fi continuer. ee mur, a l'est idle In branche 
descendante du Flheuve Jaune, au and des monts 
Yinn-chan (ligne Wene), prolégeant altai ses pré- 
[шген Цев ku n-lclhouug, Kdut-menn el Tát. La 
roi de Feri avant Balilit lina His brientanx, i] Пе 
sur eux plus de mille (i de territalre, continua. la 
mur jusqu'an Heuve Ledo (ligni rouge), couvrent 
alnsi ses préfectures de Chüag-kou, U-yang, Yóu- 
peipiag eb Leda-5i.. Ca raoul gigantesque. étuit 
nécessaire; car, dil l'histoire, à parlir dë cetto Ga. 
que, les Hiouug-nou devinrent dre parlesunts, — En 
241, repetition da Ты Ес rldleuls, iue nons syys 
dejà vue plusieurs fois. Теди, Тело. Пам vb ipa 
deux Wii s'etant allits contra. T'inn, leur armés 
s'avança jusqu'à la (sse dJlón-kouw (VW) L'avaül- 
garde do Te'ian s'étant montrés, les fedérnis an diesel. 
pérent eonime une volée de moneam, 

En 238, lë jeune rol Tuhéng de Tv run u*ant atteint 
sa majorité, calla le honnet vill et eelgult Грба, 
га prot шейн ШШ сї lait, pour commencer 
à le salir... Suus doule le rol Tehéug li, À l'instar de 
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sbà pridécesseurs, ont ee git Dt 
faire pour meériter le nom de he: feroce 
de Teinn- Mais tous les cancans- atia- 
chis à 59 memoire, eurent-ls uu fom- 
demeni dans Ia réalité? cela n'est pois 
cerluln, H ue faut pos oublier que ext 
lui ul, plus opd, brüla les fivres, De- 
venu, pour ce falt, le plastron des Iet- 
Irés, énux-ci lir 8oignüórent avec eo 
plaisance, probablement aux dépans de 
Ia véritó. Quoi quil en soit, voici më 
que dit ("ristolre... Jaills le prince roval 
de T2 3n, (atur rot Héaao-wcenn, avall 
pour épouse gue princesse de Mui- 
yang, du pays de Teh'ou, laquelle étiit 
stérile, Ses concubines Io) avaient don: 
ti* benmucoup ils Hla? entres autres, undi 
concubine de £i lui donna [-jenn.; 
llus tard, colui-ci fut tage do: Голо 
à Hàn-tan ig). Gamme Ts fun tie ces 
sal da xexer ТЕМ, le rol de. Tehado 
Lraita mal son otage. Un gros murehaul 
de Yáng-ti, nomme Lü-pouiezr, avaut 
passt d Jláu-itan, se dit: jH y aurait 
moyen de faire lå une bonne affaire. 
Il vit donc le prince ren èl lu] parta 
ainsi: Le roll Trini volre aul al 
vims. Lë prince royal tolre père, айни 
in princesse de Hod-yang. laquelle n'a 
pas «de Dis, Vous avez plus do тїндї 
frire. Perdi dans la ninsse, vaus r'ugvez 
gubri de eliancee. d'étre nomme prince 
Déritaer. Une fois que volre pire sern 
roi, vos chances seront encore molu- 
dres... Hélas, ce que vous dites lâ, 
n'est que trop vrai, ырга le prinea... 
Lu-peuiwet reprit: La princesse үпүл= 
le n'ayunL polnt de (ie, parmi les Als 
ies conenbines, colül-lh sera hari= 
lier, qu'ellé aura adople. Je he suls pas 
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riche; cependant j'espére parvenir à réaliser un 
millier de lingats, avec lesquels Je. tücherul de тоз 
[airc adopter par la princesse, sD cola vaus agrés,.. 
I-jeun dit: Sï vous réussissez, la moltié de Tx inn 
sera À vous... Lü-pouwei dépensa done 506. Hngota 
pour acheter ides eomgphres, eb 500 antrez pour ache- 
ler des bülelots rares, qu'il porta Tui-móme a la ca- 
pitale de. Ts'inn. Là, sétaut. abouchié avec In soeur 
de la: princesse- royale, H ft tenir à celle-ci fex bilt- 
lots, comme un dun venant de l'excellent primes 
/ -jeun. Pendanl co Lemjrs, ses compères courslent 
le pays. racontant porloul que I -jenn pleuralt Jour 


et nuit, du désir de revoir le prince roval son pere et 


la prineesse rovalez qu'll wénerait сеце dernière, 
comme on venire le ciel ; efc, Ces paroles étant arri- 
vées nux oreilles de In primtesse rovale, celle-ci fut 
tris Matte. Alors Lo-pnuper Iut 0 dire Där sa soeur: 
Vous posseilez, 1 est vral, toute Ia faveur idu priuce 
royal; indis vous n'avez point de His. N'attendez pis, 
pour elinisir l'hsritier de volre mari, qu'il y ail ies 
competitions ël des troubles. Adopter, des mainte- 
nunt, le plus sage el le plus fhal des. princes; cur, 
quand vous serez fanee et dólatssée, on no rois con- 
эшеги реце риз, рот ен сойх, Í -jūn est un 
hot enfant, qui salt fori Men quila pru da chance 
de рові рече berilar. S| vous Je eliulsissez, ayant 
en lal au Dis qui vous iir le tróue, vous n'aurez 
plus, de toute votre vio; aucune disgráce à craindre... 
La princesse royale gonta, ces. arguments, et choisit 
le bon moment pour en parler au prince som mari. 
Celui«cl Hi anssilól grawer uu diplòme de prince 
ог, el l'envoya à Z-jenn mar Lü- powwet, qu'il 
nomma préenpteur du prince. — Etatli à Hüs-taw 
en eonipagmle abe. £- jen, Lü-pouwwer achela la plus 
bello ffile qu'il pat teauver, «E xéeul avee etie Quand 
elle: ful davengo enceiute, N l faissa entrevolr. au 
prince. qui lü fuil ilemanda. Lu- poui DI d'uboril 
semblant de së (cher, pris il là [ui ceias, Dans l'an- 
née, elle acconcha; d'on enfant mâle, иод арра 
Teliéng. Murs l-jean DL de celle femine son épouse 
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Période WE Ef. Trinn détruit les Royaumes: Carte VIL. 


en iltrò... Lors du siège de Hán-lan par les troupes 
de Trinn, пй 253, ceux de Tehdo voulurent. tuer 
leur otage, le prince Í-jenn. Lü-pòuwei le sauva, 
el parvint å lu] faire gagner sain et sant les avant- 
postes de Tw'inn.. Quand F-jann, revenn à la coor 
de Ty inn, sa presenta ilevant [a princessa: rovalo =n 
mers adopilve, N s'habilla â la modo de Teh'ôu. Dôs: 
qu'elle le sit, In princesse s'écria: Je sols бе Телон 
Tu ea vrniment mon fils!., et elle changes son om eu 
Teh òu... аці Ot lea. preludes NI? grands ilra- 
mes, en Chine eL allleurs A quol tient pourtant.lé sort 
des. nalians! — f-jenn ou Tch'óu, devehu ls rl 
Tchaüng-siang, ne rógna que deux ans. fL eut pour 
suecesseur ee Teliéng, que l'histoire nomme: son fils, 
mais dont elle vient de mous faire entendre qu'il 
glatt Dis de Lu-ponuet, Tchéag tiani oncore fort 
Jeune, Lü-pouwei fut. fail grand. ministre. 11 peollta 
de cellis situation, pour recommencer à vivre. mari- 
latement avec fa reiue«mére, son ancienne concubina, 
I.e roi avangaut en áge, Lü-pouwet eut. peur. d'ètre 
découvert, 1I Intrudaisit donc dans le tarem son (a= 
miller £do-nai, qu'il lll passer pour eunuque. Celui- 
cl acquit bientót une grande Inituence dans l'état, el 
la reltiesmuére eut «nocessiverment eb elandestinement 
diux enfants, Enfin Lao-uat fül accusé de n'être pas 
eunuugue. Le roi Tehéng ardonna de l'arréter; Lio- 
nai guf peur, Emportant lè scean royal, [l s'enfait 
en province et sonlova les troupes. Le rot envoya 
сашге fal deux généraux, dont les nomès sont perdus; 
Ceux-el battirent Ldo-nai, le prirent, eL lé-mirent à 
mort avec bLaube sa. parente (p. 135). Puls la reine- 
mere ful enfermiée dams l'ancieti palais Fou-gyaug de 
Yonug (Ç), Uranstormë en prison d'état, Ses deus 
petlis enfants furent aessómimés. Les rol. Tehéng dé- 
clara pur urn idit, (jue quicomque censurerglt ces 
uctes, serait exécuté sans sursis. Cependant les Lat- 
trés parlerent, Biontót 7 d'entre eux, eurent payé 
de leur vie leur Intrépidité. On cogpa hras-et jambes 
á leurs cadavres, et [ous ces morceaux furent mis en 
tas devant le palais. Alors ut certam. Mdo-tsida, 
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orleinpalre da Tsh demanda ñ élrs 
entendu. La rai s'ussit sur son ironi, 
l'épée 4 la main. HN бешаи бе гара. А 
côlé du trins, la ehaudióre à boulllir 
at la billot à d/capiter étaient tout prets, 
Cale el digne, Mdo-Isiao s'avanca, s» 
prosterna, se releva ei parle ainsi: On 
dit que, qui veut vivre, ne doll pas 
craindre la mort; et que, qui veut ré- 
gner, mè doh pas craindre l'exil. Ca 
theme a eb ehér à (ous les rols sages. 
Vous plaflt-Il que je vous le développe t.. 
Parlez! AE lo rol... Alors Miüna-tsiae lui: 
dit: Tyran ingrat et féroóce. qui. aas 
pas d'yeux pour voir tes crimes] Tu as: 
(alt écartelar la mari de ta mère, en le 
lirant à quare ehars! Tu as fall coudre 
dans de» docs pl assommer tes Шош 
fréres! Tu ax exilé à Yoang ta propre 
mère! Tu as [alt tner et imultller. cong 
qui t'ont reprochó ces barbaries T Sacho 
que jes tyruns. Aie et Teheówu. n'en ont 
pas (all autant ique Lol; et sois bien sûr 
que, (uand óu saura сез choses, il me 
restera. pas, dans fout ie- monie, up 
seul homme qui conserve quelque syni- 
pathie pour Ta'ínn. C'est pour toa bien, 
que je donne ma viv. Pal ditl Ei ra- 
battant le haut. de ses vétementa, Máa- 
tsiao posa la tète sur le hlliot 3 déca- 
pitar.. Ausi Ie roi se lèva, descens 
dit de son trône, le pril par là maln et 
lo nomma son conseiller. Puls, condut- 
sant [ui méme son char, en se tenant À 
lit seconile plüce, N alia À Yohtng chur- 
cher [n reine, qu'il traita lonjoura (les 
puis comme un fis doit mitër sa 
mirii Roton, de cette page. que, 
d'aprés le code chinols de [а річ П 
liale, une femme füt-elle ums Messalime : 
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zum ms nu rien à v voir... Cependant les délais de 
cett alTaire avaient révélé à Telhiéng qui était son vrai 
prére. Ce pére u'étant pas offictel. Гарі Пе гше, 
no: l'obligeait-à rien. envers (ui. U sévit lane contre 
Lu-pouwei, Par égard pour les services. renidus par 
lui au roi Teliodng-siang, dit l'histuire, V ne de ina 
pas; mais il le destibua eb l'emvoya, esti honorable, 
dans les terres dont i) portali Ie titre, I- parait iua 
Lù-pouwei, espérant un pardon semblable à celui 
de In rele; ou maehinant quemque intrigue, nit plus 
d'un an â prendre congé de ln cour. Les princes s'étant 
donné heancoup de moovement â son endroit, ces 
démarches le. renilirent encore plus suspect au rol, 
qui Ini. envoya ee billet: signilicatit: Dltes-mol, par 
quel service extraordinaire avez-vous mérité d'étre 
falt selgneur d'une terre de cent imilla lovers? Et 
puis, à quel degn* Abss-yous parent des Teinn, pour 
qu'on vous appelle Second Pere? Je vous bannis à 
Спаи (Sdu-tch'oan actuel!!.. Le roi: savail la ve- 
ril, er Lü-pauwei ne pouvalt pas ta dire, Jugearit 
à ce lon; que, more sinico, le bourreau lVattendalt au 
lieu de s destinalion, £-pouscer prit da polson et 
mourul, en 233. 

En 238, Teh'óu avait vu des intrigues de harem siimi- 
laíres, Le rol. A^do-lie ile eo pays, n'avall pas de Nis. 
Le général JTodng-hie eut beau introduire dans son 
laret [és femmes qui semblaient les plus. aptes à 
avolr des en(ants, lo rot n'eut. pas de fils, Cependant 
Hoáng-hie avail une cancubline, Feur d'un eertaln 
La vuan dn Tehdo. Celta Rume ayant conçu, son 
irere Li-ywan Jul persuada de. parler à Hodng-hie 
an сеч Lermes: Le rni de. Teh'óu та раз Це Ше, 
Quand, aprés sa mort, lun un de ses fréres lol 
aura succedó, ec nouveau. roi favorisera ses ancians 
familers, eL Te temps de la: disgrüece sera veng pour 
vous. De plus; dans l'exercice de votre charge, vous 
avez blessé plusieurs des freres du rol. 5i quoliu'ut 
de ceux-Là dub suecóde, Hb pourra vous arriver pia 
qu'une disgráes, Or valel que. Je sois enceinte, sans 
que persanue le sache eucore, Si, pour volre ble, 
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Toi m'introdotsloz dons le bgrem du 
rol, et que Te ele] m'aceordat nir enfant 
måle, volre lis étant devenu rol de 
leh'óu, wolre avenir sera assure, et 
aucun malheur ne pourrm plus vens 
atteindre... Zfodng-hie. consentll à sa 
demande, et Ia présenta uu rol; Celut- 
dd l'aima.. Elle nccoucha d'un. enfant 
mále, Lequel fut aussitót nomme prince 
lérllier de. Teh'óu. S3 mire devint ` 
reine, vl Liyuan devint un. pulssumt 
personnage. Alors celle femo ol son 
frot, craigmant que ffoüng-hie no 
divulzuát un jour l'intrigue et ne rut- 
nåt ainsi her fortune, résolurent de 
l'assassiner.: Li-yuaa róunll el exerea, 
à cèl effet, ane bande ile. sicalres... Le 
ml de TeA'0u Giant tombé. malui, 
Irhóu-5ing dit à Hodng-hie- lrenex 
garde Li-uyuan vous hail Ne sortita 
d arm ot enfouré d'ane- gario di- 
vonie Hes que lu roi seru mort, votre 
charge vous Milsani un. devolr d'allat 
anu palais pour en premlre Ie сота 
deuren, on prolliera de velle oceaston 
pour vous mindre musl pour. teujours. 
lrocarez-niml unn Inge dans les pour 
des. SI le coj meurt, j'ussassineral nus- 
suot Li-uywaa, el vous serez sauve... 
Hodnq-tne dit Li-guan vai qu hum, 
me de rien, á qui je n'al falt que de 
lien ; 1 тея ра» рое «qu'il. (asse 
ce qua vous aide. Tehóu-yiug 
хоум qu'il ne gagneralt rien, se mit 
en snrelé par la [uie Dix-sept Jours 
plus tarf, lo roi mourut; Li-yuan 
siniroduisit. gussilót dans le palais; et 
y cacha ses sicaires.. [es que Hoang- 
hie parni, ceui-cb lè polgnardérent, 
yuis exterminerent toute sa famille, Le 
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Période B] Ed. Ta'ina détruit les Royaumes. Carte VII. 


pringe royal, son fils, monta suc le [Eróne dà Teh'óg, 
et devint j& ril Уды. | 

En 237, lè grand ¿ëremonkalee de Tean présenta 
au roi ün placet uinsi fonguz Tous. ces aventuriera 
qui, venant d'aulres principautés, affluent à Té dun 
pour y briguer des changes, esplonnent ce royaume 
pour le compta de leurs rols; je demande done qu'ils 
F, solent tous expulsés du pays!.. Le rol adouna [l'édii 
demandé, En conséquence, on rechercha elon espolsa 
loua les étrangers. Or le conseiller: Li-seu, qui élnlt 
originaire de Tel/óu, tombant: sous [a nouvelle Toi, 
présenta une supplique. dans laquelle i1 disait: (Quel 
mal les résidents étrangers ont-ils falt à Te'inn ? 
Maintenant on los chasse, sans prendre garde qu'on 
fournit altsi àux adversalres desa hommes сараев, 
N'est-ce pas là donner des armas À l'ennemi, et 
des aliments aux voleurs. On iib que lo mont Tii- 
ehan esl devenu si liunt, parce qu'il garde tous Tes 
pralus de ponssiére que Ie vent. lui. apporte; et que 
les Fleuves Bleu et Jaune sont si vastes, parce gp Us 
recuelllent je moindre filet d'eau qui veut. ien st 
Jeter. Ainsi les rois se granilissent et se fartifient, et 
protégeant lies petits. (ist par ce moyen quae les nti 
elens souverains sont arrivés à n'avoir iue des nui; 
å rol, faltes comme eux!.. Le rol avant Iu ce placet, 
nppela Li-seu en sa présence, [ui rend s3 charge, 
el rapport e déeret d'expulsion. Li-seu fat Шот 
son conseiller le plus. intime et Je plus écouté; Nous 
verrons ce que lo roi Tchéng y gagna. 

En 239, Ts'inn supprime ét annexe le royaume de 
Нат. — Еп: 9528, T*' ian supprline et annexe le гога 
me de Tehdo, Le. tol Tehéng pourttsaalt contre бё 
royaume ane halne terrible. Sa more elt originaire 
йв Лапат. Lüi-méme éiszit né à Hün-tan, dans 
les circonstances que [l'on sail. -Cest de #lün-tan 
qu'étaient partis les hruits qui le falsaient båtard. U 
sp vengen des auteurs de ces cancans, à In mue de 
Tyínn, Ett entré à Jfün-tan. ig), dit l'lilstolre 
axec un Iaconisme alfeete, H massaeca tous les onne- 
mis de sa mère, c'est-à-dire [uA ceus qui avaléèrt 
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Jas& sur son. compte. — La carte palí- 
lique se shimplllie de plus. en plus; des 
six rovaumes, l| n'en reste déjà plus 
qua i4malre. — Sentant que le tour de 
Yen approchalt, en 227 Tên, princa 
roval de. Yén, Lenta de faire assassiner 
Ге гаї Пе Теба. La tentative cho. 
Voici comment les chasis së passèrent. 
Jadis Taa étant otage â Tehido, avait 
été eamarade du prince Tehéng, à Hán- 
tan, llus tard, Ton ot otago à Teinn, 
Tchéng devenu rol, le traita dédai- 
gneusemetnl, Tün en fut si hlessé, qu'il 
pril la fuite, Désormais Il ne songea 
plus qu'à sa venger du roide Trinn. 
Le gônòral Fân-uk'i de Tz'inn, tombé 
en disgráce, s'étant rélogié á Yéh, le 
prince Tän se fit son hòte et. pourvut 
à son entretien, Puis Táànavant entendu 
parler de (habileté d'un sicaire de Wei 
nommé Aing-k'eue, il. ]e Ht Inviter, 
dans les termes les plus humbles et 
avec da riches présents, à venir le trous 
ver. [| Tui dil: Voici que Ts'ínn s'est 
emparé de ffán et envahlt Tehdo- La 
malheur ést aux portes de Fén. Yén 
est sl pl, gu ne pourra pas résister 
à Trinn. Aussi Jè cherche on sicaire 
émárite, que je pulsse envoyer à Тїп, 
pour y assassiner Jo roi, Qu'en pensez- 
voust.. Áing-k'eue accepta In com- 
mission. Alors Tan le logea et la traita 
magnillquement, s'enquérant lui-méómoe 
ilo tons ses besoins... Quand Tcháo aut 
suecambe, le prince Tüm, de plus en 
plus. inquiet, jugea que le moment 
q'exécuter son phin était vema, King- 
keue lul dit: SE J'y vals, sans rlen qui 
m'accrédite, lo roi doe Tinn ne mea 
laissera pas approcher de sa personne, 
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Páriode Eg Ed. Ts'inm déiruit lôs Royanmes," Carte VII. 


Donnez-mol 14 tte ди зоп епо Ie 
général Fán-uk'i, oi la carte stratègi- 
qui de Yén, Quand le roi de Те бот 
saura que je inl apporte. ces det ob- 
Jets, il.sera si content qut me recevra 
eortalnemerit, et Je vous vengeral... Le. 
prince dit: Hélas, Fün-uk'i esl venu 
ap réfagier lcd en suppliant; je ne puls 
rue résoudre å lul ôter Im vll. Alors 
Kian-k'eue alla lui-méóme trouver 
Fán-uk'i, et lui dit: Le roi de Ts'ínn 
vous a traité. avec [a dernióre Башт 
nité. П а exterminé vos parents el vü- 
tré famille. Je viens d'apprendre: qu'il 
affre de votre tte, mille lingots d'une 
livre, et uu apauage de dix mille Tayers. 
(m'en. pensez-vous?.. Fün-uk'i rugis- 
aant @l sanglotant dò rage, dil: Qua 
puis-je faire?.. King-&'eue dil: Dati- 
nez-mo) votre tête. Jela porterai su rui 
de Ts'inn. I1 la recevra lui-mème. Ja 
be saisiral de Ia main gaucho, et Ie poi- 
gnarderal de la. malu droite, Vous serez 
vengzé, eb Yin. sera sauté... Fán-uk'i 
dit: Voilà ee A mn je pensais jour et 
nuit, en grincant des dents ei en me 
rongeant le сог. еі й sè coupa la 
porge: Le princa Tan l'ayant su, ac- 
courut el se jela sur sou cadavre en 
pleurant, Puls, comme ib tat Ion 
mort, il (M mettre sa Ha dans une bol- 
té. 1l remit aussi š King-k'eue un pob 
gnard préparé de longue date, sans 
parell dans l'empire, et si. solgnnuse- 
ment empoisonné, que foule égmi= 
lznure allant jusqu'au sang, жегай 
cortalnoment = mortelle, — Aing-f'eue 
ayant emballé ces ohjels, se rendit A 
Hièn-yang. De fall, le rot de Teinn 
lut aceorda une audieuca, Comme 
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Ep il déroulalt devant Te-rot la: carte do Tén, Kiugk'eue 
a DI un mouvement qui deent le polgnard. 

Salsi=ant olors le bros Їп г, H soulut lp. pmperz 
16 inals le caup porta 4 faux. Le roi elfraye, quilla son. 
B Irónis, King-k'eus l& poursulvit, Inndis qu'il a reil- 
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rali da colonne an etonne, Daprè la dorda Tainu, 
gucun des offlelers présents t'üvall d'arme sur lf, 
lis sñ jelérent sur In slcalre, charchahi ñ lo жаі, 


x tandia qu'ils eriülent au roi: fegainez. dégainez 
FE 
Ий 
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dunc?.. Bevenu de: son premier saisissement,- In, rot 
dégaina et parta à Aiüng-lene un coup. qui Ii 
trancha la jambe gauche. King-k'eue glant par 
terre, hein ap roi son. pulgnard empolsonme;: mala H 
шина encare abn eodgp, Vovanb alors qu'il. était 
F, perdu. le sicalro lJunea ette brnvado z Si bn ont pas 
ZE réussi. c'est qua jè vuuinis te prendre vif, pour La 
^ Uvrer â 1n. vengeance idu. prince Tan! Aussidiót de- 
i-o peche, Kieg-k'eue ful coupée en mürcennx, pour 
Zt l'exemple, Furieux contre la princa te Vén, le ml 
= ile Prion envoya Romédialement des renforis à son 
i 
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général Wang-tien, lequel eampalt. 46jà pon. foli 
RO des frontléres de Yen. Gelul-el ayant défall. l'armée 
Ry Je Yea й in bataille de Z-choei (6), mil le slógn 
devant la capitale Ai (f), nt [nt prise op zap Le 
Е ro] de Yon qui avait toi vera lo Leño, compu iif 
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> même la tête dp sam His Tan, et l'onvoya au rol dn 
]vinn. Cet acte barbare pe. lul servii de den. En 
T 233. |a général de Titan Mag - Denn, "aechueva la 
18 compusle du royaume de Yen, et prille rol Hl. En 
T Ha rexenant, H supprima la principagte iue Tus, et prit 
son roielet Kid. = En 225. Wánug-penn ant déi 
R batta. Wai, et détrult sa capitale Ta-leang (hr ën 
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< la nayant dans los eaux da Кепте Juune. Le roi 
Kia qui sait. rendu. à merci, avalt eta mls a mort, 
el le royaume dé. Wr annexe раг Ty inn. 
, Malire de d'ouest, du pord oldu. centro. Tiin n'a 
JE phus que deux adversaires, Ti acenle contre In mur 
La à l'ex ol Feb au étendu sur ln Flouve Den a sp 
^H La tour. de. Teh'óu vint Be premier... — Lo rat ie 
Ts'inn ayant confie au géeueral Li-sinn, qu'il voulilt 
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Période BÀ Mj. Ts'lnn détruit les Royaumes. Carte VII. 
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conquérir les pays limitrophes du 
Fieuve Dien, demanda combhien il. lui 
(айга! dp soldats, pour réaliser ce 
projet. Deux cent mille hommes, idit 
Li-sinn... Puls lé roi, Пуш falt la 
mme iemande au vieux el celi 
Wüug-taien. Six esnt mille hommes, AH 
celui-ci. ou vòts асо сагата 
meni, Bon vieux, dit Te- roi, lu de- 
viens timide!.. Lri-sinn fut nomm? gé- 
néml en clef, avoc Móng-t'iea comma 
Send, Le roi lour donna deus eet 
mille bommes, el l'ordre ide. marcher 
conlre Feb ou... Wüng-fsin — dt le 
шае, el se retira à. P'ian-yang. 88 
patrie, En 225, Li-sinn attaqua Tch'óur, 
H fut completement défait, dut. [uir 
Jour et nuit düranL (rois jours, et nt 
d'énormes pertes. Les. Teh'àu enliyé- 
rent ses deos camps retrançchéès, ét lui 
iurent sèptl officlers supérieurs, Li- 
sinn courut d'une Lrealbe Jusqu'à Taini. 
Le raise fácha rouge. ll alia en. per- 
асите й E" ina-yang, lil des-excuses à 
Waüng-tsien, et lò Пла. раг Госса ida 
son lit. Wáânq-tsicn [ti dit: La vieil= 
jesse m'à rendu si (mide, que yous 
feriez micas de premire un autre. gé- 
nércal; du reste, c'est six ceni mille 
hommes; pas un de imolust.. Le roi les 
lul donma. A la Tèlo de cette immense 
armee, Wüng-sien marcha — contre 
Teh'óu. Le rob laccompasna jusquà 
trente H de ln eupltale. Au moment de 
prendre congé, Wdag-sien [ul demat- 
da am bón lob de. bonnes terrei... Aller, 
du la rul : SX GI DP uuu Vaus n'aurez 
Jamais à soullrir de la pauvreté. Olia: 
dit Wüng-£ien, c'est. que; â (aire vos 
alfaires, ün no devient pas prince! Vous: 


` 


то Hrs ti HR EROR SES (E 


= 


F RIS H 3 


zn 


Ei EROR IER 


Fe SERES AP RR ORE 


AC EE 3 





d 
F 


=> 
ER 


Seng: 


L = N 


I] 9t E 5192 


Sr] 


ES 
T гү 


= 3 SE H- >; ra 8? 34 BS EH 


zx NONE 


Périoda WR EL, Ti'iun détruit les Royaumes. Carte VIL. — 953 


Bd 
ck 
hd) 
f 
x 





P NN E S n EG mS l 


ARDRE 
FEH 


a | 


= 


ASN 


À 


S R 8 NH Er h 


на 33 H 38 db EE 


Ж 


F 


m 


üdéfaltes les princes; vous n'en faites pas ! Voilà pour- 
quoi, mol général eampagnard, je prends mes précau- 
Uòus, all que tres descendants aient à manger t Le- 
roi éciata de- rire... Wdng-tsien ayant murché vers he. 
sud, rencontra ies Teh'óu prés de P'ing-w (f). Aus- 
sltôt il se reltranchoa, refusant obstinément de livrer 
bataille, Sey soldats se balgnalent eL lavaient leur 
chevelure chaque jour, lH leur donnalt abondaimment 
à manger eb à bolre, eb les saignait paternellement, 
allant jasqu'à s'atbibler avec eux. Un jour il demauda 
si on a'wmmnusait bien dans le camp. Oni, fü] dit-ou ; 
on lance des cailloux èt on sante des obstacles. C'est 
bim, dit Wüng-tnen... Enfin. l'armée de ТеһЛ'би, 
ennuyée de rester abusi le bee dans leas, BL un 
monsement vers l'est, C'est en que. MWiüug-Isien. at, 
buidall. Tandis qu'elle détHalt, H Lomba sur. ello, la 
bouseulx, fua fidng-jen la grand général de 
Tch'bu, poursuivit celier immense cohue jusqu'à 
K'i-nan ( k) prés. do l'embogchure dà la Hán, et la 
jetà dams ie Fleuve Bleu. Tech'óu n'arriva plus 4 
réunir une armée, Toujours courant, Wang-tsien 
enlevait toutes lr villes aur son paesaga. En 323, le 
territoire de Teh'òu Stalb comquis, et le rol Fou- 
tch'ou falt prisonnier. Alusl Hull Ia Upoéz dé Tehuün- 
hu. Le roi de Trinn annexa sa. comquste... En 232, 
Wüng-tsten promenant toujours ses six cent mil 
bommes, @vait soumis tont le sad du Fleuve Bleu, 
jusqu'aux (ribus des Ue, deseendants des Mid. 


Restalt Tx'f. Ce royaume avait Jon) d'unp paix. rela- 
tive, dormant les quarante derulóres aunóées ;- grüce h 
là bonne polllique de Ta reina Ki, veuve du. ral 
Siüng (p. 230), femme trés habile et trés populaire; 
grâce surtout à. ce que T£'inn état. provisoirement 
occupé à déyorer les. autres royaumes. Au Iit do. la 
mort, la rene Ki appels auprés d'elle son Ule le rol 
Kien, et lul dit: Je vals le, nommer eéeuz qui puur- 
ront te blen servir... Le rol avant prts le Lemps ile 
ehercher ses tablettes pour Sorire, la rolne dht: Fal 
perdu lú mëmolió!, ei elle espira; Alors le rol 
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Période UR PH. Ts'nn détruit les Royaumes. Carte VIT. 


donca л eanfiance à un certain ITedu- 
елеп. Celul-ci, et beaucoup. d'autnes 
efüciers, вее раг l'or de Trimi, 
lul persuadérent de pe pas falra da 
préparatifs el de Ge pas alinr les au- 
tres royaumes: Enün ils Tui conseillé- 
rent de s& soumeltre à Ts'inn. Le rui 
allait le fnire, quand le colonel qui 
commandait à. Yosng-nean lul de- 
manda: Les rois ne sont-ils pas [nsti- 
tius pour protéger [es Lertres des- Pa- 
Irons des terres el iis molssotisT;. 
Sans doute, dit [e roi... Alors pour- 
quoi quittez-vous volre territoire ?.. Le 
roi revint danc sur ses pas. = Le pré- 
(cl de Tet-mei (m) slut aussi le Irou- 
ver, eb In]. dit: Ts? a mile I dana 
tuus les aene, eb eontlent des. millions 
de guerriers. Plusieurs villes (ortas 
des royaumes détruils par Ts'inn, 
n'ont pas encore capitulé. Faileas canse 
eommuue avec elles. Jetez vos hommes 
dans ces places. Occuper les passes 
qui commandant la vallée de la Fein 
eb eclle de Ia Hn. Vous serez erint, 
Ч Тон reenlera. devant vos. Na 
vous riranchez pas dans ono stérile 
défensice... Le rob mécounta rien. — Up 
comme Wéüng-penn revenait de la 
conquête de Yén, HF fit uno promenade 
militaire à Ts'i, el entra sans coup fi- 
rir dans la eapltale. Línn-Icen (|). Lé 
ml Aien sa xoumll humblement, Lae mi 
de Zenn lo relógua dans les foréts de 
Kaüng, oà Il mourut üa Him: Le pou 
plo de 734 déplora le malheur de ce 
bon prigce, victine- de manvais mints- 
tres. S'il avait fait cause command 
avec les antres royaumes, dirall-0n, 
les eluses auralent peui-étre lourue 
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aulremient, Le peuple 
chanta :10 kapins! ó 
cypréz ! Gen qui ont 
logd! lo roi Кёп à 
Коши, Сб sont ses 
mauvais conmselllers! 
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En 221, lous Iis ro- 
vaumes étant — dé» 
truits, l'empire est 
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Les 40 Zh préfectures des X 'Ts'ina. 


1 Pix 41 E À 21 Œ YX з fr H 
2 WE 124655 22488 323A W 
з 3 аз 2 эз x m 33 О 
а Ет 14 dai 4% É 2⁄4 1 24 m i 
5 H. K 15 H W 25 BE Th 35 Z H 
6 = Д] 16 E X 56 J Bi 36 Ei e 
тањ kp oh 37 EH 
в H N 18 ft 5 28 Zë h 38 W W 
D SR 19 Di о gh — S39 E 8 
10 Ô WW — 20 Œ h зор лой 


Nota: La partie teintée: de vert. gel le HH cB. l'Intérieur. des. Passes, Гайе 
des Ts inn. Les passes, indiquées por quatre lettres majuscules, sants 


V пре Fi À Y la passe TW 
X lapasse H Z ln passe JS 


La capitale RH était au nord de 1, dans l'angle que forment. la X ak 
ln їй. 


La ligne rouge indique 1n Gramle Muraille. 
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Carte VIII Les práfectures des JE Ts'inn. 221 à 203. 
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DYNASTIE 3X TS'ÍNN. 
211-207 


En 221, 95^ année depuis son avénement ai. tróna de 
Тент, Гаре tout enter Atout soumis, Tehéng: 
Lrouvant ire sa verbu égalall cello des trois ZË mils 
ques Fóu-hi Chènn-noung HMoâng-ti, èl que ses 
hauts faits surpassaient ceux des cinq 97 Clido-haa 
Tehoün-hu Aw Yáo et Chen, s'adjugea des 
deux titres Ë WE. que nous fraduirons par Empe- 
reur. IL ordonna que ses лере s'appelleraient 
tehéu, el six ordres teluio. Ш créa, pour se designer 
lui-méme, lo pronom pèrsonnëèl spécial tchenn. 11 
anolilil ses aneélres, en eommoengant par son Dom i?) 
le roi Tehoiag-sitng; qui desint l'Empereür Supri- 
me, — Puls II Rt un décrel ainsi eoncu : Pour déchire 
mer «n titre posthume, le fis. doll juger son pére, 
le minislro doti Joger Aon princo difunt; cwt usage 
est dinc inconvenant. Quae dàsəormuais Ies tres pos 
Lhumes solent nbolls. Mai, je suls $% f la premiar 
Empereur: Mes successeurs porteront chacun som 
numero d'ordre, Secoml Eimpereur, Troisiémo Empe- 
reur. èl ainsi de suite, & l'lnfinl. — Vers l'an. 270, la 
fameux philosophe | Tehenu-gen de TÀ 1 syant. rem- 
placé le systérae de là. genese mutuelle des {йим 
(p. 22) par elui ide leur. dextruction. muluelle, 
l'empereur qui. erovalt à ce systeme, conclut. que, 
lés Teheóu ayanb gné par Ta. vertu du fen. et les 
Tian lea ayant vaincus, la vertg  protectrice des 
Тіни devait tire calle de Vean, Fenu detralsant Te 
ieu. L'ean réponilaut au mord, et le nont à 1a couleur 
nuire, par déeret imperial, sous la. nouvelle dynastie, 
les drapennx, les. vetements et Jes enlifures, fürent 
toss noirs, Ex ehiiTee do Team étant sie, es Labieltge 
dé eneance curent six pouces, les ebars furent attelés 
de six chevaux, le pas agraire eut six. pieds. L'eau 
péponiTant au principe vim gu rèit les supplices, 
les lois furent appliquées. asee la. plus tmpitoyalile ri- 
gueur, et de longtemps, par. principe, on ne fit aucune 
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u-hoangti. Carte VIII. 


gràce... Les Ts inn attribuant Лете 
siccis at Gerla Ay Fleuve Jaune (p. 
(901, donnérent à ce fleave Tn nom plus 
noble d'Eau Риззо, [ае роцро por- 
lant dies callfüres noires, contour de [a 
dynastie, on l'appela Tes TiMes Noires. 
Le calendrier Tul aussi пине, ж Io 
Ur mais de l'ancien régiime, 12* innis 
astronomlque, devint le pramier mols 
do lunnéós eile, l'au. répondant à 
la salsonm d'liver. Halituans-mots á ves 
calculs &uperstitieux : nous en verrons 
bien d'autres. = L' empereur :coustrül- 
sit un temple des ancétres de 6a (ril. 
lè; et une terrasse pour l'abiservatloa di 
alal: li erig ansi mm pare Immérial, Ces 
bidtiments étaient nont: (à Fisi- 
yang, au aud de Iz Wii. Chaque fois 
qu'il avait ibtrail be palms d'um roi 
vaiucu, И оп: атай Tut d'abord lever 


axactemont je plam. puis Газап fail 


reconstruire vis-A-vis di siin, sur la 
riva septentrionale de la Wei. Almi, 
depuis Yonng-muenn à lest, Laut pa 
long ile la rivière, s'étendait une onli- 
lade continue de chemius couverts i 
de palais, remplis des bayadéres él 
ilés orchestres pris aux: rois valneus. — 
[| s'agissait malntenant ile donner une 
forme définitive au; nouvel empire: des 
Ts dan. Le Grand Juge Li-seu (fil à 
l'ernpereur: Jadis les rnpereurs Wenn 
et On des Zehenu, ont. fait grands 
seleneurs leurs ds et leurs frèr 
| p. 88). Avec Te temps, Ies erpereurs 
furent incapables do réprimer. Jes eiie 
pi&tements, les meurires. et les guerres 
de ces persanugges. Maintenant. gráca 
à l'indueuégs. Irsiseendante de Жое 
Мајне, l'empire lant divisé ep 
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préfeetures et en districts; les princes et. les- officiers 
méritauts jouijssant de rentes- qui. [eur sont merce 
раг (œ irésor sur les revenus de l'empire, restez-nn 
là, et. vous aurez la paix! Gantex-vous d'imstituer 
une nouvelle  arbstocraths!.. L'empereur promnca. 
donc sa décision еп. сех termes: 5b lemplee a en 
tank à souffrir ile guerres interminaliles, c'est paren 
qu'il y avalt des seigneurs eb ides rois. Maintenant 
que, grüce à. l'inffuence transcendanie- (e. mes:an- 
célres, l'empire est up paix; si Je. rétahilissals- dos 
priucipautes, je cumsernis de nonvegux Irnubles et 
de nouveaux malheur. L'empie Tut. (unc divisé, 
d'ulord en 38, puis en 40 préleediures, dent chu 
tune eui rols grands lonctlonnalres, un préfet, un 
juge eL uu Inspekteur (Carie VII): — Pour. npe 
cher de nouveunux troulilos, lnperenr se fi livrer 
tóntes les armes de guerre; Ün fondit le motnt, mur 
en faire dea cloches; on ven NC tes) douze salud 
cnlossales; qui furerl. places à l'entróe du palats, 
Puls une lod fis3 Punliaemiis des polls ek des mos 
res. Enlin cent vingt mille guerrlers. d'elite, forent 
irnnsportés el dali; avec las (alli; à Ia capi- 
tali fTióa-yang. o0 [s formérenkt conne De remgpiurt 
vivant de l'empereur; — En $235. l'empereur Wt une 
tournée, le [png de in Grande Marallle, 25 nord de 
la. Wei, M. dul trouver. Tex clenilus. mutials, car, 
сеце | annóée-Ià шше, 48b oHE eansIralre uni roule 
Inte droite, ou travers {аш Геше, (рїн Ге 
{тёп nord-est ic), hendan add du Ploura Ш el 
des 120844 ); eb une autre, Le Dong de In matte a, at, 
Cis ronles étaient larges do 200 pieds, Ceraient dH 
menses ehaussées, hinutes do 40 pieds, aux tnlus satt- 
ilement batlis, 1gssees avec des plluns de Ier ot bor- 
idées ale cyprès Quand les. fancelionguines: elübent 
appelés à La cour, Hle éfuient tenus. de. prendge ees 
roues, mals n'acalent gars la irok d'enfilor rre allen 
centrale, large de 30 pleads, féserése à l'upereur; 
i deéwvalent salvre les allées lalérülkss. — En 219, 
Fempereur HL uae unge ds les préfeebures. de 
l'est. ll gravit. lo mont. Z (27), et y éleva une sila 
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Les AE. Chéu-hoangti. Carte VIIL 


pd il üt graver son- éloge- I gravit atisuile, par Te 
versant sod, le mont. T'di-chan, sur lequel H Ut au 
ciel la cérémonia # fóng; W y élesa aussi une stéle 
avec son propre éloge; puls, étant redesceendu par lé 
versant nord, à Ledag-fou, HE üt à la terre Іа ойе 
monie H chan. Da Ià, allant vers l'est, H arriva à in 
mer, sacriliant, durant lout lè voyage, mux mants- ol 
aux (enves, el aux hatt ehénn, c'est-à-dire aux Sei- 
gneurs du ciel, de la terre, des armées, du principe 
uinn, du principe- yg, de là Tune, du. voleil, des 
quatre saisons. Etant arrivé à Ldng-ia (3), falhiso 
qui domine l'ocían, i1 y éleva une. terrasse, el gravi 
son éloge sur les rochers. — Jadis, au Ir siecle, un 
certain Sóng-ouki, disciple du célebre Kao dit te 
sage de Sida menn, préchail la possibilité, pour T 
hommes. de desenir immortels, aprés sere. trüns- 
formés, comme certains insectes, par e "rulle: 
ment de teur corps matériel (taulemn ], Les rois Wei 
èt Suân de Tut, elle roi. Teháo ile Yén, farvents 
adeptes da cele docena, avaient envoyé ilis expé- 
ditions à la recherché des trois Nos des Gónies, P 'dAng- 
lai, Füâng-téhang ot Ying-tcleonu. On "alt ces 
ilex, mi large du golfe du Pé-tehi-ti, On disait 
qu'elles n'étaient pas trés élolgnées, mals yno prer- 
que tous eeux qui. tentajent d'y aborder, {аши ré- 
ponssés par le vent, tandis qué Cceur qui réussissalent 
à y prendre lerre, recevalent des Génles là drogue 
d'immortalité,.. Tandis qua le superslitieux eL cre- 
üule Premier Empereur séjournnit à Láng-ya (ah 
les magiciene Sü-cheu Lalias Sáü-fou) et autres, ini 
présontèrent une petition ainsi conçue: Etant puri- 
féa par l'abstinence, nous vous demandons dp nous 
donner des. garçons ot des Gilles vierges, que nous 
puissioms elfrir en échange da la drogue. immor 
talité!.. L'empereur envoya done Su -chei, avec plu- 
slnuts milliers de garçons aL 4e Hes. Leurs bateaux 
апі engagés en haute mer, furenL disporses par 
je vent. Òn apprit qu'ils n'avaient pas pu atteindre 
le Got ie leur expédition, mais qu'ils avaient odtreyu 
les Iles des Génies... Lo Grand Annallsto 5] 3 Z, 
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Les X. Cheu-hoangti. Carte VI, 263 


guére moins superstilieux et credula que te Premier 
^ Empereur, raconte eette histotre plus au long, et en 
donne la clef, Cette fois, la haine qu'il portait nu Pre 
mier Empereur, l'emporta sur ŝon amour du mèr= 
vellleus. Volel son. récit: Le Premier Empereur ayant 
envoyé Sü-fou, avec mission de lul chercher la dro- 
gue d'immortalité, eelul-ci étant resenu. bredouille, 
Jui canta l'histoire suivante: En mer, J'ai rencontré 
un grand chènn, qui m'a dit: n'es-tu pas l'envoyá 
de l'empereur de l'ouest? J'ai dit: Je le suis!.. Qua 
demandes-Iu?.. Je demande Io drogue d'immorta- 
lite 1. Le ehénn dil: Lea présente du rol de Тапа 
sont trop malgres; tu verras la drogue, mais tu ne 
l'emporteras pas1.. Puis lU m'emmena vers le sud-est, 
Jusqu'à l'e P'éng-lat. J'y ai va le palats des im= 
mòrtels, gardé par un dragon coolèur de bronze, si 
étincelant que ses refiots rougissent le clel. Homble= 
ment prosterné, J'ai demandé: Que vouléz-rous qu'on 
vous envole, en échange dé la drogue d'immorta- 
ца? е елдин marin répondit: Envoyez-nous Чез 
garçona ol des Olles vierges do bonne Camilla, el des 
artisans bablles de lout métier... Le Premier Empo- 
reur ful trés heureux de ce commencement de suc- 
сёз. П renvoya: Sü-fou avec trols millé garçons et 
filles, des artisans de tout métier, et une cargaison 
de semences. Sü-fouw gagna un pays fertile, s'y Ht 
rol, et ne donna plus de ses nouvelles... Voyer com- 
ше, entre astrologues eL magiclens, l'on se juge 
hien!,, Sü-fou a des temples au Japon. ПП est proba- 
lile qua cest au Japan, qu'il établit sa eelonie ( come 
parez p. 185), — De Láng-ya (a), l'empereur aifa à 
P'éng-tch'eng (1j. Là, aprés s'étre puriflé par l'abs- 
tinence, aprés avoir prié еї offert des sacrifices, H 
chercha ò trouver, dans le lit- de la Séu, lurne- on 
les urnes des Teheóu. Plus de mille hommes plon- 
gérenl à cet effet, dans Ia riviére, malis l'urne me fut 
pas retrouvée, Notez que l'bistoire nous a dli ( p. 2351, 
que le rol Teháo-siang de Trinn se salsit, en 255, 
des neuf urnes des Teheou. Comment ensuile ces 
neuí urnes (ou l'une de ces wnes) disparurent-elles 
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les #. Chéu-hoangti: Carta. VIII. 


. Mans 1a. Seu? c'est Та un mnystére historique. Une fi- 


pende raconte qu'eMes s'envolerént d'elles-mémes, Ce 
qui aide certain, c'est qu'ellesdisparurent. ( Voyez, 
dynastie Han, lVetipereur Oi, culte): Or, pour (qui 
conque connait l'estime: pratique que les Chinots 
porténit œu métal, Hy ü gros à parier que ces vemi- 
rables urnes auront ét& convertles en. des. valeselles 
plus utiles. $1 1e Premier. Empereur les At chercher, 
c'est que, crédule 4 l'exeés, eb (otdaleur de dynastla, 
il азрага sans doute que le reeogvremont de. ee 
palladium, mssureralt la durcn de son empire. — 
Ensuile, conlinuant son vovapge vers le sud-ouest 
l'empereur waversa le Hodi, arriva au Flouve Bleu 
qu'il remonta en jomque, et parait avoir. poussé, раг 
le lac Tóng-Cing et là Siáng, Jusqu'à. Yünn-imong, 
tambeau de Chouan ( d jJ, terme onlinalre des pele 
rinages impeérinux. Prés de Teh dag-cha, mi pled 
du monl Sing, 38 barque essuya ип violent coupi 
de went. L'empereur demanda aussitót le nom du 
chàónn dg mout Siüng, Les savanls qui l'üecomipaes 
gnaient, lui dirent: les deux filles de Ydo, ёбрппвез 
de Chostnn ( p. 40), sont ensevelles là. Evidemment 
ces anciennes aristoerates. soufflalent sur le moderna 
pirvenu! Le Premier Empereur $a ficha rouge. H 
fit racler jusqu'au vif taut Ja mont. Siáng, si Мер 
quil n'y resta gas lè molmdra brin de végétation. 
Puis il revint à la capitale Hfíén-yang. par ie. nord 
Ouest, àn traversant la passe Où (Zh — Ea 218, 
l'empereur fit uno pouvélle tournée â lest... Jaifis 
[ех апогея йо Тена [ват атан été ministres 
idu royaume de, Hda durant cin générations. Quand 
cn vovaumé (ш «тий par Trinn (еп 240), 
Tehüng-leang abandonna son palrimolne iui ва 
menait À milló Поов, eL laisse sans sepulture Ta 
eereuell ds sou fréer& defunt, car i m'avait: pius 
qu'une pense, Yenger sur Ts'inn l'outrage subi pur 
Hán. Comme le Premier. Empereur бета, dame sa 
tournés à l'est, passer dans 1es sables de Polto-ltrg 
prés de Yáng-ou (25), Techüng-leang. sposta à cel 
endroll, ou les voitures ne poucalent marcher que 


Los $. Chés-hoangti. Carta VIII. 
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trés - lentement, un. homme d'une forca lhioreuléennn, 
qui devall assorner l'emporeur avèc unë massa da 
fer. Cot honuno s lanti trame, Macaria uvec sa pitis 
un des chars de "вземе D2uparlale. L'empereur füt 
trés dmo. L'auteur de l'attentat parvind à s'écbapper. 
Ou llt dans tout l'emplre une enquiae seseére, qui dura. 
dix Jours, et qui fuf sans. résuliat;.; De. ce Teháng- 
leang descendit AR GA GA iter siecle det'ére chrétlen- 
me, qui fut le premier grand pontife dua Dotsma, et 
dont (es Ns plus ou moins ш Теч ере, < fis (65 
Мацгоъ бйз, ae аш succdé dans fe pontificat 
jusqu à nos jours, au palats E H S£ du ont MN È 

. Kiüng-si ncluet. — Ensuite l'etupereür së rendit 
À Teliéu-fou ibh oy seriis aun Seigneur du. principa 
yang; et y grava son cloge sur [es rochers. — En 216, 
l'esnpereur modifla | fomlamentalemeüt lè sort des: 
paysans, De serfs ile la glòbe on simples tenanciers, 
lls devinrent propriétaires, Pratiqquenient parlanl, cat= 
le mesure n'inira guira Tegr sort, Jamais lestrams- 
plantations de. papuilatlaus eulléres, na Mirant prati- 
quées avie plus de désimvollure, ique sous [es 
Thins: —En 315, l'empereur retourua â l'est. La 
mer füscinalt Gel esprit. rveur. Cette. fois; contagr- 
nant fe-golfe, IE remonta vers le nord-est, jusqu la 
passe aite maintenant Ghāyshii-koan (e), ermi- 
nale de la Grande Murmille. The là H envoya on 
magiclen, ишге йа, А Ia rechaehe du sago Kao 
da Sictu-meun, wort um. og deux sIócles auparavant, 
mais quon prétendait vivere; à la mode des Immor- 
tels. dans l|és montagnes avolshmamtes. Maitre Low 
revint avec un. hillet de ci: personnage, lequel can- 
tonall col oracle « ffdu peris de. Ts inn s. Cela ilé- 
vall s'enlenidlre de fou-liai, fils du. Premier Empe- 
reur, qui perdit la dynastle, L'empereur. l'entendit 
dèa Mdu, barbares ii nori. I üt done bien vila la 
Laurnées di toutes les prófoctures du nurd, afin de za 
rendre compte, de visu, de l'état. des défenses. H 
établit, eur la frontière septentrionale, le générnl 
Móng-" ign, avec uno atmóe permanente do trois cent 
mille -lionumnes, boulevard. vivant de l'empire, contre 
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jes fou; les Muna, etc, — En 211, l'ea- 
pereur 01 ramasser lous les débiteurs 
insolvaliles, les officiers sansemplot, fes 
petits marchands. On Ht. de ce ranus- 
sis, unie armée, qui (ut envoyée à là con 
quete des pays maritimes | Fóu-kien el 
Koüng-tong aetuels 1, et du bassiu du 
Fleuva de l'Ouest i37, 38, 39, 40). Qus 
[ге Io soulügemoent que l'empire éproda- 
va d'étre débarrassé de cette raenile,il 
y gagna quatre nouvelles préfectures- & 
cette date, laine do l'empire chinols ful 
вана ешеш Ia mire que celle des 15 
prosinees actuelles, L'eimpereur Irans- 
planta, dans les nouvelles préfeclu- 
res, cinq cent mille agriculleurs, pour 
les colonisar. — Cependant Móng-t ien: 
ciassa les Huns de toute la боша 
nscenilonté du Fleove Jaune, el los ré- 
(onla dans ics steppes de la Mongolie 
actuelle, ajoutant ainsi à l'empire 44 
nouvesux districts. П рага qu'il na 
crut pas Á Ia conservation de ses con- 
quétes, ear. ll flt. réparer et. renforcer 
Ja Grande Murallle, laquelle: coovrit 
tout le nord, dopuis In. Voie des Barha- 
res. ( Y), jusqu'à la Posse entre las 
mouts et la mer (c), porte de Iu Manil- 
chourié actuelle. торте armen 
Ше Мп тат travailla À celle wuuvre 
(p. 244) durant plusieurs — années. 
Lot-mëmg sà tenait à Chang-*iunnm 
(14, au centre des opérations. L'em- 
pereur ordouna de condamner nux tra 
vaux dè [a Gronde Murillo, tont fono- 
tionnalre on employé cousalncu de n'a. 
volr. pas fail son devalr; ür, gràce nur 
luis draconientes des Ty inn, ces mal- 
heureux ne se complalent plus, — En 
213, à Hién-yang, lo Promier Empereur 
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Чоппа an grand banquet aux savants de l'empire, 
ücadémiciens de co Leinpis-l1à. Ceux-ci, au nombre de 
TÜ, dui présenlerent leurs (elleitariuns. Teheow- 
ia ingleh' enn portant un Im a l'empereur, dit: 
Jadis lè domaine iles Teinn m'avali qu'un millier da 
H d'étendus. Gràce à volre genie LIranscendant et 5 
voltee- lumineuse sagesse, voled l'empire pacillé et lès 
barbares refoulés, Tout er que. Te solell et. li Tune 
éclablreni, reeannalb wotre. domfuüallon. Grice à [a 
substituldon des: prefectures aux. prinelpautes, fes 
euerres eiviles sont terminites, el fout lo mouude jouit 
de la paix. Pnisse ee bauheur durer loujours* Depuls 
la plu« haute antiqulté, auenn souveraln pe vois d 
égal^ en majeité el en quissanée .«— L'emptereur 
гонка l'odeur ale col encens ties. agréable... Alors 
Tch'sünn-uue, grognard rogue de Га. ж colp, 
dii: Les Yiauot les Teheawu qui ont occupé 1e trüne 
de l'empire durant plus de mille aus, donnaient des 
principautés à (eurs parents ob aux ministres méri- 
lanis, qui devenalent alnsl les colonnes de fa dynastii, 
Vous, o empereur, qui laissez qiie vos paretits (dans 
l'oliscurità, ne eralgnez-*ogs pas qu'il arrive un Jour 
à volre “empire, cw qul arriva aux imargulsats do 
Trin eb dn Ta 4 (p. 137 et HELD), que des. nobis 
usurperent. Hien n'est durable, que ce qui est fait 
á l'instar de l'antiquité. Ce que Teheou-ts'ingtch'enn 
vient dae vous dire, c Sont de plates. flalteries; Qumi- 
canque lati les (antes da san souveralü, n'est pas 
un ministres (dele f. Alors. Li-sew dit: Les grands 
empereurs de l'antiquité, puis eeugx des trois. dynas- 
ties Hid, Chàng el Teheou, ns s& sont pàs servile- 
ment éopiés, mals ehaceun à gouverné commi il Ua 
Jugé eonvenable. Ce n'est pas qu'ils crussent. devoir 
(aire auiremeut; c'est parce que. des. temps étaient 
devenus. autres. U empereur, vous nter Mil des 
choses grandes él dumbles, qui ne peuvent pas 
entrer daus l'espril horne iles stupides leltrés, Pour- 
quol lmitérlez-sons les irota dynastins précédentes 3 
Leur temps a'a-0-HE pas ét l'óce des Inlbes feéodales i4 
lé régua des polliiciens errante ? Maintenant l'emplte 
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est sanmia, les lóls sortent toutes de la même biit- 
che, le penplé est tont à ses fravanx, los. officiers 
sont tont à l'administration. Seuls lès Jettrés, faisant 
fl dú présent, foulllent la passe, afin d'y. trouvar des 
argumenta pour dénigror le présent et pour Ingquiéter 
le peuple. Mol Li-seu, Je dis: Dans leurs ifisserta- 
tions, Jos letirés m'exalleut ce qui lüt. que poor 
discrédiler ce qui est; ils enjolivent leurs utopies, 
afin d'enlaidir, par contraste, la réalité; Tis. mettent 
leurs. conceptions privées bien au-dessus dé vm 
institations. Alors qu'il n'apparitent qu'à vous seul, 
maitre ile l'empire, de distinguer le blanc du noir et 
de dicter [h Joi; ex. n'estimant que leur satis persons 
nel. sassembhlenb pour vous critiquer. et diseut 
enauls nu peuple quils ne vons npprouvent pas; 
Dis guung lot nouvelle-a paru, elie devint ans- 
sitôt е сп de Ioars gloses. En votrá présence, Ms 
se niuent ds vous lntorieurenéntz horzs ile/ votre 
présence, Ils vous d'uigrent Hbremont. Si l'un d'entra 
eux disait pae. азам (оеш Ш Ца vous, H s'en 
repentizall ensuite comma d'uno adulation coupable. 
Cs gens-IÀ se crolènt quelque chose, parca quiis 
pensent autrement que vous. [ls sont les auteurs de 
tout mauvais esprit parmi Je peuple. Si vous na les 
réprimez раз, votre position sera insensihlement 
étranlée, par leur soürde et pérsistante opposition, 
Pour votre hier, réprimez-les! Je domande que, sauf 
ceux du royaume de Tiin, tous bes documeuls 
liistoriquex. «olent hrülés.— Ja demande que, exceptéá 
les académiclens, quiconque passede un livre, nom- 
miément un exemplaire des Odes ou des Xunales, gait 
contraint de Te Hvrer aux ántoritoós prefeetorales, qui 
le feront brülerz qu'après trenute jours, ceux ubati- 
ront désobéli on celle matière, solent talous al ron 
ünmmte aux iraveaus forces à perpétulté. Je demata 
que quiconque aura disent? sur un tèxto des Qes oà 
des Annales, «olt nis à mort, eb «on eadavre exis sur 
la place da marchè Que ceux qui auront fail usage 
— do cos [oxtes pour dénigrer la présent, soient exter- 
йїп avec toute leur parenté. Que les fonctionnaires 
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et employés qui, sclemmont, auront. fermà [es veux 
sur les Infracthors susdltes, solent punis de Ia mom 
polne qua lés déllnquants. Qu'on excepta uniguenont 
les traités de médecine, de pharmacie, de divinntlonm, 
d'agriculture et de jardinage. De plus, que totis cntrx- 
qui voudront ebudier ladiinistratlon, solent tengs 
de lótudiler désormals à l'école des. fonctlaanalres 
L'empereur njouta à ce. riquisitaolye de 
Li-seu, le placet Impërisl qul on Ht une Tot. L'ap- 
piicallon iln catte lof fit. disparaltre tonte [ancienne 
littérature chinoise.. Remarquons hion le vrai motif 
do celte dretroction, souvent mal explique og mime 
travesti, Le Premier Empereur n'en voulalt nullement 
aux lettres. ll en voulait. aux leltres, qui abusalent 
contre [ub des lettres, H ge tronxa pns, comme le 
exlife Omar, ique. les hommes n'avalenl pas séin de 
livres; mals Hl se fassa d'otre Journellement coufrotito 
aveo Yáo, GChodan, el agtres fosslles THiltaraires; Li- 
seu n'en voulait. pas davuntuge aux lettres, doni H fut 
mune, par la confection. de xon imlex, l'inlntelligent 
blenfalteur (vol, 12, p. 6). Quand done les Iottres gel- 
pnent de La destraeion de [purs leres, M n'y a qu'a 
leur rhpondre, c'est vous, froudeurs, qui favet provri- 
quiet — En 212, la gandenl Vat" deba il deila 
ie constroi: ina coule stratégique гос ооо: piii 
Ü commoniquer la capite avec In (rantière du nord 
(d. 4; 5 12; Conformòiment à la volonta de Féermgperneur, 
оп ctilallla les collinas, an combla les vallées, et la 
vole fat eunstralte, (mute diste, sur nn quirsuurs de 
t800 I... Pals l'empereur teouant lance: palals de 
Hi&u-gang trop pelil- ponr le tain ide s nogvelle 
eur, eutrepril la construction (ün aouveau ' pallida 
su sud de In Met, au milieu du parc inperiul. Les 
Lravaux eomtniencoorent par (u salle da Grüne, qui eut 
trois mille pieds de Pest à l'ogest, et eim cents pieds 
lu nord ag «ud. 5es trihunes pouvalent eaulenir dis 
milli -personmmes, eb s3. lanteur etit. tells qu'on y 
оза птичи Пея bhauuiores de eiuiuante- pleds, 
Elle égal euütaures de galeries, Tons écux qui avalent 
subi-une grande pelae (p. 111), füureut. eandamnes 
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aus Iravaus du nouvead palais oppe 
Nese-fang, ou dé ID sepulture du 
Premier Emjereur au mon. Lí-ehan 
(á l'est de 11, Ir eut hientol, agr ves 
deux chantiers, plus ie sept cent mille 
foreats.. — Alors le magicien, maltre 
Lóu, dit à l'empereur: Mol et mes ai- 
dés, nous cherchons en vain, pour 
vous, la drogue d'mmmortallte, Nous 
n'urrivons pas à rencontrer les Шипи 
tels, HE. semble que quelque influence 
mulsible Jes écarte,. Or les préceptes di 
Іа тарі diseul que [Ie Maltre (es hom- 
mea doll parfois ap rendre invisible. 
añn de wdérouter les mauvais Кой. 
Quand ceus-cl sunt 6earbés, alors les 
(immortels approchent. Sila résidence 
du Maltre dea lores est congnoe. de 
sex sujets, lex Көл la. conmalssant anssl, 
cela gêne Tes chin. Lestenles entrent 
danz Dau sans ža mouiler et dàns le 
fu sirs se brûler: ils chevmnchent sur 
los nueces; ils soni immortels, comme 
le ciel et la terre; Aprés lant de li- 
beurs, кой voici enlin malire alrolu 
de l'empire. Que désormale persmnes 
ne sache pihs од vous péshlarez, eL 
nous pourrons obtenir pour vous In 
ürezuns id'imunortalite.... Le Premier 
Eiupereur ilit: Je ferai tou! ce qu'il ma 
faudra faire, pour. gagner les honnes 
gràces des bhnmartels?.. Dis lors, H 
tononga au prenom. imperial hohia, 
е! s'appela le Génie, comme s'i état 
dejà l'un d'entre eux. (| L meltre en 
пешина, рит ilis chòmits eut, 
verts ou bordés de murs et de Ientu- 
res, les Z7 palais épars autour de 
llión-qgang dans un rayon de 200 li, 
alla de pouvoir clrcaler sans que : 
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personne s'en mpereüt, Las ovefestres, les honris:et 
le reste, Dont ful mpari dans les divers palais, à 
poste fixe, sans plus solves des déplacetntes da 
l'empereur, 5i quehpni'un  nomuait— l'utidrolt. que 
l'etirpereur [avorisalt aetirelbement de s3 présence, d 
ét mis à morL.. Un jour qua l'empereur regar- 
dalt la campagne, do Ia terrasse-du. palais Leüng- 
chan, il apèrçat l'équipe du grand ministre et 
Шата (опе haut sa sompluosite. Quelqu'un des 25- 
sistants le if au ministre, qui diminua son trin. 
L'empereur l'avant remanqus, se Meha el dil: eia 
prouve que mes genus réphtent mes paroles, [| les 
ÜL tous mettre en jugement. L'insteuelloti n'avant 
pas révélé le coupable. l'empereur TE mettre å mort 
tous ceux qui s frouvalent nuprés de [nt, au mo- 
ment op H gelt fall son abservatlon, Aprés cala, 
Jamais an ne sut. plus Өй H séjeurnail, — Quand WI 
avalt été inatrult iunc alfalre, Ie Premier. Empereur 
y pensilt, puls donnait à ses efflelers ia solntigu 
toute fails. IL no discutall manis. Toul sortal Irrévo- 
cabletüent decidi des profondeurs mystérietses du 
patus de Jfifa-gyang... Alors les deux magieions, 
maltres ffeóu eL Lou, lesquels; comune la suite le 
inanirers, apparitenalent à Га caste des. letirés, ayant 
ecunféré ensemble, dirent de l'empereurz Cet homme- 
là est Ia spffisance méme, Ha »appriine [a féodallié 
el asservE l'empire: Tout Inl. ayant. réussi, I1. его 
maiutenadL quil ny eúl jmmnais sog pari || sé 
complait à en imposer par (n terreur dos supplices. 
Les uns ernlgnant ses. sfwices, les autres aimant ses 
largesses, persenne n'ose Iul dire ses vérités, N'étunt 
jamais hlàmé, HI desient plus orguellleux de jour en 
jour. Toutes ез ай, grandes eb petites, 1 pus. 
décide par lui-méme, Né. va-t-1. pas Jusqu'à espi- 
iler, en án. jour et uté noit, 120. livres. de (Ubleties 
( inómolres écris sur des plunchettles), anns оог 
der atcun ropos.avant d'axoir fni за Тасі? Соне 
que sÍ avida et jaloux du pouvoir à ce point, n'est 
pas digno de la dogun d'imiportalité!.. Aprés colla 
concluston, His s'enfülrent.. Doux choses ressortent 
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avoc évlilence- ile celle. page eurieuse ; 1^ le Premier 
Emperor était trés Iettrë, trës appliqué, uu rude 
büchmrur, an homme de fer, pour l'étude сопа 
pour la pratique; 2* [es lettrés, dignes (ils des an- 
glens colporteurs de politique, Iui em: voulaient sur- 
tont de ce qul ue voulall pas de leurs conseils; leur 
tommerbe ne marchait plus... Encore uae fois, HL Faut 
lire entre les Inns lo réznue du Premier Empereur, 
el córrirer, autanL que: possible, l'aherration de 1a 
lentille à Iravers laquelle. fes lettres nous montrent 
lcur bèto noire, dans le lointain passé... Quand H 
eut appris la. fuite do ses deux malitres maglelens, 
l'einpereur se mit en eolére et ditz: J'ai détrall dans 
l'empire des (heres Inutlles, J'ai. favorise [es sciences 
occulles, alin qu'en eherehát pour mol, dans Ia. paix, 
In drogue d'imurortallte. Et vollà que, sans tren rien 
dire. maltra Lou ù piis la Mite. Quam å Sichen 
(p. 262), fla fait des dépenses énormes sans résultat. 
C'est donc par amour d'un vil lucre; que ces gens-Tà 
те leurruïvot ag jour lè jour, Je les äi comblés 
d'honaeurs et de richesses, et Ma toot fall. que ani 
dire eU rire de moi Qu'on Tree une emque sur 
1a conduite dé leurs congénéres, Tes latlrés de Hién- 
unu, eb qu'on fabliese. elairemenl s'il y en. a 
vente, frm eux, qui Lroublent fe. peuple par leurs 
rancani.. Les mnüqguéteurs impeériaus citérent donc 
ñ leur tribunal tous fes letires de Hiéa- yang, bius 
ci s'étant accusés el compromis Ins uns lis autres, 
finirent par expulser es OT ie [eur aeli ADU dra 
leurs, reconnus coupables d'avoir. vlolé la nouvelle 
loj. (ex derniers furent lous mis à mort à ffiéa- 
yang, alin de donner ипе Шоп à lenpire. а= 
gerle populalre les représente euterres vifs dans. ume 
оона fasse; truc des Tells; pour exciter davan- 
lage, contre je. Premier. Empereur, la baino des éta- 
diants; be stilla fnlne port, et nog pas  enterrur..- 
Notons dà tiotiveau que, de méme ique les res furent 
délrolis, nòn camme livres, mais eamm Instruments 
idir-désordre ; ainsi les Jelirés de Hién-yang, ël nou 
pae ceux de tout Pemplre, farent pourwgeúlvls, non 
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comme leltrés, mais domine. fautenra 
de désondres, — Cependant: Füu-sou, 
le fils ali du. Premler Etiperenr, blé. 
mu «on pere ie cel acte, eb dit s: Alors 
quae J'emplre està pelne pacille, alars 
(que dés contrées. plus: eloiguees: noms 
sont encore peu onis. alors que tous 
bes litres diceliment que Cantueius est 
la regle vivante, vous voulez lex faire 
lare par une lob severe Jal quur que 
eella mesure ge compromelte I palt 
dà l'euilre, et vous prie (Гу гө ШЇ... 
L'eimpereur se ficha, el. envova. Fdu- 
gau, comme commissaire, A larmer ito 
Maáag-t'ies, staliounee à Сла 
kian (11 — En 210i. un balide tamha 
entre le Fleuse et le T«£ £95). Quamilbon 
Peul ramassé, ou eonstala que c'etait 
une pierre, Un inconnu y gravo ces 
mots: le Premier Émpereur maurrm, 
eL son empire sera divise, L'empereur 
l'ayant sppris, envoya: un légat pour 
examiner cetle alTalte. Celui-ci n'étaut 
pis arrivé à déeouvrir le vrai coupalile, 
DL maurir Inns eeéux qui nvalent assistá 
à Ia trouvaille du bolide, quil détruisi 
ensuite. par Je feu, — Celto afaire 
l'uyaut reti melaneolthgne, l'emperegr 
ordonna AUA satanis de falre iles vers 
sur les Inunortels; et sur fes pérégrina- 
llotis imperiales; puis i RE mettre lours 
vers en misique, etf Tes Dt chanter paur 
dies autsleiens. — En aulomte ile eetle 


anüée, comme uu courrier. bmperial, 
revienant d'une mission. d lest des 


passes, passalb de mull à JToá-npjiun 
(pres-V 1,.sur une. route parfaitotnent 
libre, um. inconnu Tenant um camós 
l'arréta et lui Пи: Пепел: свег аи 
seigueur de l'èlang Hodo (pres de là 
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capitale ), et. dites-Iu] que, eette année- méme, fe Pége 
Dragon morru. Cumme fe eourrier allalt ful demque 
der des ixplliatknis, l'inconnu disparat. Le concer 
continu son chemin, rapportant In gamae, «qui [ot 
remis 4 l'empereur avec le texte des paroles. de: l'in- 
conna L'empereur réfechit d'abord longuement «n 
sMence, puls M dit : SH n'en a pas dit plus long, c'est 
qu'un Genlede montagne coude Couve) salt seulement 
cè qul arrivera furani Pantes courante. Puis, s'étant 
retiré dans ses appartements, l ajouta: le Père Dragon, 
c'est o premier des hommes (c'est mòl l; Avant ensuite 
[ail ехашімег 1е саше раг еэ пение бепе le 
reconnurent pour celui que Temperenr oan ]б1ё- 
dans |i Fleuve Bleu, lorsde son voyage en 219; pour. 
Ini demander itte hegnreuse Iraversce, Les Ta Ina r&- 
gnani par la vertu ile Penti, le Gênio du Fleuve Bleu 
jeur donna avis deda calastroplhe imminente, disant 
les éeommentateurs, — Au commencement de Fan 
310, l'empereur ayant. eousullé. les sorts, apprit par 
eux que Tanoés seruit propice aux voyages et oux 
déplacements: H: transporta donc trente. milli fimil- 
les doos (es districts conquis par Jo général. Máag- 
bion, date la boucle ascendante du. Fleuve Jaune, 
Ensmite- 11 quitta. Jui«-meéine la capitala. poor faire 
une qournée, Le grand ministre Li-»eu levait diru 
de la parti, Le plus. jeune IMs de l'empereur el son 
fasori, HHn-heai, demania atissi à l'uecomipagnier, бе 
qui Iul fat accordé: On alla jusqu'à: Yitan-mong (dj, 
op l'empereur alfrit um sacrifices à Ghotinn enterré 
pres du mont Kioa-1, Puts, ayant regagnoe el deseemtu 
la Flonte Bion, l'empereur alla à Ts iéa-t'aug, affril 
un acrilice aw tombeau de D Ie*Grand à Hari- ki (6, 
contempla La mr du sod, pl jova unà siala sur 
luquelle H Qt graver Véloge des Taian. Puia I revint 
vert lé nord, en longeant la mer, Jusqu'à Long-ya 
Хан... Lô les magicions; qui avalent dójé Mit en vain 
lant хри оре А la recherche de la. drogue d'im- 
mortalité, lud. cantérent histoire suivantes I n'est pos 
imposible do se procurer la drogue бе "о - Хат; 
Seulement, ehaque fols e. nous allions y arriver, 
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un grand erosodlIe tous ena enpecshiés; vollà ponr- 
quoi nons n'avuns- pas réussi, Nous demandans qua 
de bons fireurs nous soient adjoints, afin que, dés quo 
le crocodile paraltra; Ms trent sur Inl ges игта И: 
ñ Hir rapide... Or le Premier Empereur axslt pnicise- 
mal eoe qu'il uttalt contre an Genle marin iul aralt 
pris. ute furme humaine, êl fés dosis lui- avalent 
explique ce sange en cès lermes SE ls Dons Gónias 
agnaliques ne pardissenl рих, Gest wu on fran pols- 
son, crocodile eu dragon, les eu ompéche, Priez, 
орех dea sacrifices, falles des actes ade vertu, afin 
'écorter ce imausadla Gonlez alurs ran: pourner èm- 
Wer en refallons avec les bans eines... L epnperenr 
ortami done une croisiere eontee fe grati palssan. 
Lul«nsme, armè dung aruwata à tr rapido, з= mil 
à FuTütsur lo rivage, pour lirer In grand paolsson. 
Il suivit la côte, depuis: Laag-iya Jusqu'au promon- 
toire Jaiag-teh eng. sans l'apercevoir. Enfin, prés 
de Telièu-fau, V vil un-granid: poisson, lira sur ini 
èt (ë (tni. Pauvre anarsotiis mofem.. Tou ferda 
ce eugp, l'empereur se dirigen vers. l'ouest, en eon- 
logzuaub là. golfe; Arriv^ au gué du Fleuve Jaune à 
P'iug-uuan (023). Io. sabuipueur. du grami : poisson 
tomba malade. 0 ironie! =@ Ur le Premier. Empereur 
p'alamnk pas qu'on parlèt de Iu mort, personne Wan 
Lut dine que Ia sienne approchalt: Cepeindant, sa ma- 
kulie empirant. toujours. lul-memes s'en doula, eb ML 
erip à aot [Us Ым-м име delire ainsi. eoneue: 
Heviens paure m'ensecellr à Pas ang... La Тепа 
(ut remise an bureau ides expédhlons, dire par 
l'eanuque Tehao-Aao. Elle * était encore, quami là 
Premier Empereur expira sur |o terrassa de Cd. 
k'iou (10, prés do Choan=-tei-fou actual |,- à l'âge 
de 20 ans, aprés nvoir dlè rol de T'inn durant 25 
niis, ël empereur da Chine durant 12 ans. — L'em- 
pereur dlani morl ainsi (oln de (a eapltale, Ip grund 
ministro Li-seu ecralgnit que, Iu chest une fuls sut, 
les princes dup sang ou le piuple nè se rexeltassent, 
On garda donc le secret sur Bà mart de. l'utmpervur; 
on na donua sücun sigue de deuil, Lé cerenell [ut 
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plauc5 dans un. wagon à jalousies, es« 
corlé par les eunuques fuümilers du 
défunt, Hesquels Tui servalent ses- requrs 
á ordinaire, tandis que bes offlclers 
venaient faire fleur rapport à coté. du 
wagon, unm eiumugue repondant de ls 
terieur le placet Imperial » appruue a; 
Seuls, le prince. Hóu-has, le ministre 
Li-seu, l'eunmamque-Tehaao-kao; òt cinq 
nu six familiers, savaient doe lempi- 
reur ébalb mort. Le eortésze Imperial 
marchait toujours. Les Jours spivanis, 
H üt ehaud. Une. odeur ide. charogne 
rommenecaut à sehapper du wagon 
трети, опе ordonna dèe charger; 
aur chacun des- chars dè l'escorte; t20 
livres de polssan sëchú,potnr emtiroull= 
ler les odeurs, dit là texte, Ce- palsson 
sché, (rés uslt^ comme condiment, 
t^panif une odeur infeete, C'est B] Bj 
12 qui nous a conservé co idéal, et Ja 
pensa que: Jamais orateur chrétien n'a 
donné, du Vanitas vantlatum, un 
commentaire qui surpasse Jon phrase 
laconhqpue decet tilstorlen palen. — Mti- 
rani tonil son règno, hè Premier Empe- 
mur vait eaombleé do faveurs la Camille 
Манд. Монет СЪ реши) шога], 
eomtmuandgnt Pes frontières du nord. 


Son frére cadet. Móag-£, résidant à Ta 


capitale, étalt lè conseiller aulique Te 
plus écouté, Or Tefido-kao. Іо а 
mmauvalses uwueurs, avant subi le sup- 
pliee de Ig easteatlon, «Чай forgat qu 
palais Le Premier Empereur syani 
сопзі за Голое physique et son Tulel- 
ligeace- de l'aihininistratloti le: préposa 
au bureau des expeditions, èt la chur- 
gen de donner à.son fils Hóu-hai des 
leçons de droit, Comme Zchdgo- mg 
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était- souvent en. faute, Máng-i dut plus. d'une fols 


- le cháller,. Un Jour qu'il avait encouru la piine da 


mort, l'empereur le gracia. Tehia-Ano. étant almi 
au mieux avec Hüu-hai, eb nourziasmb une halau 
mortèllc contre Ies Mig, proposa à IIa4-hai de 
supposer une lettre du Promier Empereur, ordon- 
Dant la moct de Fòw-sou, ot nommant {ди-ни 
princa håritier. Mau-hai y consentit. Alors Telito-kad 
dit: Ii pous fut gagner lë grand ministre Li-seu, 
autreméènt Га іга па céussira pas... I alla donc * 
truüver Li-=204 et TI du : Поа Fuu-saunu sera ems 
pereur, Magst hen devianilia ministes, etf vans die 
serez ile l'étre. Or Hàu-haí est un bon. garcon , qui 
Гога un hou empereur. (Que ponussz-vous. de mon 
hdéef. Li-seu enira abuns ses vues, Alors ces deux 
hommes eonfectlonnérent, au. nom dú Preminr Eripa- 
rear. nte faisso missive, dais laquelle la noniuatión 
de Hóu-hai eonpns princes horktier, &alt atfficlelle- 
тїнї aunoncs. Le texte ajoutalt* (Quant à& Fiu: sone, 
qui, o'ayant jamais rien (it qui vaille. à osë midiris 
el se plaindre de mul; quant â Móng-f'ion qui n'a 
pas su le corriger (dii css dàfn8ta Jú leur. permets, 
А tous les Пец, (е же. зіс, Оша Ии-и 
eut lu cala Lettre, I ëcluin pn «n21o*s el voulut se 
tuer sur-Ie-ehamp. Móag-tien Dul dit: Jé couvre les 
frontléres avec unó arm id pois esent milla nms 
mas, el votis, pirinca, vona dies mon ceàamamnadssanira: 
nous occmpous las plus linnortantes eharges da ГО. 
Se pi-i quo noua envoie pareil orire, par un 
simpila courrier, lequal pout dini suppos Prenons 
au ions- le temps de mons Inlutrtttst. ai lès: ordres 
sant aullientigques... Fussan гарап: Om ui 
pèr ordonne 3 son ftis de se saielilur, estui-cl s-t-H 
le droit d'atten 1e qu'ou Lll. repätn ent oplre 3. et D 
se subsidia. Мону бел refusant d'en [ire antant, 
[nt Hà et conduit à Ydag-telheou (41, Son freie 
Máag-& qui: rexenail di peter, pour l'emporeur, Ves 
monts et les fleuves «Ju nord, t miset lie 8 Tai 
(18 7,.. Pendant que c» esénemonts saccomplis- 
salent, Je corieze bnpieial, subvanl & grandes Journées 
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а тоја la plus directo, arriva à Miòn-yang, où an 
dóclira Je doc. Tou) Te monde pit In dell, Hóa- 
hai monta sur le Lróne. et devint Ie Second Eumtpe- 
reur. — Au f* mois, on ensevellt |o. Promier -Empi- 
reur üw pied Am mont Li-chan (à l'est de 13, Dos: 
l'àvónetmenl de Tuben comme tol de Tx iun, on. 
ачай. сопе а гата ега сее зериге. Опа 
l fut descou empereur, i y HE travailler plus de 
"ORK forcats; Ou crousa Jusqu'à l'eau, pais on couta 
sur place, dana lo cavean, un pavé io. bronze. d'une 
asenie piéce, aim d'intereepter les vents. et fes. flux 
souterruius (géomancie, füng-cloei): Sur cette base; 
on installa je sarcophage, puis tout un empire en 
pelit, ag palais, ides-villas, les bureaux des. miülsté- 
res, (des objets curieux, des jovaux rares, de sorte 
(че le: eavenu en fut rempli. Ou émblit des arbalétes 
automatiques, qui devaient percer d'un trail quién 
ipte Lenteralt de idiralier quelque chose de ces rieles- 
sns. (n représenta, avec du mereure, les rivieres, les 
Fleuves Dieu èt Jaune, et la mer; une machine faisait 
couler et circuler le mercure. Â la voülo da cavead, 
ün. rpprésenta le firmament! ; sur le pavé, on repré- 
sonia la lerre, Qu établit partout des. flambesus en 
orale do phoque, qui. devaient brüior trés long= 
lempa. Le Second. Emperear iiL: H ne convient pas 
que celles ides fenes do l'emperenr. mou póre, qui 
hant pes eu d'enfants, sarlent du harem ; etil ordon- 
üa qus loules suivraient је defunt dans la; mort. 
Outre ces femmes, un irés. grand. notmhre d'hommps: 
se suichlérent, ou furonL mis à mort, durant les 
бапта ее, L'assisevalissemont étant achevé, quelqu'un 
dit: Les artisans qui ent disposé les machines, el 
ceux qui ont caché Jes oljets précieux, pourraient 
len divulguer les &ecrets qu'ils savent... Quanil done 
les errnimonies fureut entierement termines, el qu'on 
cul muré In porte par laquelle, du long lunnel d'en- 
Ire, on тепа dans [e cavean; tandis que lès 
nriisans ol lours ales £ialen! encore oconpés dans 
са Dune, on bm derina Ia porla extérieure, Ue soria 
que loas y pòrirent imnlsérablement. On planta sur. Ls 
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{йиз idées herbes ét. dae arbres; pour 
iqu'elle ne ss distingud pas dur reste da 
la montagne. =  Eusuite jo Second 
Emperenr (ésalut. de faire motrir les 
deus fréres Máng. Le fils di Filu-sou, 
Тениз нап, len bán ot dit: Les 
Mosg unb ép depuis. longtemps. les 
grands eonselllers ile- Fainn. SE vons 
li& ilagraciez aitsi sondainement, pour 
les remplacor par des gens sans aveu, * 
сеї déconcertera : Tous les hona fuic- 
lionnalres, et anyira Ih voie mx 
eompetilions dé Lie sòrte Шатев 
rure. Le Second Emperwmur L la 
aaiirile drille. Quand an Pul oul st, 
gni aon arrérde mart, Móng-t1en 
dit: Ma famille a servi les Tnm, 
fldélement et non sans. glolre,. dirant 
Irol& generalluns, Si j'avais vonii më 
rüvaller, avès mis (rois cent mill 
инша, пєй Не нчи été plus facile, 
Qualpue: ['ensse preva quil m'en cons 
{йт Та vie, fat prehre momir sana 
reproche, (idole 30x enseignements die 
mis. ancêtres ol Adile A mes anciens 
rus... Sur ce, H avala lé peolson ot 
mourul. Son Irene Móig-1 partage 
«n sor. Ces ce Mongst ien, qui 3 
йе в ou — perfeellonnes le їп, 
l'auere, Je papier, l'écriture eblnülse 
Let Vol. (2, p.57 3. 

En st, premiere année du règne du 
Second Einpereur. alors Age de 31 ans; 
aug printemps, H HE ume togrnee par. fe 
Don), vers l'est, jusqu'à la passe Chün=- 
Моа Le), De fà, lungeant teujonrs 
là mer, Hl alla jusqu'à l'estiinilé sud de 
l'emplre, à Nodéi-ki (e, dod 1 recint 
À I3 enpltale, par l'inlirieur (Z3, Aprés 
ca tour d'einpire, le Secotul. Emporenr 


y 


TRAS 


\ 
d 


E EE 
P EG TT] gt = ip N: 
FEF FF 9 482 3 


d 
x 


KESE ES 


E > [11 84 ш 


NER 00 


БАЕП E 24 ЕЕ 5 ERES UDES 


= 


EE SS NIA 


Жш D RS # 
лш йаш 


mn 
m 
= 


murs 8EDIS 


а 


ЖЕЕ СЕВ! ЯР 


TENAS 
NE 


SURE LESEGSS--T > 
= 


* 
a 


iis sede 
FELRE 
SENA 


ES 


Les Jk. Eüllcheu-hoangti. Carte VIII. 


idit à l'eunuque Teháo-kao, autour de sa (ortann: 
Palsque me voilà empereur, ne pourrils-Je pas m'ac- 
corder [out cao que lez orellles ei les veux alment, 
et toot co qué le cœur désire, afin de jouir de ma 
vieto Tehdo-kao dil: Un prince sapo pònrrall so 
permetire cela; mals qn sot (couine vous) dolt s'en 
abstenir, Car Jos princes du sang se: dostent bien 
que, quand notas vous avans müs sur le tróne à (h a= 
K'iou, les choses ne ae sonl pas passées en règle. 
Vous régnex à peinez eux vous sont lastiles, 4 canse 
de leurs ambitions personnelles; est-ce le" moment 
de vous IIvrer au. plaisir?.. L'emperear dit: Alors qua 
dois-je faire *.. Tehádo-Kkao dit: Exlictex des lols dros 
coniennes et appliquez-les avec la plus ealréme 
rirzuegr; exterminmez les boots fonctionnaires et les 
princes du sang; remplacez ces aristocrates pardu 
bas peupls; enrichissez les pauvres, етед lts mé 
prisés; (altes entièrement disparattre l'ancienne 
Hahlesse; erter un tout nouvel opd de ehoses: 
Huani vous auret Mit cela, alora vous pourres dormir 
Iranquille, el vous livrer à loutes les convoltises: ifi 
vatre curs. Docile à ces instructions, l'empereur 
modifia les lols, et les Úñt aussi sunguluaires que pos- 
silile, À force de cliercher, on. linlt par trouver ime 
tous les hauts. fonctionnaires el lotis les princes do 
sang étaient eoupalides. de. quelque | faute. Livrés à 
Telicio-kao, ila furent mis à mort, aprés an jugement 
somimales. Douze princes du sau furent Iguominien- 
coment exécutés sur le marché de. Hién-yang. Dix 
princesses du saug fürent écartelóes à Tóu... La 
prince Tiüng-lu et ses deux freres, furent ampri- 
вапшіз dans le palais. méma. L'empereur flt dire d 
Taiaug-lu par lë bourreau: Vous ne vous ез рав 
Cut] en sujet; ee erime mérite la mori: mes ofii- 
clers vont vous exécuter... T«táng-lu Mt: Etr quil 
ai-j* manqué à mes devolrs di sajet ? Qu'on. formule 
ñu moins mons crime, avant que: jo. meurel.. La 
bourreau Ini dit; Ja: p'ul pas: á discuter avec vaus. 
Voici [arreti je dols l'exécuter... Alors Tsiüng-fu, 
levant las yeux au ciel, cria trols fols vors. Celui qui 
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РТА АТТ. 
| fer (up fut larriü^. — Pula l'empereur 


Carte VITE. SEL 

cht! jesui innocent E; > 
Puis (es trols freres agant pleure leur: 
malheur, irent leurs épées gl = 
llonneérent In mort, — Le prinee fa 
nyang (tenté de (ule. n'y réussit: pura, 

Alors IL BE une petition au trone, des 
mandant In permission de suivre dung 
jo mori lo Premier Empereur, et Ia {а= 
venr d'etre enterne pres de Fat, ag pied 
du mont Li-chan. Le Second Empe- 
rent, Tax dr colle propositlun, Iul.ae- 
carda In pts demande, eb (üt 
les fraks des sex futirallles; — Ces oxé- 
бшктж [икен In Famille imperiali 
dàns-Téponvante- Tuus les officers qui 
osèrent Jes desppeouver, &ubirent [a 
peine des sédieux. Ceux pour qui 
leur traitemiul éu le pminelpal, s'ae- 
aut circonstances, Le 


Hl reprendre In. construction: da nan- 
veau polabs; inrerrompao par là mort 
du Premier Empereur,. H établit à. [a 
сарае num» garntson de cinquante 
mille bhomgms élites, pour Pire xa 
gare pereagnelIle: T y. rimnitausst ane 
luule ie chevaux et a sutees. atitmus. 
Les peefeetirmes et Tes districts durent 
Fournier te gesin et ta palle ponr l'en 
{гейап de emita Tonla. hommes et bé 
los; = Em co bemps-là MO vagabonds 
de la mrofeetum D-yang itar mnt 
пее ël enopes pour tenit gurmison 
leurs eommanlauts 
“ани Телнен ali Yáng- 
tekeng, et Oü-Koany de Ydng-hín, 
De standes plules aynül tcetardé Leur 
marche. idis marrivérenb pas 4 liur 
destination au lemps- fixe. et par con- 
sequent, d'apres lu lo] des. Tz'inn, iis 
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i. Carte ҮШ. 


Пека lons être mla à mort, Proitant du micri- 
lentement général cousó par la (vrannie du gouver- 
теше, Teh'zün-cheng üL Oc-konng dirent a nors 
homines: Le [temps est passé. Nons sommes. ms 
voués: à la mort. Les braves Iuttent contre elle, el 
ails n'arrivent pes à la repousser, Us pérlssent. dii 
moins aveg glolre.. Pourquol ne serlons«nons pas de 
In graine de rois, de. &elgneurs, de mimstres et du 
généraux *.-. Leur bande goüla fort ees paroles, Hs sü 
donnèrent pour les wengeurs du prince PFóu-suu 
(gy, 971]. Aynnt órigé un tertre, is jurereut un pacte, 
et v'appelérent l'armée de Teh'òu, Puis, surprenant 
la ville de Tü-tchas (25) oà ils devaient tenir gar- 
nison, Ме Ла prirent. His prirent. ensulle K'i (27) À 
l'est, èt Téh"dani (7) à l'ouest, s'incorporant Ies mi- 
lices dé tóus. ces districts, co ni porta. blentót Juur 
tiomlice 4 plusleurs myrlades d'hommes. L'odeur du 
sites altira aussitót Ies wouches politiques. Tehiüng- 
eull et Teh'énn-u, lettrés de Ta-leang (f), vinrent 
sorie à les conseiller. Teh'énn-cheng qui avait 
entendu parler de leur talent, les regul arer Inte, 
Ses braves, ot lè people des districts qu'il avall coir 
quis, le pressaient de zg faire rolda Teh'òu. Hl de- 
manda à ез беих Мез се qu'ils eu. pensaient. Ceux- 
ci doi dirent: Les empereurs de Tsini, hommes 
sans foi nl lof, ont détruit Tés principaotés et tyrin- 
nisé je peuple. Vous-avez devone voitre vie pour dà- 
livrer lempiee de ce fléau, mais vous n'éles etiéora 
arrivé que jusqu'à Teh'éan (11, Si veas Vous fallbs 
roi dés maintenant, l'empire pensera que. vaus coms 
battez poùr votre intérél personnel, et tion pour Ie 
blen commun. Notis vous consalllons donc de me pos 
vous faire гоў, A colte beore, mais de marcher, au 
plus vite, vers l'ouest. En même temps, envoyez des 
émissaires qui soulèvent les six anciens гауашпез, 
alli que, ses eumemis so multipliunt, Tsínnm sol 
obligé de diviser ses lorces, ce qui vous ménagera 
l'occasion d'enlever la capitals, et de monter sur le 
tròne linpèrial.. Тенсли ne Ies écauln pas, 
et se cp rol de Teh'ou. Le peuple étant las du régime 
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sanguinaire des Таип, ee fat à qui. tuerait 1e. plus 
vite leurs offleiers, paur se donner enáglte à TrA'óu. — 
Un courrier Imperial qui revenait de l'est; apporta à 
la eapitabe da premiere nouvelle de cette. róbellton, 
L'empereur irrité, livra sux juges ee pauvre homme 
qui n'em ponvall mais. Un soconid courrier qui arri- 
vait pour porter Ia teuvelle, ayant appris Ie sort du 
premier, dit. prudemmentz [es rebelles: s 80nb dis 
peracs. eomm apes rats et des ehlens; los préfels [es 
Lraquent partoubz la révolte est inio; te vous en 
mellez pits en phiné: L'empereur Tout (res content 
de ee Taus rapport, = Cependant. Teh'énn-cheng, 
ayant fait. Or-Aoang vice-rol et lief des zia 
inférinurs, l'envoya dats Ip vallée de Ig Lio, o0 H 
mit le siégé devant оддан iir]... Mors Tehüug- 
eullot Teh'Pansu furent d'avis que le resio do Far- 
mee passa Te Fleuse, eb eamvahli l'aneien royaume de 
Techn. Teh'eun-cheng suivitIeur plan: (initi In 
ац de ces troupes; Ou-tch'enn. de- Teh'énn, qu'il 
atfectiomnalt, avec Tehüng-erull et Teli'énn-u coma 
comselllers, Celtis petite aree, forte de 3000 hommes 
seulement, ensalit Tehdo | M, 10. 12)... En méme 
leipa, Тели сеты envoydiil Teheou-cheu, ori- 
einaíre de Wei, pour soulever evl snclen. rovaune 
[7,8 Enfin IE envoya ù louest | gar V, Teheóu- 
wenn de Teh'ónm, ponr attaquer le repalre des 
Ts'inn;.. Aussltót que Quaeh'enn eut passé le Fleu- 
vo, tones: les millces fusionnérent avoe fui, ce qui 
porta soü arniée, en peu de Jours, à plusieurs dizai- 
nes de milliers d'hommes: plus de dis villes Iti mi- 
vrirenl leurs partes, IE mit De slege devant. Fin-yeg 
{11}, Le commandant Sá do cetla placo, se& iogtant 
que lerpereur ne]ui párdonneraib passa défalte, 
olTrit de eapituler à des conditions honorables, pro- 
mettant quo toutes les places. fortes de Tolido et da 
Ydan (14, 42, 14 ) cuivraient son exemple. De fait, ses 
olfres ayant été. ассорт, plas de trente. villes ott 
vriment. leurs partes 4 eeux de Teh ou, — Cependant 
* ÜTeheóusmenn quimarchait eontre Te'£nn, méprisait 
trop son adversaire, premit peu de précautlons et sa 
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gardait mul. K'ünngsfou Иий dit: En strmiógin, sa 
dire, o0 ne me valnera puis, c'est uti maavals pria- 
cipe ; M. fiat Cabe eo squ'll. faut, pour etre kont 
Lisincilile, Dr vous semblez eompler unliuetient sur 


Pincapacité dé votre. adversalre.. Prenez pardal SH 


vous arrive anallenur, vos regrets my changermut 
pant. K'üwag-fou paria en vain; Tehedu-wenn 
avaucan toujours, enleva plus de mille chars de cune 
bat, et s'incorpora. les milliers. par dizaines de mille, 
ll ponssa droit: jusqu'à 270) h, à quelques: Hines de 
Ia capitale. Pour le coup, le босс Empoereur. Fut 


épouvanté. Son général. Telidag-han le sauva;. Ayant 


èbleni la gzrdes do tous les [orgats qui mravailtaient 
áu nouveau palals el au. mou Li-chan, ïl les arma 
èt battit avec eur l'imprudent: Tiheou-wenn, qui dut 
sa retirer. = Cependant leháng-ealt et. Teh dan-u 
ayunt appris que fes divers zénoraus da Tih'on tra- 
vaillaient, de rare, à se ealomnler eL à se perdre Ios 
uns ies aulres: trouvant aussi, paul-ôlre, que li rul 
de Teh'àu n'étalt quis assez docile, ls eonsellIiront au 
cénéral Oü-tch'ean de rompe avec. Tohi ána-cheng, 
elis so falce ral do Tohao. A etur nouyalle, Tela 
chéng volal Taire exturminer la; famille de Chie- 
teh ean; qu'il tenait en son pouvoir. Mais Tv di-aeu 
l'en déiourna, en Ini disaniz. Felleltes-Ie plutàt, miit 
qu'il- marche còntra Te faun... Lat pod de Teh'üu sulvit 
св сопе. Маіх Teliaag-eullot Teh'din-u, les deux 
politiclens, ne «y. labssérent pas prendre. Hs dirent 
Oi-Ich'enn: G'est là uni ruse du rol de To og, 
Ta' ian ime faa valucu, i atiaquera. Tea. No mir- 
chez pas con:re Tian, mals emparez-vous ide Toul 
le territoira de Тело: armonii- tui, en prenant 
Yén (i1; 03; 14) ot Té 09, 13) an nord, el au sul, 
jusip'au Fleuse (12, 45, 10, Gulu Lat, on Iden Tel ou 
wvolirera Jaran, eb alors vous serez trop pulssant 
pour quii se (rotla à vous; ou Lien Teh'àu serm 
valncu par. Ta'iun, ot alors il devra briguer vos- bon- 
nes grâces. Quoi qu'il arrivo, vous ne pouvez quae gä- 
gnor. el qui sail sj vous n'attrapurez. pas l'empire... 
Le roi de Tehdo suivil le conseil de ses poliliciens. 
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Il ne marcha pas contre. Te'inn, mais envoya Nda- 
koang faire 1a: comquite do Yén (14, 12, 1. jy, Li-leirag 
celle de Teh'dng-chan (191, eb Tehánagr-yen cele de 
Gháng-tang 115). — Maintenant nous allons assister 
à l'entrée en acino du grani homma do la Chis, du 
plas chinoi des Chinols, dont In carrière ore lô rac- 
courel Io plus typique des vices et des vertus de sa na- 
loti. Considérez aussi, avec attention, les convulsions 
au milieu desquelles va. naltre là. dynastie des. Zfdn. 
Toutos les révolutians, Eoas les cliangemnnta de dynas- 
tie dont nousauroins à parler plus tard, seront des cal- 
ques à peine retuuchés de ee palrun unique Toujours 
lés mêmes (acteurs? incegrie du gouvernement; dice 
cuntentement da peurpla; quelqaes oraetes ol présa- 
gos: vulgalies eliefs de briguuds. dont Гапу оп гої 
arec les succès; bandes de jeunes gens, qui jouent 
au meurtre et uu pillage: lutte de chacun cogbre bius, 
sans dee et sans plan; un sanglant Jeu de hasard, 
Enfin, ou blan he gouvernement .extermine Jus ri- 
belles, aqu blan un heuteax brigand vole là tróne,; et 
l'iunpire est refalt. Vollà l'étlatugis Чи toutes Ies can- 
vulalons qu Lr Chine; depuis les Hán jusqu'aux Ho- 
veurs: Done Lióu-pang, originaire dp (et "hi, 
avait un nez aquilin, un front haut, nn caracténe 
umiahle et gémnóregx, un cwyr larges Comte I avait 
ün brin d'amtililon. H suceupa peu de 523 [ainlile.. U 
fut d'abord petit officier des Ta'ian, daus un. hourg 
de «gt pays, Un eertalar Lü, d'uu bourg volshi, frappé 
ile sa miio avantagegse, lub ftépouser sà flle (la 
[uture Láü-heouw], Le gouvernear du district. ayant 
chargé Lióu-pang de conduire aux travaux du mint 
Li-clhian une chalne ile farcats, dés |n premiere étapes, 
plusieurs de ceux-ci s'ésadeérenl. Liów-paug Jugea 
qag, de imin, I arriverait seul nw terme de son 
voyage, S'étant arrété à l'ouest de Foug (K], H fes 
lopa aveg ses forçats, puis, la nuit venae, H les délia 
{иц ёң lour disant: Allex de volra côl; moal j'ital 
iu. mien. Qualpues- dizilnes des plus résulus, sit 
taehóretl 4 ва [urtune... Car un présage avait fuit 
contalire à Lióu-pang sa prédestiualion à l'empire; 
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Jadis, étant ivre, Пораза dè moit À 
travers nn macals. Un grand serpent 
jul harra 1o passage, Lióu-pang tirant 
son épée, e eonpa en deux. Alors unë 
viellle fomme ase lamenta en eriant: Le 
fils que j'avais eu de l'Empereur Blanc 
(protecteur des Ts'inri, p. 14). à eti 
tué par le fils de l'Empereur Rouge 
(couleur des Fani! et elte disparat... 
Lióu-pang ЖАМИ avec єй bande, 
duns les balliers de. Mang et de Tásg 
(R), = Comme lè gouverneur de He 
aüngealL.à se donner au roi de Teh'òu, 
zes principaux olfickers Sido-hawe et 
Ts'do-chenn fui dient: Ш. зе pout que 
le peuple de P^éi refuse ile; vous suivre, 
Appelez. d'abord dans Ja ville tous Jus 
tnëeonlents, tous los aventuriers qui 
errent daus Je. pays, eL en: particulier 
Lióu-pang qui est dé cette ville-mémi'; 
avec l'aide de ces gens-Ià, votre- projet 
réussira. Le-gouverneur les appela. Or 
la bande de Lióu-paug complai! déjà 
plus de mille hommes. Quand je goti- 
verneur vil tant de monde, sentant 
qu'il ne serai plas le maltro, I ferma 
les portes, Lidu-pang écrivit alors un 
billet, danz lequel Il exhoriail ses con- 
eilovens à faire causa commune avec 
Teh'óu. ПИ nttacha ce billel-à une Né- 
che, qu'il (ança dms Ia ville. Aussilót 
les. notables favorables A Tel ou, sg 
mellant 4 (a télè des jounes gens, mas- 
axererent le gouverneur, el ouvrirenl 
les portes à. Liduspang, quite appele- 
rent seigneur de P'éi (liy. Sida-hewe 
mt Ta'üo-chenn [ui recruiérent mnë 
armés de Jeunes gens, laquelle s& motita 
bientót à prés. de 2000 hores. Puur 
entrer dins les vues du destin, 
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Lióu-paug domm à son monde des éfendunis de 
couleur roug (el-dissus. — WDU'atiires acteurs von) 
entPer en scene. Hübsg-leang, originnice de Jid- 
sinna (j). Als ues l'ancien гент Jliang-yen dà 
Teli'ôòu (p. 253), eommetlall, sans sp géner, des 
ménrlres ens nombre, A Ta fin, pour se soustraire à 
la.vengeanee de ses ennemis, H dut, avec. Jo Dis dp 
son frére, Hidng-tsie: (allas Hidag-u), sp réfugler 
dans l'amclen territalre de Oi (317. Dans sa jeunesse, 
llidngq-taie avail din les lottres, cala sans aller 
jusqu'au bout. Puts H apprit l'eserline, sam aller [us- 
qu'au bout, Son oncle Z£idugsleaag Ini en ayant fail 
ies: reproches, Hidogstste jui repondit: Les lettres 
ne aerveul qu'à écrire fes hauts faits; avec qne epée, 
on ne bat qu'un seul ennemi ; ces études-là sont sues 
dessous de mol: jo ceux apprendre à baltee dis-mllla 
homes, Alors. Hidngsleaug (ul enseigna lu théorie 
elassiiue de l'art de là guerre. D'abord trés satisfait, 
aprés quelques [есап HTidng-ate en eul assex. C'était 
ün gallard da huit plods. capable de porter fout 
sonl une urne dae bronze, et plein d'idées originales... 
Sut ces entrefilles,, Yiéun-t'oung: préfet de- Hodi-ki 
(e) s'étant déchdé à se donner aural da Tehn, 
confla ses troupes A Ibid ag Гета. Сеи le Al as- 
sassiner prr eun neve Hiobsg-tsie, puis, s'étant falt 
шиа те de ID ai R |. l! appela ü hab Los les 
aventurers dè ia connaissanee. Lancien vicomté de 
OO. A lub sent, lul Гор 8000 braves. Hiang-tsie 
ivliL général de cette. troupe. HE uvait 24 ans Nons 
verrons eet ére sangalnalne égaler presqua Tes hauts 
(sits de Pii-E'i tp. 222). — Ur P'idba-tan lait un dg: 
ево атна е anelens ruls de Ге: Телец 
eheu, gonsral de Tel'ónu, élaul arrivé. datus: les énvi- 
runs le Pé är ui T ééa-tau eslait, velut-cl en ПЕ 
Her el fiererau prólet die TE, conune partisau dfe Tch bu, 
par nne bande ile. jeunes gene, ses amis. Celle bande 
ayant réussi, pur ce stralagémo, à pemelrer en armes 
jusque dans le prétoire, wrrssarrm ]e pirèlot sur son 
tribunat: Puis T'iéu-taa lenr ilil: Tous les rogaumes 
ap sogulówvent conire Ts inr. Јаз Де fut aussi ut 
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royaume; Or, comme mol je descends dis anthina- 
y - rols dó Tel, c'est mol qui duis éi vatré £oi 1.- et Il 
^. süntmnisa lui-méme; puls H battit Téheóu-eheu. et 
ае rendit maltre, en peu de Lemps, de Lout. l'ancien. 
ER T«i.— Hàa-Kkoang, générul de Tehao, étant urriva 
A Yam, les aventuriors de cet ancien royaume tl 


M 


ES g 


ülrirent d'òtre lour rol. Mals sa mère eit ani puti- 
voir du. ro de Teháo. Hân-koang refusa donc, par 
(f crainte qu'on ne Ht payer à sa mire Ia désoriion de 
. son fils; Ceux ie Yén 1ш! dirent*. Tehdo a déja sur 
lex bras, Te'inn à l'ouest, et Teli'ow anu sai; H nese 
HR risquera pas-à nous alfenserz i] ne fera aucun mal à 
voira mëère!.. Hün-koang se Inissa: donc faire гоі Па 

* Yén. Peu ide mois apres, de fait, le ro) dn Telo Ini 
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L  renvoya xa mére avec honneur. — Le général Teheou- 
Alt eheu do- Tch'ou ayant délivré du Joug des Taina 
ze tont l'ancien royantine de Wi, luristacratie de Wei 
voulut Hen taire rol. Teleóu-chen dil: Non! Cesi 
dans les temps de trouble, que los hommes desinte: 
ressés se funt connnitre. Si vous voulez un rot. [inë 
ner un descendant des anciens rols de Wiz cnms-lÀ 
ont droit Les pobles In) firent em vain fes phus 
pressantes instances ; i| zen lini d colla rëpoñanm, 
Alors ils Brent rol. Avon, descendant de l'anciumme 
famille royale, lequel s'attacha Tefieu-cheu: commo 
ministre, — Volli déjà ciny des six royaumes, Yin, 
+ Tohto, Tei, Wei, Teliéu, relevés en peu dè mois. 

Par coutre Je minuscule marquisat de $i Wei, 

hranche As des Teheón, qui avoit. par wn insigni- 
lanes, dehappé à lire du Premier Empereur, ful 
suppriuné page Te Secomd. Eumpereur, en 20), came 
une puerite revanche du чое гетии Че l'empire. 
Le marquis. Kia ful nulli uu rang du peuple, Jes 
sacrifices idi sa famille fureut supprimés, et les der- 
* niers Teheow dispururent. 
ft Nuus sommes em S08. Aprés im défaite de Teheóu- 
ДА wenn Cp: 281) À Hi. grâce à l'égolste obstention 
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de Felido el do Yén, Ts'inn put envogor des troun- 
pes, par la vallée de la Haa, dans la hussin du 
= — Hoài, point de départ de toutes ces révolles, Ces 


- 
t 


I =L N 


r= n B (N G+ 


Les Ж. Ehliches-hoangti, Carte. VIII. 


ssmsmapda uv 
Kegel 
3$ < H HEmEBRNS3)H 


ЕТ 


za 15 -H m HO SM SEEN 


= 


= 


= 12 S E S (S: 3 S M 3: O f ma 


aguEs 


сел зая 


H x 


11, 


ЗЕ ek E 


= 
TÆ 


Eg Fn 504 6570: 
хо ЕУ HEI) 


NÈ Ë 


ii ERA 2 


ARREN 


à 


+ 


e 


£x 


Сараа ша зао 


ЖЕ йш} Н NS > 


pue GO 
BG GIO 





Sa 


O N Z= BH š 


ч, 
e 


ЎЎ 
SEHE re у Е АН 


чы 


C 


паз лн: 


ein l 


= 
F 


DIIS 
SS 


d 
в 
= š 


NP RS 


gea 
Эд 


enn 


Imupes. enveloppérent Li5u-pang. à 
Foug. Celui-ch HU une sortie Jardin, et 
Jes battlt éoiplelement, — D'on autre : 
eMe, le meilleur. géneral do Tinne 
Tehünge-lian, vefonlalt: lès débris de 
[аттоо dé Tohafn gen par Yo, dates 
la ти de la Lago, od Ц енота de 
Féeriserz Vhunprudent есч 
péri dans ен Шан, = Тете T 
approchait Aa iungsuung: Cri. Dodge 
jours sssiege par (uz feoang, el ГАА 
ment defemda: par:son. prefet. аа 
{еч enira N de Teh^nw, Тт їнї 
гі ашо, сое Ие» ноге На 
On-koang. prébuwlireni awir regu 
Foridee úa [e tuèr comme iralirs, et 
coavovèrent sa VH du rol de Teh'óu, 
qui envoya â Toreq-tiang Jo brevet dir 
gentral on -chof. Celui-ci marrha: ugs- 
sitôt contre Tulag-lian, e (И hatlre 
ot fut dé: — Cependant le gôném) Li- 
leang de Teldo, ayant souls Je pays 
io Teh'sbag-ehan (19) pour Te compte 
Ши Толе, боени à Hau-tan, quand 
U peut on rowe l'ordre d'oovatiir Ja 
vallée do la Райп (175 Jugeant ses 
Iron usa ` Irun pen nombrenses раг 
ertlo entreprise, HI eoutinua de marelier 
vers la cespllale, poir v premie des 
renfort; Ayant пепео par- hasard, 
sur In rose, Ia saut da rol dà Teldo, 
|| sa raugoa гезуни, ëL de- 
mandad [01 Aire presenti: Ur ia prii- 
cesse dit ivn Le rocher miisi; en 
son nom. Quiné de cell avanie, Li- 
опиту bus In princesse sur Ta place. H 
surpril ensuite Ifda-tan, et dua On- 
tel'ynn rop de Tello, avee Tots кн 
pen& Teháng-eull et. Teh'inn-u, ses 
deux. conselllers,  tü'echappeérent— que 


31 


š 
š 





а 
Ф 


Ss 


LJ 


FORA 


e 
i 
JR 
Bi 


3 D 
ais 


жя ж D T 11 OS NOn e ER 


Ж СУРЕК ЕЕ 
НЕ АСР 


E > 3 3 
HOS di O 


Н ЕНЕ МОНО 
E 


T 


4 
n; 





A ЕЁ = 


Ж ЖН H è O 


id 
WT 


LÀ 


SNEBESZE 


manu 


Z Ga Em S 


А ЖУО 


Së e äer d 


NV 
| kaq 
if 


WSA > 3 + SË 
a SS 





85 Jk. Eüllcheu-hoangti. Carte VIIL 


grün d l'alTeetlon que [eur portait le peuple de Take, 
aqui Tes nima, dil Je peste, conie ses orellles et ses 
veus, — Cependant Ts*buu-friar se sonleva contho Tes 
Tina à Tn (211. — La Second. Empereur voyant 
que les affaires prenaient une lournure sérieuse, 
envoya 4 Tehüng-han des renforts, par Siuma-:hinn 
el Tóngq-i. Ces gónérnux. réunis, battirent et tuerent 
Ta di-seu général de Tch'óíu; Teháng-heue put Te 
méme sort; — Du coup, les alfslres de Телон Jour: 
попі п, Pour comble de malheur, 3 ce momenti- 
menie, l'aeenturier qui avalt commencé tout ie iniii- 
vement, périt imisérablement, Teh*ian-cheng гої de 
Téh'àu, allaut à Tel'énag-fou. ful assassinó par sen 
cacher Téhoüng-kta, lequel essuya de livrer Teh'énn 
(1i à l'armée de: Ty énni qui avangait toujours, Mali 
Lü-teh'enn. présint le tmltre, le tau, eb conserva 
Tet'ênn за parti de Teli'òu. — Cependant Tehüng- 
êull êt Teh'ènn-u, les deux polltlciena do Тепа 
aan romassè jex pellles garnisüns de ce pays, en 
foemérent une aemée de quelques. dizines de mii- 
liers d'hommes, avoc Impune ifs attaruérent et tat- 
irent Li-leang, le meurtrier du rol de. Tehio: Hs. 
firent. ensuile roi, non un genéral. quelcomue, mals 
un certain Jie. descendant des anciens rols do 
Tíháo, qul établit sa capitale à Sinn-tou | Kitcheau 
aciuel), — Cependant Te lan-kia, entré Je dornior 
en campagne (97), fiL rol de Tel'ou, à la plico de 
feu Teh'énn-cheng, DI cectaln King-kiw, homme 
abscur. — Le troupes de Tin, avançant daus le 
hassiu du Modi, asslégòrent et prirent Гела (77. 
Mais le commandant Lü-teh'enn ayant reçu, dans. sa 
retrallo, des renforts op Iui amenait Yingepou, fit 
vülte<tace ôt reprit Teh êaunt... Remarquons ce noovol 
ncleur, Ying-pou élalt originaire ide Liou-naa (221 
au sud du fodit. Officier de Té inn, M avall ótó etss, 
tatu, Bf condamné aux Lavaux du mool чела. 
Hi y embancha ce qul y avail de braves. parmi ces. 
myriades do (огиз, s'eufuit avec. oux, et se réfugia 
entra le Hodi et le. Fleuve Bleu, oü ïl vécut es liri- 
gan, Le préfel- de. P'oüa-ymng (RR) (ац alurs un 
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corlain Öü-joei, tris almé dé ses peg 
ples, qui l'appelatent Je prince du 
P'oda-yang. Yinn-pou ні сотай 
dait alors à plusieurs. militers da: par- 
lisa, étant allé Te visiter, (i-Jovi fui 
domna sa ll mp mariage, et [ni ilvra 
los troupes de s prefeeture, pour contr 
battra les Trinn. — Cependant la nous 
vian roi de Teh'òu, Kingkin, résldall 
à Liu (prés hi Libu-pang alla In 
Iruuver, et THE causo commune avec fuf, 
Tehüngslenng qui avait Jadis tenté 
i'assussiner je Premier EFEmparetur 
ipo 2651, vint anssi so donner â ll; 
avec unè cenlalue de jeunes aventu- 
Hers. Eil roule, H rencontra Ligu-pang, 
eb fustonua. avae (ul. Le rob. Kieg-Niu 
chargea. Lióu-pang. de niüurchlier contre 
Тхан. Galuisel prit Tang, an 1 eme 
liaucha 0900 saldalts. Reëuwnuis nux slièns, 
cela (ui (8t КИ bommes, ее (ара 
И аѕаіёрва Füng |k?, sanis réussir à le 
гонта. — Cependant Tehda-p'ing, 
originaire de Aoing-ling (32), ayant 
appris Ies revers et In mort de Teh'énn- 
cheng roi da Teh'óu, avait envoya å 
Hidng-leang ip. 981); au nom du dës 
fant, l'ardre de marcher contre Ts inn, 
Hidng-leaig passa done ap bord du 
Fieure Hen, avec une arme dae BOO 
hommes, et marchi vera le nonl- 
ópest, — Le Sui. 2& 2oulevalt. tont en- 
tier, Les Jeunes geni ide: Teh'énn-gang 
(32) avant lué lour préfet. Torimerent 
une bande qui compta Мет ЗИН) 
honunes, Hs voulurent se donner pour 
rot, ig secrétalre dp préfet. tué, op 
nomme  Teh'énun-ying. Calui-el eon- 
sulla sa mère, qui lul dit: Man fils, 
fortune — hmproxisée ne dura pas! 
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Altacha-tol plutot à Ta. fartune d'un autre. SI ешге» 
prise réussit, lu attraporas pout-élré dn marquisat; 
aj ell éclione, Qu. pourras disparalire, comme n'ayant 
рая été Irop en vue... Tel enn-ging obeit a. sa mere. 
IL dip à ses amis: Les Hidug ont ét: généraux en eleif 
de- Teh'óu, depuls plusieurs générations: Ne sont con= 
mus el estime. Puleque vous vaubez tenter une grande 
entreprise, ne prenez pas un petit genéral, Pour mol, 
je vais ae joiud re A Hrdug-Jeaug, contre Ies Ta inm... 
Sei іа Теза lons, Ying=pau en HU autirnt, 
aver sa Iroupe Du coup, Hidng-leang se trouvà 
la (êto de pròs do T0000 hommes. — Alors Hidung: 
leang dit: Teh'énn-clumg, qui a commencé boul qd 
mogvement, a dasparm sans laler de ices Trian- 
kia ü fal rol Kian-tiu, sana consulter personne; 
rela ne Comte pasl.. et H tmassaerg Ts'ian-Eia eb 
King-kiu; lis tronc de Tzu se retrogvi vacant, — 
Marchant teujours vers le non, Ffidag-leang arriva 
à Sáe (prés li. Lâ Lióu-pang. toujours opporiu- 
niste; [ui empranta das-soidats, avec (esis iil prit 
enfin Fóng 1k, qu'il talia trés humuimiment; Lit 
dis que Hoïnq-tsie, ayant asslégé et pris Siang (1), 
masser tout ee qu'il y бишей, — Sar ct, un certain 
Fánstseng, oclsiualee du sud du fadi (323, vieillard 
do T at, qui ae plalsalt-À eomblner des plans, alla 
tronver Hidag-laeaag et Dub ditz Teh éun-cheng: qui 
à commete eette alfaire, a eu lò tort de ne pas faire 
rui un rejelon. des nnelens robs de. Teh'óu; vollà 
pourquoi il n'a pas rousst, Or volel queu le trónu dat 
de nouveau. vaeant, Partout fes Lronpes de. partisams 
bournlemtent earns dez essalims de guipes; Si leurs 
chers au disputent entire eux à qui sera roi, Гетта 
prise n'aboutira pas. Vous, dont la famille:a fourni 
plusieurs grande genóraux à Tch'óu, falles rui un 
descendant de Fanciennge maison royale; eelg niettra 
fin aux. competitions... diaag-lenug: sulvit eet avis. 
Аребя отой longtemps clierehié, àn nit par retrouver 
un putit-fils du roi Hoc е Тен гом, поин iun, 
petit: pütre- au sersice d'un. élevenr. dé moutons. Ou 
on dit lè rol Moti do Teh'òu, el HE vesida à Hài 1325 
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avec Teh'énn-ging comme mlulstie. — 
^ Tehüng-leang dont. nous avons vu lo 
zéie pour Ifán sa patrie | p. 2641, dit à 
Hiána-leang : Maintennul gg Zei on 
a un rol do-sa famille, IV reste dé elles 
de. Hán un prince (rés sage nomor 
Tih'éng, qui ferall un bon rol... rung: 
leang Q donc Teh'àng. rol de Mün, 
sec Tehüng-leang coin ministre. 
Ainsal Jes Six Royaumes (Carte VI) se 
irouvórent reconstitues. — Cependant 
Tehüagshan, général de Thiri, de 
bouchant de la. xallóe de la. Lido (Ti, 
attaqua lé rol de. Wet à Línn-tai (11. 
Celul-ci envoya son Ministre Teheou- 
eheu appeler Ter ot Je ou A sim se» 
cours, T'ión-Lani rol de Ts^i, et Пай 
puo généril de Teh'óu, Vaccompagnes- 
rent aussitórt, Mals Tehang-hanu: ayant 
solgneusement hátllungé ses solidas, 
leur üt faire ume marehe dé mult ri 
phia, tomba sur (armée da secours 
eb l'écrasa, T'ién4an roi de Tat et 
Teheou-cleu ministre do Wet pertissant 
dans lü bagarre. Le rol do Wi nègo- 
ela, afin d'obtenir paar son peuple ume 
enpitulatiun tolérable. Quand. ele: fut 
concia, ii se hrülx, Son Iire Dro sun, 
ан а Тело, «qui Inl. préta des soldats 
pour reconqué^rir Wei. Le frèro Jor. 
du pol T'iñasfqn Де Л HU rol son 
ueven Chu, Mailu dén, gaT dn 
eomie mluülisire, — Cependant Fe Sy- 
conil Empereur ne cessalt de foire des 
reproches à Lisen, de co que Inl étimt 
ministro, ii s'etait praduill lant йе тА 
bellians, Liser Anii par eraitilie pour 
sa vie. ll poussa. à l'extmiue la rigueur 
dea, perquisiiions et. Цих ерли, 
Lex couveis de criminels se. sulvalent 
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sur les rontes; les cadayres des-supe 
pliciés. sentassalent sur les places; lé 
peupe virait dans la ferreur. — Кай 
de la confianee. de l'empereur, Tehida- 
kao Lualt qui il voulait, pour satisfaire 
ses halnes personnelles. Graignant pour- . 
lant qu'à Ia lanae quelqa'un des hanis 
fonctionusires ne [e dénongcát, il dita 
l'empereur ; En Fils du Ciel n'est уга 
ment auguste, que quamt on mentem 
qne ses arrüls, sans Jamais valr sa per- 
sonne, [Dans les séances “ú (Leute, 
quand Ie sogveraii Wiame a Lope, bes 
hauts l'onetlannalees: peuvent Tarea des 
reminrques, lesquelles, conwerties en 
cancans; rendent les volontés do l'em- 
pereur moius sacrées aux yeux du peu- 
plè. Vous gagneriez en majeste, s] vols 
vous relirirz entiérement dans 16 secret 
de vos palais, pour y étudier avec moi 
Dadadnksiratlon. en тшй dn loutes [ies 
dvontoalités possibles. Quand on cas 
nüuwenu surzira, vous n'aurez qu'um 
mol i prononcer, personne n'aura le 
droit de répliquer, et la gloire du gou- 
vernement sera attribuée à vous seul... 
Le Secundi Empereur vessa donc. de 
illonner des audiences; HE décida toutes 
choses, en Dite-à-tóle avec Telida-kaa, 
dans Je apptet du palais. — Gependant 
Li-seu ique co systémoe réduisait 3 zéro; 
presenta, ide concert. àvec sum collègue 
Füng-k'iutsi eb avec lo général Fong, 
Isi, là memolre sulvantz 5i des Ironpes 
de pebelles se levent do toute pari, Ia 
fie en est nux matis que consent mu 
peuple les levies militaires otl lts ёхас- 
lions du fse. Nans demandons: qu'on 


duterrommpe la comsstruelion.: du palais 


de Neüe-fang, et qu'on supprime. les. 
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postes mililalres... Le S»eanit Empereur leur répati- 
dir Viurs avex été ineapaliles Je гореше Тех nmaltes, 
eb mulntenant vans voulaz árreter Tes ovnvres ido mon 
pere le Premier Empereur, Ingrats envers mon pére, 
vt intidéles envers mol, pounquot vous fajsserais-]e 
plus longtemps en charge?.. et Тех Пета aux tri- 
lImnaux, afin qu'on statuát sur leur peine. Füng-k'iu- 
tsi et Fosg-tsie, prisoyant leur sort, ee suleldérent 
acasitót, Li-sen pretendant qu'Il avait Jamals eu en 
vue que Dé bien de l'empereur, Tot. ]eté. en. prison. 
Tehido-kao [идей Iui-méóme son. complice. Aprés fui 
avolr foll sobir ioutes- les grandes: peines (p. CIT] 
l'une aprés. l'autre, H le condamna à étre enupé en 
deux, parle miileu dn corpa, Sur lo marchè deli 
eaplitale, Avant d'åire iratot am sippitce, Li-sen dil 
A son Dis, qui alalt partager song sort: Nota ne conr- 
roms plos Jes Hévres, hors la parte doe Test, A Chanig- 
tai [lenr palria T Aujo hui Cest nons qu'on 
va courir (on. livrait ù la populace los minisires 
détcatès) l... Na plenrèrent ensemble. puis firent 
massacrés, ауес (оше Теме раге. Eusuite l'empes 
renr pamma Tehda-kSan seb eb unique ministre, 
L'eunuque rng... pars hongtemps taulefols, — Co= 
pendant. Hidng-leang ayant battu plasieurs (als les 
années de Telina, se phit'â les mépriser ес бокі 
suffisant. Le caraetéro. chinols est ainsi falt ; plat ou 
exolté; raprnent entre les deux. 5óng-i blama 
lliáng-leang: eti ces termes: Quand un général est 
vaullesus, eb ses saldal& paresseus, ln défaite n'est 
pas labn. Ur vos soldats aont priressegs : sode-entendi, 
Pl vat Qs vaniieugx o; pregez garde | Les. renfarte 
de Te'n а: Phi piur ponr vous]. Hiáng- 
leang Venvoya paltro.., Peu de Jours apres, Tehüng- 
һап avant encore Teen des. renforis, bat et tnn 
Hidng-leang à Ting-tao ian nord de 7). Le roi 
Hwii de Teh'im dut se transporter à P'émna-teh'eng 
(Th. HE concentra Jes armers de Hidag-tste et da 
Гевин, avec lesquelles Hoeutra il-mimmi. en 
campagne. — Taoháng-itn репин que. désarmals 
Teh'óu n'était plus à éralnilró, mareha. vers le nord 
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ülleien-hoangti. Carte VIII. 


conire Teháo, passa lo Fleuvo- èt ene 
leva: Hán-tan. (10). Le. rol. Hie de 
Tihdo, et. son. minlstre Teliáng-eull, 
se réfugiérent à Kiü-Iou (nord. de 102. 
Wüáng-li général da Тело, lës Y 
assiégea ап. Tehi'énn-u avait bien 
ramassé quelques dizaines de milliers 
d'lionmes: maia 1|. se bornail.à couvrir 
le nord, sans eser tenter de deélilaquer 
ln place. Tehaag-han tenait tout le 
sud. Tehdo demanda bustammeni du 
secaurs à Teh'óu. Le vil Hose de Teh'ünma 
ayanb entenda Jadis Sóng-i prédire 
ique Hiáug-leang se [eraill ыште, le 
consult sur ce qu'il fallait faire dans 
cctte conjoncture, H fut si satisfait des 
plans ique Song-i fut suggera, uil lit 
charges dde Les exeeuter Пит, соти 
me grand généeal de. Teh'ou; — ur Je 
rad Hodt de Teh'óu avalt Tail avég ses 
généraux laccanl saleniel sulvant? Qui- 
coque, (orçant une passe [V X Y ZR 
pónétrera le premier dans le repaira 
ies Teinn (vallée de la Wki, en de- 
viendra rui. Mais, gráce à In valeur des 
soldats de Ty ion, personne n'étall en- 
cote parvenu. à forcer Les passes. fTiing- 
tste-qui nourrissait contre Trinn une 
liaino mortelle, detinnda & re envoyé 
pour tenter. l'aventure, Tous les viens 
généraux dirent au rol: Hidoug-!ste est 
irop vif (il avait 25 ams; Irop bouit- 
lant, trop (ourlie et irop barbares WH (ue 
reste. ques des ruines, [à on Ha passé, 
Confiez colle mission à un offieler d'au 
àge mor, [uste et modéré, nut puiss’ 
gagner In caonlance du peuple de 
Ts inn. Celui-ci рш depuis: Tong- 
temps de in tyrannie impériale: Si vons 
envovez dans ce pays unm général qui 
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ne le іса раз durement, U se soutien A vous: 
hien velontlers. N'euvayez pss ганой! Дйн 
pany seul, sl Targe-et 5t modére, fera: l'affaire... La 
roi Nodi envoya donc Lión-pang.: M laï donna Ips 
débris йез пгт de Toh'£nu-clutog: et de Hidng- 
leang, aveo order d'allaquer Twin dans son aite. 

En l'an 307, Sdug-i emnvnye au xecodrs do Kiü-lou, 
Чаш arrivé à Nausqurag prés f), v resta 38. Део 
snis bouger. ITidog-tsie iul servall sous bes ordrés, 
s'impatienta eb Tui Ai: Frien assioge: Avi-lou, et 
presse [e siege avec vigueur; nous devrions passer 
le Fleuve nu plus tót... 5ong-r réponilit: 5b Tx (na 
hat- Teháo, aprés cel eiTurt, se Lr wes seront TICS 
nunes ` ПЕТЕ ce momeugt-Ià pour entrer en ас, 
Si Trinn esl паци раг Тола, je foreeral faeliement 
les paises, Temporisons].. Pils, pour cogper Court 
gux remontraness des géniraux presses, Sdngat pti- 
lilia l'ordre du jour suivant: Je ferai сопрег la Ча 
à quiconque se montrera audacieux camme un ligre, 
têtu comme nn bote, torace comme un loup, tomé 
ralre et indocile... Or, celle années-1à, In famine Plat 
partout telle, que les saldals* ep campagne йан 
ehaquie jour qu'une demi-ration de grossiers légumes, 
Cependant Séng-E entoyunt son fs Siiag & Twi, an 
H dent rs sinistre, donna ün Grand festin dane 
ann camp de Nán-yang. Alors Hiadng-tsie dil: Ac- 
tuellement іе bonheur ou Ie malheur du. pays, dé- 
pendent d'une Фот посе, Ог. Song-i aron- 
gle ponr its tmir de ses solilats, ne volt que Te bien 
dis sa famille, Ce n'est pas un général!.. On dtait au 
Hir mua, Hidng-tsie étaòdl entré de grand mutin 
dans la lente de Sóag-7, comme pour lie son rap- 
port, Jul ep In Le. Iia il dll mux officiers : 
Séug-i eomplolan] avec Ts contre  Teli'òw, lo roi 
m'a donne eommisslun de le tuer. Personne n'ohbjecta 
rien: Aitdag-sie, nomme? général interimalre à l'uma- 
nimité, averilt le rai de Teh'àu de Ia fort ila Sing- 
E Le rol lo nomina général ég chef. — 0r la garnisan 
de Kriclou eiit à court de vivres. Le timide Job én, 
M n'osall pas allaquer Jes assiéeants, Les armées de 


38 


` 


A 
4 


EN 


=n = 
d NE ERE ЖЛЕ ЕН 


mri 


B -31221» 3435 


мн 4 
x Gn SES 


un» ë 


lg 


a 


J^ nl gsm ETE RE 


SAX RI TU 


pes 
А. 


„1 
Im 


Sami 


= 


ОЕШ 8 





= 


praua 


ERI PES LILI 


AL 
ш 


SEER., 


= 


E PEE E EET 


= 


BR 





T 
= 


еШ Е 


ЗЕЕ Ет: 


ра 


+5) | NH 


= 
m 


E WEB 


m+ =€ 


A BEAD S 


z 


Esi 


SEANN 


aN eE 


sma msnm 


1 
# 
i 


EZ 


E 


ЖЕЕ НЫ 
I Rš m [L| E PES 


CES Enz 


'üllchen-hoangti. Carte. VIII. 
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serours envoyées par Ts'i eb Yén, me 
l'oséreut pas davantage. Chacun se re 
(rancha, au nord de: Aftr-lou, Inisssnt 
Ts'inn continaer à presser Ia place... 
Cependant Hidng-lsie ayant enxoyé 
Ying-pou avee 20000 homines pour 
couper les vivres d Tetin, Dui-méutie 
passa le Fleuse avec le reste de l'armée. 
Chaque hómme portazit pour trois jours 
de vivres seulement; Quamd 10 разара 
fut. elfectue, Hidng-tsie coula toutes 
les harques, brisa tous Ies ehaudroms, 
ël bila toutes Tes baraques. du camp, 
alin de hien faire comprendre á ses 
aoldats qu'ils n'avaient plus qu'à vain- 
ere ou à mourir. Puis, avangant avec 
inpétuosite, 1 houscuta les Ti' inn 
dana neuf engagements successifs. 
Tehángshan dut se retirer vers l'onest. 
Wáag-li fut pris. Bestait l'armée gssié- 
geanle, coupée el isolée, Iliáng-tsie 
parut devant Kfir-lou, et se dóploya 
en ordre do hatallle. Mème alors les. 
troupes do secours, retranclièes dams 
plus di dix camps, n'osérent pas boti- 
gor; montés sur leurs remparts, ces 
pleutres regardalont ce qul allait arri- 
ver, L'armée е. Тел'ом chargea aveg 
une telle furie, que ehacun s'en prit à 
dix ennemis. Ses cris die guerre ébran- 
lalent le eil et la. terre, et glacarent 
les lonimes il'effroi. Ts inn fut anéanti 
pt Kin-low débloqué. Le soir reng, 
quand les chefs allies se. présentérent 
à la porte du camp de Hidng-Isie pour 
le saluecr, lá marcehligient sur. leurs ge- 
houx, n'osant lever les yeux pour le 
regarder eu face, De ce Jour, Hidng- 
taie commanda п obol l'avinée- Cotr- 
ledere ides rovaumes, — lci, entrèe 
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Les Jk. Eüllcheu-hoangti. Carte VIII. 2n) 


bn señna d'an nouvel acleur motnble. Au. secnm 
tàois, comme Lru-panug altaqualt. Teh*iag-t, Är ée, 
ue lui amena des soldals: Ca P'éng-ue élalt de 
Th'üng-i méme. Il gagna d'abord sa vie, en. péhant 
dans les Маце Фи paysz. pulse, «be braeodnier, H de: 
viat chef ile. bríganils; Quand le гови Чо Тели 
se eleva, les [oues gens de sòn puys siant mnis 
au nombre d'une centaiue, prierent. Pénmg-we: do les 
eominandar, 10 refusa; Sur de nouvelles et. prressamites 
instances, 11 accepta; Ü règla que. anx Jours de cone 


vocation, on se теппа ац фии du jour, eb que. 


quicomque siendrail en relard. aurait a f6le compe, 
Au premier Jour de eonvoentlos, Beaucoup. vinrenit 
ën retard: Je deruler arriva ñ midi. hga dit: 
Aujotd'hui H en csi vonu tani en réelard; que jem 
puls pos lës décapiter Vous; Je decapiteral donc seus 
(ement [v dernier arrivé... Tous rirent-el diront: Allons 
done! Ii ma te ier pins! Pitate lii coup Та ole, 
Alors toute la honie eni penr de ful, et aucun Wan 
plus. se rlsquer à Jui déplatre. Us sa rent ú o= 
maine, recueillirent lous les soldats. [uvunls; at Ги 
rènt bientòt plus de millo bominis. C'est cette troupe 
que P'éng-ue mena à Lídu-pang. — Comme гіш 
ei раза а Küo-nang. 1 prés fr, un certain Li-iki, 
eardieu do Ta porta du village, lettre pauvre, malgre 
el hüve, ayant va dans l'armée de Lióu-psng un 
compatriote, lui dit; Bien dis cheb ont deji pissi 
pàr ici, mmis tons étant pleitis ile suiffisance, n unt 
pas voula écouler mes bons гопа, Та ошї ге 
que Lidu-pang est un bon homme, amiable el tomi: 
Je voudrais hien allar avec [ui, Quand ta lo verras; 
dis-lul qu'il y a fel un cortain maltre Li, aer da fü 
ñus; haut de R ploda, qu'on appolle le Fou; quoiïquòil 
ne soll pàs (oti... Le soldat répondit: Lidu-pang 
malae pas fes lellres, Ies que quetqu'um, portant үн 
bonnet de lettré, l'alorde, WM Tai enlève оп файпе ei 
urine dedans, De plus, dés qu'il use fa bouche, il 
profere des lujures. Cè pn el pas un homme à qui um 
letiié puisse couvenablemeut parler... Annaticestuül 
toujours, dit ultio Li... Le soldal fit sa commission. 
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` Eüllchen- hoangti. Carto VIII. 


Quand Lióu-pang, avànt lorminé sei 
alfures, ful rentré à son quurtier, 
Ho dit appir malire Zi. Au mio- 
ment où eelul-cl. entra, | Lióu-pang 
assis sur aon HU sp falsaib mwer [05 
pieds par deux filles, Li le salua, mais 
апп $e prosterner, et lui demanda: 
kuire Intention. ext-elle: (d'aller Tina 


cantre les princes, ou ide mener Iis pirin- 


ces contre Ts inn ?.. Lidu-pang déli 
la par un juron, puts il ajouta: Stuplite 
lettré, Pemplre tout entier est. Ins in 
TW'inn; cest pour cela que Ies princes 
lui font la guerre: el mol j'irais defen- 
dr Te ton contre eux?5,, Alòrs dii 
Li, si votre armée est une armée de 
vengeurs qui veulent punir Tes crimes 
de Titan, vous b devriez pas rester 
assis bel à paresser!., Lióu-pang avant 
fli] son bain de les, se va, Tt as- 
seoir mallee Li à sa table à la placa 
d'honneur, et Int domanda ce. quil 
pensait: Celui-ci dit: Vous m'avet purs 
dix mille soldats, et vaus marchez dolt 
sur Tiang c'est là jeter une bou- 
lelie. de viande dans la gueule d'un 
liure. Prés d'icl se trouve Tefcénn-[tou, 
un des dépóts centraux de l'empire, od 
мии sccumulés des gruins en müsse. 
Je suis mu mieux avec le gouverneur da 
сене place, SI sous mo donnez eomimils- 
sion pour eel, je (асрига и Пеене 
à vous [a Hvrer.... Lióu-pang [ui donan 
comunission sur-le-chliamp, ol le suivit 
uvec ses soldats. De fait, Tefi'énn-liou 
lui ouvrit ses portes... Âo quatrième 
mois, Ltóu-pang avant comquis les 
préfoctures de VYing-teh'eou 1 8) et de 
Nàu-uymig (5, sempara de Tous fes 
ви du Fleuve; puis H marcha vers 
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Tonest, par le sud des montagnes, en remontant 
la vallée de la Han; Tout se soumeltait à [ui sur 
sun passage. Hh ne lalssalt commetire, à sau ür- 
móe, aucune déprédation; Le peuple des Teinn 
bénisssit on arrivée. — Or l'armee de Trinn ayant 
plusieurs fois reculé, le Second. Empereur fit. répri- 
mamler Tehaáug-han, Colul-cl. sachant ce ique cela 
lul promettall, eat peur. Hl enwova à Ta capitale son 
callógue- Seuma-liinn, pour donner des explications 
et táéhor de le diseulper, On. laiss celui-ci atlendre, 
durant trols jours, à la porie dii pilala, sana qu'ii 
půt avait unè audience dé, Tehdo-kan. À son tour 
Séumur-hinn eut. peur, eb s'enfayant, 1E revint. diré 
à. Tehüng-hanz  Tehüa-hau (ай toul; personne 
n'est plus rien! Que désormais nous sovons vain- 
queurs, cela n'empéchera pas Tehano-kao de nous 
faire notre procés; si mous sommes vaincus, mons 
Pvitarons encore moins [a mort, Songet: idune mûre- 
nient à cô que vous devez lile. Teh'éun-u envoya 
anss] à Tehüngshas un billet alos] conçut Mupus 
ls penipes que vous dies sm сироти, о x oü le 
temps, au palais, de vanus decouvrir ides défauta: valu- 
iueur ou vaincu, vous serez mjs ü mort. [D'ailleurs 
le Ciel se déclare: conire 73 inn ; cela est évident, 
pour quicomgque n'est pas imi imbéciln. Pounuul tre 
faltis-vous pas carece commune avee les princes, tuus 
résérvant une parl lors du pariage de l'ampire? Alben 
ürez-veus plaeidement qu'en vous tends sur le 
billot 4e fer, el qua volre femine et vis enfantssalint 
ésaorgés sodes vos yarr? Tohóog-liaa n'arrivunt pas 
A éc décller, demanda secretement unes entrevue à 
Hiáng-tste. Tandis qu'ils discutaienl, JH iaog-tsie fit 
irüllreusement surprendre f& camp do Tehing-han: 
Celul-ci se soumil. IL jura un traité avec Hióng-Usie, 
ao bord do la Fudan. Miing-trie le fit roi de Young 
(vallée de ila. Wer. dul donus un. eonmuindement 
dans Parma ds Tela, el contia les troupes de 
Trinn gni avaiont eapitulé, à Séuma-hitun, qui fure 
eha désormais ien (ele ade Farmee federee; Celle-ci 
s'avança vers l'oucet, eu longeant Ia rive вереш ше 
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JE. Eüllohen-hoangti, Carta VIIL 


dn епке Jaune... Tandis que ces évánements: sn. 
passalent à l'est, à l'ouest Liów-pang ayant. re- 
monté la vallée de la. Ffan, étail entré dans eelle de 
la Wéi paria passe Où (Z). — Tout le pouvoir. des 
Ts inn était alors anx maius de Tehdo-kao. Celui-ci 
voulant s'assurer du degré de servillsma des grands 
offüciers, offrit um cerf à l'empereur, én Iul disant: 
Volei un cheval pour votre Majesté?,. L'empereur dit 
eu rant: Ministre, vous vous trompez enappelant che- 
val un сагі... Tchaüa-kao en ayant appelé aux assis- 
ив, les uns se lurent, les autres dirent дов сец 
un cerf. Alors Tehdo-kao Ш mettre à mort, sur de 
fausses inculpations, lous ceux qui l'avaient contre- 
dit. Depuis lors am eut si peur de lui, que personne 
n'asa plus dire qu'il n'avait pas raison... Au Nuf- 
liécme mnis, quand Lidu-pang entré dans a vallée 
de In WA, n'était plus qu'à peu da enges de la сарі- 
tale, empereur A réprimander Теһид-Као. Celul-el 
eul peur. Ayant appelé son gendre: Yén-yao, qui étalt 
préfet da læ capitate, il concerta avec Tui le coup d'état 
suivant. À la tête d'une banda d'officiers èl de soldats 
dévoués, Yêèn-yao tomim à l'improviste sur la garnie 
da palais, saisit le chef en eriant « Malhenreus, tu 
as lolssé èntror des reliellës au patats!». et Ie Dua 
avanl que cel oficier edt pu rien répondre, Des gar- 
des el des eunuques, les uns s'enfuiretL, les autres 
ayant [ait mine de se défendre, furent promptement 
dépéchés. Puls Yén-yao ayant pénétré dans lo palais, 
fit tirer des fléches contre le. pavillon de l'emperenr. 
Surpris, celui-ci appela ses assistsnis. Mais In peur 
avall rendu ceux-cl-Inespables fe lonte résistance. 
Un seul eunuque resta près ile l'empereur, Celui-cl 
lui dii: Pourguoi ne. m'as-tu pas prévenu à temgpa? 
Fallail-ià] et venir à celle exlrémllé?.. 5i je vous 
avals- prévenu, dil l'eunuque, vous im'auriez fait met- 
la å morli.. Cependant Yéa-yao s'étanb avancé, 
injuria l'empereur et Ini dit: Monstre d'orgueil, qui 
üs tuè sans loi el sanse vergògtié, l'empire. entier est 
souleva contre Lal; pronoocé tol-méme sur tan sort. 
L'empercur dil: Je me contenteral d'étre rol d'une 
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prifeebure..- Befasé1.. Je me contenteral 


d'étre seipieur de T0000 (umilles... Ra- 
fuse t.. Alors [aissez-mot vivre comme 
simple particulier, avec ma femmoa-et 
mes enfants... Yén-yao répanditz J'ai 
ordre du ministre Tel do-kito do Ceri- 
culter au nom de. l'emplre. Dis toul ca 
que Iu voudras, Je ne retourneral pas 
jntercder pour (oil. et éfevant son 
guidon, Yéa-yao fft signe à ses soldats 
d'avancer contre. l'éemperear. Alors. le 
Second Empereur se poignarila; 1l avalt 
9i ans, — Quand ib fut mort, Tehdo- 
kao idit: Jalis Тачан е qu'un 
royaume, Telhéng ayant unilié l'empire, 
s'est [oll empereur. Mals maintenant 
que lessix royaumes sont restaures, 
il fani revenir aux anciens titres... I 
nomma donc roi de Ts'ínn, Tzeu-ying, 
le His de l'infortuné Fóou-sou.. Puls il 
tit enfouir là eadavre da Second Empe- 
renr, dans lo pore impérial, par iguel- 
guieshommes du peuple Au T mols, 
Tehdò kao  exlgea que — Tzeu-yang 
montàt sur Je Long et prit Jë som 
royal. Celui-ci lui fit dire qu'il était 
tris malle. Teao-kao Giant alte la 
volr à son domlelle, Tzéu-ytitg. pol- 
gnarda ec monstre. IE Dt ensulte exter- 
miner Loute s3 race, 

En og, aprés une brillante vicloire, 
Lidu-pang forca là petita passe, qui 
donne accés daos la vallée dr In We, 
de celle de la faa. Désormais le re- 
paire des Tsian étoit grand ouvert. 
Quand Lióu-pang fut arrivé à Pa- 
chang, tout prés de [a capitalo, Frèu- 
ying rol de Ts'ían, moule sur ua char 
ilo deuil attele d'un cheval blanc une 
corde de chanvre ou cou, le Sean ei le 
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ж: Anarchie préparatoire aux Ï i. Carte VII. 


caclièls Impérians dons las mains, alla au-devaut dé 
lui, e l'atiendit prosterié au. bored. da chemin, Lea: 
ntliciers de Prou -pang voulurent le mettre à mort sur- 
le-elinmp... Non! dit Lidu-pang. Quaad. Ie rot Hodi 
do Teh'óu m'a envoyé contre Ta'ínn, ll m'a choisi a 
enuse (de ma modération et. de ma clémence. I'ail- 
leurs, mettre à morb un homme qui s'est rendu à 
merci, c'est tonjours criminel el néfaste I. et Ile 
remil à la gare de ses officers. 

Depuls l'asénement du rol. Tehoüng-siang, TURIE 
anohlirent comme ehef de leuy dynastie, Just A 
Tzeu-wying, les Tiam  régnérent nominalament 
durant 43 ana. Ils trónerent en réalité, comme empr 
rours, durant 15 ans seulement, Teeu-ying emit rol 
de Tsian depuis 46 jours à peine, quand 1l dut 3e 
rendre à Ltu-pang, 


ANARCGHIE. 


Aprés Ta. eapitulatlón du polido: Twinn, Lióu-pang 
marehü droit à la caupitule Jfidn-yang (р. Ж! et 
y HL san entrée. Tandis que les autres. officiers cher- 
chaient. des ahjets. précieux, Sido- heus. s'empara de 
tous les registres de l'empire, conservés dae le 
palals dir grand minlstre, ládn-pang apprlt par eux 
ja cans et les ressonrées de togtes. les- provinces et 
places... Quand Lidu-pang out vu les palais, les 
belvédéres, les musées et lies. lurems des. Tz'£nn, H 
voulut y rester. Fün-k'oai le reprit séverement, en 
ces lermes: Gesi précisémumli ce luxe qui a perdu 
les Tw inn, et vous Irlez биге comme eu 77 Retour- 
nons sita au eamp de Pu-ehang! Ne rester. pia 
icit. Lidu-pang lt pa sourde oreille. Alors Tehaag- 
leany (ut dit; C'est Ja tyrannie des Je (mn oul voa 
a conüdul ici Votre. role de опре" де l'empire, 
exige que vous affichiez le. plus. entier. desintóresses 
ment = vous seéjournez dans cet tden, l'emplice 
pensera quit n'a: fait pm changer de tyran; Les adds 
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réáparatoirs aux T jk. Carte VIII. app 


slnréres ne plniseni pas toujonrs nux 
oreilles, mais ils sont ullles: pour sa 
bien conduire. Les medicampmnts amera 
alfigent la bonche, mals fs itament [a 
santé au corps. Falles e& que Fun- 
k'oat voca a dit ide faire! Cette. fois 
Lidu-pang ahéjt. Exacunnt !à capitale, 
] retourna camperà3 Pu-chang. Là, 
avant convoqué les nolables et. Des 
officierg, IT Teur tint ee diseoarsz: Vollü 
bien longtèmps que vous soultfrez dies 
lols vexatolres des Ts ion, Les princes 
out décili que celat qui fareeralt. là 
premier les passes, deviendralt rol de 
ee pays. C'est dono mol qul dois devé- 
nir ut jour votre roL. En attebidsnt, [e 
vous donne ce code en frois рага 
phis- Quiconque aura tué. mourra; 
Quicomque апга blesse, subira je lä- 
lon. Quicanque aura volé, sera puni en 
proporiian du. tort qu'il aora fall, Le 
reste des fois de Te'énn est иго, Je 
suls vend Ici pour хоця: шге du bien, 
et aou pas pour vois opprimer. Ayer 
contflance!;. Puis il envoya des dàpu- 
lés, accompagnés par les anciens uffi- 
ciers des Ts'ínn, dans les. villes et les 
bourgs, pour y repiter en som nom ces 
némes paroles, Le peuple de Tz'ínn 
fut daus la joie, I apportait à l'envi 
Hes hæs, des moutons al du vli, 
pyar régaler l'armée dn Lidu-pang. 
Celui-ci refuss el dit: Le grain dea 
magasins nr suffit; jo ne veux pus être 
à charge au peuple... Alora la joio de- 
vint (de l'enthoustasme. Le people n'eut 
plus qu'ane cralate, â savoir qu'an tai 
donnâl un autre pour rol. — Cependant 
Hiáng-tsie, à la ttle dy l'erme des 
royaumes, retmontal) le loug da Fleuve 
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Anarchie préparateire aux [i ji. Carte VIII. 


Jaune [6] et approchatt des passes (V1, 
vilis ies- oficiers et. es soldats de 
Tinn ати, и malntes occasions, 
иаа avec nnkpria Gout ds ресе. 
Aprés que l'armée de. Tà'inn out dû 
capituler, les officiers el les soldats des 
royaumes. [eur rendirent ia pareille. 
On les traito comme des esclaves; Biene 
lót ceux da Teinn murmurérent. Alors 
Hidng-tsie se dt: Ces gens-Ià he sant 
pas de caur avec nous; une fals que 
nous seron entrés dane Detur Lerritoire, 
ils pourront mla jouer uti inauvals 
tour... Il attarua donc feur camp, dit- 
rani ja nnii, et les massacre fons jiis- 
qu'au 4lermier, au nombre da 200 (R) 
homines, ап sad de Sina-nan (А (es 
(le V |, Les trols généraux Tehiüng-han, 
Sêuma-hiian ël Tònug-i lurent gf 
éporgnés. Ensuita Jlidag-Usie se dic 
posa à franchir la passe de Mün-kou 
(V). = Or Lióu-pang, apprenaul que 
Hidng-tsie approchait, avait envoyé ën 
tonte hàte ün corpa de troupes. pour 
garüer cello passe et arreter In mirchi 
de l'armée des. princes. Lui-méme ha 
suivit do prés, avoc li reste de son ar- 
mée, Quan IHiáng-tsie, niv à ln 
passe, la Iron garden, Iortnps., il atiz- 
qua cette (roupe et la lulia em pleces; 
puis il entra dans Ja vallèe de Ia Wo 
Jusqu'à 476 (8 l'est de 01,00 Hi ravHallla 
ars (roujos, Wen décidé à së battre 
còntre Lióu-pang. Puts l'armée de 
Hidnq-teie, [orle de WX 000 houmesz, 
сатра й Afonag-menn. Celle de Lióu- 
pang, (orle de 100 000 hommes seule- 
ment, eampall à Pa-chang. — Or Frin- 
геп, {е роеви de Hidng-tete, dit 
à celui-ci: Jadis, dans sa patrie, 
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Lióu-pang était cupide et Hbertln. Or, depuls qu'il 
a forcé les passes, M b'a pris aucun objet e ma 
nini aucune fumme. H nourrit donc une ambitlon 
plus laute, Eecrasez-le vil! Ne le manquez pasl: 
Copindant Hiing-pai, onele de Tidng-Ite, Gant 
ires. li& avec Teliüang-leang qui accompagnait Lióu- 
pang, se rendit. durant la nuit au camp dé Te 
dernier, pour avertir son ami de. se. mettre en sûre 
te. Téhang-leang Va) dli: Si Je désertals A Veure 
du danger, ce ne serali pis beaut., pl il-pressa 
Hidag-pai de sabuer Lióuspang. Celul-ei M ser- 
vir à boire, el porta un loastá Hidug-poi: puis 
ib dit: Depuis que fal forcé Jes passes, je wal pas 
pris piur mol la valogr d'un cheveu. Jai dénom- 
ré le peuple, Гаі scellé fes magasins, puis j'ai at- 
tendu. Hiang-tsie. Quant aux Lroupes qui eardalent 
la passe. de Hda- kou, Je lies y avais mises, non con- 
tre votis, mals contre les lirigamds. C'est avec In plas 
vivis lmpallenee, que j'attends. l'arrivée. ie Hiang- 
tie. Comment songerzis-jo à m'oppoter ó ui? Vouil- 
lez l'assurar, ile ma part, de mes bonnes intentions... 
Hien, dil Miáng-pai z mais n'omettex pas d'aller Le 
voir demain matin, en persante... Etant retourné au 
camp. ide Midng-tsle, Hidng-pai dit à son neveu: 
Atiaquar un homme qui a bien. mérite de. l'empire, 
ce west pas lean! Mieux vaut Iul faire Bion. visage IL. 
Soit, dil. Hidag-tale... Lo lendemain, de grand 
malin, Lidu-pang arrivall au camp de гт - аге, 
aver une escarte. d'une centaine de cavaliers seule- 
maul. didag-tste D servir à boire. Fun-fseng, 
eftenan des yews. Ht trois fois signe à. Hidng-tie 
du poignarder sean le; пин» Hidng-tsie Ш зо 
blant dr ue pos renranqpusr sns signes, Alors Fér- 
teen sort, el dit à Hidug-tehoaug d'entrer, de 
saluce Lidu-jang. de faire devant lui des passes 
d'armes, et de hil porter un coup droit. au bon 
moment. ZTitng-tehoang entra, salua, fira son épée 
ct commenca ses разве». Алту рит desinant son 
intention; tira ansa san épeée, avec Ingquelle WH para 
lous hes coope de Nidng-chonng, V'empéchant ainsi 
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d'allelndra Lióu-pang. Cependant 
Tchang-leang voyant la tournure quo 
prenaient Jes affaires, sorlit ñ san four, 
appela Fáa-k'oai et Ini dit; Cela va 
mal! .. Fáa-K'oaí ceignil son épée, salsit 
son bouclier, se précipita dans la salle, 
et alla se placer devant FTidog-tsie, lo 
regard (xe, les eheveux  lérissés et les 
yeux éearquilés. ffing-tsie dil avec 
calme: Voilà un bravet.: el M Tui fit 
donner une coupe de vin grande com- 
ine un bolsseau, et une epaule de porc 
erue, багали toujours =a pesan, 
Fán-k'omi bin le vin et dévora l'épau- 
lo. Quand H eut ini, Hidag-tsie lul 
demanda: Es-iu. homme à vider utie 
seconde fois ta coupe *. Fün-k'oaci 
. dit: Comment moi qui ne crains pas 
la mort. nurais-je peur d'une coupe de 
vin? Ts'inn agissal! en béte féroce. 
Tout le monile s'est soulevé contre Mii 
Alors lè roi Hodi ie. Thou a dil nux 
chefs: Quiconque, forgant les passes, 
enirera le promier å la capitale. celui- 
là sera rol de Ts'ínn. Or Lióu-pmng 
ufui cela. Ii s'est donné besucoup de 
mal eta bien mérité de l'empire. I1 n'a 
eticore rlen. reeu. en récompense, EL 
viel que vous, écoulant les sugiestiamns 
d'un bomme de tien, vous en roulez à 
la vi^ ilé ce hérosI Vous périrez comma 
Tü bunt... Hidng-tsie ne répondit riem, 
et invita Faün-&'oat à sasseolr.., Lióu- 
ран inquiet HL alors semblant d'étre 
presse d'ua besoiu nalurel. 10 sortlt, se 
Jetà eu selle, ët courut tout seul danas 
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a & 
> We c In direction de son camp, tandis que 
| 6X EE, fir Fin-k'oai ët le reste do son. exscurte, 
Ep E „АЧ EL prenaient derrière lol le mème chemie, 
zb. ab D ië HE mais à pied, aliti de couvrir sa retrüiio. 
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(ls arrivéreot Loue heureusement à — Pá-ehang... 
Cependant Tehüng-leang tenait toujours eompaguie 
i Hidng-Lsie, Celul-ci ayami entfin егати? раи 
qual: Liu-pasg uà rontralt pas, Тег Гопи lut 
dit: Avant appris que vous aviez l'intention d'esse. 
miner ass aoine de trop pris, I cat parit Lout swul. 
Idol étee malutenant ariivé & son eanip. I. da ehargá 
de vous remeltlre cette. paire ie. eamoees eu jade blane, 
at à Fan-tseng cette paire de vases. Hiangstsie reeut 
les cameées, Filu-tseng tirant son nie, brisa lrs visus 
en s'écriant: Je te suis qu'un dmhócle, qui mar sait 
pas muser qne amare à bien! Mallre, aujourd'tul 
Lióu-paug vous a ravi l'emplre ! — Aprés quelques 
Jours de repos, Hiing-tsie poursulvlt. «3: marcha 
vers l'ouest, jusqu'à Hién-yang, qu'll livra at mas- 
sacre et an pillage. 1 Gt mettre á mort Tzëu-uing. 
roj do Fainn, qui s'ñtuil rendo à Lióu-pang. 1H 
mil le fou ad palals des Ta jam, dont l'incendie dura 
trois mois entiers H lola le sépulere. dá Premier 
Empereur, (t mola basse sur les trésors eb les. [eme 
mos qui lul ennsinrent, pais revint vers l'est, Ialzsant 
le peuple ide: Ts'inn réduit au désespolr... Mors uti 
lettré de Man dit à Flidag-buie: ba vallée de Ia Wat, 
adossee nux montagnes, hordós par le Flenve Jaune, 
est une posillon magnuillque: voma Merios bien d'y 
rester etie vous (sire Шодон... Mals Hiünge-tsie 
qui ата ravagé le pays à fond, navali hle ie le 
quiller- eL songrait à sa patrin, I répondit: Quand 
op n ides: habits idle sole, on les mei le finir, ei quon 
la 1nit, pour so falee admirer. Quam] àn eat derang 
quelque chose, on vac s'extiiber daus sa palrie... Le 
ош do Jg sp relira et. dit: On n raison de prés 
iendre qoe les hommes: de Te én sont des singes 
cailTes ( eapricieus, inéonstants, comme Ie singe qui 
crecbo sou [нинин пз! арт [avoir пик... 
Hidng-l51e avant appris catie parole hmprud«nte, fit 
bouitlir je Jettré de Mir. — De Vinterieur des. pas 
ses, Hidung-tsig aval envoyé un dépaté au rol Haat 
de Teh'óu, pour lui. deinander do tevrüir sur sa pa- 
role, oi de lul aceorder, à lui Hidug-tste, le Ule de 
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roi de 72 inn, quolque Lidu-pang edt forc? tes pas 
ses le premier. Le roi Hoái réponditz Non! Je lien- 
drai ïn parole... Quand [ffidug-tsie. eut теси сеце 
reponse, H sà (cha et dit: Ce rol Modi, c'est ma 
famille «qui l'a fait. Comment cet homme: dépourvu 
de toul mérite ( p. 292 ), fairait-M 1n lol à l'empine?,. 
Aussilôt, avec un respect feint, il ML du rol Hoá 
l'Empereur Juste. Puis il ilit* Les anciens empereurs 
ne régualent que sur un domaine de mille li... et 
dépossédant le roi Hodi du royaume de Teh'óu qui 
prit pour lai-mi^me, Vl assigna à l'Emperour Justa lë 
lerritolre de Feh'èan (d), exil honorable tout au 
bout de l'empire. Hidng-tsie rol de Teh'óu et eol des 
rois, së liva à P'éng-teh'eng (1). N OL Lióu-pang 
rol de. AH dn, et lul donnn les lointaines ét. pauvres 
provinces de l'agest (Z8. 29, 20), avec Naàn-tcheng 
(28) comine capitale. N divisa la vallée de la Wei en 
irois rovaumes, qu'il donna gux-géneraux do Tw'ínn 
qui avaient capilulé enlre ses malus, Tehang-hian 
(1, 3, 21, Seuma-hinn (5), et Toug-€ 141, les char- 
geant de garder les passes (Z), contre les entreprises 
de Lióu-pang. 1 lll permuter lés rols Pdo de Wii, 
Hie de Téhdo, Koüag de Yén, et Chéu de Ter, H 
détacha deux morceaux de Wéi, deux de Tchao, deux 
de Yén, et truis de Tz. Ces lopins furent dislribüés 
aux généraux ou politiciens. Chénn-jyang, Seuma- 
nang, Tehàng-eull, Ying-pou, Odu-joei, Koüng- 
mae, Tsáng-lou, T'ièn-tou, T'ién-nan,. En lout, 
IN petlls royaumes... Au quatrième mols de l'an 204, 
cë parlage étant Lerminé, lu palx génerale fub. pro- 
elameée, et Lous ces roitelets s'eavulérent chacun dana 
es lerres. Un mois apres la. proclamation de la. paix 
générale, ils s'estermiuazient déjà les uns les autres. 
Les plus petits commeucéreat, Nous n'enlrerons pas 
dans le détall de leurs. mesquines querelles. Suivotis 
le dl de l'histoire. 

Quand. Li&u-pang vil que Hidng-tsie, dans sön 
partage arbitral, awil mangu à la promesse faite 
jadis par le rol fodi de Teh'ou, AL fut Ires meeon- 
lent, el son premier mouvement fut de déclarer la 
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guerre à. Teh'óu. Mais Sido-heue l'en disscaia, en 
lui disant: Béguer sur le mmivals Lerritoire da Han- 
(choung (8), c'est toujours mleus que de pérlr. 
Commetices par xous y émlilir, multiplier son peuple, 
eülourez-vens d'hommes sages, (res Dont es que 
vous pourrez de P3 et de Chòu (29, 30); puls em- 
parez=voüus des [rois rovaumes ие Мйне u 
taillés dans l'ancien Ts'inn, et vous pourrez attraper 
l'amplre.... Soit, dit le. rol Че Man; et il partit pour 
sun royaume, mvec Sido-hewe comme ministre. Au 
départ, Hidng-sie lul donna 30000 hommes, dont. H 
ne savait probablement plus que faire, De plus, pli- 
sieurs dizaines de milliers des sujets de Telh'ón et 
игез royaumes, suisireni Lióu-pang, par sym 
thio personnelle. — Ici, entrée en. scene de l'acteur 
le plue honorable do toute celia période. Zán-sinn, 
descendant des anciens rols de Hän, vivalt dams la 
plus extréme pauvreté, N'ayant réussi d sé placer, nl 
dans les lettres, nl dans l'administration, nl dana je 
commerce, It péehalt durs les fossés de Im ville Un 
jour, une vieille laveuse le voyant mourant da faim, 
[ni donna à manger. Emu de recontal=sance, Ийп= 
sinn lui dit: Bonne mère, un jour viendra oü je vous 
le rendral au centuple, La vieille, pronant ces pard-= 
las pour une plalsanterii, sq fácha et Iul dit: Grand 
garcon qui me sale même pas gagner ta sle, l'al en 
compassion de Lol parce que tu es fe (Ls de mes rois, 
non parce que j'espère que La me le rendras jamais. 
Lorsque, ea 208, Hidag-leang marchant vers Ie nord, 
avall passé Te Hoi, fPlàun-sinm riche d'une орбо, 
s'emit enré danz sun arme, Plus tard, s'étant atta- 
ché à Hiing-Dure, il essaya de lni donner des- con- 
sells, mais ne fut [as écoute. Alars 11 déserta pour se 
donner à Lióu-pang. Pris pour un espion, dans l'ar- 
mp dr celuisci,H fat eandamthé, avec d'autres, à êlre 
sommairement decaplté. Conduit lors du camp, ot ces 
compagnorms d'inforlune y avant passé l'un npres l'at- 
irn, goi Lour allait venir. Alòrs, levat Da túto. Шан 
sinn reganda Teh'éaa-yiag qui présidalit à. l'exé- 
culion, atini dit; Est-ce que l'empire ue vous lente 


d 


Ë 


нах 


RNE M ct 


3x ida 
шщ 


АН] 


"к 
© 


жк 


E IRH ADN 2) m 82 N A >t 


x E H HHN 


SS, 
epa 


NH в 
È Ct è; O E 


i L> 38 e IT 38 


EU ES 


м ЩЕ 


ЦИ > (NE IE ID EZ 


di 
r 


наса 


Si) 


zat XT HH S 


a 
a 


Ka 


Ct Eg NS ER (s n H- 
E RE) 


Mh iri um 
deu 


A 


Hak ct ë ct 


ë 
w 

V 
d 


itur A SE S 
X38 UE pul 


e 


L 


un 


RLH 


[ 


[0 L 43 RE 5 E Ô 


Sam 


(U r gs St 8) E е АШ 
КҮЛЕ ША FR 


Sz Bg H] Zt = 


ke Ai 
s 
Ë 


а 
am 


mt sb ym ka 3 


H = 
m 


ux s 


RET Ë 


Sie 
NHH 


ы 
Ф 


Ж ҤЕ ЕР 
2 
дщ 


3 E RE 


SS 
ESL 
HRN 


z Anarchie. preparatoire aux Ü| A. Carte VIII. 


pas? Ponnqunt metire à mort les hira. 
vées.. Frappé de ces paroles èt de sa 
mine, Teh'éan-iing le lAcha. £nsuite 
Hán-sina parla au ministre. Sidi- 
hene, qui conçut de lub une grande 
estime. =@ Quand Lidu-pang fut arrivé 
ñ Naa-tehengl 28), beaucoup de bri 
ves Jugeant que, dans ce pays. elolgné, 
l'avenir promettait peu, lo quittérent, 
Hüán-sinn (a) aussi sonda Sida-hang 
en disant: Si le rol ne re donne pas. 
quelque charge, je li quitter... Sáto- 
leue m'avait pos encore pu fui procurer 
dn charge, (quand. Hd ston Ilmpatien- 
te, partit sans rlen dire Aussilàt Siuo- 
haue se mil en personne 3 sa pourstile. 
Un avertit. Lióu-pang que son minis- 
tre avail disparu. Le roi fut atissi ШТИ 
gé, que «Ü| aval perdu ses deus mains, 
Duux jours aprés, Suiqa-heue anl 
revenu, se présenta pour le salier. 
Aprés un preemler juron, Lióu-pagg 
lui demanda: Pourquoi les-ta enfoi?., 
Je ne me anis pas enlui, dil Sids- 
heug z f'ai poursuivi un fayard... Quel 
[uyard, derranda Lidu-pang?.. Háa- 
sinn, dit Sida-heus... Aprés un naue 
veau juron, Lióu-pang seria: Com- 
ment, alofs que més généraux m'ont 
quitte par dixaiues; tu. n'as pas coura 
aprés eux, et £n aurais poursuisi Ийп- 
sinn? (alle blagne!.. les autres, dit 
Sido-luus, vous en relrouverez autant 
que vous en voudnez; mais des. Hda- 
sinn, Hn'x ena pas deut. Si sous vontez 
rester ici, ll me vous sera pas utile: 
inais-si vous voulez couwgjuérir |'ешрїгї, 
VOUS ne pourrez pas vous passar de lai; 
lui seul est homme à vous. Je donner. 
Prenez votre determination à proportion 
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de vos projets... Lióu-pang dit: Comtient renonm- 
cerais-]e à convoiter les provinces. orientalis ? Puls. 
a je rester enseveli dans ce désert? el possant и 
SitóL, selon sa coutume, à luauire extréine; idu. 
paag voulut faire appeler. Záas-sinn, pour lé nom- 
mer général en chef sur-le-champ... Ne fulles pas 
cela, dit Sida-heue. Comme vous l'avez toujours 
Iralló avec frobdour, si vous appelez: sinsi sins 
facon, comme on mppelle an eufant, pon: $0 nommer 
general, i| eroirà que wous plüisantez el voirs quit- 
lera. Faites fa chose dans les formes. Cholsissez um 
jour fauste, prnéparez-*ous par lualrziinence, élever 
tum tartre, (alles les offrandes usuelles, puls prochi- 
med sa nominatlan.... Ban, dit le reb... (Quand om sot 
ees nréparalifs Lous [es généraux furent. trés. coti- 
lenta, ehaean pensant iue evtl lul qui allait être 
mis sur le pinacle. Or le moment étant venu, c'est 
Нан=зїнтп qui fut nommé, à la stupéfactión généras 
le, Quand. des cérémonies furent terminées, on assit 
à la place d'honneur, ët le roi Jul. dit: Le ministre 
"'a souvent parle ilë vous; donnez-mol quelques 
bons avis... Aprés s'en åtre excuse, PHás-sinm it: 
Les trois anciens généraux dé Thin, nire laqla 
Hiang-tie à partage ee rovaume, onl cause Ia mort 
d'une foule de teurs concitoyens (| feurs saldats 1, en 
les obligeant à se rendre à l'àrmée des: princes, qui 
les a massaeres i D, ЗІ 1), émx seul& eonservant Ia via 
pour prix de leur téahiison; Le peuple. de Ts'inn, 
pénétré de douleur jusqu'à la moelle des os, leur en 
veul à mori, mais n'a pas pu se venger jusqu'ict, 
à cause de là puissance бв "Tech "Aug qui jaa protege. 
C'est vous qui avez forcé les passes. Vous n'avez fait 
aucun deet Vous avez abrogé [es lois cruelles iles 
Tsinn. IVaprés [l'ancien accord, vous devriez étra 
rol de Twinn. Contre tout droit, on voms-a eolloqué 
À Hán-tehoung. Le peuple de Trina en est désolé, 
Levez-vous, ol les troia royaumes dèe Trinn semit 
A vous, sans coup Férir, sur le vo d'une alinple procla- 
mallon.. Liu-pang Soul heaucoup gai Teo. t 
se repentit. de n'avoir pas appréció ffda-sinn plus 
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tot. H Dan Bes allribullons des autres 
généraux. D charges Aiuoheug de tirer 
de Pa et de Chiu tout ce qui serult 
necessaire nu ravytiaillement dà Var- 
mee, Enfin, à la Ne hune, forgant [n 
passe (Qui (Z). M peénétea dans da vallée 
de dà. Weit. Tehaag-han (4, 2, 3), qui 
neeourut pour Parréter, fut battu el 
mis en fulle. Lióu-pang fiL sen entrée 
ü. Hién-yang. S&éuma-hinn ei Tóng-t 
(5; Ф), ѕе seumirent sans сое. 
Tehaàngseang, togjours fidele š Ladu- 
pang, éenvosa à Hiüing-tsie ce. billet 
laconique : Le rol de. Hin, injustement 
(rustre, «est annexe [à pays 3 Finléri- 
eur des passes, qui [ub crevenalt de 
droit, d'aprés l'ancien nceord :: i| n'ira 
pas plus loin. — Or Wring-ling, con- 
clipyen de Lión-prng, ayant renun une 
bande de partisans а Nàn-yang (9), 
Vamena mu rol de Hau, Hidug-taie 
envoya aussitól un afilcier ileinandet 
Comte à In more dp Wüng-ling dn 
cette dénmarelie de «on fils. Cette femme 
dit à l'ofücier: Dites à mon fils que ces 
Lióu-pang nui trdomphera et qui de- 
viendra empereur. 1 а dome blen fait 
de sejolndre â lui. Qu'il se garde d'agir 
contre sa conselenee, à conose ie moit! 
EL elle sp pro il uno epe. 

Ан 905... Nous avops vu que Аалу 
tiia, pour le mettre. ide côté, avalt. fait 
empereur lo roi Май de Te on, lë 
relégmant ensuMe derisolrement, de 
P'éug-tch'eng 11), 20 ln fand des pro» 
vinees qérdianales | d). Lex officiers 
du rol Hoi Iroaverent Ia. plaisanterie 
mauvaise, Jfidug-Jsie Tayant su. don- 
Bh qü rol Hoti, commo scorto Thon- 
neur ebargée de le conduire dame 
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son empire, les roilelets. Oü-foef, Ying-pou et 
Kasag-2ao, auxquels H danh des Instruetionis. se- 
erbtes, Ceux-cl gssusslacrent l'ez-rol Hodi de Tech on, 
l'Empereur Jusle, an passage du Fleuve Bleu. Le 
pauvre hone dul regretter. d'avoir quilté ses mou- 
lons; pour paullre des hommes: — Puis Hidng-sie. 
declara [a guerre à son voisin Tei Désormais ce imans- 
Ire üt place mette; par le fer ot le feu, partont on il 
pasa, massacranti los peuples, rasant Tes villes, Шапе 
lots sex prisonniers sans distinction d'Age nlde sexe. 
Ces barbaries exaspárerent Je: peuple Че Tri, qui sa 
levi conie Iul toatentlar, — el, anie oa scène d'un 
pollllclau notables {I taut st pou de choseo. pour être 
nolalile eu Chiue:... Teh'&nn-p'ing, de Ydng-ou'( ur; 
était un jeune homm trés pauvre èt irès studimi 
Quand di y avait quelque взге dans. son. village, 
c'est Hui qu'on ehargealt de découper ete distriliuer 
Ia victi: H Falsalt Les paris Eres égales; Un jour es 
mune le eomplimentérent, es disant: Vaus décou- 
pez Lees tients Teh'énu-p'ing soupira et iit: Te dé- 
cauperais l'empire. Tout aussi. hien? Quand il ful en 
йге, HE servit le roi & ióu de Wer commo chef des &qui- 
paga mals avanga point.. Puls i servit Hidáng-tsie 
comme alfizier. Lióu-pang avant pris Yian qui était 
ds san ressort, Teh'éenn-p'ing eal peur de la colère 
du fMidug-trie, l| l san scesu daus une bolte, et 
lè renvocg ag. rol de Fabio, tandis que Iui-méme, 
пене опо épée, allait. Lrouver le roi de Hidan, au- 
quel ii demanda une entrevue. Lrióu-pang lui de- 
manda; Qu'etiez-vous uu service de. Teh'óu?,, Ofü- 
cler, dit Toh'Zan-p'üng... Aussitt. Lidu-pang le 
nomma ојаг dans «om armée. Он пе tourne pas 
cawsue avec plus de désinvollure! 

Ге той е Дои яа гоні à Fdao-yang (6), BL 
durant trois jours, des funérailles sabeanelles à l'Éime 
pereur Juste: puis U Ai aux princes qui étaient we- 
nus y assister: Tout l'empire avait reconnu. l'Émpe- 
tonr Juste pour son suzerain, Or Hidng-tsie l'a (ué. 
C'est lò ao mote Wmqualiliable. Jal pris le pays dà 
Ts inn et mohilis& mon armée, Je vous demande, de 
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marcher avec mol contre Hüing-tsie, pour venger 
l'Empereur Justel.. Cette telnte de justice, sur Tam- 
bition de Lióu-pang, est da plus beureux effet; = 
Au quatrième mols, Lióu-panq comloisant l'armès 
de ein princes, forte de 260 mille boms, attayna 
Teh'àu. P'"^ng-ue qui stationnail dans |e. royaume 
dè Wai, vint ancore le joindre avec ses 30 mille 
hommes: Celle lmimense srmée prit. P'àng-Iel'eng 
LE, là capitale de. Hidag-tGieé, ses magasins el ses 
femmes. Heureux de lenr facilo victoire, les alliés 
firent un grand festin, ffting-tsie. se. chargea. de 
leur donner un intermède de si fagon. Ala tete dè 
30 mille cavaliers d'élite, Il fondit sur cettè cohue de 
prés de 600. mille ribauds, et les mit dans uno tella 
éronte, que, outre les. tués, plus de 200 milla se 
novérenL en essayant de passer |a Seu ella Sod, 
iont leurs cadavres accumulés barrérent et firent 
déborder les eaux. Lióu-pang était duns- ta viile: 
Hiáng-taie l'investit d'une triple cordon de troupes. 
Mais les Chinois n'ont jamals su monter la garle. 
l'rofitant- d'une. Lempéte qui. soulerail des nuages de 
poussière, Lidu-pang s'échappa, avec qualiques. di- 
tines de cavallers seulement. Parmi les aptitudes da 
ce héros, son talent ponr les fugues semble avoir tenu 
lé promier ranig. Comme il courait vers P'éi, pour ten- 
ter de soustraire sa famille agx représailles de IHidng- 
tsie, ll. rTencontra son fils Ying et sa fille, el apprit 
que som pére et-sa femme élaient déjà. prisonniers 
de ceux de Téh'óu... Aprés ce revers, lous les rolbeleta 
firent demi-tour, e£ se donnérent à Hiaag-tsie... En 
Europe, Ia fortune do Lídu-pang eut èto brisée pour 
toujours. Mais eu Chine, les desastres militaires sont 
peu de chose, les politiciens de ce pays possédant 
des:colles qni raccommodeut les pires casses, Перці 
Lióu-pang jusqu'à Li-houngtehang, c'a toujours 
été là méme histoire. Une letlon. diplomatique, tune 
complication politiquia habillement iotredaile dans le 
jeu, met dessus ca qui élait dessous, Mil du vain- 
queturun vaincu, etc. Nous allons volr Líóu- perng de- 
venir empereur, à (orce de défaites el da polliique... 
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Lióu-pang demanila A вез ampi- 
gnons : Qui d'entre vous pourrait. ame- 


*» ner Ying-pou, le rollelet. de. Kiou- 
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kiang (323), À attaquer Teh'óu pac le 
sud. Cette diversion occuperail Hidng- 
(sie pendant quelques mois; of nous: 
donnerait le temps de rétablir nos. af- 
(noires. Si J'arrive à l'emplre, je recon. 
penserai Hbéralement celui qul manra 
rendu се service... Sodi-heue s'alfrit 
ugssitót, Liðw-pang lul dönni peins 
pouvoirs. — Durant le huilième mois, 
Lióu-pang établi à Josag-yang (д), 
s'occupa à ralller lès bandes de- soldats 
fuyarids, éparplllées de Lous cólés, apres 
la débandade ile Piag-teh'eng.. Sido- 
heue sou ministre, mohilisa lout le 
pays de Ts'ínn, et envova ces levées à 
Joung-yang. L'armée de Hun étant 
ainsi reconstituée, Techa ne put pas 
envahir aussitót. — Ponr parer à lout 
événement avant In Intt décisive. et 
anssi pour- s'afficher solennellement 
comme pnendaut à l'empire. Lidu- 
pang nomma son Ns Ying princa héri- 
Uer [l'amiant avall 3 atis), avec Sido- 
heug comme [uteur el ministre. N Ies 
établit dans le pays de Ts inn. ll eleva 
un temple à xe ancétres, et nomma Ies 
Palrons des lerres el des molssuns de 
la uouvelle dynastie (p. 753. Cepèn- 
iant H isalt solliciter par ses émis 
salrés, les nulres roitelets. Li-iki ( p. 
200 ssaya de lul gagner le roi Рао 
de Wei. Mais celui-ci dit: Lróu-pang 
est grossier et insolent; ïl injuria Tes 
princes comme des esclaves; je më veux 
plos avoir afaire à [ad]... Aussitôt Lidu- 
pang envoyu Háns-sinn. contre: Wer... 
Liów-pang demanda à Li - iki : (ui 
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est-ce qui commanda: tes: troupes de Wi? Cest 
Pái-tcheu, dit Li-iki.., Ce blanc-bèc-iá, dont ln 
bonche sent encora le lail, dit Lióu-paug, n'arretera 
pus Hán-sinn; celà va. bien!.. Hdn-sinn s'infor- 
ша ntusskh du nom de son advereaire, Quand on Iul 
eut nommé Pái-tchén... c'est im Imbàeite! dit-H... 
et H marcha contre. Wei, battit. Paí-telheu, prit Te 
roi Po, el annexa. Wi anu nom de son maitre, 
En 304, Háàn-sinn et Tehaug-eull envahirent Tela, 
pour le comple de Liódu-pang. Le rob de Tchao 
munit nmné armée de 300 mille hommes, à. Tstug- 
king-k'eou (n), entrée de la funeuse passe de Hodi- 
law, ui, des. plulnes du Tehéu-li actuel, donne 
acei ians la valica de la Finn. Li-tsouatch'ee illt 
à Teh'éan-u roi de Tai (p.232), qui commandait 
l'artnoe de Tehdo: La Iactique de IHána-sinn consiste 
à charger avec un ean irresistitile, Nn l'allenilez donc 
[rs em plaine. Mais, dans lë pays accidente qu'il шта 
à Iraverser peur venir jusqu'ici, se chars ne. pour- 
ronL.pas évoluer, sa. cavalerie ne pourra pus-se dé- 
poyer; de plus, sès provisions devront la suivre par 
une vòle unhjuÓ. Datinez-mol 30 mille cavaliers pour 
le tourner et le couper. 1 ne pourra plus. ni avancer, 
ni reculer, ni vivre danse pays qu'il ацга envahi 
Avant dix jours, sa liie el calles dë ses offic fors, sn- 
ront. expesées. devant vos elendards... Or Teh'eun-u 
slt ренеп ls Hee do lsugerrietr Juste, I1 se faisalt 
glolre de n'avoir Jamais usé de slratagéme. II rejeta 
le plan de. Li-Isouoteh'ee, &L attendit. Zaa-sin5 en 
rase eampagme, sam mune garder les defilés.. Quand 
lss espions de Hán-sinn (uni eurent donni ces nou- 
velles; celui-ci juhila. Traversant d'une traite lo pays 
accidenté, il arriva prés de. Tring-hing-k'eou, sans 
que l'armée da Tehda se dautát mime de 305 apprit- 
сіе, Ш ети ра, сеце nalt, bors ile la vue de l'ennemi. 
A minuit, H deélucha ua corps de 2000 cavallers, 
munis elineun d'un drapeuu rouge Leouleur des Hira ), 
avec ordre idi se porter, par des. clemips détournng, 
à une position d'a Hs-verraient 16 camp de Teo, 
aas elre vus de lui, Leur consigne était d'enlever- To 
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camp; &i l'armée dé Telhuto venait 8 erg 
coor imprudemiment, eb. d'y arborer 
lex couleurs. des 403. Puls Hdn-etmm 
donma ddéjenner d ses généraux, eu 
leur disant: Nous diuorons apies:]n. vies 1 
tolre. Dis route, ffda-sinn déployant 
la baontèrne de Général ep chof, dës 
boncha en ordre dè bataille, tombonrs 
roulants, de la. passe. de Teig kings 
Kean. L'armée di Гоно, sorta nt ile ean 
camp, se tbiugea aussi ep bataille. La 


SS EE IND 
=> Œ 


REIS Teu Am 


і 
P 


+ L 
= 
= 


e 


Vo CS Bee së er e e JE m zF [U F 55 25 95 
PS 


[m -p 0p m DM mSPIDN SERA s 


P 


BHOINEAS 
к.а EZ (N $ EI 


JOE RES EESTI 


à = 
E combat duralt, indósis, quam ота, 
ь ШЭ 


jetant aes tamiboura eb ses Olendards, 
Ilán-sinn tourna le dos. Emr coup, les. 
üernibres réserves quitterent lè camp 
de Tehào; pour courlr à la curee, Anse 
«Иос Тез 3) ensaliers de. Hin, envas 
liissant Ve camp, gplamtérent aur xe 
ruemparis leurs. 2000 drapesux ranges, 
Quaml conx de Tehéo Lournérent Ta 
Leto, ils Tarent lerrifi?s, et leurs rangs 
vacillprent. H0 60860 оош cë 
moment-là. Se rétaurmant sondalñ, H 
tomsa arusa de Tehdo, tale roltelet 
Teh'ónn-u de TAi el pril ie roitelet 
Hia da Tehián... Avant la bataille, 
[làn-sinm avall promis: milla Пиро 
à qui lui améneraïl Li-teouatch'ee 
virant, Quand on fe. ini. eut. amens, il 
délla fui-mme ses Hens, l'asslt à la pla 
co d'honneur commo son mullre, et ful 
diLz Je duls. réduire Yes au пон), et 
Tri à Vest. Veulllez me diro comment 
je duis m'y prendre, pour réussir... Bi- 
tanurilch ee Soxissa d'abord, en disant 
Comment moi. um mallieurenx eaptif, 
pourrais-je vous conseiller sur una 
aussi prove alini? Si Tch'nn-u 
avali suivi vos conseils, dil Пате, 
à celle heure «vs mol qui serais volra 
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prisounler. Né me refuser pae. vos avis.., Ainsl amas 
doat, Li-tsouotch'ee dit: Commencez. par encover А 
Yén un homme disert qui l'engage à se soumettre. 
Yén nerésistera pas. Quand Yn se sera soumis, 
marchezsur T*«'i. Les esprits de ce pays-l sont ainsi 
faits, que personne ne pent jamais devlner «quelle 
détermination: Ils prendront au dernier. moment. H 
est probable, cependant, qua le voisinage de votre 
armée les rendra sages, Geal loul ce gue je puis voiis 
dire... Háa-sinn (lt ainsi. Selotr son habitude, Yén 
plia dans te sens du vent, et envoya un imbassadear 
&aluer amicalemoent le roi de ffin... Cenx de Tehada 
ayant demandé Tehang-eutt pour roi, Lióu-pang le 
leur accorda; — Cependant Sodi-heug envoyé au rob 
lelet Ying-powu de. Kióu-kiang (221. pour l'engager 
h attaquer /fiang-tsie parle suit, avait réussi dans sa 
négocialion.. Yiug-pou vint on personne, avec Iul, 
trouver. Lidu-pang. Quand il entra, Liu-pang assis 
sur son HL, se faisait laver les pieds, Yiag-pou [fut 
ehoqué de cette réception. Mats quand i fut arrivé à 
son quartier, voyant qu'il était loge, meublé, iurrí 
et servi, exactement comme Lióu«pang lui-méme, 1 
fut flatté au delà ide toute mesure, Lióu-pang ajoutá 
da se propres solilals, à éoox que Ying-pou avait 
amenés, eb ]e ehargea de garler Teh'éng-kan (h 
onest de [h place qui fermait l'entrée. du bassin 
ile In Lito (Œ). 

Au quatrième mols, une armie de Tohme, -tournant 
Teh'éng-kao, surprit el enloura  Lidu-pang à 
Joing- yang. Celui-ci, presque décourage, deranda 
à Tch'ànn-p'ing: Quand tous cés troubles pron- 
dront-ils fin f... Teh'énn-p'ing lul illi: Лт аба 
n'a plas que peu de bons politiciens. Tàchez. de 
l'on priver; surtout de Pda-eng | p. 306 ) et. de 
Tehoüngli-met. Cela ne sera pas difficile. Huing- 
tsie croll toutes les delations. Tirez parti de son slce, 
Bi vous pouvez vous résoudre à sacriller une bonne 
somme, pour lul donner des soupcons, Tech ou zen 
penlu... Lidu-pang donna aussitót à Tch'énn-p'ing 
40 mille limgols, avec l'assurance que jamals H ne Iul 
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en — demandersit aucnn campii, 
Teh'éun-p'ing einplova eet. argent. à 
gager une nuée de délaleurs. N M 
d'aábond courir 1e bruit que Tehoüng- 
li-wwei et d'autres, se voyant tal payés 
de (eurs services, sòngealènt à faire 
eause commune avec — hin contre 
Teh'óu, aliti d'attraper. aus! quehiue 
lopin de terre. ITiieg-isie croi cós- 
bruits, ет вошта Телон li- met... 
luis, le si^ge de Joung-yang nvan- 
cant de plus en plus, Lide-;ang fel- 
gnit de demander là pais à Hidng-tie. 
Celui-ci lal envoya ип deputi, pour 
enirer en peurparlers. Quand én dhf- 
lé se présenta devant. Teh'éun-p'íng, 
un repas magnifique était servi sur [n 
table. Teh'éan-p'ing prenant un air 
tout décontemancé, dit: Ah c'est vans 
Jattéendals mon am Fán-tseng... et 
(aliant desservir au plus vile Te beati 
repas, H talla le Перо богі сећа 
ment. Celui-ci étant. retourné Çaunprës 
de Jlidag-tie, Dub racónta son aven- 
Lure. C'en fut assex. pour perdre Fun- 
tseng dans l'esprit de Hiang-tsie. Quel- 
ques jours plus tard. Fiün-tseng дүйп 
proposé â Итін еге de pousser la 
siege plus. activement, eelul-zi ne. l'é- 
caula pas. Alors Гомер ze fcha 
el di: Puisqua vous n'avez plus besolt 
de moi (rex-vous désormais ааз 
vous-meme; pour mol, je vais reporter 
mes os dans ma patrie... l quilla aus- 
stól, mals me revit possa patrie; car 
il mourut d'un anthrax, avant. d'étre 
arrivé à P'éag-eh'eng... Alas Hiáng- 
tsie fat rédait à |a valeur militaire, 
c ést-à-4llre, dapes la lése chinoise. f 
rien. L'histoire va prouver ka (hes; 
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Ап 5% mols, Teh'óu pressan de pius en plus le siège 
de Joüng-gjaug (gi Ki-sina dit à Lidu-pang : 
Cela tourne mal! Permettez-mol de Jouer un tour à 
Teh'óu.,. Sur ce, Teh'eun-p'ing sorti au milieu de 
Ja nuit, avec 2000 hommes, par la porte de l'est. Les 
Iroupes de-Teh'óu sa mirent aussitôt en devoir de 
refouler la sortie. Alors Ki-sinn, monté sur lè char 
royal de Lióu-pang, sortant aussi par la porte de 
l'est, lit crier sutour de |ui: I1 n'y a plus de vivres! 
Le rol de fida se rend au rol de. Tch'óu l.. A ces 
eris, lons les assiègoants coururent à la porte de 
l'est, pour joulr du specinéele. Alors Lióu-pang, 
ayant remis Is commandement de la. place à Tcheou- 
h'eue, s'échappa à franc étrier par Ia. porte de l'ouest 
débloguée, suivi de quelques dizaines de cava- 
liers seulement. Quand Hidng-tsie découvrit le 
atralagéme, ii futs! furieux qu'il Ot broter vif Ki- 
sinn,.. Cependant Lidu-pang ayant couru jusque 
dans le pays de Trinn, y ramassa iles Ironpes, eL 
revint xe jeter dans Teh'čng-kao | prés D), oü. Ying- 
pou tenal encore... Cependant Hiiag-isie avant 
pris JouUng- yang, tit bouillir le brave commandant 
Tcheóu-k'eue, «X vint ensuite mettre le siege devant 
Tch'éng-kao.. Lióu-pang iol encore fuir. lÍ passa 
au nord du Fleusé. Se donnant pour un courrier dë 
Hán, i1 pénétra à l'aube du. Jour dans le camp de 
Háan-sinn (p. 319). Hán-sinn et. Tchüng-eul 
dormaient éncore. Lidu-pang se glissa duns leur 
tente, drca leurs brevets de leur lii, sortit sans les 
révelller, puis, convoquant le conseil par Hes signaux 
d'usage, il anmonga aux généraux qae le roi com 
mandait en chef. Laissant. Teháng-eull pour. gander 
Tohio, M envoya Ifda-sinn contre. Tsi, et garda lé 
gros de l'armée pour lui-méme. Pendant ce. temps, 
Teh'2ng - Kao était tombé au pouvoir de Teh ou, og) 
s'apprêtait & forcer les passes ( Y)... Mors Li-iki dil 
à Lióu-pang : L'imporlant pour ies rois, c'est leur 
peuple; èt l'important pour le pedple, c'est sa mour- 
riture; Oc voici, nôn loln d'id, l'immense grenier 
de Ndo-ts'ang. Pressè Je marclier vers louest, 
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IHiáng-tsie n dégarni cette. place. Prenez-la! Le ciel 
vous In donne !... Lédu-paug adopta ce. plan. De plus, 
ILenvoya Lióu-kia et d'autres, à ïa tta de colonnes 
valantes, pour mettre le feu, aux magasins du pays 
de Теһ'фи, бї détroïre, derrière sam dos, lès provi- 
sions et les ressouréees de /JHidng-tsie. JI envoya 
nussi Li-iké prier T4 de se jolndrn à dui contre 
Tch'àu... Ür peu auparavant ip. 3221, N атац donna 
ordre à Hán-sinn de marcher contre: Tw 1; Celui-ci 
avant appris que Li-iki negacin dans ce pays, ar- 
réta sa marche; A'odi-Ech'ee lui dit: Loisserez-vaus 
un lettré, arrivé en voiture sans fatigue, réduire d'un 
arul conp desa langue de trols pouces, Jis 70 villes de 
Te'i: damills que vous, avéc des dizalnes ide milliers de 
soldats, vous aver mis plus d'un an à réduire li 50 
villes de Tzhda? Saulrirez-xous que. eette- ganactie 
éclipse vas liauts falts ?,, Háu-sinn se [aissa persua- 
der par ees paroles parfides. I| passa le Flenve ét 
surprit T4, qui ne s'attendait å rinn. Le roi de Zei 
croyant à unë (caliizon, fl boulllir Li-i4i, puls s'en- 
fult à Kuüo-mi. — Pendant ce temps, Lidu-pang 
repassé au aud. du Fleuye, avait enlevé les magaslns 
de Nào-t«aug... T«üa-kiou, envoveé gontre lul, 
passait å got la Sdu, quand Lióu-paug tombant 
sur jui, dispersa son nrméóe; Ts do-kiou se conupa. I 
cou... Puis Éidu-pang reprit Tel éng-kao. — Quni 
Hidng-tsie reçut ces facheuses nouvelles, H dul ces- 
ser x» marche vers l'auest, el revenir sur ses pas Ins: 
qu'à Kodag-ou 161. LÀ Les deus armées eanemles 
entrérént èn contact. Tehon êtalt à court do vivres. 
lHidug-tsie qui traltait à ва suita la pèra dè Lidu- 
pang. AL Merer, å la vue dés deux camps, une ese 
trade très élevée, garnie d'un attirail de boucherie. 
Il y. üt monter to père dé Lidu-pang, pote ft dire à 
celui-ci: Si Im ne te sonümels pas aussitót, je vais 
faire bonillir Lon pére!.. Líóu-pang répondit: Tol et 
mol, neus avons recu noire. missiom du rol. Hodi ila 
Teh'du, qui nous a faits freres Jurés. Pulsue (u es 
motn (frère, mon pèra est aussi tou père, Si la Mimi- 
шо Cobligo â bouillir notre. pére, Je te lé demande 
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qu'un seul bol da boulllonL. Hidng- 
(sie [urieux allall exécular sa menace, 
Mais son oncle ffiáng-pai, toujours 
modérée, et qmi semble avoir eu un fai- 
ble pour Lióu-pang, Геп dissuada et 
lui dit: Celte eruauuté sera Imitile, Elle 
vous altirera dés malheurs et n'arrelera 
pas Lrióu-pang. Car, quand quelqu'un 


s'est tiis en be d'arriver à l'empire, ses 


parents ne hui sont plus rien... Alors. 
Hiáng-tste eut. avec Lióu-pang une 
enlrevus entre. les deux camps. Les 
deux prétendants qui se connalssaietil, 
se tinrent á distance Pun de l'autre. 
Hidrig-=tzie dit: Volei blen iles années 
que l'empire est sons dessos dessous 
ó cause de Dolre rivalité. Vidoos notre 
querelle en combal singulier, et maf 
fligeons plus les peoples de l'empire... 
Lióu-pang аап de. rire, refusa et 
dit: Mon arme à mol, ee n'est pas la for- 
ce, c'est (a russ !.. Païs, prenant uu ton 
severe, HL ajoula: Jé soïsenlné čni cam- 
pogue, avec les princes, pour Ia cause 
de la justice, pour purger l'empire dos 
brigands qui te desolent. Comuna to es 
du nombre, je t'enverral lé. bourreag, 
al io vens; mals je ne me eliargeral 
pas de tà tuer moi-méumne èn comtat 
singuller!.. Furieux de cette insulte, 
Hitag-lsie se Jeta sur une anquebuse, 
njusta Lióu-pang et le blessa å la pol- 
trine. Celui-ci eraignant Га panique des 
sens, se Daissa vivement et saisi son 
piel en criant: Le miserable! H ma 
blessé à l'ortell!.. Puis, Teháng-leang 
l'ayant pressé ile marcher et de sé mons 
irer aux oficiers el aux solilats, Lidu- 
pano lë IL Ensuite, surmontant щ dou- 
leur, il rentra à cheval à Tch'é»g- kao, 
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Alors Hiáng-tsie tenta un supréme effort: [I envoya 
_ Loüng=ts'ie: coutre Hán-sinn, à la téte de sa der- 
ulère armée, forté de 200 mille hommes... Loung- 
(s'ie diL: Je connais Hán-sinn; c'est un propre à 
rien, qui a mangé la soupe d'une vieille laveuse : ii 
né mé fail pas peur!.. et HF se rangea en. ordre de 
bataille dérrióre la Wi. Durant la nuit, Hán-sinn 
fit barrer celle rivière; en amont, avec ies sacs 
de sable, Le jour venu, traversant en aval Ve: IM 
presque vide de la We, Hün-sinn marcha can- 
tre Tch'òuç; puis soodain, feignant la terreur, Й 
revint sur ses pas èl repassa ln riviére. A celle voe; 
Loüng=ts'ie jubllant dit: Je savals bien qué Hda- 
sinn n'est qu'un liche l.. el, á son Lour, H se préei- 
pita avec ses troupes, pour traverser Іа Wéi А се 
moment, flüs-sinn avant (ait. rompre son. barrage, 
les eaux arrwérent iurpétueuses, et coupèrent en 
deux les colonnes de Loünug-isie. Or, dans ces 
temps oü la tactique se rédüuisait à des charges en 
masses immenses el compacles, quand one colonne 
éW rompue, cen etait Dit d'elle. ffdáa-sinn sa 
retourmant, tallla en plèces tous ceux iui avalent 
passé la civière, v compris Lonng-tz'ie ; puli, pour- 
suivant la cohue des fuvards, Hl enleva Tch'éng- 
yang, prit le roi Koáng de Ts'i, et annexa Loot son 
royaume, — Alors Hàa-sian fit dire à Lióu-pang : 
Le peuple de Ti est trés inconstant. Failes-moi 
vice-rub de dvi, et Je le maintiendral dans le 
devoir... Libu-pasg furieus lácha un juron, puts 
dit: Comment? alors que mol je suis lci dans le 
plus grand embarras, attendant avec anxiété: qu'il 
vienne à mong secours, lul s'occupe de devenir vice- 
roi 1... Tehàng-leang et Tch'éun-p'ing Iul marchë= 
rent sur la pied, pour le faire taire, et lui dirent á 
l'oreille: Nos affaires. sont encore en assez manvals 
état. Accondez-lui ce qu'il demande, de peur qu'il 
na sè [accorde lui-mème, el пе se tourne contre 
vous !.. Aprés un nouveag juron, Liou-pang sécria: 
Jo voulais dire qu'il dolt dire rol, et non *vice-roi *., 
Au deusiéme mois, Lióu«pung enxoya à Hün-sinn, 
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»réparatoire aux Bj jk. Carte ҮШ. 


pàr Tehüng-leang, le sceau de roi de 
Tsi; ei тешїї son armée contre 
Tch'óu. — Co royaume était épuisé, 
(Quand flidng-fsie apprit |a. destruc- 
iton е Tarmée е Гойл бте, H fut 
|| essaya alors de la ruse, 
l'arme de son adversaire. Il envoya 
Oü-chee à Hân-sinn, pour lul dire: 
Soyons amis! Partageons l'empire A 
trois, Lióu-pang, vous et moïi!.. Háós- 
sínn refusa et dit: J'ai servi Hidng- 
tsia jadis; i| n'écoutail pas ce que je 
lui disais; Il ne faisait aucun cas de 
mes plans; vollá pourquoi je lai quitté 
pour me donner à Lióu-pang. Celui-ci 
mra fait général en chèf, et m'a. donné 
ides milliers et des milliers de soldats. 
lla ót& ses habits pour m'en voir: H 
s'est arroché lès morceaux de la bou- 
che pour m'en nourrir; i1 a écouté (ош 
co que je lul ni dit, ela fail toul cs que 
je lui ai suggéré de flre. C'est Iui qui 
ma fail (ont ce que je suls à present. 
Si je trahissais celul qui m'a aimé et 
qui a mis en moi sa confiance, cela na 
me porterait-il pas malheur? Non, 
jusqu'à |a mort, Hên-sinn sera à 
Lióu-pang! Veuillez remercier de ma 
part le rol de Teh'óu l.. Nous verrons 
comment Lióu-pang trahit ce brave, 
qui ne l'avait Jamais trahi. = Au Ze 
mula, Liu-pang fil. Yiang-pou roi des 
provinces au sud du Hoá: ( 22), C'était 
metlre IHidag-tsie entre deux feux, е 
lui aouper la relraite, — Au 8* mais, 
Lióu-pang commença à lever. les im- 
роз еі а organiser le service. militaire 
dana l'empire. L'impôt fut erc раг 
capltatlon, les terres étant dévirstées. 
Toul homine paya lg taxe, de 15 à 56 
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Anarchie préparatoire anx iM A. Carte VIII. KE 


aus. Clxqne groupe de !20 Innnmes, fournit un 
nombre donné de soldats, de chars et. de chevaux, 
Lidu-pang ordonna aussi que- désormals ою тое 
trait en Were, et qu'on. reaverrail dans leur patrie, 
les corps do ceur qui mourraient à |n guerre, an 
lieu dà Ies enfouir sur le champ de bataille. Je m'e 
magine que, en pratique, col édit resta lettre. more 
lè: car, avec les Queries ile се (emps-lá, añ nurmi- 
on pris les cercueila mücessaires ? Mais l'édit élait 
politique. 1i gagna à Lidu-pasg le. eur du peu- 
ple; c'est. ce qu'il s'agissait il'obtenir. Ce fut la 
première fois, dt l'histoire; qu'on manifesta. de la 
charité pour les moris. — flammes et vivres, tout 
manquait désormais à Híaag-tsia. His-sina s'était 
mis à le trager. Mors Hidng-tste offrit à hidi- 
pang ds parlager groe lui Tempie, Lióu-pang 
accepía. En conz«puenee, au 9* mols, Ffiaag-tie Tul 
rènvoya son père el «3 femoaus. Les deux armées ces- 
sorent les liostilites, el. Hidag-tsie marcha vers Pest, 
tandis que Lión-paag se retiralt vers l'ogest. — Gee 
pendant Tohüng-leang accourüt et dil à Lru-pang ? 
Comment pouvez-vous accepter ипо шае йе Ге» 
pire, alors què vous en posséder dijà plus de la mol 
Uè. Les iroupis de Голди вай ёрие par Ta. [aim 
Pt fa fatigue. Aücautisser-Ies, une fois pour toutes! 
S] vous les làchoz, mainienanl ique vous bes liry, 
vous ferar comm es Toa qui efevail ua tigre pour se 
faire un jour dévarer!.. Lióu-ping coulan ces paro- 
les perfides... Маге Голу, Thonndtè philosophe 
du 11° 506, а dib: Tehang-leaag: óbilt un poltti- 
elen habile, dont (u vue partall haut et lolin; ёш 
un vrai eonfueianiste ; eepándant, quand dH. eonsellta 
аїпзї Lidu-panug, Hl commit uae grióve. injustles ; et 
Liñu-panq qui l'éconta el qul poursulvit. Hidng- 
Lube dans sa retealte, se rendil coupable de parjure. 
Au coinmencement de l'an 303, Lióu-pang poursui- 
vaut. /Tiing-tsie, le jolznit à Kou-ling (1). Hás-sinn 
et P'éng-ue. n'étant. pas arrivés au. jour fixé. pour 
la jonction, Hidag-Irie battit Liíóu-pang, qui dut 
se retranchar et se tenir sur [a défensive. Lidie-pang 
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Anarchie préparatolre aux R] 92. Carte VIII. 


demanda à Teháng-leang? Vl'ourquol 
u'arrivent-IHls pas?.. Tehüng-leang rë 
pondit : C'est qu'ils n'esperent rlen pour 
eux, de la dàfalle de Teh'óu. Hán-sinn 
salt «ue c'es malgré vous, que vous 
l'aves fall rol ide Tst; 1 se senl pet 
solide z d'allleurs, comine sun pays nas 
tal est enclavé dana Teh'óu, c'esb ce 
royaumeslà qu'il. reiuque.... "дп ше 
ayant soumis le pays de Ledng, espere 
aussi le pouwerner; or wongs mne vous 
pressez pas de fe satisfaire... SI vous 
pooviez vòus résoudre â céèdèr à cha- 
cun dè ces deus hommes son lopla 
l'empire, ids &Intéresseralent à Ja. lutte, 
ef c'en sermi Wit de Terus.. Lidu- 
pang v ayanl consentl, Hün-sinn et 
P'éng-ue arrivérent aussilàt, chacun 
avec une armée. Hidng-tste s'était 
retiré à Adai-hria (0). N avail peu da 
soldats; et était à bont de vivres. Lidu- 
pang, Hàn-sian èl P'éng-we Vatta- 
quérent en forca. HMiing-lsie balla, 
dut se retrancher à son tour. Les Han 
l'investlrent sur. plusieurs lignes. de 
profondeur. Durant la noit, Hidng-4ste 
entendit que, dans l'urmée assfégeanle, 
de tous côtés o chantait lus chants de 
Teh'àu £ siraiaréme 1, Tra ému, WH dit: 
Les Hán suraient-Hs déjà pris tout le 
pays ile Teh'òu? Còmment se [ait-il qme 
parmi eux les hommes de Te, "Au solent 
si üombreox ?;. S'ètant ensuite mis à 
boire dans sà tente, HH exhala sa don- 


` leur en chants plaintifs, tandis quae les 


larmes rulsselalent. de ses yeus, Tous 
les assislants pleuralent dr mime, 
nianl pes se regarder en facs. Enfin 
Hidug-tsie monta sur son cheval ilg 
batalla, ert sutyi de SO cavallers, 
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au milieu dela nuit. foreani lea lignes біп, И, 
s'échappa vers (e sud, fuyant vers le gu^ du Hodi. 
Arrivé à. Yinn-ling, I perdit &m chemin. 1l inter- 
roges un paysam, qui le trompa. it Inl disantz- pee- 
nar A gauche.. Ayant donc priè à ganche, H-s'an- 
gigia dans un vaste maraih Kugn-jiuy Ppnyeral 
de la cavilnrie ffán, l'« découvrlt, eb D: donna D 
chasse. Quand Jfidsg-*e arriva. à. Tósg-tch'eng, 
И пе lut restait. plus que 28 cavaliers. [os Han un 
le poursuivulent, etaient plusieurs milliers; Alidng- 
Inte adasa ses rellres à Jon colline. Seu-hori, ii 
lés avant rangés, H les bunn en ces ternes: 
Volei huit ans gue je faia la guerre; J'al Пето pls 
de 20 balallles, sana jamais dlre vainen, Jul été Dar, 
bitre de l'emplre. S1 malntecnut jo Ants Lombé dans 
uns paredtila dàtressa, eost que be ciet m'abandoane: 
Ge n'est pas. que fae mal combattu; Pulsquil ma 
laudra mourir aujourd'hui, je veux vendra cháre- 
ment ma vie, eb vous donner un dernier échantillon 
de ma valeur. Pour commencer, je vais enfoncer l= 
lignes ennemies et tuor un chof, Alors. Haiug-tsia 
divisa ses- cavaliers en pelolons. De (ous cójés, les 
Hàn jes ontouraient suc plusieurs. lignes di profoti- 
deur. HTiang-tste ordonna à ses pelolona d» charvyar, 
en descundant la pente, apres leur avoir assign, 
pour se rallier, irois polits à lest de In colline; Pota 
lui aussi chargea, en pousanl on grmmd cri, toa un 
chef Jon et rejolgnit ses cavaliers qu lieu: imdlique. 
Ne sachant pas dans Jequel des (ribs. pelotons. était 
Hiáng-t&ie, les Ida sa ilivisórent en trois саго, 
qui les entourerent séparément. JIikug-tsie charren 
de nouveau, iua. ancore un officier et une cehtalna 
d'hiommes, pais rállia ses cavaliers; IH n'en manquait 
que deux. Hrduaz-Jte leur dit: eh bien. Ils répon- 
dirent: comme vona voudrez! Alors Hidng-tsie 


, Eebereha à passer là rilére Ou. pour fair vers l'est, 


Le chef du poste ayant (alt accoster sun hae, lul 
Wi: Quoique le pays à l'est de la rivière. sait petit; 
il mesure pourtant mille ii dans (ous les ens, ot 
contient plusieurs centaines de milllers d'lommes z 
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cela fera encore un royaume passi 
bie, li n'y à que mon bacy pussez au 
plis vile l. Mais Hidag-lsie qui s'élalt 
ravlsé, ilit en ront: Mai Tsie, J'ai pas- 
së jadis cotte rivière, avec huit mille 
hommes de la rive oricoltale, que j'ai 
conduits vers l'ouest, et dant aucun 
né revient anjourd'hul avec mol, Supe 
pose que leurs péres et leurs. freres 
veullent do moi poar prince, mal je 
ne pourril pas les: regarder en face, 
mme s'il« ne disent rien, n'aurai-]e 
pas (h honte au cuur?.. Puis Hidng- 
isie dit an chef do poste: Je sin ong 
tu desiondras quelque. chose, Vols cë 
cheval; je le mante depois cinq an; H 
u'a pas son parri; ila fut souvent 
jusqu'à milla ft on une Journée; Je op 
puls mea résoudre á le tuor; jë teli 
ilónne.. Puis il it mettre pled à terre à 
ses reltres, qui ne gurdérent ique leurs 
sabres. poor combatira corps à corps 
les Hân qui les avaient rejoints. A lol 
seul, ITídng-tie en taa plusieurs cen- 
Vales. H avait déjà nura plus de dix bles- 
sures, iquamd, regardant üttour dir sul, 
il apereut. Lü-matoung el loi cria; 
N'as-tu pas été des miens jadis 2.. Lu- 
mat'oumg layant údóvisagë, le mantra 
à Wüag-i et dit: Celul-ci est Hidng- 
Isie, Alors Hidug-tsie dit à. Wdng-tz 
J'ai oni dire «ue le rol de Flan à promis 
mille Hagols et une tecre de dix mille fa- 
milles pour ma tbe ` ks Le In donne f... ét 
ge coupant la gorge. H riourat. Wüng-t 
prH sa 1êto, Les cavaliers //ón s'écrasé- 
renLen se ilispotant son corpesz plusieurs 
dines s'eniretuerent. Enüin fing- 
hi, Li-malt'aoung, Licheng et Ydug- 
ou, s'emparerent ebiucün qui quaitiber. 
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Ces cinq hommes ayant réuni leors mar- 
cènux, constatation falle, om leur par- 
lagea le territoire promis... Ainsi péril 
cèl bomme de sang. A l'Age ide trenle 
ais: via el mort de bèle (féroces, = 
Jadis Ів гох Лені ата шост Hidng- 
(sie prince de Lou. Quand 1 fut mort, 
eL que tout. 1e royaume de Teh'óu se 
fut soumis aux Han, ceux de Lou 
leur résistalent encore. A la (têtu de 


s armie de empire, Lióu-pang inves- 


tit Lou, S'axancant fui-méme jusqu'au 
pied dès remparts, Il montri la Léin 
ie Hidng-tsie ; alors Lóu se soumit..- 
Luin-pang orndonna d'ensevelir Hiüng- 
(sie à Kóu-LIch'eng, uvec les cérémo- 
nies usitées pour les princes de Lë. 
Lumine conduisit le demil, poussa 
les lamentations d'usage, nuls s'en alla. 
li no sévil pas contre |a. famille de 
Jiang-tsie ; Ü donna mêgio (es apa- 
nages â Hianq-pai et ô [rois autres 
membres de cette famille; quil affilia 
å son ciom Lid. 

Aussitôt que Lidu-pang fut débarrassé 
de JHidng-isie, il tinl sa promesse, 

nomma Jffán-sinn rol de Teh'bw el 
P'éug-ue rol de Leng, mals enleva 
4 Hün-sinn son armée, pour Ja dég- 
xieme fois. — Ац deuxième tols; los 
rois ef les cheb demandérent tous 
que Líóu-pang se fit empereur. И 
monla sur le Iràno dans son camp ( prés 
[j M fonna ò sa dynastie le nom du 
territoire Man, dont Il étalt rol, avant 
da devenir empereur. Ш (üt aussitót 
proclamer une amoistle générale ning] 
conçoè: Voici huit années que lex 
soldats n'ont eu aucun repos; le peg- 
ple [ui aussi a cruellement soufert. 
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Il! E) Chán-yang, 1. 

ЈЕ 1f Cháng-kou, 2. 

L+ E Cháng-tang, 3. 
El Chiu, 4. 

Яу J Chouo-fang, 5. 
f$ Hàn, prés 59. 
BE нап, 6. 

UE 'P Hán-tchoung, 6. 

fiy j Hèng-chan, 31. 
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Maintenant l'empire est restauré, L'eur 
pereur pardomne toutes les fautes qui 
n'ont pas mérité [a peine de mort. — 
Puis i adressa au peuple l'édit suivant * 
Que tons ceus qui sont encore réunis 
dans les montagnes ou dans les marais 
(partisans), dont le nombra èt les noms 
ne zont pis connus, retournent Logs 
chacun dans son district, à son clan, à 
Sea lerres, à son habitatian. — An cin- 
quiéme mulis, les armées forent licen- 
epps, et chacun retourna chez sòl Tous 
les ofüciers d'un grade supérieur ШШ 
T* ilegré, recurent des iires da rente 
viasére sur [es villes. Les infürienrs- 
(furent libérés pour toujours de toute 
taxe et corvée, alnsl que leur famille. 


Carte IX. Légende. 
Les El Principautés et £5 Préfectures 
des N M Ts'ièn-Han. 


iW Heàe-kien, 7. IE XX Kiao-tong, 18. 
i Bj Heüe-nan, B. B É ën oni 17. 
iW Pj Heáe-nei, 9. 7L iL Ki^u-kiang, 18. 
ўа] Ж Нейа-1опд, 10. 3M King, 12. 

it KR Hoài-yang, 11. JA JE King-tchaa, A. 


$ WE Kiu-1ou, 49. 


ik i 1bu-nan, 43. KK H Eoáng-han, 20. 
iL EM Kiang-hia, 44. — I E Koáng-ling, 21. 


I B Eiio-si, 15. 
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Carte IX. Los N i. principales Principautss at Prélactures. 











Jw Láng-ya, 25. 
EE Leàng, 18. 
XE 75 Lešo-si, 27. 
x$ E Leào-tons, 28. 
TRF Ling-ling, 29, 
ES Linn-hoal, 30. 
ES TT. Linn-kian;, 35. 
F; Ë Lióu-nan, 31. 
T% Län, 32. 
HUP Loáng-si, 33. 
EI Minn-chan, 34. 
Й Хап, 35. 
SS giän hai 38. 
Z E Nàn-ting, 37. 
em Nàn-yang, 35. 
SS on 12. 
SS Qu-ling, 33. 
Soe ron 40, 
CG Pa, 42. 
JES Pèi-hai, 43. 
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Ра, 45, 
TRUE Püng-ynan, 67, 
Ep Pouo-hai, 47. 
ЇЧ ЖД Séu-chosi, 48. 
SH Si-heue, 49, 
AX Tà-heus, 50. 
f Tài, 51. 
KW T'ši-yuan. 52. 
JS Tán-yang, 53. 
E iy Tch'áng-cha, 54. 
12 ||| Tch'áng-chan, 55. 
ЇҢ Tcháo, 58. 
dE Tch'éng-yang, 57. 
NL Tchénn-ting, 58. 
PEST Tch'àna-lisu, 59. 
4& Tch'áu, 60. 


thi ||] Tchoüng-chban, 61. 


HR Tchoüo, 82. 
"E TÉ Ting-siang, 64. 
XE B] Ting-t'20, 58. 

H Tông, 64. 


XÉ /# Tona-hal, 45. 
MK 3€ Tang-lai, 43. 
ME PÍ Tsáang-keue, 65. 
dt Hi Ta'ang-on, 68. 
#9 JE Tsi-tang, 50. 
eS Tai-nan, 67. 
šN EE Tsi-yinn, 68. 

TÉ Ts'i, 46. 
T 3E Tsién-tch'eng, 88, 
iii in Ts'ing-hene, 58. 
i I| Tzàa-tch'oán, 67, 
EI At U-limn, 69. 
MF U-tchang, 70. 
i U-yang, 74. 

EQ Wii, 73. 

ft Yén, 73. 
E Tén-menn, 54. 
ï Л] Ting-tch'oan, 59, 
AE Yóu- fou- 

fong, 74. 
DJ E Yôu-pei- 
ping, 75. 


= Nota: La partie teintée de тегі, езі 16 ШИ Ч Koda-tchoung ou [ll fj 
Koün-nei, l'Intérieur des Passes, la. province da la capitale, le siège du 
g0uveroament. Les Passes saat supposëes connues ( p, 256). 


La capitale Bu Tch'áng-nan ( malutenant Si -nadn-fou), étsit on A... 
XX Young, était em a... Н 9 kda-Guas, en c. | 


La ligna rougsa indique 1a Grande Muraillo. 
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DYNASTIE $438 TS'IÉN-HAN, 
202 avant J.C. — 8 aprés L.C. 


Sur le trône impérial, Lióu-pang devint l'empereur 
Kāo: sä physionomie morale m'en devint pas pitis 
belle, L'histoire compte, comune faksant partie du 
règne de IHán-Küo-ti, les années d'anarchie 206 à 
203. L'année 202, EL Z, premiére du rógne effecilf 
de l'emperear Kao, est donc la 2& de sop régne, dans 
l'histoire officielle. 

L'empereur Kāo, 2022195. — En 902, duns 
un festin qu'il donna au palais da sud à £zo-iang 
l'ancienne capitalo des Teheóu (8), l'empereur. ditz 
Vous tous, princes et officiers, De vous cachez pis dè 
ino; que chacun exprime son sentiment! Pourquol 
ui-Je obtenu l'empire ? Pourquoi. Hiing-tsie l's-t-il 
perdu?.. Wüng-ling répondit: Quand vous aviez 
fail prendre ume ville ou an territoire par qualqa^un 
de vos officiers, vous lès lni donniez: il nvalt sa part 
des profits de l'empire. Hidag-tsie agissalt tont an= 
trement. IH. rainait. les hommes ie mérite. 1 se dé- 
Mait des hommes de talent. Une victoire n'éall pas 
comptèe 3 ealui qui l'avalt. remportée: una conquête 
ne profitait pas à celui qui l'avait faite. Voifà  pour- 
quoi i! n'a pas obtenu l'empire... L'empereur dil: Ca 
que vous dites est vral, mais vous ne dites pas lout. 
Pour combiner un: plan dans lé secret de Ta tente, et 
le faire réussir. ensuite à mille Ô de là, je në vang 
pas Teháug-leaug, Pour pacifier le pays, apaiser Io 
peuple et ravitaillar 1e armées, Ja ne vaux pas Sído- 
heus. Poor aligner des millions d'hommes, pour 
vaincre à chaque. bataille et comquèrir à chaque as- 
sant, jé no vnux pas ITda-sinn. Ces trois-Ià sont des 
héros. Of möi falsu tirer d'eux lout le parii posst- 
biep vollà poamjaol Fai obtanu empire. Hidag-tsie 
possédant Fán-'seng, n'a pas au profiter de sès asis; 
vollà pourquot il a eg le dessous... Tous les. grands 
approuvérenL.. Nous verrons lienlol comment cet 
opportunisle sans cœur el sans conscience, Lalla 
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ceux auxquel, de son propre aveti, 
Il devalt l'empire, une fols qu'il n'eut 
plus: besoln d'eux. 


Ki-pou du pays de Teh*óu, officier de 
Hidag-taie, avait fult de grandes mi- 
séres d Lidu-pang. Quand. Hidag-tsie: 
eut peri, Lidu-pang devenu empereur, 
promit mille Ingots A celil qul lul H- 
vrerali Kí-pou, avec menace. d'exterz 
miner, avec toule sa familles, quiconque 
lai donnerait exilim. Alors Ki-powu s'étant 
coupé lr chevelure å ja manière das 
esclaves, se vendit à un certain Tehón- 
kia ilu pays de Lóu. T-hóu-kia recon- 
nut Aé-pou. Sans Iul rien. dire, 11 ful 
acheta une terre eL une malson ; puls, 
sétgsut rendu personnellement 3 Lda- 
yang, HU vit T'éng-koung à qui Hi dit: 
De quelle faute. At-pou csi-ll. coupa- 
We? Qu'un sujet fasse de. son. miegx- 
pour le service dé sod mallré. c'est son 
devolr. Convient-H de falre périr lous 
ceux qui ont servl. ffidng-tsie? Com- 
ment, l'utipereür vient à pelne d'oble- 
nir l'empire, et le vollà qui. recherche 
un homme à qui il en veutl n'est-ce 
pas la mamquer de générosité *., De 
plus, Ki-pou a du talent, SI l'empe- 
reur le (ail rechercher trop пе тедеп, 
H pourrait Iden aller se. réfugler an 
pord ther les Mdi, ou au swit dany Ie 
pays de (e. Elolgnor de sol lea praves 
officiers, et en doter ses ennemis, n'est 
ce pas vouloir, comme te гої Ги de 
Tch'óu, s& [aire fuuelter par Ou-tzeu- 
su?.. Téàag-kounyg rapporta ce dis- 
cours à l'empereur, lequel gracia. Ki- 
pou, lFappela à la. cour. et la nomma 
conseiller 3ullque, Son blenfalteur 
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Tchàu-kia vila de Ie revoir, pour ne pas l'humlliee 
en l'abligeant à remercier. 
(ü-frzmam alias pur ja my Ping de Tr ku, wantu ñ à, dat) 
oiii [ë vicomte i earair Prh Qa, (uaqaól hatamu win Base sú Mü. ta 
ни "їн кайы её шин. шк saat Ad апеей, Шш [кака IL 
ит фиа cuisne, qui recul irme cenis coupes de Get, 
Or Ting-koung, le frère utérin de Ki-pou, avaM 
missi sorvi ians l'armée dé Hrdng-ste. Quanil. Liou- 
pang avail dà fuir, aprés le désastre. de. P'éng- 
Bch^eng (p. 316), Trng-koung, Ie sabre au poing, 
Ini avait barre [ie passage, L'óu-pang Iwi ayant jite 
un regard sapplianL, er disant: Pourquoi faut-ll que 
deux braves se persècotent aimal 3.  Tiag-koung 
éómu de compassion, l'avait ÍlnisséA. passer. son chó 
min... Quand Liu-pang fut devenu empereur, 
Ting-koung vint Iii presenter- ses hommages. Pour 
Finstractlon. de ses officiers, l'empereur dit: Jadis 
ce Tiag-koung a, jur sa déloyaute, fait. perdre Pirm- 
pire 4-son. maitre. Hidng-lsie (en sauvant la vie à 
sun competiteur 3 3.. et H le (b décapiter, afia qu'au 
eun olliciar, dit-Hl, n'lnite désormais Zing-koung,.. 
Admire qui voudra cette justice / 
Un hanme du pays de T'i, nommé Leóu-5ing, pas- 
sant à Ldo-uang (8), denmnda audience à Pempe- 
reur eL imi dil: Fous semdier. vouloir établir votre 
capitale à Ldo-yang ;. préteudrie- vous, par tasard, 
vouloir égaler la prospérité des Teleow ?... Pourquoi 
pas, dit l'empereur... Ledu-kbag reprit: Vons des 
parenu à l'empire antrement iue lea Teheóu Eux, 
depuls lexr ancêtre. A7ê, avaient accumule Ios ШИВ 
faits et les bonnes œuvres, durant plue de din prne- 
rations; voilà pourquoi. su temps des princes Wen 
el On, les seigneurs se donuérent spoütanément à 
eux, les aideront & étetadre les. Yinn et à se faire 
empereurs. $wus le nme de lempereur Tch'éng, 
alors que Jan dye de Teheóu dtait ministra, 
on МАН! cette. clié. prés de la Ldo | p. 17]. alin 
que, la capitale Pant qu contre de l'empire, les 
lels (des qualre regions eussent In mme distance 
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comptes. - Avec de la verlu, on gouverue. aisément : 
suns vertu, il est aidé de se perdre. Tant qué lea 
Teheòu furent prospeéres, les. seignetrs et les bar= 
lares des quatre régions, leur furent. soumis, Quand 
les Teheón déciihèrent, (es selimeurs ne. firent plus 
lcur cour, ot les Teheóu ne purent pas. Jes réduire z 
car. avec ]e déclin do leur vertu, leur pouvoir 
аи аеш EL... Or vons, sorti de (gr pris de 
Fóug (p.235), mallre de Chou et de Hun, mois 

des trois fractions de Teban, dans vos luttes contra 
Hidag-tsie, aux sièges de dJemug-ycng èt de 
Teh'ëag-kas, quiis dans TO grandes et A40. moindres 
batallles, vous avez répando sur la terre le fole él ta 
cervelle des peuplés. Et maintenant? que. les pleurs 
pòur les morts relentissant eneure, dun [es blessés 
iic ze sont pas encore releves de leure is, vous 
aspire а égaler la prosperité des emereurs Теп 
el Aing. dè me permets de penser «ue vous n'éfes 
pase taille, Je pense mime que vota n'êtes pas em 

sürelé à Léo-gyang. Tandis que w valles da ia Iei, 

entoarée io montagnes, bardia par le. Fleuve, est 

naLurellenent farle de Lotus lescóles, et sl bien située, 

que, si surgissait un danger, un million d'hommes. 
pourrait s'y masser qussilót. Loraqu'on lutte avec an 

homme. un né l'a enliérement vaincu, que quand, 

Déitreienant d'une nuin à la gorge, de l'autre on. fui 

salsit lis reli. Fixez-vous datis l'anclén territoire des 
Trinn; ca sera генге Гето à Ia gorge, ec Je 

saisir mug reins... L'empereur demanda lacis de 
enn ofüciers Coux-cl élaat luus originaires de l'est, 
se recrierenL et diregt que la position de Lido-yang 

(ait parfaitement süre. Alors l'empereur consulta 
Tehüng-leung. Celui-ci dit: Leóu-king vous a dit 
ln vérité... Le joür-méme l'empereur decia en prin- 
cipë, quo la capitale serall transférée vers l'uucst, à 
l'intérieur des разе, dana la vallée de la Weër 
( Teh*dng-nan, À); Hl nomma Ledu-king conseiller 
aultque, et l'afüllla à son clan Lidu. Nous le retruu- 

verons plus Lard seus le nom. de Lióu-king. Lidu- 
pang avail la manie d'imposer son nom à. ses amis, 
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Sappeler Lióu, c'était se déclarer 
grand partisan des Hdn. Aussi ce nòm, 
peu porlé auparavant, devInt-il trés 
eommuu à partir de eette époque. 

An 301,.. [és que. Hán-sinn était ap, 
rivé dans son royaume de Tih'àu, H- 
déle à sa promesse ip. 311), H avalt 
fait chercher ja vieille Iaveuse qui. Tui 
avait jadis fait l'uumóne, et Ini avait 
retis mille lingots... Puis H parcournt 
leout «on royaume, menant partout dés 
soldats aveg inl, Des idétateurs en pri- 
rent eccasiun d'insinger à l'empereur 
que Haàn-siun  préeparali. une révalle, 
L'empereur consulta ses officiers: Tous 
répondirent; Hütez-vous de détruire 
ce dróle?.. L'empereur y ayant songe, 
consulla son — pollliclen — préferé, 
Teh'énn-p'ing. Gelnici demani: 
Hán-sinn sait-il qu'on l'a accuset.. 
Non, diL l'empereur... Parmi vos trou- 
pes, en avez-vous qui soient meilleures 
que celles de Teh'àu?.. Non, dit l'em- 
pereur... Et parmi vos généraux. y en 
a-t-il пп qui soil supérieur à Hán- 
xinh ?.. Noa, dit l'emporeor; pèrsontie 
he légale. Sib en est ainsi, dit 
Teh'énn-p'ing, lever ane armée. pour 
l'attaquer, ce serait Iul donner. l'évell, 
lé provoquer à prendre [es devints, el 
vous metire en danger, à ce qu'il -me 
semble... Comme *ous dites, diL Fom- 
pereur,... Alors le palillelen. dil: - Ati 
temps Jadis. l'empèreur faisait des 
tournées de chasse et d'inspection. Du- 
rant cea tournées, H convoqualb les 
seigneurs. Рене ute excursion 
impériale à Yünn-mong (39), et cons 
voquez les princes á Teh'?am 145) 
sur les limites de Teh'óu. Quand 
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HAn-sinn apprendra que vons dhas sarti pour viitor 
tous brs princes; II ne se déflera pas et len vois s3- 
luer: Profitez de loccasion pour vous saisir de & 
personne; quelques officiers vizoureux suffiront pour 
cela... L'empereur ayant goûté ce projet, At avertir 
les princes de se réunir à Tch'/nn. pour recevoir 
leur suzerain qui allait vers le mili, à Tünn-mong, 
L'avis lancé, ïl eë til ea route... Quand. Hda-sinnu 
recul sa convocation. l cònçut dea soupcons. Uti 
ancien général de Hidag-faie, Tohoangli-mei (qu 
321], s'était réfugié nuprés de Iui: L'empereur: aval 
demande que. JFfüsu-sinn lo dui Пуга, mais. eetat-ei 
n'avait pu s'y resodadre. Qualqu'ün Ini consetila alors 
de porter la Че Цо Tihadeegli-nei à Telièag, paur 
Se falre bien venir. JTaua-sinn an présenta dons di- 
vant l'empereur, Lenagut en main la [Ms da Tehoñag- 
li-mei. L'empereur: eomrmauida de [e Her, el da lo 
charger sur un. fonrgon ile sa suile,— FTás-sinn illt: 
Voilà que se. virilia lè proverbe: Quand le lièvre est 
mort, on cult Ie chiens garmi olsan esl tuk on 
met l'arc daus l'étulz quaml d peinsipauté rivale est 
valneue, on зе «Ии танга dont les соти 
lout perdue. L'empire est fait; on va me culre!.. dI 
ful Iraüsporté à Lado aug, ll^ ut А bonni iratis, 
L'empereur accorda à Голі шше алина de ette 
rebellion suppaoséa... Quand l'empereur ful revenu à 
Láa-yang, I amalsila aussi fT3a-3inn., et Ini donna 
lé titre purement опи juo di marquis ie Modi. 
yinn. Sachant que Tempur In re-lantalt et le dé 
Ueslalt À cause deo ann talant, IL39q-sian Те d'Aire 
malade eb 3e dispensa däm ue de paraltre à. la 
cour. Algri, IL avall honte de Gre confoudu Arer la 
foule des officiers subalternes. Uu Jour que, pour [ul] 
Mire plaisir, l'empereur luj avait demandé comblan H 
estimait que chacan dè ses gènècaux (Òt capalite da 
comlolre d'hommes, H ajouta: Et- mu, combien 
d'hommes pourrals-je. earmandar ?,.. Cent millo nu 
plus, герин! Анни... ЕИ тоц, {шайда lèt- 
pereur?.. Mai, dit Zlàa-sinn, plas D y en a, mieux 


Jo wen lire,,.. L'enpereur rli et dil: Si cela (ait 
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vral, comniént vous aurats-je pris?.. 
C'est, 4E. Hdn-sinn, que al vous ne 
saver pus couimarnder Ies soldats, vous 
vous enlemdez à pouaverner les ofüciers; 
voilà pourquol vous m'avex pria, D'ail- 
leurs c'est lo ciel; et non aucun hom- 
me, qui vous 3 donne? l'empire. 

L'empereur avoll assignd des revenus à 
ses prineipaux offüelere, Sido-heue, 
Teliang-leang, Teh'énn-p'ing, et uu 
(res, Parmi Lous, Side-lheur avall. él ` 
spécialement favorise, Alors I&s officiers 
méritants dirent tous ; Nous avons partè 
la cuirasse el lés urmes, Lous dans plu- 
sieura dizaines dé caomlals au moins, 
et quelques-uns dans. plus de cent lia 
tailles: et vollá que Sédo-henue, leruel 
n'a jamais poussé son cheval Jusqu'à la 
metlre en sueur, huel ia Gwit gies 
erire Bl parler, est mis au-dessus de 
nois tous ; eeía est-il juste?.. L'empe- 
reur lenr dit: Selgneurs, Tous Atlandi- 
vous à [a chasse? C'est le chien qui 
poursuit et qui tus Je gihler, mals c'est 
l'homme qui laics at qui dirige 10 
chien, n'est-ce pas? Òr vous ollciers, 
qui avez siis] la proie, vous avez ete de 
bans chiens: mais Sado-hewe qui a 
tout Inucë et dirige, est parmi vous 
l'homme de mérite... Aucun des offi- 
ciers- ne lrouva rien à répondre, — 
L'empereur avait daji doune das apami 
ces à une vinglaine d'officiers méri- 
tinis; Mais d'antres se disputaient le 
pas, et lour cas nese décidant pas, 
les nominalions n'avaucaient mp Jop: 
tement. Un jour Fempereur regar- 
dunt du haut d'ano galerie, vit les 
officiers qui alairmt et senalent, ges- 
liculamnt el s'assevant par groupes, dans 
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lẹ sable, ponr canser. M damanda: Qu'est-ce qu'ils 
disent?.. Ne le devinez-vous pas, dll  Tohdng- 
leang? Hs parlent de +e révolter... Pourquol celm, 
demanda l'empereur?,, — Tehaug-leamg ditz Part 
Wina condition blon modeste, vous avez- ohte- 
nu l'empire gràce à: ces hommes-lá. Or jusqu'ici, 
vous n'avez récompensé que vos anciens amis; 
tandis que vous aver puni plusieurs de cens qui 
vous ont fal du mal jadis. Ces gens-là appréhene- 
denb done qu'l n'y alt pas ides. apanages pour Lous, 
el que vous mne sévissder méme pour des pfen- 
ses passées; vollà pounquol Ds s'atiroupent et par- 
lont de sè révolter... L'empereur attristé. dit: Que 
faire?.. Tehàng-leang dit: Parmi vos anciens en- 
nemis, quel est celui avec. qnal, àn єп de tout le 
monde, vous lis Je plus mal?.. L'empereur dit: 
Younug-teh'eu nourrit conire moli un ressentiment 
qui date de loin ; H ma Du beaucoup de mal... 
Alors, dit Tehángs-leang, donner vite. un арапа 
ü Yoüng-teh'eu, avant qui que ce solt; cer din- 
Don configoce aux adires... l'empereur nomma 
dont Yoüung-tcli'eu marquis:de Chôu-fang, ot pres- 
sï lès minlstres el les censenrs de déterminer gu 
plus tót les mérites, allii que l'an. pàt реса á la 
collation des Hires, Alors. Lits Tes officiers trés сапе 
епі: за Шеп: Si même Kupug-fech eu a dié (alt 
marquis, nous maarens eertabmemant qus d nots plain- 
dre. — Pensaut que c'était le munque de soutiens 
dèvooés qui aval perdu les Ts inn, l'empereur réso- 
lut de donner des apanages sux membres de sa 
famille, En caasepuaenoe, son Tore ainé Mi iut (alt 
rod de Tu Son [rere cadet Kida devint. roi dn 
Teh'óu, Son IMs Fé fnt fai rol ale Ta San consin 
kid devint rol ie RKiug. Plus tard, les petits roitetets 
furent successiveimenl rémplacés par des membrnea 
de la famille imperiale; — — Cependaut Tempaereur 
n'avait oncore rien fait pour soa père. Tous les cim 
Jours; il allait lo visiter, L'économe da pére lul 
dit: Quoique Temporent soir votro (lls, IÏ est votra 
souverain ; quuique vous soyez sod pere, vous dios 
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son sujet; convient-i| qu'un souveraln 
vienne salaer son sujet, dérugeant asi 
h sa digullé?., La mols salvante, quand 
l'empereur revint volr son. pere, celul- 
cl (enant an balal, alla l'attemire de 
vant la porte À In tète iè se domesti- 
ques, eb Ht mine di balayer lo chemin 
devant lui, en marehant à reculotis; 
L'empereur trés ému. descendit de son 
éhar et embrassa son pére. Celui-cl dil: 
Vous de» mon sotivoraim; comment 
воші гаје que.les principes de lem. 
pire solent violés A cause de mol?.. 
Alors l'empereur lul conféèra le titre 
d'Empereur Supréme, all. de pouvoir 
s'incliner devant lui comme fils, sans 
déroger comme empereur. ll donna à 
l'économe 000 lingòts, ponr prix de la 
lecon qu'il aval recne de Tul, 

L'empereur asalt aboll les rita difficiles 
et eompliiques des Ts' ian. I s'ansulvit 
que, quand les offlelers. buvalenl an=- 
samble, iis se disputaient la préséance, 
senivraienr, eriaient et frappalent les 
colonnes de lenrs stres. Ігепрегоог 
en ёа dégoüté. Chóusouna-toung 
Ini dit: 5i les lettres ne peuvent serere 
à eonquérir un emplre, Hs peuvent ai- 
der à he copserwer, Je voudrais que 
vous Inviliez tous les. lettres de Lou à 
dresser en commun un ribuel lmpeérial. 
L'empereur dit: Sera-ce facile?, Chdu- 
saunnst'ouag repelt; Les airs des Cinq 
Emperenrs n'étabent pas lès mêmes; 
les riis iles Trois Augustes differilent 
tp. 59); pour qu'ils solent bons, les 
rits doivent ètre en harmonie avec les 
temps, les hommes et les maura, Je 
voudials combiner les ris anciens avec 
les rits des Ts inn... Faites comme vous 
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l'entendrez; dit Tempereur ` mat qua 
ce soit fucile, afin que je puisse m'en 
lirerf.. Ghóusounn-Üloung manda 
dung tons lès lettrés de Lou. Deux 
dente eux. refuserent Пе зе геп à 
sou appel et dirent: Vous m'auriex. pas 
hante, vos, dp servir successivement 
dix mires; vous seriez homme à Les 
llatier tous, afin de vous avancer. par 
leur faveur! Alors que les morts na sont 
pas encore ensevells, que les losses 
ne Sont pas encore gueris, vous voulim 
faire. reflearir ёз rita el In qiusique? 
Sachez que ce qui falt fleurir ces deux 
choses, c'est la vertu amassés du- 
rant cent ans. Atteniloz à. ea temps-Iu! 
Nons ne pouvons mous résoudre à 
(aïre comme vous faltes. Lalssez-nous ! 
Ae bous soulllez pas 5... Ghüusounnu- 
ÜCoung répondit en riant: Vous Mes 
des lettrés blen vulgaires, pulsqua 
vous ne savez pas changer avea les 
temps... Ensuite, nvec les lettrés quil 
avait réunis, guxquvels il adjoignit ceux 
ide la cour ol ses propres disciples, en 
laut plus dé eent- pereonnes, I comi- 
mepea des exercices aur une еаресе фа 
LhéMre dress dans la hanlieue, — Au 
bont d'on mois, $ Hb divo à l'empereur 
quit pouvait venir assister å une rópt- 
Dun générale. L'empereur ayant exa- 
miné leurs céremonies, dit: Je suis 


capable dle cela!.. el HE ordonna qu'on 


exeredt lotus les afflelers, — Gr la 
cutstegclion du palais de Ia Joke Perpé- 
tuelle étant achevée, tous les {итин ига 
eL afflciars vinrant à la. cour, présenter 
leursefelicitations. Des lé matin, lës 
mua] lres des cerémonies [ns биго 
Tent par ordre dans la salie, et les 
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rangérent des deux eótés, Des ganies 
hordalent lè perron; d'autres élalent 
disposés dans là salle; tous tenalent, 
ou une arme, oy une bannlére. Quand 
tout fut disposé, aprés le signal d'avers 
fissement, empereur sortant de ses 
nppartements, fit son enirée dans là 
salle. Alors tons, depuis les rois jiis- 
qu'aux petis efficlers, furent adinis 
par ordre à présenter leurs hommages, 
ee qu'ils (rent eriimtifs et respectueux. 
Quand celta cérémonie fut terminée, 
on leur versa du wiu avec mesure. 
Chacun, inclinant respectueusement la 
téie, porta à son tour un toast â lem- 
pereur, Aprés meuf rasades, les córé- 
monlalres annmoneerenb quil était 
plus permis de boire. Lés censeurs, 
armés du règlement, faisaient sortir 
ceux qui manquajent aux rits. Tout fut 
lini dans |a matinée. Personne n'osa 
crier, ni mamquer aux. Convanamces.., 
Apres cette segnes, l'empereur dit: Fal 
compris aujourd'hui ce que c'est que 
la majesté Impériale t.. H nomma 
Choóusounn-t'uoung Grand — Ceréma- 
nlalre, eL denna force de loi à son 
rituel... Si l'empereur Aào fut content 
do Chóusounn-t'oung, là posterite le 
fut moins. Les léttrés Inl. reprochent 
d'avoir, pour plaire À l'empereur, sacr- 
(lé Jes anciens rits symbollques, qu'il 
remplaça, disent-ils, par des simagrées 
viles de sens, Hólas, gemit l'un d'entre 
eux, Clibusounn-t'oung dall an lettré 
ile peu de capacité. И ЙІ, des rita, da 
vaïns simülocros; afin de saccomtmu- 
der à soni temps, et de briguer la 
(атеш. IH fot sinsi cause de la perte 
des ribs anciens, malheur dont ous 
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gubissons encore [a conséquence, Grace pas lunen- 

table 7! 

lci, nouvelle enin*e еп scène des Hioüng-naw 

t Hunni, Hunnen, Huns, peuple de race Larque, ter- 
renr de Chinois durant de Jungs sies. Sous 

Hoàáng-ti, l'histoire les appelle Houan-uw; sous Ydo 

еі С пойи, Hisn-gunn; sous les Hid, Hinn-w; 

sous les Teheóou, Hién-gunn. Entin, depuis les Hán, 

l'appellatif Hioüng-nou prévaluL, Variantes de (rans, 

littération et dae prononelalion, sur un Ihéme unique. 

[aprés les Hons, Hodrn-u dull Je pm du pèro ila 

leur race, Us habifaleni [es sieppes au nonl des 

montá  Yinn-chaa i Mongolia centrale àL orientulet, 

pays qué, sous [ex Yan, les Gliunis appelerent koei- 
fang, la région des démons. Les luus étaient moma- 

iles, se doplacant avec (ears froupeaux de АЕ 

bwai et moutona, four trouver l'eau et l'herbe: nmi 
cessalce; Ns n'avalant pas de villes; ms méme 
de contres (xes. N'ayant aucune écriture, Us сой=- 
eluaient oralement loors U'allés, DAS «qua Tes eufanta 

pouvaient monter des moutons, lls apprenaieni à ti- 
rer do l'arc aur fes oiseaux er Tes gerboises. Devenus 

un peu plus grands, ils chassalent Je renard et le He: 
vre, et manzeaient je. produit de leur chase. Enfin, 

quand. ds pouvalenL bander un are jusqu'aus dor: 

nicres limiles, iia éuleni enroés parmi loz guerriers 

euirisiés, Quand da foriune leur était favorable, ils 
avancalent ; quand. elle leur était contraire, iis recm- 
laient: Hs ue comsileraient pas la faile comme un 

déshonneur, mais lo succès les renduit Insolents... 

Depuis ie khan, jusqu'au dernier particulier, Lous 
mangeaiont de la viande, s'lhintlllalent dl peaux et 
couéhalgut sur das fourrures, Lès hommes горца 
avaient droit au mèllleur; les restes talent pour les 

alelllarda, En zeníral, Hs esthimalent la force, at mi- 

prisalent [es vieillards tt leg fallilesz.. Quamil là pèra 

mouralt, ss Hle épodsaient toutes ses femmes ( exeepe- 
(à leur propre mére 1; quand un frère mourait, sès fré- 
rei Ppousalent toutes ses venves. Ni n'avaient pas de 
nom de familie, mais un soul appellati personet... 


S- Rr ER ann Ee ER Sg TI zp sa w: 


ze am MN 


шон з 


44 +: 2 2 7 ECK 


= 


Sl DRI dp At SS E O H =š +A 23 1 nl SF SŠ (V: 


Got opt at rr 





- 


NENE 


E s NN EN S ul 


=| > 3 


= 


i tid zc SS RE RE b EP al De W 


i 58 BSUQ pum Ж-Н ЖЕ 





rs: 
P: BR S- S 2 Pt 55 


BEE HA ERR NER M NR E EE 9 


GA 
gä 


Les Bd ii. Káo-ti. Carte IX. 


Le titre complet de leur khan, était Ich engt Bouf ou 
chanu. Daus leur langue, tch'engli | tengri ) signilla 
le ciel, kout'ou signilie fils, chanu, (khan) siguita 
majesté; done lè khan, c'est Sa Majesté fe Fils du 
Ciel. las principaux officiers, toujours en. nombre 
pair, de la droite et dé Io gauche, s'appellent ош, 
kouli, tanghou, koutou. Daus leur langue, Coukt 
(doghri) sigtiifie sage... Au promier mois de l'année, 
tous les chefs se réunissent chez le khan, pour (uire 
un sacrifice. Àu cinquieme mois, grande diète, ponr 
faire des sacriflces aux ancótres, àu ciel ot à la lerré, 
aux koéi et uux chénn. En automue, au lemps où les 
chevaux sont gras, diéte générale, pour le ċens dës 
hommes et le dénombrement des [roupeaux... Leurs 
lois se rédulsent à ceci: Quiconque, dans un maotu- 
vement do colère, à tiré son sabre dou fourreau, 
de la longueur d'un pied, est puni de mort, Qu 
brise los os anx pelits voleurs; les grands sont pu- 
tils ide mort, L'instruction d'un pròócéa dure toit au 
plus une dizaine de jours, de sorte qu'il n'y a ja- 
mais en prison que fort peu de gens... Chaque matin, 
lo khan sort dù camp, pour salier le soleil levant; 
lẹ soir, Isalva la lune... Pour les funérailles, les 
Huns emploient double cercueil; ils hatillent les 
morts, et mettent dans leur biére de lor et da 
l'argeut; mais Hs n'élévent pas de  lertres sur les 
lombes, n'y plantent pas Zarbres et ne portent pas 
le deuil. Lors des funérailles des grands personna- 
ges, leurs offlclers préférés et leurs [emmes. favorites 
les eulvent dans la mort, parfois au nombre de plu- 
sieurs centülues... fà font fontes leurs expeditions 
pendant que. la lune crolt, et 52 retirent pendant 
qu'elle déorolt. Quiconque a coupé la tète d'un emie 
mi, fail um prisounler ou du latin, recoil une coupa 
de vin, plas la propriété do sa. prise. Les prisonniers 
sont réduits en esclavage. Do là vient jus, dans: 
leurs courses, chaque Hun s'ingénie dà son mies, 
lls ant ün lalent extraordinaire poor dresser des 
embuscades et envelopper leurs enuemis, Adversalres 
insaisissables, «quand (ls Qairent quelque bonne 
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prole, fls apparaissent comme une volée d'oiseaux; 
ont-ils subi quelque échec, Hs disparaissent snssitüt 
sands laisser de Irnées, comme une nuée qui se dissi- 
pê. = Les traits prinelpaux du type. traditlonmel des 
Huns. dans l'imagerie chinoise, sont les suivants; 
Petite Laille, Corps trapu. Téte trés grosse. Visage 
large. Nez fart, aux ailes trés écartées. Forte mousta- 
che; una toufe de polls raldes au menton ; point de 
barbe. (Oreilles longues, dont le lobe pares est 
garni d'on gros anneau. Téle rasée, sauf. tine. houp- 
pe de cheveux sur le vertex, et. deux. touffes latera- 
les Lressóes, pendant derriére les oreilles. Sourcits 
foris,. Yeux en amande, à pupille trés ardente. Robe 
loitante, deseondant jusqu'à mi-Jambe, fendue sur 
les côtés, serrée pàr une ceinture donl les bouts 
pendent par devant, Manches hermétiquement lor- 
mées au polgnel. Une trés courte pélerine en four- 
rure couvre les épaules; Uu chapemu en fourrure 
couvre la tête. foullers en cuir, Irés semblables aux 
souliers européens, Large pantalon, fixé el fermé à 
la choville par une courrole. L'étui de l'are, suspendu 
à |a ceinture, pend sur le devant de |i culasse gau- 
che. Le canquols, également suspendu à la ceinture, 
peud en travers des reins, lés barbes des Mòchos à 
drolle. Lea Huns tiraienL leurs féches de derriére 
leur ilós, comune les Tartares de mos jours dégalnent. 
I| parait: qu'ils ne quittaient. jamais leur arc et leur 
canquois. Les Images nà figurent pas le sabre, lequel 
pendait peut-dire à 1a sella, 

Jadis, par peur des Ts'inn, les Huns évacuant là 
boucle ascendante du Fleuse Jaune, qu'ils avaient 
envahle à ia. (a des Teheóu, s'étalent retirés dans [es 
steppes du nord (p. 906). Mals quand les Trinn fu- 
reni lombis, Ies Huns revinrent pèu à peu vers [o 
sud, et rentrérent dans lanse da Fleuve. Leur khan 
T'eóu-man avàait un flls nommé Méi-tei (slc), qui 
devait lal succder, Ensulte una concubine préférée 
Ini ayant donné? un autre fils, T'edu- man projetant 
de lnisser Je tròne à celui-ci, résolut. de se défalre 
de Méi-Lei, Il le dunna donc cn otage à ses voisins 
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les De-tcheu (Scsthes, Gétes), puls, um 
bean jour, i! tomba à l'improviste sur 
ceux-ci. Naturellement Jes | Ue-teheu 
voulurent tuer leur otage; mais Méi4es 
s'étant emparé de leur meilleur cheval, 
parvint à s'échapper et à joindre les 
Huns. Ravi doe cette prouesse, T'eóu- 
man donua à Méi-tei le commande- 
ment de dix mille cavaliers. Méi-let 
forma es hommes à l'obéissunce aveu- 
gle. Il leur donna pour consigna, de 
tirer tons ensemble, au moment ou 
lui-m^me icocherait une flóche sif- 
üsnte (munie d'un sifflet qut: -siie 
quand la èche vole), et sur le but 
visé par lui; sinon, décapitation immé- 
diate. IL commenea par appliquer cette 
peine à ceux qui ne tiralent pas sur le 
gibler, au signal eonvenu, Puls, ayant 
tiré sur um des moellleurs cliévaux de 
la horde, Hl GL décapiter ceux qui ne 
l'avaient pas imité. Quelques jours 
aprés, ayant tiré sur sa femme préférée, 
i|fütdécapiter tous ceux qui avalent 
hésité, Une autra fols, il Up sur lá 
chaval de T'edu-man, qui fut aus- 
slòt eriblé de flóches. Sür désormais 
do ses gens, à là chasse suivante, Mët, 
leí tira sur lo. küan, qu'une décharge 
gónérale renxersa aussitól malie mort, 
Puis, ayant fait tuer toules les femmes 
de T'eóu-man, tous ses frères, èl lus 
ofliciers qui ne voulurenl pas se join- 
dre à lui, Meitei se llt khan des Huns. 
En ee temps-là les Tóng-hou | Tongo- 
ces) dtalent très pulssauts. Quaad iis 
apprirent de quelle maniére Méi-tei était 
devenu khan, aimprisant ce jeune hom- 
me, il« résalureut de- jui. faire affront. 
lis commencèrent par lul demunuder 
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un cheval de T'edu-man. loquel avait 
la réputation de faire. mille. (à par 
jour. Tous les officters dirent: les Hans 
ne donnent pas leurs chevaux!., Méi- 
tei dit: préféreral-je um cheval, à la 
palx avec tn état volsIn 2.. et. Hl donna 
le cheval, HBlentót aprés, Тез Tongouses 
qui erurent quil avait peur d'eux, fui 
demanilérent une de ses reines. Les 
ufficlers indigocs dirent: les Tongouses 
deviennent — imeolents; — prenez lea 
armes!,, Méi-tei dt: préféreral-je una 
femme, à la pals aves a état volsin?., 
ИШ Пуга Їп теше. De plus en plis 
hardis, lés Tongotses commencèrent à 
courir sur les terres des Huns. Puis 
ils demandèrent à Mei-fer une steppe 
inlhabitée, large de plus de mille fi, 
qui s'étemdalt entre hes deus royaumes. 
Quelqu'un dit: cédez-leur ce désert !.. 
Méi-tei furieux s'écria ; La terre est le 
fomdement des dats; comment me r= 
soudralis-Ie à céder de Pt tarre?1 H Ht 
üécapiler ceux qui opinaient pour la 
cessloón, declara qu'il.en ferait autant 
à quiconque ne !& suivralt pas imme- 
diatemoent, «anna Te bloute-selle, surgit 
el anéantit ies. Tongouses, Ensuite, 
avant ps eu fuite fes Le-teheu établis 
au nord-ouest de Ia boucle ascendant 
du Fleuve, ainsi que les klians ides hor» 
des Leóu- fan eï Pái-xang etnblies nu 
sm] du Fleuve dans la ошоо, И гажд 
gea les pays de. Ten ei de Тїї, терїї 
tont ce que Móng-Ufen (p. 20653 avait 
enlevé à ses ancelres, eb vinL enfin, en 
l'an 201, à la (Ue d'une armée de plus 
de 00 milla arehéers, Investir. Jfün- 
wangsinn daris la ville de Má-i (51). Le 
général elinois entra оп pourparlers, 
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Dr tout juste, l'empereur qui se défiait de sa Adelta, 
lul envoya un député pour le lancer. Tán-icang- 
sinn cralgnant pour sa vlo, rendit Wà-i aux- Huns, 
eL marcha avec eux contre l'empire. Les Huns couru- 
rent sussitót investir. T'ái-uuan (53), et occuper les 
accés de In vallée de la Fénn. — En 900, l'empeé- 
rear conduisant lui-même son armës, МИШЕ Лаа 
wangsinn, Wéng-hoeang èt autres transfuges chi= 
nois, ralllérent lés soldats debandés de ffáa-wangs 
dinn, èl renforcés d'unu corps de dixs mille cavalièrs 
Huns, là tentérent. d'rréter Ies Ifan qui remon- 
laient la vallée dé ja Fénmn; mais ils furent battus. 
L'armée Mün poussant sa victoire, marcha rapide- 
ment vers le nord, débloqua. T'di-yuan, ét balaya 
tonte la vallée de la Feun. Cependant une. grande 
froidure, avec pluie et neige, gela les doigts aux trois 
disitmes des soldats, L'empereur ayant appris qua 
Méi-tei. s& tenait à Tdi-kou (prés 51), envoya des 
esplons pour examiner son armée. Or Méi-fei qui 
s'y attendait, avait caché ses hommes vigoureux nt 
ses animaux robustes, ne laissant en évidenes que 
iles vielllards; des enfants, et des animaux débiles, 
Dix esplons étant revenus an eamp Tmpérial, dirent 
tous que les Huns seralent facilement vaincus. Ca- 
pendant l'empereur envoya encore Lióu-kimg (p. 
3391; puis, sans atlendre son retour, il leva le camp, 
òt lanca vers le nord loute son armée forté de 330 
mille hommes. Lióu-king l'avant rencontré sur la 
route, Hi, son rapport em ces termes: Quand (deux 
nations $ò font la guerre, c'est à qni se fera: passer 
pour le plus (ort, alin d'en imposer à l'autre. Toute 
exhibition de fallilesse, est. done évidemment gue 
ruse. Or, étant allà vera les Huns, jo wai vu que des 
animaux maigres, des vielllards et des enfants. Је 
suis persaadé qu'ils ont caché leur élite, ed attendant 
l'occasion. d'ug bon conp. Je suls donc d'uvis qu'on 
n'attaque pas les Huns... A ee moment, l'armée etait 
déjà en: marche. L'empereür se fecha et injuria Jiðu- 
king en ces lermes: Eèclave da Tet, dont lé boan 
parler a falt un officier, vas-tu Шен intimider mon 
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. Kio-ti. Carte IX. 


armée par les paroles Inconsildiérées? 1 
Qu'un le conduise llë à Kodng«oul.. 
Prenant les devants, l'empereur poussa 
vers P'ing-tch'eng. Le gros de l'armée 
nè lavalt pasè encore rejoint, quand 
Mái-iei, à 1а téte de. quatre eent mille 
cavalièrs d'élite, eoupa el entoura l'eme- 
pereur sur le plateau da Párteng 
(près 61). Durant sept jours, l'armée пе 
put pas faire passer. de vivres au corps 
сеги. L'empereur pria Je paliticiet 
Teh'4an-p'ing, de 1o tirer par la ruse 
de ce mausals pas. Celui-ci fit parvenir 
à la reine dee Huna, le. portrait. d'une 
belle ülle, aves ces mots; Les: Hàn ont 
une beauté ainsi fale. Mainlenant, 
leur empereur étant. dans la. détresse, 
songe 4 l'offfir au khan... La геіце 
cruignani ique cette femme пе lui ravit 
là (aveur ilóntelle Jauissalt, dit au khan: 
Lè Fils du Gel qul règne sur lés Man, 
diant doné d'ua pouvoir Lranscendant, 
méme si bous prentuns ses Lerres, nous 
ne pourrions pas les conserver. Alors 
les Huns ouvrirent Inur cercli, et l'em- 
pereur Hàn put fuir, Renoncant, pour 
cause, à poursuivre la guerre, Il revint 
sur ses pas. Il fit deeapiler les dit es- 
pions qui laexient. trümpé. IE réhabi- 
lita. Lidu-king eu disant: C'est pour 
ne vous pas avoir ecanta, que Je me 
suis vu en detresse à ['ing-teh'eng. 

En revenant de celle guerre malheu- 
reuse, l'empereur passa à Teh'áng«nan 
(A) qu'il avait désigné pour étre la Tu- 
lure capitale. Side-heue y donnalt 
alors ses soins au fulur palais Impérial. 
Um dit que l'enceinte, dont lez vestiges 
sont encore visibles, avall L kilomètres 
de lour. L'empereur Tut mécontent, 
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Les ji iM. Kâo-ti. Carte IX. 


Volci des: années, dit-il, qua. l'empire est bonlevereá 
et malheureux. En délnitive, qui sait sl Je soral 
vninqueur ou valnen? Est-ce le moment de bátir gp 
palais auss] fastueux?., Sido-hewe répondit: L'ein- 
pire n'est pas encore en paix, c'est vral; or c'est pré- 
ciaément à cause de cela. qu'll faut bàtir un palais 
somplueux, afo d'inspirer Ian confiance aux autres, 
en montrant que vous en avez vous«-méme. Le da- 
maine d'im empereur, c'est toute l'étendue. entre 
les quatre mers. Sb voire palais n'est pas momnu- 
mental et splendide, vous. n'en imposerez pas. H 
[ant le faire d'emblée si vaste, que. vos succes- 
seurs n'alent plüs rien à y ajouter... Satisfait de 
celle flalterie, lempereur transporta la capitale à 
Tch'üng-nan... Les historiens bláàment la répon- 
se de Siio-hewe, et jugent que les sentimenta da 
l'empereur étaient justes, et qu'il aurait dà les stil- 
vr&. — L'année suivante 1909, ne vit aucun événe- 
meni mémorable. Les Huuns désolaient toujours. les 
frontiéres. Ne pouvant les baltre, on se les attach, 
en 108, par un. mariage... Les Huns ne cessant de 
ravager la frontiere du nord, l'empereur était désolé, 
Lióu-king Imi dit: L'empire est à peine paciflé; les 
armées sont licenciées; impossible de réduire les 
Hans par la farce ; Inutile aussi de parler humanité ét 
raison à-cà Mdi-tei qul a tué son pére, qui a épouse sa 
mire, ét qui n'estime que fa force brutale. Bornons- 
nous à préparer ut meilleur avenir ; láchons que ses 
descendants nous solent un Jour soumis. Si vous lui 
donniez votre Alle ainée en mariage, il l'aimera cer- 
Iainamenl et en fera sa reine principale. Si elle à un 
fiis, ce fiis sera certainement prince héritier. En at- 
tendaut, entretenez des relations. amicales et suivies, 
Tant que Méi-tei vivra, il sera votre gendre; après 
za mort, votre petlt-fls sera khan des Huns. Ainsi, 
запа combattre, peu à pen vous en lerez vos germs... 
[empereur approuva et voulut envoyer à. Méi-fei sa 
Mile ainte; mais l'impératrice Lo, mär е сеце 
princesse, refusa son consentement. Alors l'empereur 
prit une: fille du palais, et l'envoya au khan des 
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Wuns; en In faisant passer pour sa fille: 
uinôe; Lióu-king fut chargé de l'escor- 
ler, eb de conclure. un [traité Гај 
liance... Quand H (ot revenu de sa 
mission, Liu-king dit à l'empereur: 
Lis. possessions Чез Попа, dans [alisi 
du Fleuve, sMemlent mualulenaat [ns - 
qu'a 700 4 (250 hil) de Teh'üng- 
nan; de sorte que, em un Jour el una 
nuit, léur cuvalerie légère pout arriver 
au cœur du pars de Trian, jusque 
anus les murs de Ig capitale. Or le pass 
de T«ian est peu peuple. Au tordi, 
les Hung l'assiPgent; À l'est, doa clm 
puissants. l'avoisinemL. 5E Iout ce monde 
ae га eontre «ogs, vous ni dormi- 
riez ples Irumquille, Je vous consellte 
dome d'établir à l'intérieur des passes, 
les familles des roitelets déchus, et des 
efüciers qui se sont fail un nom due 
rant les dernières guerres. En temps do 
paix, ils vous prolégeront contre Les 
Huns: En сак de guerre, vous aurez 
une armée sous la main. Négarnissez 
l'extérieur pour renforcer l'interieur l. 
L'empereur suivit ca consell; 11 établit, 
dans lè pays de Тиин, [Їй йе сеш 
miile familles de guerriers fameus, 
auxquelles i£. donna. des terres el des 
demoures. 

L'anecdote suivante montre bien In de- 
fiance systématique et Iz brutale cruan- 
t^ de celte époque. Em 200, quand 
l'mmpereur se ful tiré de son aventurm 
de P'ing4Ach'eng, en revenant, H passa 
par je royaume de Tehdo. Айо гор йа 
Тоні le salua tries linmblemoent, L'etn- 
perenr-se Hub les Janibes- erobeses, [в 
méprisa eL l'insulli  Kodn-kao minls- 
we de Tchao, Tehao-ou el d'antres, 
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Les ÉQ DA. Kio-ti. Carte IX. 


fnrent indignés eb se (геп: пога rol æst mi pleu* 
tre. Puis iis dirent.à Nào * L'empereur vous a tralta 
indignement; permettez-nous de le tuer pour vòus l. 
Nido montant ses doigts jusqu'au sang, répondit: 
Pourquoi parlez-vous d'une maalére Irréfléchie ? Mes 
ancétres ayant ét déposséedes do leur principarnlié, 
lonL recouvrée et transmise jusqu'à moi, белсе A 
l'empereur. Tout ce que j'ai, jele lmi dols. Je vous 
défends de rouvrir la bouche sur cesujetl.. Kodn- 
kan et les autres së dirent: Notre roi est un bone 
homine, qui magira pis coatre la verta.. Pourquoi fe 
consuller? Azissons sans soa autorisallon. 5j l'affaire 
réussit, il en bénéfüclera ; sI élle échoue, mous seuls 
serons responsables... Un ennemi di Koda-kao ayant 
appris ce qu'il (ramait, découvrit le complot à lem» 
pereur, Aussitó4 [e rol Ndo fut saisi, avec tous les 
conjurés. Un édit ordouna d'exterminer, avec leurs 
familles, toons ceux qu'on Irouverait leur étre atta- 
Cliés... Telido-ou el lès aotres, sè soïcidèrent missi- 
LOL. Koda-kao (arteus les maudit en disant: main- 
tenant qu'ils sont mòrts, qul est-ce qui lavera notre 
roi dle l'accusation de rébellion 3. H fut transporte à 
Tch'áng-nan dans une cage roulante herméllque- 
menl elose... Le conseiller T'ién-ehou et le familier 
Móng-chou se rasérent [a lêto ét se firent passer pour 
esclaves, alin ide pouroir servir le roi Nào dans sa pri- 
san... Kodu-kao dit à ses geMlers: Mot seul je suis 
coupable: en vérité, le roi ne savalt rien de mòn pro- 
jet. Torturé, fustig?é, piqué et déchiré, jusqu'à equa 
800 corps ne présentAt plus aucun endroit qu'oa püt 
Lourmenler davantage, Koda-Kkao ne rétracta pas ce 
qu'il avait dit. Le Grand Juge en ayant informé Tom, 
pereur, celui-ci dil: Voilà um bravet Qul l& counalt ?.. 
Sie-koung dit: Mol je le connais de longue date. 
тёз l'homme le plus droit èl le plus franc de tout 
le pays de Tehao.. Vous te lè feres pas parler contre 
sa consclentce... Alors l'empereur dépula Sie-koung, 
munl d'un sceptre, pour poser à. Kodn-kao la ques- 
tion iléflaltive. Sie-Kkoung lul avant demandé: Le rol 
de Tehiuo songeait-il à se revoller . Koun-kao dil: 
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Toute ina. farillle và périr, par solle We 
la déposition que Jal falle contre moj. 
imméme! Pensez-vous que falme mon 
roi plus que ma famille? Non, le roi 
Ndo. ne songeall pas à se révolter l.. et 
N expliqua enô détail comment les cho- 
ses s'étalent passèes,... Sie-kourg ayant 
(alt son. rapport à l'empereur, eefui-cl 
ашн Хо шаі» Н le dégrada au 
rang de marquis һопогаіге de Sudm- 
p'ing, et donna le royaume de Тело 
à son propre fils Jóu-1... Admirant la 
conduile de Koda-kao, l'empereur. lai 
pardouma aussi, et voulut le pronilre à 
son service. Aoda-kao dit: 51 je ne 
suis pas mort Jusqu'ici, cesi què je 
voulais laver mon ral d'une injuste = 
crimination. Maintenant que la chase 
est falte, je vais mourir; eur comment 
mol, qui ai veulü assagssiner lampe- 
reur, pourruis-je le. servir?.. FH dit. et 
levant. |a че, Il se coupa là gorko et 
mourait. 

En 197, la conculiine Ts'i de. Tíng-t'ao 
avait [a faveur ie l'empereur. Elle était 
mêre de Jóu-i, que l'empereur avnit 
fait roi de Tehdo (ci-dessus), L'im- 
pératrice Lu avaneanb en àge, tombtialt 
en défaveur, Or l'empereur trouvalt le 
prince héier Ying, fils de l'impéra- 
irice Là, trop mibe de caractére, Il 
disail que Jóu-i, au contraire, éralt sa 
vivante image, et le retenait à. Teh'dag- 
пап, afin de le substituer à. Ying, à 
l'aceaslon. Les grands ofüciers. combat. 
lirent le projet de l'empereur, sans par- 
venir à Je dissuader. Ls Grand Seeré- 
laire Teheóu-teh'ang, fat celi qui, à 
celle occasion, se démena le plas fart. 
L'empereur demanda ce quil disait. 
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Les dj iX. Kao-ti. Carte IX. 


Or Tcheóu-tch'ang étail très bégue; élant de plus 
[ort en colère, il répondit: Moi K&'ik'i, je ne sais pas 
parler: mais k'tk'i, je sais que eela ne. convient pas! 
Si vous dégradez le prince hérllier, mol k'ik'i je na 
recevrai pas votre édit!.. L'empereur rit de bon cœur. 
L'impératrice Lü ayant su la chose, se prosterna de- 
vant. Tcheóou-tch'ang pour le remercier, et lal dit:. 
Sans vous, lè prince béritior était perdu!.. Nous ver- 
rons l'empereur revenir à son ldée. Nous verrons 
nussi les malheurs quë ces. velléités non exécutées, 
atlireront un Jour sur Jóu-i et sur sa mére, 

An 190... Jadis l'empereur avait nommé Teh'énn-híi 
ministre du royaume de Tdi, et inspecteur des trou- 
pes cantonnées dans les marches de. Tehdo et de 
Tài, pour y servir de boulevard contre les Huns. Ör - 
Teh'ènn-hi, comme jadis Où-ki de Wéi ( p. 228), 
aimait à s'attacher dès braves, Ayant obtenu de re- 
venir prendre ün congé, H passa par TeAaa, avec una 
sulta de mllle chars. Le grand secrétaire Tcheóu- 
Ech'ang l'ayant su, dit à l'empereur : Tch'énn-hi vient 
avec un (trés grand cortège: Votc des années qnl 
commande ea chef les armées; peul-ótre meédite-t-il 
dr se révolter... L'empereur envoya des ësplonsa poor 
sonder celte sulle suspecte. Beaucoup de ceux qui la 
composaient, parlérent de maniere â сошргошецге 
Tch'énn-hi, lequel craiguant pour sa vie, se révol- 
la. L'empereur marcha en personne contre jui. — Or 
un familier de Hádn-sinn l'avant оопа, Hfün-sinn 
voulut le faire mourir. Alors le frére cadet de cet 
homme accusa Jldn-sian de haute trahison, èn cos 
tèrmes: Jadis quand Teh'ënn-hi passa à Teháo pour 
se rendre à Tài, П eut une enlrevun avec Hán-sinn. 
JHán-sinm avant écarté Ies assistants, dit à TeA'énn- 
hi: Le pays où vous allez, produit les meilleurs sol- 
dats de l'ampire. Maintenant vaus jouissez de la ба 
veur de l'empereur; cela ne durera pas toujours. 
(Quand on lui dira pour Іа premiere fols que vous allez 
vous révolter, il ne le croira pas. Mais å la deu- 
xiéuneé fols, || vous soupçonnora; à. |a troisiéme, il se 
fáchera el se mellra en campasne contre vous. Ca 
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jour-là, si je faisais сапѕе соттоп 
avec vous, vans pourriez arriver à Pem- 
pire... Teh'san-hí répondib: Je vous 
remercie de votre avis... Maintenant, 
secrétement d'accord avec Tch'énn-hi, 
Hàn-sinn vent, avec ses gens, Ia. ruit, 
sous prétexte d'une amnistie impériale, 
mettre en liberté tous Les détenus. des 
prisons, pour zasaillir avec eux ima 
ratrice Lau, et son ls le prince héritiér. 
Tous les róles sont déjà distribués; ou 
m'attend que le signal pour agir... 
L'impeératrice Là se euncerta avec Sido- 
hee, биг сеце simple délatlon, sans 
enquéle, sans jugement, la perte da 
celul qui avait. fait 1a dynastie, fut ré- 
solue. On M courir le faux bruit qna 
Tch'éun-hi étall vaiicu. Quand Hán- 
sinn vint au palais pour présenter ses 
félicitatiuns, l'Impératrice Là le flit sai- 
sir el décaplter par.ses gandes. Sur le 
point de moarir, Hán-sinn dit: C'est 
pour n'avoir pas sulvi les consells de 
K'odi-tch'ee, que lo pêris ainsi, trahi 
par une femine: c'esb là un coup du 
ciel l L'imperatrice fit exterminer tons 
te sa fumille. — Quand l'empereur, 
valnqueur de Teh'énn-hi, lut revenu à 
а eapltale, H apprit que. Hadn-sinn 
avali regeetté de. n'avoir pas suis] les 
conseils de KA'wii-teh'ee (p. 323). Ц 
donua agssitót l'ordre i'arréter ce dor- 
nier, et de le lui amener. L'empereur 
lui dit: Afnal c'est tol qui as donné A 
Hån-sinn iles leçons de rébeiltonz ` 
Comme vons dites, dit A'odi-teh'ee; et 
cel imbecile ma pas su les mettre èn 
pratique. S1 avail suivi mes avis, vous 
ne l'auriez pas tné almi !.. Qu'on leo fasse 
boulllir, exclama l'empereur furleux... 
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K'eñi-tah'ee Qlt: Quand les Tz'ínn Inissérent ëchap- 
per leur eerf (l'empire), tout le monde se mit à le 
соцгіг.. À la chasse, c'est le plus agile qui saisit la 
proie; vous avez eü cette chaoce. Si le chien de 
Tchée sbova contra Ydo, ce n'esl pas qu'il Irbpuvát 
Ydo mausals; c'est parce qu'il ne connalssail que 
son maltre. Jadis moi je nè connaissais que Hân- 
sinn; je nó vous connalssais pas; j'a| douc aboyé 
contre vous de toutes mes forces, D'allleurs alors 
beaucoup d'autres avalent la méme amhition qtue 
vous, et исор s'oppasaient à vous; les ferez-vous 
tous bouillir *;, L'empereur dit: Qu'on Те lache ti. 
Tech énn-hi vaincu avait (ai; H fut pris et mis d. mort 
вп 105. 

La méme année 106, l'impératrice Lá, meurtriéra 
de Hdn-sinn, fli périr tralireusement. P'iug-ue. 
C'était le second grand blenfalteur dé: Lidu-pang 
(p. 2909)... Tandis que l'empereur marchalt contée 
Tch'énn-hi, 1 exigen dos Lroupes de Péng -ue rm 
de Ledng. Celui-ci se dit malade, et envoya les irous 
pes demandées à ffün-Lan, sous là commandement 
d'un officier. L'empereur irrité de ce qu'il n'étilt 
pas venu en personne, lui inifigea 10 blàme. P'éng- 
we cralgnant une disgrácée, voülut aller. s'excuser 
auprés de l'empereurz malis le. général. Hóu-tchee 
lui dit: Si vous vy allez maintenant, vous serez arré- 
iò; embrassas plutôt Je parti de Teh'énn-hi f. 
P'àag-ue n'ala pas trouver l'empereur, mmis ne se 
révolta pas... Sur ces enirefaltes, son chef des équi- 
pages ayant commis une faute, se sauva à l'armée 
imperiale, et accusa. P'éng-we de songer à se révol- 
ter. Comme l'empereur le soüpeonaalt déjà, | envoya 
nussilót un émissaire qul lë pril ët le сопор 
dans les prisons de Ia capitale. Les juges avant exa- 
mine sa cause, le trouvérent digne de mort: mais 
l'empereur se contenta de lo rédgire au rang du peu- 
ple, ét de Vextler dans Tes déserts de Chóu (4). Sut 
la chemin dé son exil, comme 1l passait. à Teliéng, 
Pràag-we renconlra. l'impeératrice. Là, qui. revenait 
de Teh'idbug-nan. Hl protesta devant elle, avee larmes, 
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de sa parfalle Innocence, L'impératriea 
le cunena à Ldo-yaug, puls dit à Pane 
perenc: P'iug-ue ext iu bommg d'ung 
grande bravoure. SI vous l'envovex á 
Ghòu, vous vous atlirerez des inàallieurs; 
Mieux vaot lë müilre à mort, »lors que 
vote le Генет, Cesi pour еши que Je 
vous Pal rament... -Pals elle suborma 
ile Page Lëmmelpz, qui-accaseérent P'éug- 


меши [ramier üna moduevelle tytle U 


(ul donc mis á mari. avec Топто ад Dr 
mille; et sa Lòla ful suspumdun 4 .Lao- 
yang. avec onlre dé slsIr. «uleamqua 
s arniterait paur la сапт ате р 
Ué... Or LÉLudn-piu, offirler ue Dedog, 
avalit sté envoyé par. P'eug-vs à Tvi. 
Quaml |l fub reveng. H renilit. eoinpim 
de sa mission à là. Lite de son prinea; 
[ul ôt des offrandes et. se lamonta.- Les 
gardes l'ayant Snia et amene, lempi- 


reur voulut [a faire boulllir. Ludn-pou 
а И: (ишп vmes aveg ele defuit à 


Pr'augesteh'eng ol battu à Jodng-nyang, 
sï P'Ang-ue УОИ Joint à ceux de 
Teh'ón, cen étall (ult des fdnz cest 
gráce au concours qu'il a prêté aox 
Hán, que les Teh'óu ont ètó minous; 
A la Joncilon do Aat-hia (p. 328), si 
P'éug-ue жай депи, Hidng-tsíe 
пашта pas peri. EL maintenant que, 
gràce à son conconars, vuda les devenu 
malri de l'ampire, vous l'ovèg mis à 
mort avec loute sa familie, pour una 
cause futilo. Je crains bien que désor- 
mals ceux qui ont eg le malheur de 
vous mndre service, na fromblent tous 
pour leur vhi. Mon rol P'éag- we étant 
tort, mieus vanl paur nil mourir que 
vivre, Veulller eo faire bon lr loul de 
suite... Аи 10 Ten renr D pure 
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Ludn-pou en liberté, et ln nomma officier. 

Transportütis-nious dans le poys od est maintenant 
Canton (240). Ces régions, dités Ndu-/haë, la Mer. du 
Sud, étaient soumises à la Chine que depuls les 
Tsínn ip.65), Ceux-cl. leur avalent donne pour 
gouverneur un cerinin Jénn-nao. Jénn-mnao étant 
tombé malade el se sentant mourir, appela з Тело 
l'ouo, ofücier du district de Loüng-teh'oan, et Iul 
dit; Les Ts'iun sont des. tyraas. Tout l'empire sout- 
fre. Teh'é£nn-cheng et d'autres se sont idéjà ràvoltés. 
Je né sais eomunent. l'smplre retrouvera la païs. Or 
ee pays protégà par des montagnes esearpées, s'étend 
do l'est à l'ouest aur une étendue de plusieurs mll- 
liere de (i. SI lès nombreux colons chinois qui Yy 
tant établis vous aldernt, eetté province pourra de- 
venir un joli état indépendant... || dii ei remit à 
Tchdo-t'nuo un diplóme, par lequet ii lul transmet- 
tait son autorité sur le. Ndn-hai... Dés que Jénna- 
nia (üt mort, Tehdo-Uono aliollt les lois des Ze (nn, 
rompit toute relallan avec éns, recruta des soldata 
et mit à mort hes offlclers du. gonvermement. Sétaut 
emparé ide toute là. vallóe da Fleuve de l'Ouest, f| se 
nomina le rol Oe Nán-ue.. Quand Lrów-pang 
fui monté sur le trône impérial, il envoya. á Tehda- 
омо, more sinico ( p. 08), le dMiplóme die la dignité 
que- celul-ci. s'étalt donnée. Puls UH lol ën envoya [e 
sceau, par Lóu-&ia, qu'il Investit de pleins pouvoir 
pour négoeler ua aecord, afa d'éviter un conilit sur 
les frontiéres du sud... Quaud Lou-kia fut arrivé au 
Nàn-ue, Tehdáo-t'üwo le recul assis, les jambes 
croisées et la chevelnre nouée à là mode des. harba- 
res. Lóu-kia lui dit: Vous êtes Clinols, puisque les 
tombes de toule votre famille sont à Tehén-ting ; 
pourqjuol alors changer vos moeurs naturelles, rejeter 
le costume chinois, ot vouloir. pour l'infhme pays de 
Üe, vous mesurer avec l'empereur de Chine ` ein 
vog attirera. des mallieués. Vous pe «avez pis; parail- 
IL, l*étal actael des choses. Aprés là сше ея Таан, 
ies prétendants se levérent. de toute part. Mais le roi 
de Hin, en forçant le premier les passes, a conquis 
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le drolt à l'empire. Hrgéug-Jeie aeant 
voulu [ul eontester ce droll, Ie rol de 
Hán l'a exterminé, En clngq années, ij 
a paeiflló l'emplre. Cela n'est. pas alum 
homme: cest le. ciel qui Га Gul. 
Comme vons n'avez pzs aidé le Fils du 
Ciel à punir les rebelles, les. généraux 
de l'emplre denmmlent lous 4 marcher 
conlre vous. L'empereur les тоте, 
par compassion pour les peuples, (1 
m'a envaye ici. pòur rémulariser volre 
situation, ef pour nonor des relatlatns 
ofücieiles entre lui et vous. Vous devez 
done, dans le funbaurg du sul, le visa. 
ga Lüurné vers le noni, vous recannaltre 
palilliquement son vassal... Que sl voua 
preferez faire llmpertinent, dans volra 
Га dont Be pieces à pelhe Joinbes na 
sont pas encore soudees, ds ue Dem: 
pereur le saura, ib fera d'abord. déter- 
mer et brüler les ossements de vos an« 
cres, || massacrera loule votre pu- 
renl, puls HL enverra contre vous un 
tout petit général avec cent milie hom- 
mes sèdlement, Dunni cette aruda ap 
prüclièra, les gens de. [e vous tueront 
eL se soumettront aux Zfdn, aussi vili 
que jo retourne ma main... Fraopé de 
të discours, Teliao-t'ouo se leva, saton, 
Se rassil, еси еп remerckant : Excasez- 
mòl ! A furce ('avolr habité parmi. les 
liarharez, je suis devenu grosster eom- 
mo etx !.. IH entretint èt tralia Lóu-Ada 
le sani mleux, durant plusieurs molis, 
Ilélas, disait-il, daus ee pays da De, H 
ny a personne qui parsse. m'Instrulre:; 
depuis que vogs étes venu ici, fal np- 
pris chaque Jour des choses que је пе 
savais pas. Hb ft don, à. Lóu-Kia, de 
mille lingots. Enlüin celul-ecl le nomma 
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rei, présida à sa. déclaration de vassa* 


lité, recut son traité d'alliance avec les 
Hon, puis revint rendre compte á l'eme- 
pereur, lequel fut si satisfail, qu'il la 
nommas son chambelian, = Ces fone-- 
tions. l'ayant mis en relütjons intimes 
avoc l'empereur, Lóu-kia o profita 
pour Jul dier, A chaque Instant, les 
Odes èt les Annales. Un Joor lempe- 
reur exaspéré s'écria; Mot fal conquis 
l'emplre à dos de cheval; que me font 
vos (bles el vas Annales ? L... Lóu-kta 
répliqua: Est-ce aussi à dos de cheval 
que vous gouvernerez ['empire? Les 
empereurs Tung et Où ont conquis 
l'empire par là slülenee, mais Hs l'ont 
conservé en lui faisant du bien. Les 
empires ne durent, que quand on sait 
faire allérnallvement l'usage convena- 
ble des ieltres el des armés. Jadis, si 
les Ta'inn devenus les maltres de l'etn- 
pire, l'avaient gouverné avec lumanité 
et justice, s'ils avaient imité tes anciens 
safes, vous ne seriez pas arrivé Qu tro- 
né... Un peu confus, l'empereur dit: 
Eh hien, montrex-mol élairement ce qui 
a fait perdre l'empireaux Ts inn, el co 
qui me l'a donné 4 moj; ce qui a élevé 
ou ruins fes anciens royaumes... Pour 
satisfaire l'empereur, Lóu-kia rédigea 
à grands Iris une série d'anecdotes 
historiques eL potitiiues, sur la prospéri- 
té eb |a décailenese des Pals. Son écrit 
comprit douze conférences, (qu'il Tut A 
l'empereur l'une aprés l'autre, L'empe- 
reur ne put sempécher de goüter ces ré- 
cits. Ön en Ôt un livre, intitulé Discours 
Nouveaux, lequel exlste encore. 

Cependant sss plus devogués. servileurs 
se rendalenl compie, que le tròne de 
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Aud du ffoi, en ful trós alfeeté. 


365 


Lióu-pang n'élait pas encore blen afermi.. L'em- 
pereur ént tombé mnlade, refusa de. volr qui que. 
се für Ip défendit mma iux Нозете, de ее 
entrer aucun ministre; Au bout de dix Jours, Tè bravo 
Fün-k'oai qui avait jadis sauve In vie à Lióu-pang 
(p. 308), enfongant Ja porte des appartements privñs 
de lempereur, enira lout droit, suivi de tous [os 
grunds offlelers, L'earpereur était couche, ep compia- 
gnie d'un eunuque, A cette vun, Füa-K'aat et [es au- 
lres se mirent à pleurer et dirent: Jadis, iquam! vous 
vous Mes Javé avec nous à P'ér, pour remettre l'ors 
йге бап l'empire, combien vous étiez viril ; et mains 
tonantque l'empire est en ordre, combien vous étes 
effémine! Vous croyant gravemoeril malade, les grands 
ofliciers élalent dans l'unxiété, Si vaus né les voyez 
pas pour les alfalres, si virus vous eonfinez. ains] en 
compagnie d'un seul ennurqua, l'emplre ne devra-t-il 
pas eralnilrs gne répétition da l'histoire Пе Тело 
Као (р. М 77: L'empereur гїї, el se leva do gon til: 

Quand ЇЇїйї-зїпп рёгїї, Yiag-pou qui régnait au 
Unand ensite- 
P'éng-ue ful mis à mort, et qu'on envoya an prine 
ccs [es maoreeanx marinés de son cudavre (coli sé 
falaait pour los afüelers rehelles, comme avertisse- 
pont aux autres), Yiug-pow ayanb rogo. sòi more 
cean, fat eacore plas-Indlgus, el commonga à encalar 
secretament des soldals, Les gouverneurs voleins 
s'en émurent... Un des officiars de Yiug-pou, nom- 
mé Fei-heus, lequel avait commis une faute, $ë 
rendil à Teh'Gbug-uanm eb y accusa soi шаге da 
vouloir se révolter, affirmant qu'il v avall de cela des 
signes noi équivoques. L'empereur ordoüuna uns 
enquéte sur Ia eondulte de Yinag-pou. Alors celui- 
ci, avanL extarminé toute la famille de Fri-hewue, 
mobilisa ses soldats et se révolta, L'empereur canvo- 
qua ceux de ses conseillers iui étaient au courant. 
des affaires de Teh'óu, et leur demanda ee qu'ils: 
pansalont de cella révolte, Ma dirent: Ifda-sinn et 
P'ëng-we ayant été suscessivemert mis à mort; 
Jour Lotto ami Ying-pou reste seul, Or ces trois 
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hommes avaient les mêmes mérites. Ying-pou pense 
done que son tour va venir, vollá pourquoi ïl s'est 
révollé... L'empereur étant alors malade, voulu con- 
fer le commandement de l'armée qui allait. combat- 
tre Ying-pou, au prince héritier Ying qa'il n'aimait 
pas, comme nous avons vu plus baul. Tchüng-leang 
ayant consulté sur cette affaire ses conseillers ordi- 
naires, vit-Lu-cheutcheu, prochà parent de l'impéra- 
trice, et lui dil: Supposé que lé. prince hióritler coni- 
marne l'armée, s'il s'en tire blen, éeln ne le grandira 
pas; s'il s'en Ure mal, cela pourra le perdre. Avir- 
(aset l'impéralrice de choisir un bon moment ponr 
dire à l'empereur avec larmes: Ving-pou est un 
ennemi habile et féroce; Vos officiers sont tous dés 
vetérana habitués à ètre commaniles par vous. Mettre 
le prince impérial en. parelile bagarre, n'est-ce pas 
jeter un agneau dans une bande de loups? Et puis, 
sl Ying-pou vient á savolr que c'est un enfant de 
douze ans qui commande, cela l'enhardira peut-étre 
ап рой qu'il poussera droit à l'ouest... L'impéra- 
trice lt eetto commission. Alors l'empereur prit lui- 
méme le commandement de l'armée, el marcha vers 
l'est... Lorsque. Ying-pox avalt levé l'étendard de la 
révolte, H avalt dit À ses officlers : L'empereur Чаш 
ágé et déguüté da la vle militaire, ll na. viendra. cer- 
tainement pas en personne. Or Ii n'y avait dans l'em- 
pire, en fail de généraux redoutables, que Hän- 
sinn el P'éng-ue; comme ils sont morts, nous 
n'avons plus personne à craindre... L'empereur ren- 
contra les rebelles au nord dü Fleuve, pres de l'em- 
bouchure de la Нал. C'ótalt un. corps d'elite. Ayant 
examiné lui-méme leurs positions, l'empereur recon. 
nut la tactique ie Zfüiag-taie. Cela le rendit inquiet- 
Ayant envoyé demander à Ying-pou: Que vous a-t- 
on fail, qui vous pousse à la révolte ?.. Ying-pou 
répondit: Rien. Je veux devenir empereur !.. Lióu= 
pang [urisox le maudit. Une bataille acharnée s'en- 
gagra: L'armée de Ying-pou battue, sa retira au 
sud du Fleuve Bleu. Teh'dnn, roitelet ile Tikang- 
cha, euvoya à Ying-pou uu traltre qui l'assassina, 


SIDE e 


° 


w 
ч 


э ар а к ишме Ына нин ыхы 


Were INERT = 


D D 3 Hh E š 


SNTE DE Ak è > RE ЕЕ АБЕ ВЕН О (N 


G W W 13 E E R R F Ft N S š 


a 


BrEGIESBEEASZiGAE 


a 
# 
= 


Е 


(DESS ZS 


BENI 
еда да м s | (U me => 


SEI St xx LONG xg XxImB me matu e HX 4 -H 


нне а наа ауа m 
a 


SUE r Z 


= 


ИИ ШУ} Mäe | FO S G3 ERE DR ELE GE 
a$ H E H O À 


Ж КАХ ЩЕ 


JARN 


. Kāo-ti. Carta IX. 


&ouz prétexte de le gulder vers 1e pars 
ilo Us. 

An 195... En revenant de son expédi- 
tlon contre Ying-pou, leimpereur pas- 
sa ó P'éi 8a palrie. 1 s'y armèla, ot 
donna un festin A lous. ses aticlens 
amis, aves leurs femines el. leurs en- 
(ants, On. but, on parla du temps jadis, 
et l'empereur se réjouit, Quand Н ful 
éclauifé par le win, s'accompagnaut 
d'une cilbare, ï| chanta les- vers sui- 
vanis: Quand le vent souffle en tem- 
pêle, les nitées volent, J'ai porté les 
armes partout, êl me vole] revenu à 
wan anclon. sèjour, Païssè-je trouver 
ies braves, iui me conservent mon 
emplro1.. Eosuite. s'étant levé, Il dan- 
an, tandis qua les larmes roisselalent 
dé ses yeux. Pais il dit aux hobllants 
de P'éi: Un eslló soupire an souvenir 
de sa patrie. J'ai dà me Uxer dans la 
pays de Ty'ían, mais jamais je ne vous 
оп ега; longtemps aprés ma. mart, 
mes Ames peneeronb encore à Her, 
C'est de P'ii que ]e suis sorti, pour 


chátier les tyrans, ce qui m'a valu l'em- 


pire. Que PH fournisse désormals uni- 
quement l'eau pour ma tollette ( impo- 
altion flerive ); [e votis exempte à perpés 
Luiló de toute antre taro, 

Toujours sur le retoor dò сое взр 
liot, l'empereur passant par l'aucienna 
priacipauté de Lów, immola: un ouf 
au Lombeau dé Confucius. Les. lettrés 
considérent cette idómarche du grosster 
et illettré Lióu-pang, ewnme inspira 
par la politique plutól que par [a con- 
vietion. Hsconviennent eapendant qu'el- 
le raviva. le Confuelanisme. Laissona- 
les parler: Aprés que Ydo, Choünn, I, 
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les empereur T'áag Wénn el Qo furent morts, Ie edel 
flt иче Сота Гает, le malire da toules lez généra- 
lons, én matière de moralo rits èl musique, Que les 
peuples n'aienL pas éte ansantls, c'est à la doctrine 
da notre Sayo qu'ils le doivent. Du jour où tes- Feinn 
brülárent les Odes et les Annales; et mireut à mort les 
lattrés (p. 268,272), l'empire tomba dans l'anarehile. 
La mnisére da peuple attelznit son apozée, au temps йе 
Teh'8nn-cheng et de Hidag-tsie. L'empereur Káo, 
le premier des Hán, qui conquit. l'empire à dos dà 
cheval, n'egtendait rien sux Odes ni aux Annales. M 
injurialt el outragealt les lettrés, allant. jusqu'à uri- 
Ber dans leurs bonnets. Qu'agissant ainsi à l'égard 
des disciples de Confucius, cet homme «üt estimé 
leur doctrine, c'ent été là ani contradiction flagrante. 
Cependant, quand H passa par la principauté de Lóu, 
il fit des alfrandes à Confuclus, quolique ce ft un 
temps plein de guerres et de préoccupations. L'bis- 
loire relóve ce falt, pour monirer qua. la raison mise 
раг їе сі dans le cur de tout homme, y persiste 
sans йө cien puisse l'éteindre. Si los Hán sà malit- 
ütinrent sur le Lróne durant quatre siècles, c'est de 
ce jour qu'it faut dater. leur vitalité et [eur fortune. 
Depuis lors la doetrine des Jettrés se releva petit ape- 
tit. Les lolé qui inberdisalent les lyres furent suppri- 
méas, les académiciens fureat justitués, on. provoqua 
par des primes la recherche des vieux livres. Cepen- 
dant jamais le gouvernement des Hán ne valut celüi 
iles anciens souverains, La raison en. est, qu'ils. n'eu- 
rent qu'une intelligence bornée et grossière de leur 
doctrine, dont les: finesses èt les applications leur 
échapperent, Nolre doctrine ponétre. l'univers, dont 
ella est comme. l'esprit vital circulant ma millen du 
clinos, Elle a toujours été, el tie cessera jamots d'élre. 
Les Trinn nè Jont pas dòtruite, los Ada no l'ont 
pas resagscités ; elle est au-dessus de toutes Tes vi- 
cissilndes. Les princes des divers âges, qui sauront 
en comprendra l'efficacité, verront prospérer lius 
alfaires. Оп reverra, sous leur régne, la réalisalkon 
de ces principes des anciens Sages el des anciens 
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Emparetirs;: « Alllror em pacifiant.., 
Unlr en bonifiant... Caucorde el Jis- 
Ucel o.. Hlas, les Fan ne surent pas 
comprendre ces choses? 

L'empereur Сапе revenu à Toh'dng- 
пап, sa maliulie s'aperava. Son envie 
de substiluer nu Dis de l'impératrice 
Lu, celul dé sa mafiresse Туз, s'en 
ncerub daynulage. Tehing-leany la 
lin, L'eimjiereur ne ecda pas. Alors 
Tehang-leang se dt malate vt. fit 
semllanl de ne plus s'occuper des alffat- 
tea... Chousounns-Uoung blána à sou 
tour l'empereur, en ces termes: Le mar- 
qals Hiën de Txinn ayant dégraidó son 
héritier presomplif pour l'amour d'une 
coneuline ( p. (43.1, plongea sa prir- 
cipauté dans P'anaechia pour plus de dix 
ans. Le Premier Empereur des Ts'isn, 
pour n'avoir pas nomme 2 temps Füu- 
ош son successeur (p. 275 ). à perdu sa 
dynastie et privé ses mánes de tout s- 
erillee, Vausavereté témoin decedernier 
evenement. 5] maintenant хой. апаа 
vous [ener absolument à mettre le Mla 
(ипе concubine à la place de celi: de 
l'imperaliice, veulllez d'abord me гё 
melre a mort, ot què la lerre balre äu- 
paravant le sang de ma gorrel.. Геть 
pereur dit: Cala sulit! Je risiquerai ta 
рие! (ойнот Состер герт: Ге 
prince héritier est [a racine de l'implre 5 
H on branle celle racine, l'empire 
chancellera ; voulez-vous Jouer votre em 
pire?.. L'enipereur (t sewiblont di: cé 
der, mais n'abumdonna pas son projet. 
A quelque lemps de là, il ilonna un 
festin, omquel le prince imperial: assts- 
tait. Tehang-leang fit [introduire ino. 
pinement dans la salle des quatre 
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vieillarda, ses conseillers ordidalres, 
tous. plus qu'oétogénaires, à la. barbe 
ct aux sourcils blancs, véttrs eb eniiTés 
avee majesté. Ces quatre Yénèrables 
demandérent à salger le prince impé 
rial, L'empereur trés surpris dil: Volis 
des antes que je vous cherche. Vons 
m'avez toujours évité. Quel motif vous 
améne maintenant aupres de mon 
fils ?.. Les quatre vielllards direntz Vous 
n'aimez que la soldatesque, ot nous 
c'ainiona pas les injures, vollà рошг- 
quoi nous vous avogs évltó. Mais mous 
avons owi dire que le prince Impërial 
était un prince aceomplk, ami. des: let- 
trés, et s] aimé du peuple, que chacun 
tiendrait volontiers Je cou afin de mau- 
rir pour lui ; «ollà pourquoi nous sone 
mes venus l'enirelenir... Veuillez lui 
donner vos enseignements, dit Tempé- 
reur, ël lal continuer votre faveur f 
Lea quatre vielllards sortirent avec J& 
prince imperial... Alors l'empereur tit 
appeler la concubine Ts, et lui dit: 
Je voulais changer la prince impérial, 
mmis ces quatre hommes ont pris son 
part, Quand. les ailes ont une [ois 
poussé, i| est difficile de ven faire 
d'autres L. La coneubine Ts'i pleura... 
Ennuvé, l'empereur se leva de table et 
so relira. I! renonça à son projet de 
changer le prince heritier. — Un par» 
fum concentré de mysticiame Looigin 
«ехе de cette histoire, comme da 
toutes celles dans lesquelles Teháng- 
leang (p. 265) Joue un rôle... Qui 
étaient ces conseillers du patriarche 
Laütste ? Des Immortels, sana doute. Si 
le texte ne. le dit pas, ii le donne 3 
entendre... Quol qu'it en solt, le coup 
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de Lhéálre réussit. 

Sido-heue considérant que le terrnin concedé at 
peuple dans la ville de Tch'iéng-nan était petit, et 
que, dans le pare Impérial, VI y avait beaucoup des 
lerres vagues, demanda qu'on les donnat au peuple, 
plutót que de les réserver aux. bótes.. L'etipereur sg 
ficha trés fart, et Hive. Sido-heue uu Gram]. Juge, 

guile Ni emprisonner. Cela durait depuis plusieurs 
jours, Le commandant de lu garde Weng, se trot- 
vant seul avec l'empereur, s'avátuta el lui demanin; 
Quelle grande faute Sida-leue -L-1 commise, que 
vous le tralilez sb «exeérement 2... L'émpereur répon- 
dit : l'ai oui dire que quand. Li-seu étàlt ministre du 
Premier Empereur, 8 altribuall à.son maitre tous les 
auces, eb s'impalait à fui-méme tous les insuccés, 
ür Sido-heue ayant recu beanconp d'argent de je пе 
sais quels marchands, me demande rialulenunt mhi 
parc, pour leur complaire. Je l'ai emprisanneé, pour 
l'en punte... Le commandant Wang dit: Un font- 
Uonnaire qui prend le parii du peuple, ne fall que 
son devoir. Comment pouvez-vous souprconner Sro- 
hèue d'avoir recu de l'argent. des marchands? Du- 
rant les années que vous avez lutte à l'est contre 
Tel'óu, si Sido-heue avait hronché vous auriez puer 
du do conp les provinces acchtentnles. Or Hl. n'a ja- 
mals profit de son pouvoir pour avancer sa (иштии. 
Et maintenant l'argent ide quelques marehands l'aurait 
tenté? Si lea Teinn ont pentu l'empire, cest parci 
qu'ils ne. s'entendalent pas dire leurs fautes; alors, 
ique Li-seu se les soit lmpntées, cela n'est пі й louer 
ni à imiler. Feurquoi jugez-vous de votne ministre 
en si mauvaise рагі ?.. Ce discours frappa lempe- 
reur, qui amnistia Siido-hewe el Ie fit inettee en H= 
herté. Sida-heue eal fort Ap. M était respectueux 
el dévoué. Quand il vint Temorcier l'empereur ide xa 
Bp libération, eelal-ci lol diti Ned dites pas davantage! 
Ж Vous avez demand mon pare pour le peuple, eb mi 
* jálalrefusé. Je suits un tyran dans lo goùt de Kie 

a Í et de Teheóu, tandis que vous etes un sage ministre. 
JK Jevons ai fait emprisonner, pour montrer combien 
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‚ [ГЕ Je ant sieleux. — Autre exemple des 
T incandeseenees soudalnes et Ereefléchles 

de Lióu-pang. Wàn rol de Yén se 
й tant revollé, l'empereur envoya Io brave 
Füa-Kk'oai (p. 308) pour le remettre: 
Ia raison. Wan s'enfuit ches tes Huns.. 
Tandis que Fün-k'oai étall occnpéd 
pacifier Yda, quelqu'un insinua à Nane 
(oreor que, d'accord avec la pulssante 
famille de l'impératrice Là, Fün-d^oai 
en voulalt à ia vie de Jüu-i, rol de 
Tehdo, la. ls chéri de l'empereur. Fu- 
rieux. l'empereur consulta Tehi'énn- 
ping, qui soufila le feu, selon som 
hahitade i p. 3405. Alors l'empereur fit 
appeler Teheou-pouo, el lul. dicta. de 
son fit (di érait malade ) l'ordre suivant: 
Teh'nn-p'ing va. vous condulre 3 
l'armée de Fáhn-k'odi, Jont vous pren- 
ürez le: commandement. Votre premier 
nete sera ide decapiter Fün-A'oai sur 
la place... Durant leur voyage, Tech ëm: 
p'ing et Tcheóu-pouo se dirent: Fau- 
k'oti a él l'ami fidele ei dévon de 
l'empereur, durant bien des années. 1l 
est ide plus le mari de la scr de Fim- 
pératries Lu, ël puissamment appa- 
renié Ib st évident d'allleurs que 
l'empereur a dicté. cet onire, dans un 
accés de colère, Ш est donc probable 
quii s'en repentira. Prenons Fan- 
k'aaií et ramenons-lie à l'empereur, qui 
pourra je tier lui-mème, si bon lui 
semble... Hs n'allérent done pas jus- 
qu'au camp, mais appelérent Fán-k'oai 
à enr. hótellerie, en lui envoyant leuc 
mandat. Celoi-ci arriva aussitôt, (ls lot 
liérent los imitns, le mirant dins unë 
vülture cellulaire, et Teh'énn-p'ing le 
conduisil à Teh'dag-nan, tandis que 
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Teheóu-poua prenádib le. commandement de- l'art 
occupée à paeifler Yén. 


^ Durant son expédition contre: Ting-pou, l'empereur 


mvalt-été. atteint par. ume fleche tirée au hasand. La 
fatigue iu voyage avall aggravé son mal, L'impéra- 
Iren Lo fit Inviter Jes meilleurs médecins, et lenr ft 
voir l'empereur, Ha dirent Lausz Ce mal eat enrable 
L'empereur Dé gouaillix, les injuria, et Daalenment les 
envoya pallre, en disant: Si. avoc on habii de toile 
et une épée de trois pieds, je suis devenu empereur, 
n'est-ce pas que le ciel l'avoula? Mon destin dépend 
du cial. Fussicz-vous lous des Pièu-fs'iaa ( médecin 
cèlébrea du Ge slécle ), vous n'y ferez pas davantage, 
Lalssez-mol en palx !.. Alors l'impératrice Li demat- 
da à l'empereur qui devrait ua Jour remplacer là ml- 
nlatre Sido-heue... Ts o-Us'an, dit l'empereur; бй 
bien, à son défaut, Wiüng-ling, quoiqu'il soll. un 
peu simplo, en le faisant aider patr Teh'énn-p'ing, 
conseiller habite, mais incapabla d'agir seal; quant à 
Telieóu-pouo, H est droit, trop pen leltré, mals plus 
dévoué que qui que се solt à ma famille... EI aprés 
eeux-Ià, demanda l'impéèrmirice?., Aprés eeus-Jä, dir 
l'einpereur, je n'en vols pas d'autres... EL II mourut, 
9 ironie, dans le palais de la Joie l'erpétuello, en l'an 
195, à l'âge de 52 ans... Aussltt les goüts sanguinaires 
ide l'imperatrice Lis commerncérent â so manifester. 
Elle emnploli, aves un certain Gheéenn-cheuk't, de 
massacrer Imta hee généraux, à Poccasion des. [nne- 
rallles de l'empereur. Elle différa ces funérallles, айа 
d'avolr le temps da les réunir au greand complet. Li- 
eliang, qui en eut vent, dit à Ghean-cheuk't: SE vous. 
ites cela, vous meltrez l'empire en danger. Aetuelle- 
ment Teh'énn-p'ing єт Josag- gang, èt Tehedu- 
pouo pacifie Yen et. Dii. Sis apprennent un pareil 
alleniat, Ms se reblourneront conira vous aves. Tours 
armées. Vous coursa à volre parie! On üt donc les 
funéralllés... Le prince impérial Ying monta aur [e 
tróne, on LE desint l'empereur Hoe. HH amalstia Fida- 
koai, ol ardonna i'élever, dans les rovaumes ot les 
préfeclures, des temples à son. pére l'empereur Kas: 
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Constitution des Hán. — Empire ahsalu. 
L'empereur est théoriquement omnipotent.. Tout- 
l'empire esl censé sa propriété; En réalité, le pur- 
tieulier possede sa terre. ЇЇ paie à l'empereur, parfois 
une capitation, ordinazirement mm impòt foncier, el 
est de plus réquisitionné pour le service militaire, 
ou pour le grandes corvées. 

Aríistucralis... Les peti гов PE E issus de 
l'anarehle qui douna naissance aux  ffdn, furent 
bientòt remplacés par des princes de la familie ré» 
gnanle, roitelets honoraires, sam autorité, el slrie- 
tement survelilés. Des elnq degrés de l'ancienne nü- 
blesse féodale, là litre. de marquis honoralre fat seul 
conservé, I| y eut les. f DE ( d f. 39 6) mar- 
quis de province, dotés d'une terre, mats absolument 
dépendants; el les ру Ё marquis ide la capitale, 
sans terre. lÏ w ent, de plus, des litres de noblesse 
pour mérite, Së Lk Son BR dont les titulal- 
res ajoutaient à leur nom l'appendice E B ou Z, 
ilp eut enfin des- distinetians enfantines, dint les 
analogues existent encore de nos Jours; par exemple, 
la bride de sole, fa bride rouge, elc. 

Bounge administratif... Nons n'indiquemns que les 
principaux officiers, ceux dont ant connaltre les 
litres pour compremire l'histoire. En Somme, les 
ministères òt les charges furen les mêmes, depuis 
les Teheow ( p. 103 ) jusqu'à nos Jours. Les divisions 
et les non seuls variérent, ed divers temps; ei cela 
vi souvent et si arbltrairemunt, quil n'y a aucun 
іг à warréer à ces détails. Nous cilerons les 
principales charges, d'après l'ordre des ministerea 
des Teheóu. 

Da Grand Conseil des trois Grands Duces, restéretit 
les tires ptrement honoriliques de K (> Grand 
Précepteur, $ M Gram] Admoniteur, + IS Grand 
Tuteur. De plus, le k + 3 # Grand Admoniteur 
du prince imperial. 

Premier et deuxiéme ministére... Le Maire du pa- 
Inis; Grand Ministre ( l6 v. en ent parfois denr h Chan: 
celier, 7 $q ou RB au X BJ 1E, l'alter ego da 





mpéretr. — L'Intendant général F IE do la maleon imperiale. — Lin- 
tendant special 19 WE de l'impóratrieo et du prince impériul. — lo trieerjer 
M» ME cher des eunuques, lesquels s'appellent *Hn. f ñ , EZ on 


autrement. =@ Le $ H Á 3 Grand Chambellan, et de nombreux A Ë 
Ofüciors. =Â Lo Í H Фо Жой} E) Chef du. personnel. Les. catégories 


principales du personnet sont: 1" tes divèrs É (RR BD. p 85. f É. 6 
ЮР | conseillers mullques, que l'empereur éomsuftail pour se rensnigner, 
ou qu'il envoyall en. mission... 2* Les (x DÄ et les A8 4. hulsslers, appa- 
rileurs, écuyers, pages, valets de chambre ow de pied, laquats.;. 3" les 
N P et tes gi bk. gardes du corps, pilqueurs, coureurs, sons les ordros 
du ES ËF ou th K MR Commandant de 1a garde. — Le * i Chat des 
équipages ot des haras, =@ Le B (Жї f. 3 В e je ED 
BI, Maitres d'hólel destselgneurs, des princes alliés, des chefs barbares ; 
üvec un personnèl de PE É interpres, $f A gunles, cieerone, etc. 

Tioislóme minlitóre.. La 2€ 78 on Ñ+ JE Grond Céremontaire, directeur 
du cule et des rits. Sous tul: Le + HE @ Grand Musicien, Le K W # 
Grand Prieur. Le X E Grand Sacrilicateur. Le 4 f Grand Annaliste, Lo 
de h Grand Devin. Le 4 M. Grand. Médecin, Les id Ë Acidémicións, 
ou mieux Encyclopédistes, nu nombre de T0 et pius, dictionnaires vivante dê 
l'empereur. Le d È Á K (ou rb Æ) Grand Secrétaire, chef des uda 
Annallstes, notaires, scribes. | š 

Quatriéme míinistere... Le "K Bf on X8] B Grand Maréchal. Sous Ini, 
les calísories des TY Ж genéraux, ^ Bh commendantes, wt LG EA nfilrlers 
dhver& Le Pj Hi Prófet de ia capilale. Le * Д Chet de la. pollca de la 
capitale, 

Cluquiéme ministóre... Le &£ Bf ou Á TR Grand Justicier. 

Sitléme ministre... Le (rand Ingénieur, Sous les Han, ses attriluions 
sant réparties entre les autres minisiéres, [a majeure partie est «diévolue au 
Gram] Secrétalre, Notaus lu 4 SE 4 Hš dnteudant de. l'agriculture. et du 
конипетсе, Indie dépendance du second ministére. 

Administration provincinle... Division en Bb préfectures, ayant à leur Ue 
un PD F ou jk F Préfet, assisté par un Ii ET Colonel. — Les sons- 
préfectures ont à four tête, sclon leur grandeur, uh A ou an D. = Les 
districts 8 3X, H. sont régis par de polits ofüclecs enballernes; — Des 
emquéleurs impérianx ff 34 gs rodent sans. cesse dams les préfectures, es- 
plunnant, et le peuple, et les Toticlionngires. 
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Traitement des fonctionnaires... Tis étalent répartis 
en catégories, et souvent deénommés, d'aprés [eur 
rétribution mensuelle; officlers à 600 picats, à 100 
piculs, ete. Tliéorhquement, les traitements varlalent 
de 2000 à 50 4r picule (10 bolssesus ) de riz. Prill- 
quement, lls alent servis, partie en monnait, 
partie en*riz, et varialent, de 9000. pièces de mon- 
nale et 720 boisseaux de riz, à BOO piéces ide monnaie 
eL A8 boisseaux de riz, par шоЇз. š 

Quatre sortes de persomnes enrant,souslas Han, 
une inluence sauvent prépoudécante: sur le gouver- 
nement: les femmes du harem, les eunuques du pas 
lala, Jes mignons dé l'empereur el ses magletens. 


L'empereur Hoéi, 194 à 188. = H monta sur 
le tróne À Pago de 14 ans. 

Le premier sain de sa mire l'inpératrice Lu; fut de 
зе тепрег de sa rivale, la dame Ts. Elie ordonna 
aux eunuques de l'enfermer dans la prison du palals, 
Puis ello lni Ht reser la Wte commi aux esclaves, ia 
nt cexetir е Іа гова rouge des criminels, el la con- 
damna provisoirement à piler du riz... Ensulle elle 
envoya coup sur coup trols courriers, pour appeler à 
Ja cout Jdu-i, roltelet de Tehdo, Dis de la dome Test, 
Teheóu-tch'ang (p. 358) qui était ndmoniteur da 
cet enfant, répocdlit à l'impératrice: Le ral de Tehda, 
fils de l'empereur Kdo, à oui dire que. vous songes à 
le faire. mourir. Ceci étant, je ne prends pas sur mol 
de vous l'envoyer, 1| est d'alllasurs malade, et Ineapa- 
lle, pour Ie moment, de vous obsir.... L'impératrice 
ae ficha et rappela. immédiatement Tcheou-teh'ang 
puis elle cita de nouveau Jüu-i... Quand celui-él 
ürriva, ld jeuns empereur sorfit du. palais pour rece- 
voir eL introduire son (rore, dant 0 Ni le compagnon 
de sès jeux ol de ses repat, Celi gèni limpèratrice, 
qui cherchait [occasion de l'assassiner sans éclat. 
Enin l'empereur étant un jour aorti de grand malin 
pour Hrer de Parc, Jüu-i trop jeune pòur su lever ile 
si bonne hourt, resti å Ta iliserétlon de l'imperatrice, 
qui hui fut aussitót. administrer du vin empoisonné. 
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Tandis que le fils aganisait, elle fiL couper Ies-mains 
et les pieds à la mêre, lui Dt arracher bes yeux et 
déiruire les. oreilles avec un [or ehaud ` enn, apres 
lul avoir (alt avaler une drogue їп ин, ge Jo. 
H jeter parmi les pores, «uz le Panier du pala, 
avec ordre de lppeler In teole Виса, (ом) 

l'eunpereur (ul centré, aile Te imini contempler cë 
spectacle. Le pauvre enfant. fat st éponvanté, qu'il. 
ёсїшїа on pleurs, tona. malade, et dut garder le fit 

durant plus d'un an. Pulse H dit ñ l'lim;ereatrice : Ca 
quas vous avez [all là, n'est. (ras humain! Je suis votre 
ls; je ne régnaral pas!., et H xe plonge dans le vin 

ella débauche, «10$ voalolr enteadés parler. des. a[- 

[aires du gouverirmsL.. Leas Machiavel ebhtouotsa, 

foris des textes classiques, blàmenl l'empereur. de 

n'avoir раз 000 plus docile: à sa mere. «Quand. les 

parents agissent mal, unu fils peut hes raprenidee. Sila 

né l'écoutent pas, lo ills pont pleurer, mals U dolt 

obéir | Rits 1, p. 96 Y. Dane l'empereur Host a prali- 
qué ane sorte ailloere de veriu, mais n'a rien come 

pris à la grande fol de la eonvenanea, s... 

L'année suivante 19, Fát roltelet de Pt, autre (lla de 

Lióu-pang et [rére de l'empereur Hosi, étant venn 

faire sa cour, ou iui donua un banquet auquel Mimpi- 

rairice nssista. L'empereur étant le cada de Fai, lui 

còda là place d'honneur, Cela -sunlit pour «exasperer 

l'impératrice mére, laquelle versa ile 46 propre main, 

à Fé uns coupes de vin ampotsonné L'empereur 

attrapa la coupe et allait. ]a. bolre, quand. l'impéra- 

l'idee, bonifissauL de son siège, là reuversa, Le roite- 

let de Ts'i comprenant ce dont il s'agissait, sort 

au plus vite, Il olfrit graciemsement à. l'umpereur - xx 

préfecture da. Teh'dng-yang, et parvint sinsi à s'an 

lirer asec la vie sauve. 

Celle méme année 193, ]e ehanceller. Sido-heue 

Mant tombé malade, l'enpereur Inl. demanda: Si 

vous veniez à mourir, qui pourrail convenablemetnt 

vous renmiplacer?.; Sido-heue. répondiL:: Personne 

na connall Iles officiers mieux que inur matiral: 

L'empereur reprit: Je oo-feon Comxtendrat-A 7. 
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Sido-heue inclinant la téte diti 5} 
vouos le prenez, je mourrai volontiets... 
Au зерт mois, 11 mourut T reçut 
le titre. posthurme Идит соате. 
Sido-heue n'aval jamals mequis de 
champs au de propriétés, que dans des 
localités pauvres et écartées; Hl n'avait 
båti, pour ses enfants; ni murs ni mai- 
sons. Si mes descendants sont sages, 
disait-il, 1Ms- Imiteront ma parcimonie; 
s'ils nò 5001 pos sages; je ne veux pas 
leur (alssèr des blèns, que bes puissants 
leur disputeront un jour. = Quand 
Ta Goa an fat devenu Chancellor ñ In 
place de Sido-heue, ll ne changea pas 
un iota, mais suivit on tout strictemeut 
les régles ndministratives de son pré- 
décesseur. l| ne prenall à som servlcé 
que des officlers siinples et honnéltes, 
ll repoussait tous ceux donl fe lan- 
gage etl le style étaient баці, ой qui 
clierchalent à e [aire un. nom. 1] pis- 
salt les jours et les nuits à boire du 
vin. Trés indulgent, quand quelqu'un 
commettait une faate peu conskléralile, 
il dissimmlalt et lol donnalt le temps 
de se corriger. [| vivalt dans som palals 
cumme un obf, en vrab disciple de 
Láo-tzeu, applhjuant le grand prin- 
cipe de son malire » laisser aller bes 
éhoses e... Or Kou, le fila de T9 do- 
isan, ett officier à la cour. L'empa- 
reur étonné de inaction idu ministre, 
chargea Ku dè lul en demander la 
tulson. 7T2'do-(s'an ie (Acha, (ustigea 
K'ôu et lui dit: Fais ton office! Les 
aires de l'empire ne Lo regardent 
past... Quand l'empereur revit le minis- 
Lre; i le tanca et dii: Cest moi qui voas 
ai fall demander. des. explicatioms.-- 
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Ts'do-ts'an déposant son bonnot, s'excusa puls dit: 
Veuillez vous examiner; en sagesse el en valeur, 
üles-vous supérieur ou Intérieur à volre piret. 
L'empereur répaondit: Comment oserais-je me come 
parer à Jul? El mol, continua. Ty do-£xan, вшя-]@ 
aupérieur òu Juférieur à Sido-heue?.. Је crois. dit 
l'empereur, que vàus lui étes infericur!.. T» do-Is'an 
dii: Vous avez blen raison. L'empereur Kao èl son 
ministre Sido-hewe ont mis dans l'empire um ordre 
sí parfuil, et onL fuit des régles sl claires, que main 
lenasmt, vous ne faisant rien. eb un T» do-Iian tant 
volre minislre, les choses marchent ussez conveng- 
blement; alor& pourquol demander. davantage... 
L'empéreur dit: C'est bont = Quand I»'üao-is'an 
eut été miuistre duraut trois ons, le peuple chantaitz 
Sido-heue a Mit des loïs droils coinme un D, et 
Ts'da-ts'nn qui lul a suec^lé, des a conservées, Tas 
peuple doit â l'action calie de ces deux. hunines, Це 
vive dans unè prix parfaite. 

An 1023... Le rol des Hutns. Méi-Lei, se satilánL fort, 
euvoya à l'impératrice Là une lettro pleme des. ex- 
pressions les p|us outrageantes, L'impératriea se fă- 
cha; nu point qu'elle délibera si elle ne meltrail pas 
À mori l'envoyé él 'enverralt pas тте тешеп ипи 
armée eonlre les Huns. Fáa-A'oat Tul. dit: Donnez- 
moli-cest mille hommes, et Tir drot aux Humpe! 
Kt-nou dt: Fäa-koni rt denn do mort, pour avoir 
üsé parler ainsl. Cornent, jadis quand Tes Huns eüve- 
loppérent l'empereur Kàa à. P'ing-teh'eng ( p. XXE, 
l'armée Hàn n'était-elle. pas forte de 250 milis hom- 
mes ^ et cepegdant Fuin-E'oai, alors général, h'arriva 
pas à rompre les ligues des Huns, pour délivrer sn 
aniverain. Eb malntenani que lus lamentations au 
sujet ili: cetto Erlste aventure nont pas encore cessé, 
el que les blessés no sont pas eucore guéris, il veut dir 
üouveau ebranler l'enpire, et. se faïl (orl d'envahir, 
avec cont mille homes seulement, le pays des Huns! 
C'est là ozir en [nsolent!.. Pawr mòl, je pènse que 
les barbares etant des bêtes, iine faul, ni sa rejoulr 
io leurs caresses, nl se Deler de leurs menaces... 


пж 
шю неш 


АЕР ЕЕ АРТУ К 


zUN 


mug g 
ШЕ фа шт га 


NE 


meme sma 4 E 


HFE] 


d 


Bp T UR Pe g Ez E= R E ru d 2 SE 38 + SS nl ws 


PERR HÄRDIG 


ижек аа s 


e 


ANEIL ES н Аа о СЦО Vet => E 


P 28 


Les ÏÏ JX. Hoéi-ti. Carte IX. 


L'impératriee approuva ces paroles, el envoya À Méi 
tgi ut lettro d'humbles excises, qu'elle ini At por- 
tor par une ambassade en régie, Méi-tei flatló, en- 
voya un umbassadeur pour dire â l'impétatriee:. Je 
suis peu au courant dis Ix civilité chinoise; J'espére 
que vous m'aurez pardonné moa incivilità... Ces hon- 
nes pareles étaient accompagnées. d'un lol da cbe- 
vau... H s'ensulvit üne nouvelle allLance par mariage, 
entre les deux cours. 

En 191, parordre de l'imperatrice douairiére, l'empe- 
rear Hodi йр de 17 ans, épousa sa propre niéca, la 
fills de su sœur almée, Quelques histoires omelttent 
le nom de l'impératrice, pour cacher ce scandale, 
D'autres disent avec alfectotiou qu'elle étalt. nén 
Tehāng, pour donner le change, disent les commen- 
taleurs, L'istolre cile en tout cinq cas de mariages 
lnpériaux Incestaeux... Aprés son mariage, lempe- 
reür prit le bonnet viril; A cette occaslon jl- accorda 
une amnistie gåočralo, et (t. effacer du. eade quel- 
ques lois mal vues des officiers et da peuple. La fa- 
meuse lol de Li-sei( p. 289 ), ordonnant d'exterminer 
aves leur fanile les recéleurs des. livres classiques, 
fut da nombre, L'empereur Kao axalt visité le tom- 
beau de Confuelus (p. 367), mais lo décret proliibant 
les livres du Sage, en particulier les Annales et 109 
Odes, était rest loi existante, Falt jadis inler 
pocula, il glissa dans les paperasses, en "t, Comme 
l'histoire n'adresse aucun remereiment à l'empereur, 
il est probable quo cet enfant débauché n'y fat pour 
rien, ët ique les lettrés escamotitrent la muscado. 

En (90, lé rempart da là capitale Teh'áag-nan fut 
miin mehevé. On y travaillait depuis 194. Il avait 
prés de 24 kilomètres do tour. Le peuple était réqui- 
ailionné en masse, pour ce travail, au printemps ët 
A UÜnutemme, avant et aprés les Uravanx des champs. 
ll y travallla jasqu 046 mille personnes à [a fois, 
hommes et emus, appelés de GOO ii à lu ronda, 
Cependant des présages sinistres  unnoncalent un 
malheur. A f-yang, il tomba une pluie de sang. En 
hiver, le tonnerre se fll enteudre, les péchers et les 
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pruniers fleurirent, les jujubiers allérent 
Jusqu'à porter des [ruits, L'ete suivant 
[ut d'uno sécheresse extrême. Au mui- 
li^me mois, le chancellier Ta'do-ts'an 
mourut: 
En 189, se conformant dè point en 
polnt au tèstamènt de - Lidu-panq 
( p. 373.1. l'impératrice nomma minls- 
tres Waáng-ling et. Tch'éan-p'ing. 
Tihedu-poua desint Grand Maréchal; — 
En óté, Tchàng-leany, Ie grand con- 
selller de Lióuw-pang, mourut. If vivalt 
dans lo retraite, depuls 105. H avait 
donné аа «démission, sous prétexte de 
maladie; mais en réallió, disent Les 
Lasfates (p. 265 ), айп де зе егег aux 
prallques sscetli pues qui éeoufereat Cim- 
mortalite. A les en croire, il ferma sa 
porte. prallqua l'ascstiame, et cessa de 
manger ; c'est-à-dire qu'il mangea dé- 
sormáais des pétales dè leurs, but de 
la rosée, eb In reste da triltemetul... 
Les lettrés, race scepilque, ne eroient 
раз à ln dévotion de Tehiüng-leang 
pour' l'ascótlsme l(oboïsis. (ls pons#nt 
que Tehüng-leang, effrayé du sortita 
sòs anciens amis Hüa-sinn, P'énug- 
ue, 5ilo-heuec Сі ппігох, craignlt d'a- 
volr son lour, el se retira á lemps. Is 
ajoutent ironiquement qu'il ne HO d at, 
leurs pas honneur à la cure tavtsle, 
рари mourut, comme tout le mon- 
dn « La mort suit Ig vie, conim Ia null 
suit le jour: Persone ne l'u jamais 
tvilée. Tehdag-leang étalt irop intel- 
ligant, pour croire nox contes dè fées, 
Lo motif iqui lë (lt agir, est facile à 
comprendre. Le Mie des honneurs est 
une posilion peérilleuse. [fdn-sínn el 
P'éag-ue  avalent èle mis à mort; 
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Sido-héwe avall été mis en jugement. Tout le- erimao 
de ces hommes, c'est qu'ils étatent haut placés. La 
dévotion de Tchàáng-leang lui sauva la vies, 
L'annèa 188 commenga par nng éclipse dè soleil, au 
premier jour du premier mols. Une, seconde ëclipse 
totale, еш! Neu au cinqolème mots. Aussi n'y 0-1-0 
pas Heu de s'étonner que. l'empereur. Zoéi mourut 
nu huitiéme mols, à l'age de 30 ans. Car, dil le com- 
meninire, sur $8 éclipses de soleil tombées le pre- 
mier jour de l'an, plus de 0 furent suivies d'effet; 
c'est-à-dire, de lá mort dé l'empereur, ou de quekug 
notre gronde calamité ; àchose redoutable !.. 1| est vrai 
que, d'aprés la. statistique, l'effet se 01 parfois atten- 
ire durant un, deux, et mns trois ans z mais n'im- 
porte, une éclipse fe. premier de l'an, Bf Se 
c'asl chosa redoutable! 

L'eiipereur élant mort, l'impératrice Là sa méóre. poe 
rul inconsolable. Pikiang, tle petit-fils de- Tehing- 
leang. dit à Teh'énn-p'ing: L'empereur m'a pas 
laissé de fils adulte, L'irapératrice vous craint, vons 
et Jes nutres ministres. Donnez à ài et à LüMeh'an 
le commandement des deux camps da la garde; 
loges les Lù (li fimile do l'impératrice | dans ho pa- 
lais, et donnez-leur des charges; ninei vons consa- 
lerez le eur de l'impératrice, et vous éviterez des 
malheurs... Teh'énn-p'ing (üt ainsi. A dater de ce 
jour. Ia fortune des Là cràt démesuarément. 

Au neuvième mols, l'iupáratrice mlt le priuce impeé- 
rial sur le tróne, el pril. les rénes du. gouvernement 
comme nigente,., Ce prince Impérial étail un enfant 
supposé, « Jadis l'impératrice. douairiére avait or- 
douné à l'impératrice Tehing (p. 380), de prendra 
нал d'une autie et de le faire passer pourle sion. 
Elle avait fait mourir la mère de cet. enfant. Elle la 
donna pour Io Dis de l'empereur Hodi, atte mit sur 
lë tròne. »,. Cel enfant suppose, n'a раз diè reconit 
par les historiens; pas plus que. fes poupées qui [aui 
succédé^rent. L'histolre attribue hall années dé régna 
à l'impératrice Li, lo scul règne féminin des Anna- 
les chipolses. 
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'Impératrice Lü, 187 à 180. — L'impératriee 
avoòl proposé uu cooscll de Talia tols tona ses pi- 
rents lës Li, le ministre Wangding dit: L'emperenr 
Küo avant tmmolé un cheval blanc, noas a fait ри 
rer sur $on sang, que, si jamals un autre qu'on Liówu 
était falt rol, l'emplre tout eutler se lèverait poar le 
combattre... Le ministre Johi'énn-pn'ing el lo manè= 
chal Tzheóu-pouo répondhrent: L'empereur Ado 
régnant, L rols sés (Us ol ses freres; malntenant quae 
l'impératrlce Là regne, pourquoi n'en ferait-elle pas 
autant ?.; et is levérant [a séance... Alors: l'impéra- 
trice nomma Wång-ting Graml Proceptenr du mar- 
mot impèrtal; c'ust-à-dirs qu'elle Iui retira lë pot- 
volr du iniulstro.. Waüng-ling se dit malade, refasa 
ël rentra dans іа vie privés... L'innperalriee: nomma 
donc rols, suu père, son (cire, sou navan, ele. Too- 
tes les charges importantes, [furent pour ses parenta 
et ses créegtures... D'aprés les conunentateurs, les 
ministres muralent id résister aux entreprises de 
l'impératrice, Jusqu'à l'effusion de leur sang, Mals, 
dit lhonnéte philosophie Teh'éng, » les offelers Ип 
commencement des /Tiíba, паған qu'un objel, se 
snpplanter bes una les autres, L'état. leur. dimportalt 
molas; avont lott, i копше! devenir eb. bester 
ministres. Aussi. ep ces Dempsslà, aucun ministre na 
donna-t-M sa: vie pour les principes. a 
En 186, l'impératrice Lü produisit soudaln plusieurs 
aulres fils ife. l'empereur. Hodi Iy en eut. jusqu'à 
cim. L'Iristobre affirme eatéguriquement qu'ils étalimt 
ous a&upposes, — Est-ce pour se faire ben venir, 
que cella femme cruolle suppriima, en celle même 
années, l'usage barbare d'extermilnèer la famille enllére 
de certaltis condamnés ? L'histoire note Vabrogatiotn, 
sans unm molde commentaire. Noua verrons bientôt 
que; si on me tomit plos сез mallieureux, on les ven- 
dall comme esclaves, elë. 

An 1886... Cependant l'enfant suppose, que limpira- 
trice avall mis sur le tròné coume His de l'empii 
reur Ной, grandissant, vint à apprendre quil 
n'était pas Le Hle de l'imperatrice Tehàáng. Ш райа 
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et dit: L'impératrice: a lué ma mèro; 
quand. je surai. grand, Је me travol- 
lera) contre. ollel. Anssitòt Timpèra= 
trice Lë lọ AL mettre au secret dims 
la prison du palats; puis, haranguant. 
les. ministres, elle dit: L'empereur 
est. atteint. i'ün. mal chronique. Sa 
raison étant. ébranlée, il me pourra pas 
régner, Je vais le remplacer! Les 
ministres balssérent In téte et recurent 
le décret... Alors l'impératrice: Là dé- 
grada et mil å mort ie petit empereur; 
puis clla placa sur le tróne (hum, 
l'une des poupées qu'elle tenait en Të: 
serve. Elle me se donna plus la peine 
dè faire compiler celte année comme 
un avénement, mais eontinua Lranquil- 
lument son régue. 

| seralt fastillaux d'énumérer tous des 
placements et déplacements, manji- 
ments el remaniements, assassinats 
politiques et crimes de touts sorte, iqui 
remplirent le règne de celle [emma 
despotique et sanguinalre. — [es presis 
ges les plus funestes eifrayaient l'em- 
pire. Les arbres fleurirent en antarm- 
ne, les rivlóres débordérent, les étoiles 
parurent en plein jour. Enfin, en 181, 
une éclipse de soleti; Ó chiese reilou- 
iable !.. Quand l'impératrice Lü: vil la 
soleil obseurci, ella le mandit et. dit: 
(e signe est pour mal ! 

A colte époque, le. elan. des Lir avait 
usurpé toul le pouvoir: Lióa-tekeng 
manjuis de Tehoóu-hu, de la famille , 
de l'empereur &do, (rére cadel du rol- 
ес de Tri, marié à une Lu, Май 
mécontent de ep quna tonnmi toutes 
les charges aux Ló, aq préjudice des 
Liu. Agé de 90 nus, H était bravo et 
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fort. Comme il étalt frès asshin anx 
festins qui s& donnalent au palals, l'im- 
péralriee |ui donna, pour rire, le titre 
d'échanson,  Lida-tehung ag prit mai 
sérieux, La jour do banquet, HW. dit 
avoc deésinvalturez Je suis Mis d'un 
général; je demande donc qu'aujour- 
d'hoi tout se pusse ci comme aux 
mess milllalres !;. L'impératrice Li y 
кашан... Quand i) Tut échauffé par 
dle viu, Lióu-tehagag entonna un chant 
dn laboureurs: < Qunud ón a bleu lu- 
bouré, et smneé de la bonne graine, la 
cullure prospérez: mais ce qui m levé 
de mauvaise  grülne, sera  arrache 
quand on sarcelera.»., L'imperatrice Lu 
comprit l'allusion à s** poupées. impé- 
riales; elle bolsas da Dee et se fnt... 
Ut Lau, pris de vla, s'étanlb retiré, 
Lióu-tchanq coural apres lui, lui 
coupa la tête, pois rentra ei se vanta 
de ce qu'il vanuit dè faire Les- E fuü- 
mnl eépouvantés; mais, comme on ful 
avail. permis. de faire comme dans les 
carpas, on Hp put pas punir Lidu- 
lcliang, qui deviut, de ca Jour, I3 ter- 
reur des Li. 

Ür le ministre -Tch'éaa-n'ing xe relf- 
rait de plus en plus chez Ini, et. son- 
geait prufundément. Lus kia (p. 202 | 
étant allé [e voir, entra tont droll dins 
xa chambre. Теано db si 
шоог", ul па s'aporçul pas de son 
entrée,  Lóu-kiz lul demandas: A 
dun senpgez-vous sl profomlement?,, 
Tch'?an-p'ing dil: Devinex, urailtre 1. 
Lou-kia. reprit; Vous tes riche et 
nohle; ce ne sont pas des désira qui 
vous absorbent ainsi. Vous devez. era 
amigeé de volr les Li empiéter sur la 
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pouvoir Impérial !.. Vous l'avez dit, dILTeh Zan-p'ing? 
mals qu'y faire?., Lóu-kia reprit: Quand l'empire 
est palsible, un ministre [ui suiit; quand l'emplre 
est en danger; c'est un géaéral qu'il lui faut ; quand 
alors le général el 1e ministre s'entemilent, imus les 
braves s'attachent à eux, Quelque granada que solt l'a. 
narchie, sl Je pouvoir ie se divise pas, l'état peut sit 
lirer de Ia erise, Faites alliance avec Ie. Grand Marc 
chal Teheóu-pouo... el il (ul suggéra un plan de 
campagne, que Tch'énn-p'ing adopta. De ce Jour, 
les plans des Dù lurent compromis. 

Eu 120, l'impécatrice: revenait de mire, à la rivière, 
des ablatiuns superstitieuses. Comme elle passall par 
un carrefour, elle vit un étre semblable à un cliien de 
couleur bleue, sajoter sur elle et [a saisir. Ayant falt 
consulter les sorts, pour savoir quel était cet élre mal 
falsant, ii lai fot répondu: C'est Jdu-i, Ia roltelet de 
Tehdo (Hls de la dame Tei, empoisonné par Vim- 
përatrice: p. JTG), qui vous poursoit... L'impératrice 
tomba malade, souffrant à l'endroit od le chien 
l'avait aaisie. Sa maladie s'aggravant, elle nomma: ses 
deux parents, Bü-lou et. Li-tch'an, commandants des 
deux camps de |a garde, el. Jeur exprima sa volonté 
en ess termes: Quand je seral morte, les ministres 
tenteront. peut-ótee, un eoup d'état, Gardez le palais 
avec vos soldats. Diférez. mes funérailles. Occupez- 
voua avant tout de constituer uns Tégence!. et 
èlle mourut... Le sceau de l'empire éait entre les 
mains de Lò-tch'an; récemment. nomme: chancelier 
de l'empire; Lü-low Aalt roitelet de Тело, еі 
Lü-t'oung. rolelet. de Yén. 

Le clan des Là ne demandalt qu'à laire tme révolu- 
tion, mais n'osalt pas. commencer. Lióu-tehang Сай 
Wna aù courant de leurs trames secrètes, par-sa 
femme, la fille de Lir-fou. 11 fit dire â-son frère ainé 
Siâng, roitelet de 744 (46), de venic appuyer avec ses 
troupes lè mouvement que lol Feliüng préparait à 
l'interieur, pour renverser lè clan des Lü, ët шейге 
Siáng sur le tròne impòrial, La roltelet Lióu-siang 
se mit donc en campague et prit. Tsi-ndn; puis i 
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envoya, å tous les rois et seigneurs, un manifeste 
dans lequel il exposaït les crimes des Lü... Alors lo 
chancelter Là-tch'an. envoya. Aodin-ging à la. to 
d'une armée pour le combattre, Celui-ci étant. arrivé 
à Joung-yang (25), se diLen lui-méme, Les Là ven- 
lent pordis los Liju. Si maintenant Je hate Ie roltelet 
dn Test, ce sera uu avantage ponr les- Gir et je n'y gi- 
pneral rien. Mleux vaut aider les Lion... ll fit dome 
savoir au roitelet de. T i, qu'il était prét à se јог 
à Ini contre les Li, Alors le roitelet de Ts'í porta ses 
troupes vers sa frontière accilental6, pour joindre 
som allié... Au uenuviéme maols, comme Txade-k'ou 
(p. 278) se trouvait chèz le ehanceller Lü-teh'an, 
tout jule Je. conseiller Kiá-cheou, qui revenalt de 
Tai, annonca que. Kodn-ying avall passé å lenne- 
ini. Tandis que Lu-feh'an allall au palais, - Ts'do- 
k'ou courait porter aum. ministre Tohénn-p'ing et 
au maréchal Teheóu-pouo, là. nouvelle qu'il venait 
de surprendre, Aussitàt le Grand Maréchal sa rendit 
uu camp des traupes ët oria: Qut ceux qui sont pour 
les Là, se décousrent le. bras droit! Que ceus qui 
gont pour les Lidu, se décóuvront le bras: gauche 1.. 
Tous les soldats se découvrirent lë bras ganche.. 
Alors Tch'énn-p'ing ordonna à Lióu-tchang d'ailer 
Techeóu-powa. Teheóu-pouo presenta. Lidu-tehang 
à ses troupes, pulis il inf dit: Entre vite aq palais 
avec un millier d'hommes, alin de protézer. l'empe-- 
reur!.. Lidu-tchang avant репа dans le. palais, 
Lua La-Zeh em, pts vint. rendre comple à Tehei- 
pouo. Celui-cl se leva, Io salua et le féliclta. Ensuite 
on saisit mélbodiquement Lons les menibres du clan 
des Lou, el on Ies égorgea, sans distinclion de- sexe 
пі Саде... Enlin. Tcheóu-pouo cnvoya. Lióu-tehang 
dire à son frère Sidan roitelet de Tsi, dè cessor Ta 
guerre. [Les soldats de Koda-ying furent aussi Ii- 
cèncièa. 

Mallres du gouvernement, les minislres avant tenn 
consell, dirent; Ni le. petit eurpereur Chan, nï les 
petits princes ( p. 381, 281), ne sont réellement Ше дв 
l'empereur Moéi. Ce soot des intrus supposés par 
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l'impéralrice, pour faire les affalres des 
Lo... Queslhqu'ün dit: Sing, гоа 
de Twi, petit-üis de: l'empereur Kao, 
conviendrait peut-?tre.. Los grands ofi- 
ciers se récriórent tous et dirent : L'im- 
pératrice Là a mis la. dynastie à deus 
doigts. de sa perte, Gelle-ci a. Iusolti, 
pour se remettre, d'un excellent em- 
pereur. Ör le roitelet do Tyi ést sous 
l'inllaence. de son oncle malernel, es- 
péce de ligro coif | méchant bomma). 
*$4 celui-là devenail empereur, nous 
reverrions. les jours da l'imperatrice 
Là... Tandis que Fféng, vroltelit de 
Tii, actuellement l'alné des (s survi- 
vanta de empereur Kao, est humain, 
ploux, généreux et libéral Les Ройо 
[Mane de sa mère) sont ausat de bri- 
ves gens... On demanda donc au rolte- 
let da. Tdi, de monter sur le tróne. 
Celui-ci, déflant, eorminenca par envo- 
ver Tehào, le fiere de aa were, pour 
prendre des lnformialiona auprès de 
Terheüu-poud, Celui-ci et les autres 
ministros expliquèrent â Tehido les mo- 
lifs de leur ehoix. Гелао étint retour- 
né, les Ñt connaltre ga roilelet. Héag, 
qui partit pour. Teh^dag-naa. Quand 
il arriva au pont de la Wéi, les ofii- 
clera se présentérent en corps, pour le 
aaluer el lui rendre hommage, et s'ap- 
pelnnt £ch'Bnn, vos sujets. Le roi des- 
condit deson char pour leur rendre 
leurs saluts. Le Grind Maréchal Tehieou- 
рочо 8'tant alars avance pour detnan- 
der A parler au tolen particulièr, Song- 
tch'ang qui accompagnall eelui-ci, dit 
à haule voix: Si cè (ue vous avez â iire 
esl une atffalce pabilque, ditos-Ia. puhll- 
quement; si c'est. une alfulre secreta, 
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le voi n'a pas ide secrets... Alors Téheóu-pauo s'age- 
nouitlant, tira-et presenta Te. sceau. impérial. Lê mi 
lu refusa et dit: Quand je seral arrivé à destination; 
nous en reparlerons... Le dernier Jour de la neuvié- 
me lune Intercalaire, le roi arriva à la capitale; Alors 
le. ministre Teh'?nn-p'ing el les autres officiers sa 
présentant dae nouveau en corps, le saloérent et ful 
dirent: Chan et les autres, na sont pas (Ils de l'eus 
pereur Hosi ; ils n'ont rien de commun avec Шш 
dynastie, Vous fies le fils ain? de. l'empereur Kao; 
vous devez lui succedler. Notre désir est que vous 
monllez sur le tróne.. Le roi s'excusa Irols fols, la 
visage Lourné vers l'ouest ; puls deux fois, le visage 
Inn vers le sud: enfin H se Таза intraniser... 
Alors Hing-kiu, lé [cère cadet de Lióu-tchang, 
ayant obloeuu licence de purger lé palais, w entra 
nvec le Chef des équipages T'éag-koung. lis firent 
sortir le petit empereur; pais, ayant dispose le cor- 
lege imperial, Hs Introdtüisirent Héng. qui. s'établit 
au palais, nomma Sóag-teh'ang Comnmamlant de sa 
garde, et Teluiag-ou Chef da parsonnel. Avant d'en 
trer Jans lii salle du tróne, AHéng prononça Vlarrit 
do petit emporeur Chán ct de sea prétondos petits 
freres, que les bourreaux allèrent aussitô[ gorger, 
Fuis, le tróne étant düment vacant, Méng s'y assit 
el devint l'umpereur. Winn. Celte nult-là méme, il 
expédia une amnistie generale pour l'empire. 
L'empereur Weénn, 1793 1357. — Les granils 
ахіні Че empereur qu'il nommit immédiale- 
ment prince .heritier l'un da ses Mis; alin da dácon= 
rager toute prétention au Long, dé la part de ses 
cullatéraux. fis désignérent méme le: prince A'i, 
commè ayant jes qualités requises; Apres les sinn. 
ges ribuelles convenalles, lerpereur donna son 
consentement. H eleva au rang d'impératrice, [а 
dame Teóu, mèro de cè prince, 

Les chinoiseries iles Intéressés, rendirent le chots 
du Chanceller un pèu plus difficile, Mous avons wa 
[qa 287 ) Ta: part qu'eurent Tel'énn-p'íng et Teheóu- 
pono dans l'extermination des La. Le premier etait 
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Jü plos malit, mals Le secóod avall falt 
le coup... Or Teh'ênn-p'ing résigrna sa 
charge, sous prétexte. de maladie; on 
disant ; Du vivant de l'empereur Kuo, 
Trheou-pouo a eu moins de meérile 
que mol; mals puisque c'est Jul qui a 
exlerminé lès Lu, maintenant jè ne la 
vaux plus; èn conséquence, jo deman= 
de à céder à Techeóu-pouo la charge 
doe ministre de la droite... L'empereur 
y consentit, mais garda. Tch'énn-p'ing 
comme ministre: dela gauche. (La 
drolle élait le côté noble, sous Чез 
Hün.).. A Ia In de cette séance, 
Telheóu-pouo  sortil avec l'air d'un 
homme qui se croit quelque chose, 
La gènèral Koña-ytng remplaça 
Teheôu-pouo comma Grand Maréchal... 
Реп do jours aprés, en cour pléniere, 
l'empereur curieux de savoir las. alffai- 
res de l'état, demanda au ministre da 
la droite Teheou-pouo; Dana tout 
l'ampire, comlden mat-on d'individus 
en prison chaque annad T.. Teheów- 
рош dut répandre qu'il n'on savait 
rien... L'empereur avant ensuilé- de- 
mandè des détails sur les recettes et 
les dépenses annuelles, - Teheou-pouo 
dul emcore dire qu'il ne savall pas. П 
était sb éperdu Фа honte, qua la sueur 
іа соціа Је long du dos: Alors l'em- 
pereür intarrogea le ministre ile la gau- 
che Teh'éan-p'ing, Caelul-el dit: Il y 
a des officiers qualifiós pour vous rë- 
poudre... Qui cela? flt l'empereur... 
Th 2an-p'íug dit: Sur les prisonniers, 
inlerragex l& Grand Justiciér qui en a 
la charge; sur les revenus, interrugeex 
la Grand Intendant qul les contròle... 
Dien, dit l'emipereur ; mais alors vous 
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ministres, que faites-vous ?... Teh'énn-p'ing. répon- 
dii humblement: SI vona me savez pas ee iue mons, 
Yos vieux cliëévadx, Mins, c'est que nous sommes 
de mauvais ministres: Dn ministre alde. l'empereur 
à régler les deux principes, à se eonformer aux 
qualre saisons, á procure le bien do tous les dires, 
À lexterieur, il l'aide à tenir en paix les barbares 
dés. froniléres: et. les commandants des marches, 
A l'intérieur, i| l'aide à faire do bien au peupla 
el à seconder les ofüciers... L'etnpereur troum 
que Teh'din.p'ing avall trés blen partè. Or Telieôu- 
pouo qui navali rien su. dire, était. tout. morfotte 
du. Dès qu'ils furent sortis, Teheóu-pouwo dil A 
Teh'éan-p'ingz Cest vous qui ns m'avez pas ape 
pris à. répondre... Toh'éun-p'ing rit ët dil: Poor 
quoi avez-vous assumé la charge, sl vons n'ôtes pas 
ап courant de la partie? Heureusement que l'empes 
reur né vous 3 pxs demanilé le nombre exact des và- 
leurs de sa capitale, car Je croats qué vous lui auries 
encore Iagénumoent avoue? que vous Plenorez!,. Alars 
Teheou-pouo comprit qu'il àtalt bemnecoup moins 
capable que Телен ріне. Ом lui suggùra aussi, 
qu'ayant exterminé lès Lò, élevé le roi de Tui et 
fait peur à tout l'empire, il s'atlirerait des malhenrs, 
sil restalt longtemps dans une position trop en vue; 
Cralgnant donc pour 2a sôrelé, Teheou-pouo donna 
за démission, sous prelexte (de maladie. Teh'énn- 
ping devint chancelier, — [L'année suivante 178, 
Tih'énu-p'iag élant. mort, Tiheóu-pouo [ut тарп! 
et fait chancelier. H1 donna. définitivement «à déómis- 
sion en ITT, et se relira dins son domaine. Kadn- 
ying devint chancelier. — En 176, il arriva à ce. pau- 
vre Teheou-poua ums aventure, qui montre. bien [а 
politique de défiance etate délations de ces. tristes 
Lopes. Teheóu-pouo anb relourné à Kidag, lotus 
les fonetiounaires de la préfecture  fTeite-tong. (10) 
allórent Ie siluer, Or. Telieóou-pouo, craignant d'étre 
assassinb, portait loujours nne cuirasse, et s'entou- 
rait de serviteurs armés, quamdl Il recevait. Ĉela suffit 
. Pour le faire accuser de lramer une. rebellion. Ordre 
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fat donné au Grand Joasticier de le saisir. Tehedu- 
pouo bésitant ët balbutiant, les satellites l'mppoigné- 
rent et 1& maltraltérent... L'impeératrice mire ayant 
appris la che, dt A l'ampereur; Teheóu-pouo а 
renversé loz Du, a gardé le sewau impérial, a eu sous 
ses ordres toutes 109 Lroupas, saus jaumis songer à sa 
révolter; et l'idée Iul en vietidrall maintenant qu'il 
habite [a province en simple: particulier 7. Gela ue se 
pent pas!.. L'etpereur examium donc les réponses 
Huo Teheñu-powo avait -faltes à son interrogatoire. 
Puis il dèpata un oMeler mani d'un sceptre, укиш lo 
gracier, el lui reulit sva. domine. Teheóu-pouo 
lmnt sòri do prizon, dit: Moi qui al commanilé ñ 
йез Шз d'huornes, J'igaorais qustta est là puis- 
sance des satellites des prisonst.. Hl mourut dans la 
reiraile, en 169. 

Nous avons va (p. 352) comment ARNA Каа 
donna à Tehda-!'ouo l'investiture des pays qui ré- 
pondent aus deux Kodag actuels, avec le Dre «de 
roi du Ndan-us. En (Wb sous l'imperatrice Lu, 
Tolhida-t'ouwo se croyant insulté, se révolta et envahit 
le JHdAu-nan sctust; En 181, una arme fur envoyéa 
contre lui, sags résultat. En 179, l'histoire raconta 
ce qui suit: Jadis quand Techeóu-tsao eut ëtë envoyé 
contre le rol de Nün-ue ren 181), à cause des imi- 
Indies pestilentielles. caussas. dame son. armée раг Іа 
chaleur et par. HFhumhkité, H ne put. pas franchir la 
chaine des montà. Yiag-ehan. Par eulte, et pir ses 
armes, eb par son urgent, Tehdo-ÜCowo gagna, vera 
l'est Jusqu'au Füu-Aten, ot vers l'ouest. jusqu'au 
Koéi-teheou actuel, se creant ainsi ug royaume me- 
suraut plus de dix. mille G (exageratlon ) de- l'est à 
l'ouest; Alors [E se AE oun char impérial doublé dà 
jauna, orn? d'une miltos ale yak à gaucha, se declara 
IndépendanL el rompit avee la Chine. L'empereur 
l'avant su, ordonua au prefel da Tohàan-ting ila 
Diro clhuque année les offrandes au cinellére des 
ancMres de Te^udo-t'owo. 1 dt rechercher ses. fréres 
el parents, iqu'll. combla de bienfaits. Ensuile il dé- 
pnta pour la seconde fois. Lóu-Kia (p. 362) vers la 
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Ndn«we, ntec. une lettra qui montre 
coinbilen. les. empereurs chinols savent 
filer dous, dams certsines conjotetue- 
res... «Mol je nò auls que te nis d'une 
concubine de l'empereor Ado, Elolgné 
de [4 eaur, J'ai été ral da Tai; dans [es 
Marches du Nord- Avant Habité si Tolti 
de vous et etant devenu rosthjuo dans 
maon coanünement, jé ne vous ai Jamais 
écrit. Ouand l'empereur Käo cut guit- 
té ses offielers: | fut morta, l'emperegir 
Hoc Io succéda, Ensulte l'impératrice 
Ls gouverna, nmis mallieureusement 
eila tomba malade (mourut). Le elan 
des Là sétant rivolle, fut exterminé | 
grace aux olliciers füleles. Alors mol, 
les grands de tius Ies deerés ne voulmmt 
paa m'en dispanser, Fal dà mè résigner 
À monter зуг le tróne, Avant. appris 
que Youa aviez demande mr Inttre nu 
général Teheóu-ts'uo de. vous envayar 
vos freres, et do. retirer les doux com- 
mandants envoyés A Tih'dng-cha, moi, 
conformément à vos déstrs, J'ai retiré 
les commamiònts Pal fit saluer vos 
(réres à Телем иу, ei Tat fall répa- 
rer les tombeaux de vos anceétres,.. Or 
avant-hier Jal appris ique. vous faisies 
marcher des troupes vers In frontié- 
rë. Les údésardres n'y cessent рав: 
Teh'üng-éha souffre. Les districts més 
ridionsux soni Irhs malheureux... Cet- 
іе ере ши vors prafitera-t-edde 7 Dus- 
siex-vous reussir, elle coûtera la via 
ou des blessures, à beaucoup de vos 
üllcièra et sobllals; elle privera: de 
leurs maris Dien des femmiss, ih. legra 
pères Düen des enfants, de leurs fla 
bien des parents; pour mnn que vous 
gognercz, vous perdrez dix. Moj Je ne 
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ferais pas cé què vous aller falre... SI Je conquérals 
votre pays, cela ne tn'agrandimit guére. S1 je pronals 
vos blers, cela ne (n'enriehiralt pas. Gardez dòng 
pour vous, louL le-sud des montagnes (bassin ifu 
Fleuve de l'Ouest)... Mais vous wous appelez éxrpe- 
reur! cela, je vous le conteste. Deux chars ne po- 
vent pras [misser dams un cliemin ( chinols), saus que 
l'un se range êt cèdo à l'autre. Je ne disputérat pas, 
car les liomes blen nés évitent lès contestations. Je 
vous remels. vos offenses passées, flenotroms, pour 
lunjours, nos bonnes relatlopa d'antan! Quand 
Lòu-kia fot arrivë dans lë Nán-ue, Tehda-t'ouo 
еш рег. WH inclima In téte, et convint qu'il étail 
dans son tort. Ii consentit à la lecture des lettres 
imperiales. H accepta le titre de Gouverneur des 
Marches, poya tribut et rendit hommage. I pu- 
blia, dans ses otats, la note zuivante: Deux héros 
me réguent pas simullanément; deux sages n'ensel-. 
пет раз on mème temps. L'empereur Han, le 
sage Fils du Ciel, m'a enlevé le titre d'empetoóur, 
le ehar jaune et la. queue de yak à gauche... Puis 
M éerbát à l'empereur enm ces termes; Votre vieux 
gründ gouverneur des barbares Wên et f vous sa- 
Iue, Mol, vieillard, J'étais Jadis officier dans le pays 
de Ue, quand. l'empereur Ado. m'accorda gracieuse- 
ment hr sceau et le titre do rod. du. Nán-ue, Sous 
l'empereur Ifoéi, ]e continual des relations amicales, 
car l'empereur me traitait bien. Mais quand. l'impá- 
ratrice Lícfnt am pouvoir, ellz s'aliéna les Máa et 
lës Í. Car ella fit an édit, qui défendait de leur ven- 
dre des instruments araloires, des chevaux, des 
boenfs et des moutons; que zi on leur en vendait, 
ce devalent Mre des- tiles, èt jamaie des femelles, 
afin d'empéchlier In reproduction et l'itevage, I'abord 
je patiental ; mais ensuite, tous mes chevaux, burufs 
et moutons, étant trop vieux. jene pus plùs ofrir 
de sacrifices eonvenables, ce qui. est um péché digne 
de mort. j'envoyal done successivement A la cour, 
l'intendant Fa, l'offl-der Kao, Ie notalre Ping. Cha- 
cun de ces Irois envoyés, portait une fettre d'exeuses, 
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Or le ne reis jamais aucun des trois. 
De plus 1l& brnit courut ici, qu'an anit 
détralt les lombre dó mes ancétres, 
que mes frères et parents avaienl été 
mis à morl. Mex aofflclers èn ayant 
délibéré, diren[: maintenant ique Nuus 
n'avons plus rion ie commun avec 
Les Tan, agrandissons-nous. nous-me- 
mas... Voilà comment [en suis venu 
à prendre- le titre d'empereur. Je. ré- 
gnala sur mon petit pays, sans. vouloir 
aucun тл! à l'empire. Mais l'impeéra- 
trice Lù lavant su, entrà dans ute Mi= 
riéuse colóre eb brisa nos relations. 
soupceonnaüt que celat Ie roitelet da 
Teh'áng-cha qui m'avait desservi mu- 
prés d'alle, Je ravageal ses (frontières... 
Volci 49 поз ие пабе (е pays de Ce, 
Jy éléve inaintenant mes. petits-fls. Je 
me fais vieux. Couche, je ne salis plus 
4 laisse sur ma nalte. Mangeant, je né, 
trouve plis ide saveur aur mets: Mes 
yeux ge parcoivent plus les objets dé- 
licats; Mes oreilles n'entendent plus le 
sun, mêmo des cloches et des lam- 
bours. Je ne puis plus &re alllé nux 
Нап... Puisque, plein dà. eondeschn- 
dance, vous n'avez vendu mon atcien 
Hire, eLavez rétalill entre nags Ies bons 
rapports d'antan, mes os me pourricotit 
pas apris ma mort. Је n'osemi plus 
m'appeler empereur'.. Les vommetnta- 
teurs Joen) fort, eb l'empereur, el 
Tehaa-Ü'ouo,.. Né vers 210, Teluta- 
гомо mourant centepaire en. 137, H 
fotula la ville de Canton, Son petit-fila 
lui хисса. 

L'emporcur Wann fat trés popolalre. 
L'histoire raconte, sons son resne, mhe 
fouig  d'auccdotes iusiructives, dont 
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voiei tes meillenres : 

Eu 170, l'empereur dit: Au doux lemps du. printemps, 
les végótaux renaissent el tout est à la Jois. Or dàns 
mon peuple, il y a ides dólalssés; des veuves et des 
orphelins ; i| y ena qui sont dans 1а détresse, sans qua 

personne les console. Que Jes mandarins, leurs pre- 
mòre, volent ce qu'ils pourront faire pour eus, et 
avisent à leur venir oo alile!.. 1 dit encore: Quand 
les vieillards ne sont риз хаша de sole, ils n'ont. pas 
chaud; quaud ils n'ont pas mangé de viamla, Iè na 
sonL pas rassasies. A cette époque ilu nouvel йп, ЇЇ 
conviendrait de s'informer des vieillards, et d'aider, 
par des dons d'étoTe, de vin et de viande, les fs et 
les petits-fila de tout l'empire, à exercer diznement la 
Г Ша envers leurs vieux parents, J'ordoüne à 
lous les fonclionnalres de donner chaque molis, à 
chaque octogénaire qu'on leur aura signalé, du grain, 
dà la viande et du vin; que, pour les nonagéinaires, 
Ils ajoutent de In soie ! =Â Soupirs philanthroplques: 
mille (oïs répétés dans l'histoire, depuis l'empereur 
Ийип jusqu'à nos jours. Leur objet n'a. jumals étà 
réalisé, parce qu'il est ieréalisable, Bannes mais vals 
nes paroles dg gouvernemeut, Imdustrie et patience 
du peuple, voilà, en deux points, là poliBqua intë= 
rieure de la Chine. 

Quelqu'an orit à l'empereur un cheval qui faisait, 
disait-on, inilla Ij en. un jour. L'empereur dit: Lors- 
que lé char imperial s'avance, suivi des. chars. des 
oflieiers, s'il fait SO li en un jour, c'est. beaucoup. 

L'armée en muarelin, ne [ait que 20 IH. par jour. Si done 

moi je moutais un cheval qui fait inille li en an Jour, 

je me trouveras tout sant bien ibin en avant du mon 

cortège... Cela dit, il rendit lô cheval, arec le mons 

lant des. frais que lc propriétalre avait faits pour vo- 

nir le (uf ofrir. Pals Ü doana du édit ninsi conçu; 

Je ne reçoia paa de préxents, Qu'on. se fe diss, ef nh 

vienne plus mü rien olfrir |! 

Еп 178, l'empereur dit: Las lols sont les règles 

de l'adminisiration: Or, avant canstoté récemment 

qué la procedure criminelle englolie encore, aveg lë 
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coupable, ses parents, femmes, enfants, 
[réres et sours innocents, el leur coùte 
uu melins la Uberté, len ak été trés 
choque. Qu'on elTace cette lol du eode ! 
[La mise à mort des parents du- eri~ 
miopi, avnit été abolie en. 186. La loi 
de 178 défeudit de les réduire еп es- 
elavage, elc. Or nous verrons encore 
appliquer, plus d'une fois, l'ancien 
système de l'extermination.) =  L'em- 
pereur dil: Les anciens souverains pla- 
caient devant leur palais un drapeau 
pour demander de bons avis, eb une 
planclie pour écrire les cenaures ; aussi 
cenx qui étalent soucieux de [ёз boni- 
fiar, venaient-ils de partout pour les 
reprendre, Maintenant 1l y a une lol 
contre Ia dilTamatiog ét contre lès paro- 
les iuconsideérées, Le résultat de cette 
loi, est. que Ies sujets n'osent pas dire 
ce qu'ils ont dans le eur, el que lò 
prince est privé d'apprendró ses fautes. 
Aussi les sages ne viennent-ills plus da 
loin. (Qu'on supprime eelle 101. — En 
t5: lemrpereur iit: Jadis, sons les 
Twinn, le Grand. Prieur avait. des for- 
malos secretes, par lesquelles i] detour- 
nait sur le peuple, les malheurs qui 
menaealent le souveralu. Cet usage a 
(dura Jusqulel. Or mol Је dis: Ja mil- 
heur esl produ- par Jes musnlses 
actions, le bonheur est produit. par I3 
prulbjue de In vertu, Le. mal que fe- 
raient. ties officiers par Ieurs биргесез 
lions, ine serait dmputable, Donc ces 
incaniations qui appellent des malhieurs 
sur le peaple, me sonk odiegses, Qu'on 
les nbolisse, — Ea 155, l'empereur diti 
C'est à mol qu'ineombent les. sacrillces 
el les olfraudes au Souveraln d'en lit 
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el aux Ancétres. Voicl déi quatorze 
ans que, malgré ma negligence et mod 
Inittelligence, ils me conservent. l'em- 
pire. Je suis vraiment confus. En signa 
dé reconnaissance, l'augmeènte là quan- 
[ца du jade et des étofTes qu'on offre 
dans lous les sacrifices Les rois des 
tamps anciens, latsalont lô blen sans 
désirer de retour. et ollralent йез sa- 
сгійсеѕ sans demander de faveur. ls 
préféralent les sages à leurs parents, 
et le peuple & eus-mémnes,. Is faisaient 
preuve, en cela, d'uae grande siressa. 
Or j'ai appris récemumeut que, dans Les 
sacriflees, les olUciers ilemandaiteni le 
bonheur pour moi, ei nom pour la 
peuple. J'en sais confus. Si moi qui ai 
si peu ie mérite, Je voulais encore ac- 
caparer la part dé bonheur qui revient 
ug peuple, Je deviendrals encore. plus 
indigne, J'ordonme. donc à tous [ea 
fonclionnaires, d'avoir hlemg soin, dana 
les sacrillees, de në pas prier pour 
moi. — En 107, l'intendant des grenters 
de "Tat Teh'oünn-ni, étant tombé 
dons uno [aute emtrainanL- peine de 
mulation, sa Jeune Olle T'í-joung 
intercéida pour Iul en. ces termes: Mon 
pére étant. fonetlonnaire dans le paya 
de T«i, tout la mondo Iouall son Ititi- 
grilé. Maintenant, par jugement, il doit 
étre mulilé; Je pense uvec douleur, 
qu'un homme mort ne peut pas revivre, 
qu'um homme mulilé ne peut pas rede- 
venir ener. Voulüt-il, aprés son ehá- 
timent, s'ameniler e£ ss renouveler, 1! 
n'a plus da raison de le faire, Је mg 
dévoue pour etre eselave: pabilique, afr 
de racheter ja peine de mutilation en= 
courue par ion pere... L'empereur très 


touch? dir dévonement de cette jeune fille, pablla um 
Ш ainsi congu: Presentement, quand un homine a 
commis ume faute, «105 mee cbencher: à l'amendeér, 
— on se contente de lai infliger une inatitation Tmdélé- 
bile, is sorte quiluna plus ensult* qucuna raison 
de se corriger. Ja suis aífligé de cet état de choses. 
Les supplices entament io corps, usent la peau et los _ 
chairs, produisent des déformatlons Irréparables, et 
cela en vain, car Hs n'amendent pas là victime. Est-ce 
là traiter le peuple comme un pere et ane mere? Qua 
les muillaiions solent abolies, et qu'on les. remplace 
par d'autres peine&f.. Alors es ministres e les no- 
laires dressérent le réglement suivant: Que cent 
qui. d'après l'ancien code: devaient être tondus, 
soient désormais condamnés à pller le riz, Que ceux 
qui auraient été Latouées, plent le riz, uq carcan da 
fer autour du cou. Que cens à qui on aurait. coupé 
le nez, recolvent 300 coups. Que ceus 3 ul on aus 
rait coupé le pled gauche, recoivent £00 coups... Les 
commentalenrs ajagtent que Ip peine de. castratiog 
füt maintenue, comme l'unique remeédle efficace cons 
tre l'inconduile. 
Еп 178, une eclipse de. solell donna lieu й D рїёсө 
suivante, L'empereur dii: Quanil le maltre: des hom- 
mes ne se eondnll pas comme Ï] dott, lo etol l'uvertit 
par dés signes néfastes, désapprouvant ainsi 1e vlees 
de son administrallon, N'ayant pas su gouveruer eon « 
=. weénablument los êtres confiés A ma sollicitudi, j'ai 
mis le trouble dans les trois laminaires: quel man- 
que de vertu?.. Quam] cet édit aura été palilié, qne 
Cem qui auraient remarqué en mol quelque faute ou 
quelque dédcit, veullent blen m'écialrer ét m'aser- 
Urt.. H fot aussito repris ile irop aimer la classe. 
H # Chaque fois quil se rendait à In salie du tróne pour 
les séances pléenléres, quand les gens de si suite lul 
présentent un mémolre ou un placet quom vimailt da 
A lenr remettre, l'empereur arrétuit som char. pour ls 
d än  TUcevoir. i les observations n'étaient pas pratiques, il 
gi Ze ne se fáchalt pas; 8| elles étaient pratiques, ïl les 
E.A conservail el en oxprimalt sa satislactióu. — Ug jour 
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l'empereur voaiut falre courir son char, 
en doscendaut 1a pente de Pá-ling. Le 
grand écuyer Yudn-yang qui chovau- 
chait à eàté idu elimr Imperial, saisit les 
rênes. L'empereur lul dit: Pour un oli- 
Cier, vous. étes timlde!... Yuda-sang 
répondit: La proverbe dit, an hamme 
qui vaut mille Ingots, по ејн pas 
dans une salle qui menace de cromer: 
un prince sage ne s'expose pas å ung 
nmalehancee, (Orc vous vonlez licher Їй 
bride á vos six eoursiers, en. descen- 
dant uno côte! Bi les ehevaux s'embal- 
lent, ài le char se hrise, n'surez-vaus 
pas à vous reprocher d'avoir trop рец 
estime votre vie, el d'avoir fait. injus 
tement fort à vas ancétres età votre 
more l'impeératrice?.. L'empereur céila 
aussitôt, = La concubine Gadan que: 
l'empereur aimalt, s'assevalt. souvent, 
dans l'Intimité du hacem, sur [3 mime 
matte que impératrice, Un jour que ja 
cour se promenait dans le parc Imp- 
rial, quaud on étendil [es nattes: pour 
lè repos, Yudn-iyang en mit une à part 
pour la dame GChgan. Celle-ci se fácha 
rouge. L'empereur se (Acha auss); Alors. 
Yuün-yang savanca et dir à la dame : 
0n m'a appris que, quand. les. (desmés 
hiérarchiques sont hien distingués, le 
haul et le bas restent en bonne liarmo- 
nie. Puisque l'impeératrice est nommée, 
vous meles que eonculim; or une con- 
cubine ne doit pas s'asseoir sur la meme 
nalle que sa ttmullresse,. L'empereur 
. murall-H oublié l'histoire de la (rale 
humaine (p. 377) 2,.. L'empereur np 
prouva cette haraugne, donna de bon- 
* hes paroles á la concubina; et 50 lingots 
à Yuán-yang, pour sa bonne leçon, 
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Tchüng-cheutcheu commenea pat étre éeuyer. Durant 
dix ansg,il n'obilnE aucun avancement. En 177, Yudu-- 
yang le fit agréer-comme econselller. À |ú Gin de la 
premiere séance à Inquelle i] assista, I s'avanca pour 
parler à l'emperenr, Ne prenez pas un sujet Umji élevé, 
dit eelul-ci ; prenez un sujet applieable aus lemps ac- 
Iuels,.. Tehüng-eheuteheu parla done sur le biet et 
le mal, songs les Tx iun et les Hán. Sallsfalt de son 
discours, l'empereur le-HL ehambellan.. Un Jour qu'il 
avait accompagne l'empereur по parc des tigres, 
celai-ci demanda sogqdalm ñ Pintemidant du parc le 
ròla exact de (йй les animaux conllés à ses solnm. 
L'intendant ne répondant pas d'une mantere- salis- 
faisante, le garifien des tigres se mil å parler, ide s 
place, pour sòn chef. 1 јава longuement, pour faire re- 
manquer so 0 llendL, üvéc on aplomb lnpertgrhable et 
un (lux de paroles intarissable. [empereur dil: Tous 
lis- employés devraient étre comme celui-ci 1...et il or- 
donna à Tehang-cheutehen d?» Ini duuner de l'avau- 
cement. Aprés avoir réflechi un moment, eelul-ci de- 
manda à l'empereurz pour quels houmes tenez-vodm 

Tcheóu -pouo el Tehiüag-sinngpou?.. Pour des hom- 
mes supérieurs, dit l'empereur... Et pourtant, dät 
Telhiang-cheutcheu, quani ees deux hommes font leur 
rapport, ils sontembarrassés au. point que Tes mota në 
leur sortent pas di 1n bouche; ils ne ressemblent pas 
à cc bavard de gardien, à la langue blen pendue, Si 
vous dunnez de l'avancement à celul-I1à, à causa. de 
son. ramage, je crains que Tempra, vous jugeant ac- 

саз е À la. flatierie, ne о mealla à vous. prodiguer 
de belles paroles vides de sens; Le jugement du pen- 
plo soil les ucles du souverain, come l'ombre solt 
le corps. comme. Techn eut In son; Preaez garde di 
ne douner d'avancement, qu'à ceux qui en sont vrai- 
ment dignes !.. L'empereur approuva ce discours, et 
nomina Tohiáng-cheutclieu chef des équipages. =@|Â 
Ür un jour que Je prince hérller, et Je roile- 
let dé Ledag зоп fróre, rentraient au paliit dana 
la méme vollure, lis ne. mirent pas nod А ere A 
lá porte des gardes, comme l'étiquette l'exbrenit, 
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Tchüng- eheuteheu courat aprés. eqs, 
les arréta, el [es accusa de lise-majes- 
té. L'impératrice: mére l'ayant appris, 
l'empereur dut s'áccuser devant elle; 
prusterne et [a tte découverte, d'avoir 
mal élevé ses fils. Alors seulement 
l'impératrice envoya l'ordre de délivrer 
les deux ronpables, et de les lalsaer 
rentrer au palsis.... L'empereur wimi- 
rant la cránerio de Tehüng-cheultcheu, 
le nomma officier, — Un jour que e 
hiouvel officler avait accompagné lem. 
pereur au tombeau deson père, Pempe- 
renr dit aux officiers. de sa suite: La 
cercueil estérieur de mòn père, est ën 
pierre dea montagnes du nord, et mmis- 

tiqué avec de Ia jute. trempée dans du 
vernis; c'est hermétique et inaltéra- 
ble... Tont Je monde approuva... 
Tchàüng-cheutcheu dit: 51 10 cercuail 
nè contient rien qui tente la convoitise, 
pas besoin d'un sarcophage eg plerre ; 
el gd 10 cercueit contiént des blioux de 

valeur, l'eussiez-vous entouré de [ous 
les rochers des monis du sud, il s'y 

produira des fissures (Ia tombe sera 
violée i... L'empereur approuva, et fil 
Tehüng-eheutehen — Grand ` Justieier, 
celte année-mênmie, = L'empereur etant 
sorti du palais, éomrmoe N lraversalt le 
pont de la Wäi, un homme qui passait 
sous le pont, eflraya Гаара impi- 
rial. H fut aussitôt saksi et livré mu 
Gran Јаз ег, Celui-ci flt savoir š 

l'empereür, que le manque dé respect 
de cet homme, mail passible que 
d'une amende, L'empereur fnt móean- 
eol Ta peine loi paraissant trop légère, 
Teháng-cheutcheu dit: C'est la lol: nt 
devont la Toi, le is du Ciel est l'egal de 
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iout lè monde. Si vons aggravaz la lol, dans un caa 
particulier eL personnel, le peuple ne crolra plus à 
la justiee!.. Aprés avolr módile ces paroles en silen- 
ce. l'empereur dit: Uu Grand Juge doit éten ainsi 1 — 
Une autre fois, un voleur qui avalt iérobé des orme- 
ments en jade, dans 1e tempie du pére de Dampi- 
rir, fut pris et livré an Grind Justicler.. Celüb-et [M 
savoir à l'empereur, qu'il Jl ferait décapiter aqr la 
place du marché, L'empereur se (eha el s'écria: 
Copunent, vous n'extermlnes pas Loule Ia famille dà 
celul qui a volà Ia vaisselle de (moa pèro?! SI vous 
lul appliquez seulement In lpi, je croirai qua vous 
n'avez pas te respect convenable pour lè temple Áda 
mes ancMres!. Tehaag-eheutcheu »a découvrit, 
baiza |a tète, àt diE aves caline: C'est la peine léga- 
In. Si Pewleriminals Iw famdlle da ce apoliateur du 
[sinple de votro рого, que ferals-je de plus à celui 
qui aurait violë sa sopullure-*? Lompnorenr se rendit 
à cette rüisom. 

ln tremblement dé terre, arrive em 175, a fail insérer 
dans (histoire le morceau sanirani Souvent en refar- 
mant lur eodadulte el leur gouvernement, lés anclens 
onL fait tourner en bleu des pronostics faeheux. Le 
cial et ta lerro, sont le père el la mòrs do l'éempe- 
reur. Or quam les parents se füelient, leur voix et 
leur viste sallérent. Aussilót leurs enfants doivent 
examiner, avec crainle el róvérence, ce en quol ils pou- 
vent avoir failli, aliu de se corriger. Il y eut, il est vrai, 
un tremlhlament de terri sous l'empsreur Wiénun 
(p. 341; mals cet empereur s'étant aussitôt amemilé, 
avant réformé за eomdulbs et fait du hien au. peuple, 
ce présage паз! ne l'al suivl. d'aueun malheur. — 
En i62. l'empereur &'adeessant. aux. Aunalistes, dil: 
Depuis plusieurs années dà suite, les récoltes sont 
uxuvaisés; {luy a des inondations, des seécheresses 
el des épidémies. Jen suis (rés affligé. Y aurait-il 
quelque défunt dans mon gouternemeul, og quelque 
vlea dans ma eoniduite 7? Gommenul гапы А cét 
(at des choses? Les terres. de l'empire. n'ont pas 
diminué, le peuple n'a pas augmenté; comment se 
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fait-il alors, qu'il n'y ait plus â manger 
pour fous ? Ne favorise-[-on pas des 
choses accessoires, au détriment de 
l'agriculture qui est Je princlpal ?` Na 
gaspille-L-on pas les graines alimentat- 
res, pour faire des boissons fermen- 

lées ou pour engralsser les" anhmuux 
domestiques ? Que lous les gramda oft. 
ciers, el les savants, recherchent com- 
metut ot pourrait. secourir le peuple. 
Pensez-y ruüremment, puis parlez-moi 
franchement ! 

Jadis Näo, roitelet de Then, aalt 
alfert ane belle llle à l'empereur Kao. 
Ella ful agréée et eoncat. Mais quam 
le-ministre de Telo, Kodn-kao, cons- 
pira (p. 3501, ello fut mise en jugë- 
ment el emprisannée. Son [rëre Bt par- 
ler ponr elle, À Pimparatrice Lu, par 
Chënn-cheuk'i; mais l'impératrice ja- 
louse, ne fil rien pour sx rivale, Celle- 
el enfanta un fs, dans sa prison, puis 
se donna las mort. Les geóliers ayant 
recuellii l'enfant, le portérent à Lióu- 
pang. Celui-el. regrettant. l'ufatre, de 
nomma Tech'üáng rob de ffodi-nanm. 

Comme l'enfant n'avait plus de more, 

Il fut attribué à l'impératrice Lò. Colin, 
cl la gando, sans lul laire aucun mal, 

Mats Tech éng arant grandi, en voulalt 

h Chiun-cheuk'i de n'avoir pas sauvé 

sa mre. Quand san (rèm, l'empereur 
Wänn, Tat manté sur le tràae, Teh'áng 

devint de plus en plus orzuelllénuz et 
Hisolent. L'empereur dut lub pardonner 

bien des [ncartailles... En 117, Teh'üng 
étanl venu 31a eour, rencontra Chenn- 
eheuk i. Aussitót, tirant de sa manche 
une masse de fer, il l'assomma, puis cag- 
rub se prosternor à la porte du. palais, 
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à la maniere des supplianls. Tonché du 
motif qui lavalt iit agir, l'empereur Iii 
pardanrn. Teh'áng relourna dans sa 
principanté, devint de plus en plus or- 
gueilleux, se permit toutes Ies Insülen- 
ces ël tous les abus dé pouvoir; enn 
il se moqua ousertement de l'empereur. 

Yudnajang Гассоза еп ces termes; Le 
prince devlent trop arroganti cela pré- 
saga des malheurs... L'empereur n'i- 
Jouta pas fol â ces paroles... Cependant 
Teh'áng donna à sa principauté des 
lols particulières, chassa les officiers 
immpérigux, et demanda que l'empereur 

rappelát ses résidents ( p. 71.). Celui-ci 
eub la falhlesse de lu faire. Alors 
Теһ'йа агг, tortura et. mil à mort 
des innocents, et jusqu'à des gens. ale 
l'empereur. Aeegsé, par lis. censeurs, 
d'insolauce.el de desolwissance, répri- 
mandé plusieurs fois par l'empereur 

lui-méme, Tch'dag ne se corrigea pas. 
Eniln l'empereur envoya Paira-tehao, 

lë frere de sa mére, pour faire uua en- 
пие dans le royaume de Hodi-nan, 
Les préparatifs de. róvolte y étaient si 
évilents, qne le roltelet fat. cit à 
Toh'áng-nan. Là lies ministres, la 
Grand Ceremoniaire et le Grand Justi- 
ciler, constiluéès em haute. cour, ayant 
examine sa cause, ie déclarérent. digne 
de la mort ignominieuse sur In place 
du marché (173). L'empereur lur en 
D gràce, mais l'envoya ën. exil dans 
lo pays de Chou (4), dans une cage 
roulante, de tribunal en tribunal, éóm- 
mo un vulgaire criminel... Yuin- 
yang qui avait jadis Ыб іо» 
sence do l'empereur, blima “cette 
fis sa rigueur, l| dit: Cest vous qui. 
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avez fomenlé son orguell, en na lui 
donnant ni précepteur ni ministre së- 
vère ; voilà pourquoi il en est vemu là; 
èt maintenant vous lè rises ainsi! Je 
crilns que, sl meurt en ronte, раг 
suite idu brouillard àu de li passe, on nò 
vousaccuse d'avolr Luc volee frere. L'om- 
pereur répornilit: Je tiens à lo fale sour 
(rir... Do fall. exaspéré par Ta souffran- 
ce, le prince Tehdàng ne mangea plus. 
el mourut à Young (2). Le mamlaria 
фа Пец ep donna avis, Quand. l'émpe- 
reur egL appris cette nouvelle, HI. penri 
lamentablement 1 t examiner, dans 
нея Тее villes où son frère avalt pas- 
sé, si on lul avait fourni des vivres, 
avec ordre de mettre à mori les officiers 
qoi ne l'auraient pas fait. Comédio, en 
vue de diminuer sá responsabilité aux 
yenx du peuple. H donna au déficnt: le 
litre posthume Zé-wang, le Cruel, ep 
qui n'était pas fait pour. le consoler, 
Enfin il le flt ensevelir princiéremeut à 
Young, eb ehargez trente. familles de 
l'entretien de. sa tombe... Malgré toutes 
ces précaulions, l'empereur Wan ful 
chansonné. Lo peuple (üt. l'épizramme 
suivante: Dans un pied de tolle, H y a 
de quol coudre; dans un boissean de. 
grain, H y a do quol moudre; ces deux 
[rëres pe pouvaient pas se supporter", 
L'empereur layant appris, en. fut trés 
nifecté. HE fit marquis, Lous les quatra 
fis du défunt.,, Aia-£ présoyant qu'un 
Jour l'eaipereur les ferait raitelets, prà- 
senla un placet qui censurait la mesure 
en ees termes : La prines de fTodi-nan 
était un rebelle sans fol nl lol, dont 


porsonne n'ignore. tes forfaits. Maint- · 


uant on anoblit les Ais de ce criminel; 
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Ty alà ote quoi fatra jaser tont l'empire. Quand: ees 
enfants auront grandi, Hs imileronl lenr pèro; Quol- 
ifue Ta principauté Je Ilodi-nan soll рене, Yirg- 
pou (p.306) sy est déja révoltó jadis. Gardez-la 
vous-même, one fois pour toutes. 5] vous H donmaz 
à ces ennemis, vous compromettrez la prospérité des 
Hán, ét vous vous créerez des difficultés admlhis- 
—tratives, Donner dés hommes et des rlehesses à ora 
gens-là, c'est donner des armes à des brigands et 
des alles d un tigre... L'empereur ft Ia sourda oreil- 
lë, — Eu 170, Poüs-tehao (rere de l'impératrice 
mére, ayant fué on officier que l'empereur lui avait 
onvoyé pour le reprendre, l'empereur ne pul se ré- 
soudre à je falre exéculer, mals [ul envoya du vin 
empoisonné, afin: qu'il mit Tui-mime fin à ses jours. 
Posa-tehao espérant sa gráàce, refusa de Ie. prendre. 
Mors l'empereur envoya tous ses officiers, emn grand 
deull, falte à la porté de Pouo-tehao les lamenta- 
llona que l'on fait pour les morts, lui donnant ninsl à 
entendre qu'il n'avait pas de gráce à espérer. Alors 
Polto-tchao se sulcida. 

La restauration de l'agriculture, taines par tant 
d'années de guerre Incessante, fut 1a grande préoccus 
pation de l'empereur. Wnn... 

Eu 178, Kia-i harangus l'umpereur, en ées Lermes: 
Quand uu honmme ne laboure pus, quelqu'un datis 
l'empire souffre de 1a faim. Quand une femme ne flla 
pus, quelqu'un dans l'empire souffre du frold. Les 
produits naissenl emn leur temps. Sion les gaspille, 
c'est tani pls. Les anciens. sougveralns étaient prés 
serupuleux sur ce ино, sussi avalent-Ms toujours 
des riserves suffisantes, poar parer. à toute éventua- 
lié. Maintenant beaucoup de gens aa détournent du 
principal (agriculture », pour «appliquer à l'acces- 
sere (commerce), Les habitades de vice at de pro- 
digalitė croissent chupnè jour. La production dimi- 
mat, et la. consommation augmente. Lommoent alars 


les finances de l'empire pourralent-elles  n'étra pas 


en mauusvale éf317.. Supposons malnienant que, par 
aceldeni, la sécheresse ruine un territoire de deus 
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Гён 
viendra-t-HE en alde aux Affunés; ou 
que soudain, sur les fronilóres, пп 
malheur alielgne des milions depor- 
&onnes, avec quoi l'état les. secourras-t- 
li ?.. Les guerres et les séchenesses se 
succédent; l'empire est dans une extré 
me misere; son sort dépendra désor- 
mais dé «es approvistonnements. Si les 
réserves sont considérables, qu'est-ce 
qui ne réussira pas? Chague aliaque 
sera heureuse, chaque défense sera іш 
vincible, chaque combat sera unë vit- 
(vire; [ous vous seront attaches, el 
tout vous réussira. Appliquez donc à 
l'agriculture tous des individus déclas- 
sis, luus les laboureurs que vous pour. 
rez irouver. Obligez tous vos sujets à 
vivre du travall de leurs mains. Supe 
primez les professions errantes, et atir: 
chez tout le monde à la terre. Ausi 
tous auronLà manger, et. chacun. s'af- 
fectionnera à son district... Ce discours 
de Kiá-£ plut à l'empereur, qui Ü un 
édit ainsi congu : Les agriculteurs sont 
In racine de l'état, Qu'ils s'appliquent 
à défricher eb à cultiver. Moi-méme je 
veux leur donner l'exemple du labour, 
et produire fes offrandes du temple de 
mes ancetres. 

En 174, Aiíá-f dil à lempereur: La 
destinde de l'empire, dépend du prince 
liériller. Celui-el ee serg bon, qu 
conditlon d'avoir élé éduqueé IM, et 
d'avoir été Dien entoure. En effet, $1 on 
éduque un homme arant Tåge des pis- 
slons, on le bonifie facilement, surtout 
e'il est blen entouré, La chose œ Im- 
portante, ear si le prince [mpéria] ea 
bon, tout. l'empire sera en ordre, Òr 
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l'dueallón consiste; nom tmt à ehiátier 


qu'à former. La science s'exerce sur. Ja 


passé, non sur l'avenir. Le bat des rits 
est de diriger les actes futurs; les duis 
soni potir panir ls astes passes. fh usagi 
Aex lola ek éxidentz l'uillité des rits est 
mola pil pabitu, eb cependant eiellie, ear 
ёё sont les Hte iqui. préxiennent Te mal, 
Exhartér au bien par: des récompenses, 
el panir fe mal par ifes peines, voilà La 
formo de gouvernement que lies anelens 
rols oni tenue, Inilesiblement comme 


(er eL pierre, coustamrment comma. tes- 


quatre saisons, impartialemient cumma 
le ciel et terra. Pourquaotb ne pas [aira 
comma curt.. fia préchaient des viis 
avec insistaneo, alln d'éloulTer le mal 
en germe. Bs descendaient aux plus 
nwnus emselzneimenlis, pour que cha- 
que jour le peuple avancát dans le bien, 
s'élulgnàt du nal, ek n'irit pas ŝelon хез 
instincts. Cex mallres du monde vou- 
lant baniller leur peuple, loi appli- 
quaient es deux cem?les capables de 
cet effet, à savoir, l'enseignement dp 
bien ei D correction dü mal. L'ensal- 
gnement est accompagné de Joie. Les 
elidtimenis, s'ils sont eccéssifs, produl- 
sent l'aballemont. A l'abattement, à la 
joie, répondent lè malheur an 1 bon= 
heut... Solt un vase fragilez ai on [e 
place dani un eudroil sür. i| sera en 
süret&; sion la place dans un. enidrolt 
dangereux, ib seca en danger. Or Pom- 
pira est comme un grand. vase. Au Fils 
du Ciel de poaurvolr à sa securite! 

Jadis, sous les Tx Lin, In monnaie pe- 
aalt une demi-onee, L'eimpereur Ado 
trouvant ce pieces Lrop. pesarites, de- 
cil ique désormais [a sapisque peésersit 
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dn vingtième d'once. En 475, on [on 
dit une nouvelle monnaie qui pesatt 
un sixième. d'onca, et on permit à 
tout lè monde dé fomlire de in mons- 
nale (free coinage ), à eondition que 
le culvre füt bon et le polls régis- 
mentaire, Kiá-i censura celle. me- 


sure, en ces Lermes: Une nouvelle loi 


vient de permettre à chacun de fon- 
dre des sapéques, Elle maintient M- 
peine du Lalouage, pour ceux qui wsm- 
raient mélanger au. enre du plomb aou 
du fer. Or ceux qui fonmdent des sape- 
ques, ne gagnent pas, s'ils пе melent 
pas au culvre d'aulres inétaux; Tops 
dis que, pour peu qu'ils en mêlent, 
ila gsgnent beaucoup. La tentation 
étant sl grande, la libre coulage. expo- 
sera le peuple à beaucoup de sallieurs. 
Car si vous lul. permoeltez de fondre de 
la monnale, tous s'w mettront. Quand 
vous voudrez ensuile empêcher lours 
petites mais [neralives. fripommeries, 
vous pourrez en tátouer chaque jour 


autant que vous voudrez, sans arriver 


à les arrêter. Donc cette lol zera pour 
le peuple tn plése oí beaucoup seront 
pris. Je viens de parler da metal, Pour ce 
iqui est dir polla, $i le peupie les tond, 
bientôt Tes sapéques ne seront plus les 
mèmes nulle part. Vous devrez encore 
sévir, pour imaintenir l'unité du polds, 
Cela causara de nouveaux el intere 
minables ennuis, el encore n'en viet 
drexz-vous pas à bout. (ue s] vous ne 
asurvelllez pas du lout Ia monnaie, elle 
sera hientol sí allérée, que les Lratisac- 
lions deviendront Про ея, parce 
qu'on ne laccepterm plus malle part. 
Tel est dejà l'uppát du imotinayirge, quis 
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l'agricullnre est abandonnéez on r'appréete plus que 
le euivre. Les mausalses piéces se multiplient, Mème 
les braves gens sont, les uns séduils, les autres rulnés, 
Les fonctionnaires gémissent de cel état ile. chüges, [08 


officiers ennviennent qu'il faudra LOL od. tard у гоша 


dier, Or que fera-L-on alors? Augmentara-t-on, de 
nouveau le polds des piéces iui a trop diminue, en 
mainlenant la liberté di eoulaze ? 5I o2 falt celi, Шш 
[ешаеп de falsiler l'alliase iesiendra encare pius 
violente (fe fer so dissimalant misux dans (es pléces 
épajsses ], Les faux monnaayeurs surzieont par tuesss, 
sans qua Ia- mort Ignominieuse sur Га place du mar- 
ché, soit plus. capable de-fes. imillmidar. Ee résultat 
(inal sera qu'on devra laisser tambur 1a lol en desuà- 
lude. Je conclus donc en faveur du manopols de 
'"étt. Au Ios de lalaser la colvre à (a disposillon di 
publie, aesiparez-le et conlaz vous-mêno Ia mon- 
nile, — Kibk-chan (t aussi an placet almal eotizu; 
Si In rieliesse venait à na consister plus qu'en. mon- 
nale, et non. en. meubles et bljeuz, il sera facile de 
devenir riche. Or la richesso esi ce par qual l'empe- 
reur domine l'empire, SI la source dle la richeste esl 
ouverte au peuple, celui-ci pourra devenir Pegal du 
souverain, co qui nme saurait durer, — L'empareur 
n'écoota ancun dú ces placeta. C'est que, en ca 
lemps-là, le grand chambellan. et. emlznon favarl 
Téng-Coung avait l'oreille. de. l'empereur. Celui- 
ci voulant learichir, lui avait dooné les mines de 
culvre du district Yéa-tao dans le. pays. de Chou, 
bl laf aralt parmis de couler monile, Pi lè rmils- 
let de Ds, eut les (minas da culsre du. mont. [/- 
Lehang. I attira á lal touts la racaille de Tem- 
pire, qu'il amploya à fondre des sapisques et à Urar 
du sel de l'eau de ter, vivant ainsi dans l'abondance, 
sans imposer aucune taxe à son. peuple. Par suite, 
les sapiiques de Oü et de Téng ( en numismatique Oü- 
Téng-t«'ióa 1, Inonderont l'empire, 

En 124, Tehüng-ts'ang ayant donu* sa démission, 
l'empereur nomma Ghéan-Poukia ministre. C'était 
un homme intègre, qul po recevait ni. présents ni 
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visites. En ce temps-là, le gramil ойлт» 
bellan Téng-t'oung élait lo mignot 
favori de l'empereur. Chean-t'oukia 
étant allé à la cour, vit Téug-t'aung à 
coté de l'empereur, dans. une posture 
[ndecsentis. Quand il el (nul de Cairo son 
rapport, le mbolstre ajouta cet avis : Que: 
vous enriclilssiez eaux que vous aima, 
cela ne me regarde pas ; majs vons ilevas 
(aire respecter les rits de la. cour ?... 
L'empereur dit: N'en. dites rien Gel 
ma fante l. Revenu du palais, Chénn- 
Конка шоша а хоп tribunal st cita 
Ting-loung, en. l'avertissanl que SH 
ne venalt pas. Limmediatement, (1 le fe- 
rub décapiter. Eperdu. Téag-t'owunmg 
courut à l'empereur. Celul-el bui dit: 
Vas-y L.. Hl y alla donc, la téte et les pleds 
nus, se prosterna el S'avoud. coupable. 
Chènn-Coukia assie sur son tribunal, 
iui ft eette semonce: La palais, c'est 
he palais de l'empereur Као. Ür tai, 
petit T'oñng, tu as Qs badiner dans là 
snlle du trône! C'est іа une etfronteris 
digue de mort ! Qu'on tul coups la tête à 
l'instant !.. Cependant Téng-t'oung. có- 
апаа terre de son front, à eu faire cou- 
ler du sang, sins parvenir à (léchir son 
juge... Ne le voyant pas revenir, l'eti- 
pereur se doula que Chènn-l'oukia 
l'avait arrété. [| envoya douc un page, 
portant un sceptre, poir le réclamer. 
Lo page dit an minislre: LAchez-le! 
c'est le mignon de l'empereur !.. Quand 
Téng-l'oung fat revenu auprés de er: 
pereur, dit en. plournichanLz Un. peu 
plus, et le ministre me coupait Ie cod T 

Las Huns ne se Unrent pas plus 
Lraniullles durant ee régue, que du- 
rant les précédents, — En 174, Méi-ted 
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envoya à l'empereur une lettre aims! congue: Ја» 
dis vous m'avez proposé de naus allier par un ma- 
riage. J'y étals (rés dispost. Majs ensuite vos officiers 
des frontb^res ayant Гай torLà mon ministre de ta 
drole, celui-ci rompit avee eux, déchira les: traités 
de nua deux états, at mil fo á notre affection frater- 
nelle, Je Pon al puni, en l'envoyant vers Ошен, 
combattre les Ue-teheu. Or, par la gràce du Ciel, 
ceux-ci, et 36 petits pouples leurs volsims, sont mait- 

tenant soumis aux Huns. Toutes les Lribus qui tirent 
de l'arc, sont céuniès en uno grande milli. Le Nord 

étant ainsi: pacifié, je voudrais cesser. de combattre, 
el pallre mes. chevaux en paix. Oublions le pussé et 
cunelüans un nouveau traité d'alliance, afin de doti 
nar li paix an peuples des (roniieres.. L'empereur 
rópondit; Vous vonlei renouseler nolre anciontue 
alliance. J'en suis frès content. (Les sages empereurs 

de l'antiquité, ont tors aimé In paix. Les Han et ler 
[ams descendent probablement d'une souche com- 
mune ip. 83. Fletion diplomatiue, pour se donner 
la face. Tout récemment les Mandchoux se sont rape 
pelés qua les Russes sont leurs frères. Comma Ia 
valix du sang parie à propos, dans certaines oppor- 

tunités! j, Pour ce motif, les Háa ont toujours houoré 
les Huns. Quand i| y à eu des ruptures, іа faute en 
a toujours été aux Huns. Pour c qui est de volem 

ministre de la droité, comme ses insultes sont antò- 

rienres à notre derni?»re ammislie, nous m'exigeons 
pas que vous le punissiez. Mais si vous étes vraiment 
désireux de la paix, faites savoir à lous. vos officiars 
qu'ils aient désormais à respeeter nos trallés, comme 

vos édlis personnels. — Méi-tei ^tanl mort pea aprés, 

zon Bis Ldoschaag devint khan. Aussitót l'empereur 
lui envoya une fille de $a famille, pour ètre sa reina. 

H da fib escorter par Гешиоцое Tehoünghing-ue, 
(lui-el ne voulant pas. faire ce voyage, оп Гу força, 
Quand i| fut arrivé chez les Huns, il se donna au 
khan, qui s'alfertionoa à lui, et lai donna foule aa 
{тинг Les Chinois apprirent, par cet. eunuque, les 
délalls suivants; Les Huns ne dépassent pas, comnie 


m SSH ILES EUR 


DEESSET dO D 
x ET ШЙ Sé 


é G de (N H 


aree m mu 
régi 


= 
= 


rg 3 ul t pD F SK 


Salus Em 
mi 


ис кы 


H N u 3 EI 


к: щй ЕЕЕ ЙЕ ДШ (Иси 


MEHER 


` 


Sp EIE) ES 


xi» 


Ба оров 6 


a 


EE e > b 


HENNE 
уха 


TIERE RE 
HH p d) PERS 


SS 


|F ERES BU NC vH 


E 
= 
"= 





= 
=i 
: 
: 
ñ 


A 


= |17 56 RF 


| nombre, Ia. popniation d'une province 
dai chinoise. Ce qui les. rend intmitables, 
D, ces que fears habits et [ours aliments 
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differant entierement de ceux des Hán, 
ile n'ont aucune envle de nos articles. 
Sils y pirenalent- goût, s'ils avaieni sou- 
lement les deux diriémes de nos be- 
soins, Is deviendraient nos tributaires. 
Mais jusqu'ici ila n'en sont pas là, On 
lenr a envoyé ides habits йе sole; IB 
les ant mis en lambeaux, èn: courant 
dans les halllers, puis Иж оп déclaré 
aue Ia sole ne valult pas leurs peaux. 
Du leur a envoyé dos comestibles: ifs 
les ant trouvés. inüniment inférieurs & 
loor petit lait età lear koums, Ja 
appris au khan el à ses ministres, à 
faire la comple de Teurs sujets eL de 
teur bétall. Hs vous envolent, ei-julnt, 
une missive seellóe... Celle pièce еши 
fort langue. Les termes en étaient ex- 
trémemont arrògants. Lo khan s'appe- 
lait Dis du ciel et de la terre, ¿Homt da 
golèil et-de là lone, grand khan des 
Huns: = La race turbulante des Muns, 
ne se lint pas longtemps Lraniquile. En 
169, l'histoire enregistre une longue 
harangue de Teh'do-ts'ouo, qul de- 
munde, pour les Lenir en: respect. la... 
fürmatiom d'an corps de cavalerie lé- 
gére, l'infantere lourde etles chars 
de guerre chinas y étant impuissants. 
Mous supprimons la première moitié 
de la piéce, geéneérallt^s sur l'art de la 
guerre. + Les Huns désolant loujours 
Lea (rontiéres, Teh'do-ts'amo dit: C'est 
la régie des Chinols, де сотай ее Тез 
Dartmres par des barhares. [Le pays et 
la tactique des Hunms, dilf:rent des nà- 
tres. Pour cé qui est du pays, ce né, 
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sont que. pentes à monter et à descen- 
dre, gorges à enfller, routes au bord 
ides precipices. Quam à la tactique, les 
Huus tirent des fléches en galopant ; 
ils ne eralgnent nf Je rent ol In plua, 
nl la faim nl ja soif. Tandis que nous 
Chinois. notre fort c'est de combattre 
en plaine, sur des chars légers et des 
coursiers rapides; aprés avoir Hiré à dis- 
lance sveg nes arhalétes, nous meltlonms 
pied à Lerre ei tois altaquons à Farme 
blanche, Or tout échec serait. fatal am 
prestige: imperial, Ne vous Comtmettez 
donc pas au hasard des batailles. Toot 
récemment, la horde. f-k'iu des. Mu 
vient dé se soumeltre à nous. Ces Ton- 
gousses vivent el sè ballant comme les 
Huns. Donnez-leur de bonnes culras- 
ses, des habits oenatés, фе bons ares. 
el do forts Ifiches, et faites-em les 
gardes de vos frontières. Mettez à leur 
late. ponr les commander, nu général i 
l'esprit large, qui se plle à lours mourne: 
et coutumes, et qui leur soit persona 
grata. Quam] un danger surgira, ces 
auslliaires barbarcs l'écarteront,. Ins 
l'intérieur de l'emplre, conservez l'ar- 
tee eb In tactique chinoise. Ces deux. 
[roupes so compléteront, comme [ех 
térlear et la. doublure d'un. vétement, 
Chucune comservant sa tacthque, vous 
serez p. ét à loute éventualité... L'us 
pereur trouva ces avis (ort bonus, èl пе 
lès exécnla pas, — Nouvellé incurzion, 
en 05, Cet quarante mille cavallers 
Huns otant eulres par [a passe Sido 
UX), èren] K dong le commandant 
du Nord, prirent un très grand nombre 
d'hommes ol de bétes, envoyerent um 
détachement qui pilla et brülta he palais. 
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Hoéi-tehowung, et poussérent jusqu'a 
Yong et Kün-ts'uan (a, cj. L'empe- 
reur miten campagne une armée ide 
mille chars ( cent. mille fantasslme ) ek 
de cènt mille cavalièrs, dant |l prit le 
commandement ([ul-même, voulant les 
conduire en personae eontre Ies Hans. 
Les officiers l'avant désapprouve, il mm 
leg écouta pas. Alors l'impératrice 
mòre, want de son autorité, Farreta. 
Elle mit à la tète de Tarmée Tehn- 
siangjou et Luda-pou, Ceuxecl refou-- 
lèrent les Huns au-delà de la Grande 
Murallle, puis revinrent... à l'ordinaire, 
aans avoir falt grand mal à cet ennemi 
insalslssable, sans avoir repris ni la 
butin niles prisonuiers. — Nouvelle tu- 
euriion, em 158; Les Huns ayami forcé 
les passes, pillérent taut le pays ad 
noni de la Wéi, inani el prenant 
beaucoup de monde. Les fanaus di- 
larme furent allumés dans Lout lò pays, 
jusqu'à Tch'üng-nan (А). L'empereur 
ordonna aux généraux de se bomer ü 
enuvrir la. capitale, Donc, Ling-mien 
ae retrancha à Fer-hou, Sóu-i à Kra- 
tchou, et Teháng-ou au nord. de la 
capitale. Teheón-gafou à Si-liou, 
Lióu-li à Pá-chang, Sü-li à ki- 
menn, formérent la seconde ligne de 
défense. Voulant se rendre. compte par 
lul-máme de létat des choses, lempe- 
reür ae rendit à Pád-chang, puis 4 Ki- 
menn. H pénelra sans diffieulté dans 
ces deux camps, l&. général comma 
dànt je falsant recevoir eL recondulre. 
Mals quand ses plueurs arriverent au 
camp ide Si-liou, des guerriers cniras- 
aha. іе sabre od l'arc ñ ja main, leur 
barrerétt 1e passage. Ws carent bert 
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dire e l'empefreiir v3 aniver s... ]e commandant da 
Ia garde répondit: l'armée olieit au général e£ tion A 
l'empereur, Sur ces entrefalls, l'empereur. otn аге 
ritė, on ne la laksa pas entrer, L'empereur dut en 
vover un oflicier, porteur de son sceptre, dire na ging- 
ral : l'empereur désire juspeeter l'armée, Alors seule- 
ment Teheou-yafan ordonna de falsser passer. Gotimi 
le char impérial entruit, les gardes avertinent encore 
jó cocher el kes cavallers de F'eseorte,. (qua lo general 
avall défendu de trotter et galoper. dans- l'intérieur 
du camp. Alors l'empereur retenant fui-meéme les 
r^nes, enira an pell pas. Teheóu-infou, arme de 
plod em cap, (@ salua seulement de la main nt dit: 
[aprés les Rits I, p. 65 j, un officier sous Tes armes me 
se prosterné pas; veuillez vous contenter du cère 
monial iles camps h. {ешмш ани patit, a'inclibt 
sur. l'avaut-de son. ehar, at Ht dire á Teheou-gyafonu 
par un pagu < je vons sajtin Atid respecl ж... puis il 
a'en relourüa. Totus. [es сиип баі terrifiés. 
L'empèraur dil: Oh, volià an vrai geng, (es 
Jours-ci, les corps de. Pá-chang et de. Ki-menn 
ant fall les choses comme des enfanls qui jouent; 
leurs iénérans pourront élre. surpris et faits prisan- 
пег. Фали а Толеби учуш, personne ue s'y frát- 
Legal, H de foua altsi (longuement... Au Dout d'un 
mols, lés Hana s'étant réticés, ln palx se rett, 
L'empereur M Teheóu-yafou grand. general, | 
Th da-fa ouo. harangus l'empereur en ces: termes? 
Qu üe cessa. d'enrògimontec des recrues вайп Того 
tion; Quand ces hommes se baltent, cest eom Ties 
bétes ; (quond (ls se sont retranchés, ine fots leurs prii- 
visions épulscées, Hs megarent de lal. Ce. systéme qe 
тоне: А rien... Les Huna nomades na trent pa leur 
subsistance de la terre, Hà vivent ili pillage: de ngs 
frontiéres. Aller, venir, tourtioyer, se déplacer sans 
cesse, aécourir puls disparaltre, vollà In vie des Huns, 
Aussi les Chinois ont-ils dà abandonner les termi- 
toires qui confineut à leurs sleppes, entre le Fleu- 
ve et la. Maraille.. Maintenant, dans [eors Lourmées 
nomades et dins leurs excearsons de chausse, les 
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Hona ponssent jusqu'aux pestes de 1а 
Могао. Quand an poste est (aible, Hs 
le forcent et penétrent à l'intérieur idus 
passes. S'il n'est pas secouru immkiias 
lement, le peuple de Ia contrée, inca- 
palle de résister, se rend à (discretion. 
Si on va lè secourir, quami an arrive, 
òn (rouveé |es Huns partis. Моше 
sans cesse, pour n'arriver à rien, c'est 
Irés dispendieux. Eht-on même gmi- 
que succés, les Huns reviendront pou 
aprés. Voilà des années que ce jeu 
dure, appauvrissant l'état et. désolant 
le peuple, Votre Majesté émaue ide соте 
passion sur Je triste sort des frontiéres, 
m déjà (nalt renforcer lcs postes de la. 
Murallle; c'est Ié une grande gràce, 
Mais les aolüdats affectés à ce service, 
sonl originaires de pays lointains: de 
plus, ou les clrange elrsque année, Les 
hommes-là ne connaissent pas lis ruses 
des Hume, Mieux vaudrait établir des 
colonies militaires, d'hommes qui s'é- 
labliraient eb cultlveraient les lerres, 
tout en les defendant. WH faudrait grou- 
per leurs habitations, par mille famil- 
les au moins, el entonrer chaque grou- 
pè d'un haut remgpart eb d'ün Гозй 
profond, à peti prés comme qune ville. 
Dans des premiers tempa, le gouxerne- 
ment dovra aldir cés colons, poir log 
malsons, les Instruments agricolis et 
les ustensiles; il devra leur fournir 
des. vétements et des vivres, jusqu'à ce 
qu'ils puissent se suffire à eox-qumnes; 
M devra les encourager par des. gráces 
et des faveurs. Enio, quami Hs auront 
arrétò quelque incurslon des Huns, 
qu'on leur concéède la moillé de fb 
prise. 5i ensuile Tes Htuns. s'aveinturenat 
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entre ces colonies fidérées, i13 seront 
si bien traques, qu'ils n'éviteronb: pas 
la mort, Ce svstiime sera bien plus 
efllcsce, que eetui des postes de soldats 
étrangers mu pays, eb qui] ont peur iles 
Huns. Les. colons eutx-mómes, en se 
defendant pour éviter l'esclavage, dë- 
fendront (e pays et rendront поя 
les garnisons cirangéres... L'esmpereur 
sulviL ees avis; miis H рагай que ses 
mesures ne furent pas assez elllcaces, 
edr Teh' üo-ts'owao revint à In. eharge. 
[| ilit à l'empereur: Vous avez Bab 
dos colonies sur Les (frontières, diminué 
les garnisons et lòs officiers; ce sont Їй 
de granis bienfaits. Mais que los petits 
officiers. veulllent Меп trailer les ep- 
lots avec lihéralilé, d'après des. [ois 
claires, avec compassion ponr ies viell- 
lards at les faibles, avec bpnté- pour 
lès hraves, sans vexer personne, atin de 
gagBer tous les curs. Sils font ainsi, 
ces premlers colons serunt contents. et 
oublieront lonr ancien pass ; ees pauvres 
peas seniralmant, seneouraperonl à 
rester. J'ai oul dire que, dans Ies anciens 
temps, quati og. [Iransportait un. peu- 
ple, on examinail lé terrain, ón goü- 
tail les eaux, ensuite seulement on tra- 
calt les enceintes, om БАБИ ` lès 
liarsesü, on paurlageait les. terres, on 
distribuit. Tes instruments aratores, 
Donner au peuple une habitalian come 
mode et un travall rémonéralcoor, c'est 
la. moven ide lul faire oulliér son aii- 
cien séjonr, et de le faire s'alfeclionner 
й sa nouvelle ville, HU faut aussi lui 
fournir des medecins et des sorcié- 
rés, pour guérir les malades, I6 faut 
poursoir aux sacrifices, s'occuper des 
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mariages, faire.du blen aux vivants et 
aux moris, établir des cimeliéres, se- 
mer, planter, élever du bétail; alors le 
peuple aima son nouveau séjour et 
voudra toujours v demeurer, Quam 
les anciens organisaient les (rontières 
contre des voisins. ennamis, Hs réunis- 
saient cim familles en unu groups, 
dix groupes èn un hama, quatre 
hameaux en um villayé, dix villages 
i 20MM) familles ? en un centre, Dans le 
peuple, Hs choisissaient les sages el Ies 
habiles; qu'ils préposalemmt A In sürelé 
commune el à l'examen des terrains. 
On арраи Sapérieurs, ces hommes 
qui savalent tous les. désirs da peuple. 
En temps de paix, Us exerçaient le 
peuple au tir de lare; en temps de 
guerre, Ils le conduisaient contre l'en- 
nemi. Ene fols leur monde lien exeree, 
ils n'avaient plus besaln de fe diriger; 
les jeumes gets fabesient les expidi- 
tions, les vielllaris gouvernabent la 
communauté, Dms des combats da 
noit, tonus se connaissant à [a vois, se 
prétalent une assistance wfficace. Dans 
les combats de jour, Hs se reconnais 
saient an visage eb se protégealent 
mutüusllament. Is salmalent au point 
de mourir les uns pour les autres; 
ницон par des récompetrses, etfray es 
par ides chátiments, ces ommes avan- 
баен bravement, mouralont au besoin, 
el ne fuvalent jamais. II faut. éliminer, 
de ces colonies, les etres. incapalilis, 
qui mangent eb shaübillent sans rien 
faire. HE faul, au contraire, employer et 
avantarer les hommes habiles, eb ne 
pas iaisser leur talent sterile... 5i vous 
romper jamais avec lus Huns, vous 
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pouvez compler que, Uhivar d'après, vous les aurez 
sur es bras, Préparez done tout de muniére à reme- 

porter un avantage déclsif. Hs se meltent eni eampsi- 

gne à l'époque oò la colla forte devient eassanle ( el 

ой les cordes des ares. deslennent dures; nux pre- 
miers froids ). S'lls vlennent, eb «que vous fr puissiez 
fas les battre, leur arrogance crüllra au palot, que 

vous n'en viendrez jamais plus à bout, 

Te h'üo-Ls ouo diL à l'emperear: Quand un sage sou 

veraln est assis sur їе trône, le peuple ne soulfre, ni 

dn froid, ni de la (atm. Grâce á 3a Hhéralité, méme 
ceux qui nesavent pas labourer, ónl à manger ; meme 

ceux qui ns savent pas tisser, onL de quoi se viir, 

MaintenanL entre les quatre mers, l'empire est uui et 

paisible; H a'g a, nl Inomlations, ni sécheresse; come 

mont xa fait-il ione que ta production ne suffise plus? 

ie spl contient des trésors, le peuple a des bras; mmis 

Ia lerre susceptible de porter des grains, m'est pas 

toute défrichée; on пе lire pas des montagnes el des 
eaux, tout ce qu'on pourrait en Hrer: la population 
orranle në s'est pas encore mise lout entière й Ш eul- 
ture. Or si méme unè tendre mère na peul pas empi- 
cher son enfant d'avoir falm sil wa pas d'aliments, 

ni d'avoir old s'Hl ma pas d'habits, a fortiori lempe- 
гене, раге бв [a grande mille humaine, në peut-il 
pas dofandre sog panpla de la Dim et du. froid, sl [à 
peuple ne s'aide pas lui-nime. Les sages princes 
savalenl cela, et voilà pourqual Wa exigenlent du 
peuple. que celui-ci labourit, eullivat. dés immüriers, 
se cantentÀt de peu et amissa beaucoup, élevàt. des 
besilaux et AL provision ila grains, tenami toujours 
les grenlèrs pleins, en prévision des inondations et 
des sġgharesses, Grice å lenr sóllicitade, la poupla 
avall ainsi. en tout temps, ба ЛЇЇ ЇЇ ШШШ... Les 
perles, le jade, lor et largent, ne rassaslent pas 
quand on à faim, n* récuauTenl pas quand on a 
froid ; et espendant Lont le monda an fall grand cas, 
parce qua las nobles eu dànnent l'exemple. Grace áu 
cas qu'ils en font, aves cei pulits objets, [fucile й 
transporter eLà cacher, on. peut. vivre. partout, sans 
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souffrir ni im faim ni to Moid, Anssi 
quella aviditó pour sen emparer. Cs 
pour eux, que les officlers trahilssent 
leurs malires, que le peuple déserte 
zon pays, que les voleurs font leurs 
coupe, Sans doute, l'agricullure oi 
moins atiraynnte, Les gralns ot leg Us: 
sis naissent de Ia terre. lis- sont pri 
duits å certaines époques seulement, 
el üe sont obtenus. que par un long et 
dor travail. Leur quantité qui. «e chif- 
fre par piculs, fait qu'ils sont. difficiles 
ment transportables; aussi tentent-ils 
peu les voleurs. Et'pourtant, ce sont 
les grains el les (issus, qui sauvent 
l'homme de la faim ét du froid. Voilà 
pourquoi des princes éclairés, ont tous 
estimé lès grains eb les tissus, el mé- 
prisé Var èt le Jade. Falles commo enx; 
encourages l'agriculture. (r actuelle 
ment une famillo dé laboureurs com- 
pose de cinq personnes, uvëc' au 
mous deux walots, cultivant tine cen- 
tüine de mu, récolte au plus une cen- 
taine de pieuls. Au printemps Ils la- 
bourent, en ét ils sarclent, en autu- 
ne lis récollent ; en. hiser, aprés avoir 
emunagasiné, ily coupent dua bois de 
chauffage, payent lá taxe au mandarin 
ôt auc saleltiites: Durant les quntre sai= 
sòns, ils m'ont pas un jeur dé repos. 
Ajoutez à ces dépenses ordinaires, les 
frais extraerdimalres causes par. les 
relations civiles, les maladies ei los: 
igers, l'édducatlon des enfants qui caü- 
Lent eb ne. rapporlent pas. Dans une 
vie déjà si penuihle, s'il survieut une 
inondstion ou une sécheresse, si om 
rxige avec trop de rigueur des Impasi- 
lions ou des laxes additlounelles; sif. 
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oyant fait une lol le matin, on la change la solri 
alors; paur satislhim cs exigences, les ungs doivent 
vattdre leurs produlls A perte, les antres sonl ri- 
duils à emprunter à gros tntéréts, on méme à vendra 
leur moaison, lours Lerres,. leurs enfants: Vollà le sort 
actuel des laboureurs.. Tandis que les marchands, 
alla sont grands, amassent des richesses et. accamus- 
lent des bénéfices: s'ils sont petits, aprés avoir Hii 
Пе vendre à leur étalage, pour placer leur rebut, is 
[lànent dams 1a ville, t proflant de ln nécessite des 
cliants. lls gagoent sur toul ep qu'ils vendent, Ces 
bommes ne cullivent pss, béurs (ommes na lissent 
pas, el cependant Lous sliatillent clégacrdeot, mMan- 
gont tren, ont des relations avec les princes et [à 
noblesse; Na sont parfois pius puissants que certalns 
ofiickers. Hs ont de bunes voltures ël de boagux attola- 
ges, des soulbirs et des hatits de sole, Voll le sort 
des marchan. Aussi les labourmirs abandonnent- 
lls leurs champs, pour Weber d'arriver à purellla 
(òrtuno. Or actiollègrent Nétat à beasoln que lo peu- 
Ме s'applique à la culture des champs; Pour l'y 
engager, faites valolr les: grains. Acconrdex des disting- 
tions el des ammistles, aus offlclers qui. en ferant 
ie gramles provisions. La. damani]é: auzummlant, lis 
lahonreurs gagneront ide. l'argent. Gedes aus grains 
ie réserve, wous [nnurrox remeltre leurs Lixes aux 
(Hos pauvres; ce sara là un sacrifica, (quo vous recou. 
vrerez gvsé nsure: ce sera une perte pour le gonver- 
nemenil, ef uu prot pour de peuple, La régie de 
Chéan-naoung ditz Une xlilg füt-elle entouree d'un 
rempart ел plerre, haut de dix (ols là talle d'an 
homme, et d'am fosse large de cent pas; Ие 
gardée par un million de cairassiers; si hes provi- 
skans mamquaesüt, ele ne pourra pas berrir... Les nobles 
aiment Los Hire. Or eps Hires inè vows cCoülent 
qu'un mil, un diplomo Sama rien débourser, «ous 
pourrez acquérir, par ca: moyen. des gradus que le 
peuple aura tires de la terre... Si ensuite vons- otri- 
ver des distinctions êt des amnisties à. ceux «qui 
iransporteront ces grains ò la frontière, œu molas de 
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irols atis, eelles-c] seront bleu approtle 
3loannées,,, L'empereur aposlilla celle 
requéte, — Dans iine nouvelle Diaran- 
gue, Teh'do-t'ouo dit á l'empereur ї 
Les provisions des froutiéres sont malin 
lennnt sufflsantes pour 1а соод 
tlon de cinq années. IE faudrait nussi 
falre des provisions. dans les villes de 
l'intérieur, Quand || v aura. partout du 
grain pour un an, om pourra parfois 
ülspenser tous les laboureurs de la 
taxe. La bonté de l'empereur s'étem- 
dant jusqu'au peuple, celui-ci salTec- 
tiounera davantage au travall; il y 
anra abondance et satisfaetlon... Douce, 
uiu an plus tard, l'ampereur ft uti édit 
mins] concu: La vote du peuple, c'est 
de s'appliquer à l'essentiel, Moi-mémae 
Je suis le premier laboureur de {'ччпрї= 
re. La ferre ne pouvant pas douner 
davantage, i| faut menager ses pms 
dolls. Si désormais, aprés une seule 
année sterile, le peuple meurt de Гани, 
c'est que les ofMclers n'anront pas ехё- 
culté mes ordres, et n'anrogt раз dus 
troit lo peuple. D'ailleurs, pour que 
leurs instructions solent goülées, les 
officiers devront compalir aus sauffran- 
ces da peuple. En signe de bienweil- 
lance, је геп пих laboureurs, éetta 
annee, la moitié de Ia taxe. — L'empe- 
reur liL encore cet autre edit: Je [п= 
boure mol-meémne, ailu de produire les 
olfrandes mécessaires pour lé temple 
de mes ancétres. L'impéralrice nourrit 
eélle-méáme les vers à. sole, afin dé proe 
inire la sole nécessalre pour les véle- 
menis rituels. Nous faisons núlro de- 
voir. 

J'aicité ln extenso ces pieces fastidieuses, 
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el J'en clleral d'autres somblatiles, sous les Haa, 
айп de montrer que Je systema clïnois a toujours 
iè Té. méme, depuis celte ато ju<qu'à nos Jours. 
Vertilage Паун d'un ministre, apostille plenas de 
l'empereur, et puls... aucune espece. d'exécution; 
les auteurs dr ec: jols do bonne volonté se reposant, 
ël lo terre continues ñ Pornire. 

N vya deux [ches sur cè règne, sodomie et supers- 
ition. [L'empèrour Wéna (ut successivement dupes 
de plusieurs ċħharintans. Les tories relatifs à celti 
question etant (rès. Importanits pour Vhlsteaire du 
eue, je les eiteral dntegralement... oi SN a спар, 
35:En I, Kogngsounn-feh'ean orlsipnaire da Liu, 
présenta qu placèt das lequel M disi: Jadis [es 
Ta'ina rmerent par [a vertu de l'eau. Cette vertu 
passa des Tsiunm aox Hda. Mulntenant. elle: est. à 
bout, eL une ère nogvelle va. commencer. Lea Нап 
régneront désormals par la wertu de |a (огге. Le 
signe de l'asénement (fe сее), sera l'apparition 
d'un dragon jaune. WH faudra alors ehanger [a 09 
mois de l'année civile, et Je (mr Jour da molis; H 
[audra adopter Ia eonleur jaune; pour les. déspeaux, 
les liabits, ete... Or le ministre Tehüng-ts'ang, qui 
cultivalt [a science des nombres, tenait que les Hán 
régnaipent par dà vertu dé l'eau. || en donnait pour 
preuve, que Ја Fleuve- Jaune venait de rompre [a 
digue Kinn-ti (digne de métal), N affirmait que ta 
f^ [une astreniinique. deyalt. lro le (er impis de 
l'année, et que Is eoulear de I2 dinaitle devalt étre 
le noir doublé de reuge.. Koünugssunn-tch'ana 
persista à affirmer quo tonat erla étit faux, er quil 
fallait changer... ür, l'année d'après; en 165; de fat, 
uu dragon une parat à Tveh'ag-Ei (b), donnant 
raison à. Konagsauun-(Gh'ean, contr?  Tehüng- 
là'aag. Mors l'empereur avant fall Kongoan- 
tch'enn académicien, lui ordonna de scruter, gur 
tous. [s lelirés, les wertüs dp la terre, eu vue ides 
changements à (aire dana le calendrier at dins tis 
costumes. En ép*; l'empereur nt un edit aisi conius 
les émanations d'un élre extraordinnire ant apparu ` 
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à Teh'dng-ki, sans nuire au peuple (c'est alone une 
appuritlun de bon auguro), Voll ies années que j'es- 
реге otffrit Ie. sxerilleo Aida à: Clhángsti et à tous Tes 
chiéun. Que les preposes aux rita en délibérent, eC te 
cralguent pos de ma dire ce que ala fairo... Les 
officiers dirent tous: d'apres l'usage ancien, l'impe- 
reur lüi-même sactriliait. en été, au. Souvoruin. d'en 
haul, dans JA banlieue (Aiso: de ii sient qu'on ape 
pelait ee sacrifice Kids... Done, cet épe-Dà, à la 4* 
lute, l'empereur. Wénn flt, pour la premiere fois, le 
sacrifice kido à Young. ll y visita les cin] tertres. 
А cetle accasian, on. mit des habits rouges ( conteur 
de l'été; en attendaut que Ia. couleur de 1a. dy mastin 
[üt décidée). — Йй £5 an 165: Au printemps, un 
dragon: jaune apparul à Teh'éng-Ai. En été, au. 4 
mujs, l'empereur s'étant rendu à. Yobag, offrit pour 
la première fois le sacrifice Aido, el visita les cinq 
Ti... Or M n'v a qu'uo seul lé, Dire quil y a elu 
Ti, c'est (mettre: tine proposition contraire è Fonti- 
quité. C'est depuis l'année 165. seulament, que Tes sa- 
crifices impériaux se sont fait aux cim tertres. L'his- 
loire affirme expressément que ee fut pour la première 
fals. alin de bèn faire remarquer que l'empereur 
ве rendil eonpable. d'une. innovation... L'empireüur 
Wenn, modéré et respeclueux, ne. séprib. d'aburil 
d'uucume erreur, Mais plus tard il. introduisit l'usa- 
ge de sacrifier aux cinq Тї. Or puisqu'il n'y à qu'un 
zoul Ti, pourquoi dire gu'il yen a ciny? C'est à cetto 
date (165) gue commenga le (désordre dans. les saeri- 
lees officiels, SET histolee repete avec taub d'insisLanca 
que: £& ee fut pour Ia premiere fols, c'est. pour qu'on 
remangue l'innoxallon, — L'authjulté. t'avalt contu 
qu'un seul Souveraiu d'en bant, et lui avait sacrifié 
sur un tertre nolque. llus tan], poua peu, dl. y eut 
deux, trois, enfin: (sots les Ts inn) quatre Eeríres, 
sur Jesquele on saerilia au Souverain unirue, eti Laut 
que prütectenr des quatre régions de Fempire, ut 
tertre pouc chaque région (le nord, pays des. Huns, 
etant omis), A la méme époque, et. dans lo mémi 
sens, оп parla des eint Ti ; c'est-à-dire du Souveraiu 
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den hant, protectenr universel; plus. ses quatre for- 
mulités dé protectenr respeetif de chnonne des ijua- 
Ire regions. Lo peuple, el Je gressler Lidu -piany ne 
emnprirent rien à ces formalités abstraltes, eomm H 
parall par le trait suivant (m NE er chap. 95) : En 30, 
quand. Liduspaug revonant de combattre Hidng-tsie 
генд Пан Io жабе е In Wei, il demanda: A quel Ti 
les Tei faisarent-ils lo sacrifice dò ou Chang-t?.. 
(n lui répondit; Vis sacritiatent à quatre Ti; an Ti 
blanc (ouest), uti Ti vert ies) au Tü Jaune (centre); 
au Ti rouge (sud)... L'emperenr Kāo dit: Mol Tal 
on) dire qu'au сі Пу ает Tr; alors qu'eu est-il 
de vos quatre TEF: On me sul pos Iul répondre... 
L'emporcur Ado dib: Mol je saïs 1 On m'attendait, 
pour (vire lo cinquième; . Et iÏ erën le Ti noir (nardi, 
nvec ordre de lui sacrilier sur ma tertre am nord; 
mais lui-même n'asslsio Јал й са sacrifice (ce en 
quol NT minira nn reste Пи Пон соі... Notez ta pri- 
емен chronologique et là mauvaise humeur aveg 
арон е Ies liistariens enresistrent ees innovallons. =q 
#7 i TT chap. 25: Ut hamme du paya de Teluto, 
homi Seanywan-p ing, habile à observer [es ema- 
nations, demanda aue audience à l'empereur, et lui 
wma qu'au nomd-est do ló capitale, il percevalt 
des éunatlons actives, des eim eauleurs, (qui-selé- 
valent en forme de ehnss, Un compère dil: le nord- 
est, e'est La demeure des elrénn, dont l'ouest est [e tame 
beau ; l'influx du clal descend ; H (ant sacrifier, pour 
earrespouidre à Ia gráce de cete réunion des Chang- 
ti. empereur i donc- batter, аш nord ide In. Wf, 
un temple aux cinq Та. Le toit était commun, mais 
chaque 79 avait sa salle et. sa porte, рей (в: вд 
couleur propri. On oril, dins cè bemple, des sacri- 
ices атчы le mète rituel qwaux cim] tertres ide 
Yusng..- L'année suivante (01, l'empereur étant allé 
плочи faire ses dévotlons au eonfiuent: dés rivié- 
res Pu et Wir, lLolTelt ble saerillee kizo iinis je lém- 
plé des cin] Ti, au nord de la. Wer, entre cette ri- 
viera at lla canal di Lac des rehia. Quand. Les feux 
s'élevérent et que des sacrifices furent. offerts, un jet 
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de lumière sembla s'étemire Jusqu'ao 
ciel. Alòrs l'empereur anoblit. Sinn- 
yuan-p'ing, et la (lt préfet du pre- 
mier rang: il lul donna ausst plüsieurs 
fols mille lingots. I ordonna aux 
académiciens ol sux lettrés, d'extraire 
des livres canoniques an citoel impérial 
СЕ H nis dopo 3035, et d'étadior 
Lout ce qui eoncernalt les tourtes im- 
pióriales et. la. e2rémonie fómg-ehda. — 
Un Jour que l'empereur étalt sort) de 
Ia ville par la porte Tch'dag-menn, 
W vit, au nord de [п route, comme 
cinq hommes. li Qt élever, à. cel en- 
droit, cinq tertres aux ein Ti, et. y 
sacrifla einq borufs. — L'année sülvan- 
le Wi, Ninaguun-p'iig suborna un 
individu, qui présents une coupe de 
Jade, avec ün placet dans lequel H ra- 
contail l'avoir Urée de dessoos le seuil 
du patulis. Sinnyuan-p'ing porta l'af- 
faire à l'empereur et dit: De fait, j'a- 
vals vis des émanallons. de pierro prò- 
cleuse sortir de dessous le seuil du 
palais; vlt maintenant qu'on vous 
offre cette coupe... Or la coupo portail 
cette Imseriptlon : Longue vie au mallre 
des liommes 1 — Un autre jour ( come 
me le soleil haissail déjà), Sénmnyuan- 
ping dit à l'empereur - je percols que 
le soleil va revenir au milleu du ciel,., 
De bit, un- instant aprés, le solell re- 
vint à midi... l'our Ie coup, l'empereur 
fut si enthousiasmé, qu'il data da ee 
jour une бге nouvelle, Ht de celle 172 
année de son régné la 1* année t 3p. 
et. prescrivit ides réjouissamees dans tout 
l'emplre; —5; ageanspiag dit encore 
à l'empereur: L'urne ies Teheóu a t 
perdue dans le. lit ale la rivière Sdu 
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(p. 3625. Par suite du débordement actuel du Flauve 
Jaune, Ia Seu et le Fleuvi: communiquent, Or ]'ai vu, 
* amnond«est de la capitale, dans Ia direction de Féun- 
yinn, des émanations pursistantes de moólal үн өп + 
ll se peut qua Turno des Tzheóu solt venue. là, Or, 

quand un sigme paralL, si on n'agit pasen consequence, 
un n'oblient pas l'eifet signifie... L'empereur fil. done 
clever, au sud de PFéun-yinn, prés du Fleuve, um 
lemple oà Pon olfrit des sacrillees, pour Dale sortir 
"гов des Teheüu, (Legs délégués de l'empereur ita 
purent ou jë voulurent pas trouver Purne, que le 
géomancien avait immergeée à l'endroit indbque, Elle 
fut découverte eb venérée en 113.1 — Cependant 
quelqu'un ayant accusé Sianyuan-p'ing de né dé- 
biter que des mensònges, aussi changeant gue cré- 
dule, l'empereur le Ieri aux juges, qui l'exterminé- 
rent avec loute sa race, Apres cela, 1e zéle de l'em- 
pereur Wénn pour changer le calendrier et les véle- 
ments, el pour les seiences occultes en général, ša 
refroldit considérablement. Mais les offrauiles résotié. 
res aux eimg Ti, qu'il avait introduiles, continnérent 
dans leur temple ap nord de la Wei, et surv leurs 
tertres hors la porte. Teh'áng-menn. — Notez qua 
Ires lettris no songent méme pas 4. évoquer еп бошо 
la rélrograilation du soleil, dont H a élé question 
plus haut, Un geste impérieux d'un manqals de Lë 
suflM jadis, racontent-iis, pour. faire. attenilre au 
suleil la fin d'une bataille: Les lois naturelles ne 
génent guére des hommes, qni ne les contmissent 
pas, et qui croient au pouvoir de la magie. Un évenes 
ment exliraordinaire laur prouve seulement, qna 
celul qui l'a produit, avalt [a recette pour ce faire, 

Ge qu'ils ne pardonnent pas à l'empereur Wan, 

c'est id'avolr introduit ua. rit ineonnu aux anciens 
Sages et à Confuelus.., L'empereur йлн Introduisit 
le culis des cinq Ze au nòrd de la Wei L'empereur 
Oü introduïsit le calle du Génie de l'àlre. L'empe- 
reur Teháo, celui da phénix. L'empereur Жый, 
Celui du cheval d'or ët da coq de jude. Sous les 
Ting, om [ülrodutsit le culla des сойли des neuf 
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palus; autant de fautes des mallres de la terre... 
Heureusement que l'empereur Wenn, shduit par 
Sinnyuan-p ing, revint sur ses pas, avant d'étre allé 
Iron Ipin, H punit Simniyman-p'ing, mals n'abrozea 
pas ses innovations, et fut ainsi émrse que Di postérilà 
les continua, (C'est IN опе Ласе а sa ëmge, 

Eun 157, l'empereur. Wéun mourut, å l'âge de $ô ana, 
Son Hls K'i Jul succi — L'empereur laissa un ies- 
tament conçu em ces lermes: Tous les êlrés natssent, 
et il n'en est aucun qui ne meure pas, Mourir, c'est 
la loi du ciel ét de la terre, c'est la nature des êtres; 
alors pourquoi s'alfecter de cette nécessité? De nos 
jours, tous alment la vin el ernignent Ia mort. Les 
(rals des fanérallles. ruinent Jes fortunes, ес les 
rizaeura du deull rulnent ies santis, Jù ne vent dune 
rien ilo tonl cali. D'ailleurs, vivant sans vorti, j'ai fall 
peu de Tien au peuple: coniment prétenidrais-je alors, 
était mart, à ceu'on se condamne pour. moi à un 
long deuil, à des cérémonies oncrooses, å des liman- 
tatlous, á dés privations, 1 des oTrandes multipliées ? 
Pourquoi afffigerala-Je nins] Jes hommes, épalserais-ja 
leurs provisions, prirerais-je les koët-chénn do се 
qui deur revient? A quel titre me permetumis-je de 
peser ainsi à l'empire .. Ma chétive personne a ôté, 
durant plus de vingt ans, éfeyée- au-dessus de tous 
les rols: et princes: et durant tout ce temps. gràce à 
lü puissante prolèction ida Chel, grdce à l'infas biin- 
vèlllant des Patrons de là torre el (les moissons, Tem- 
pire èl resté en piix, eb a3 pas été désolé par la 
guerre, Inintelligent comme Je l'òtsis, Раі селин, Ои 
rant tout monu  régne, de cominelttre quelque fanta 
qui dáshanarát mes ancétres, et qui me fit détróner. 
Maintenant que, étant arrive sans accident au ferme 
des années quà le Clo! m'a fixées, je suis assure d'a- 
volr ma part d'oTrandes ians le temple а Гера 
reur Káo, pourqual serals-je affligé?.. Done, que fis 
стега et le peuple de l'empire, quand eot edit leur 
sera parvenu, pleurent dirant trois jouts, pais dapo- 
sent Ie deuil Qu'on no UlTera pâs les noces Qu'on na 
iliseontinue puas les sacrifices msuals. Qu'on boive do 
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vin.èt mange de (a viamie à V'ordinalre, 
Que ceux qui seront acletirs À pis t= 
térallles, netnarcehent pas les pieds nus. 
Qué leurs banideanx el leurs celniures 
de. chanvre, n'aient pas plus de (rals 
pouces de largeur (économie). Qu'on 
be drape pas les chars; qu'an bo mette 
pas ide erépe aus armes, Qu'on n'obllga 
pus Je peuple à la corvée de pleurer et 
de hürler dans le palais, Que ceux de la 
cour, ne se lamerntent que Ie malli ctia 
soir, et ne poussenl qua quinze eris ehia- 
que (dís, pas un de: plus... Quand moti 
ceretuell nura èté descenda dans la. fos- 
se, que le grand degil ( chanvre) solt 
neduità 15 Jours, le demi-deail (chan. 
vre) à £4 jours, le petit. deull | erépe ) 
й 7 jours, puis qu'on dépose le denli. 
Que lons ceux que je n'al pas nommés 
dans cel écrit, aobrègent leur deuil 
d'après les mêmes proportions: Que 
l'on majoute absolument rien, à 1чи 
cason ие ие Гоги Пех, яц cimetièra 
impérial Pá-ling. Que, excepté calles 
du secanid rang, toutes mes ieoneulil nes 
soient retvoyees dans leurs familles, — 
ll semble que l'empereur w éun alt dà 
etre loue, d'avoir dispense ses sujeta 
de la plus grande partie. d'un. deuil, 
qui paralssalt la. vie сіне еб tomes. 
tique durant près de troli ans, Tout 
on eantraire t Í) n'est pas permis, mê- 
me à l'interesse, de délaeer, pour pen 
dr ce aoil, le согап il'aclèr des rita... 
L'empereur Wenn, rugit malto Hs, 
exercait une. phillanthropie do mauvais 
alo. En abrégeant le deuil, il utteita 
aus rits. Croire les ralsons qu'il allégue, 
seralt un péché; falce ee qu'il dit, sex 
rail uu crime. Un pire qul parlerait 


comma lul, develt étre désobél. Le deuil est aë 
à trois sns, pour ique les survivants olent le temps 
ipe satisfaire, jusqu'à épalisement, leur plété. üliale; 
le défunt n'a rlen à y vair. Em obéissant nu testo- 
ment dé son pére, l'empereur Aasng se rendi en- 
core plos coupable que lull — A l'occasion de ses 
funérallles, l'histoire falt de l'empereur Wénn lë 
panezyrique suivant ; 11 régna 22 ans. Darant tout ca 
temps, II n'ajouta rien à ses pralals, jardins, équipa- 
ges et habits, 1H almalt mleus se priver de quelque 
chose, que de eoüler au peuple. Un Jour H ent envle 
d'avoir ug belvédore élevé, HI demanda un devis aus 
artisans du :iéller. Cenx-el lal demandèrent cant 
lingots. Après reflexlon, Pemperenr dit; Gent lngots, 
cest ia fortune de dix familles de la classe moyenne: 
J'ai recu do mes ancêtres mm palals, qu'eux trouverent 
bien ainsi: je nè lenr foral done pas la honte d'y 
ajouter un belvédére... Ses hobits étalent Mits d'un 
gros tissu de solè noire, M ne permit jamais â la 
dame Chénn, ва favorite, de porter une robe à 
traite, Se« rlileaux talent sans broderfes. IT tenait à 
donner à Lout l'empire: l'exemple. de [a simplicité. 
l'our l'ormementation des tombes impériates, H per- 
mit d'employer la poterie décorative, malis pralil- 
ba- absolument l'or, l'argent, 16 eulvre et Pétain. U 
défendll d'èlever ún monticule sur sa Lombe, — Le 
roltelel de: O avant prétexté faussement une mala- 
dle, pour se dispenser de falre sa. cour, l'empereur 
feignit de l'en croire, et lul octroya le: tabouret et 
la canne deg Inürmes (Bits |, p. 9, п. 29). — H 
supporta patlemment des officlers comme — Yuda- 
yang, qul Jui parlalent à bouche ouverte, et tint 
toujours comple de leurs ohservatious. — Tehang- 
ou Al d'autres fonctlonnalres ayant accepté des 
présents, quand la chose fub divulyuée, lempe- 
reur felgnani de croire qu'ils étaient dans la génie, 
leur envoya une somme d'argent, ce qui les couvrit 
de honte. — La grande préoccupation de leurpereur 
Wénn, fat de bonifier soù peuple par som exetn- 
ple. Aussi, durant tout son r'egne, l'empire jouit-il de 
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iè paix, et le penple-fat-H. dams labores 
dange. Dans des sieeles sulseéqnents, 
lien peu ésalerent cet empereur, 

L'empereur King. 155 à 141, — 
Le grand éxenement de ce regt, fut 
là révolte eolleeiive- ides roltelats | priti- 
ees du sang de Lidu-poançq) de l'Est 
( Tehéu-li, Ghin-lmg, Nün-haei el 
Kidng-sou actuels j. — Sous la règne 
da l'empereur Wenn, lo prince héri- 
tier de: OÑ étant venu à lo conr, but et 
joua пих (dès avec he prince imperial, 
les deux jeunes gens stant dispulés 
pour un coup donteus, le prince impe 
Fial asom љои. partenaire, aveg la 
lourd plateau sur lequel! Hs jeuaient. 
Oulré de colere, le roltelel de Qu. prés 
textant. une maladie, cessa de fure sa 
cour. L'emwreur fil urréter. et inter- 
ruger ses envoyés. Ce procédé remit 
lê roltelet de Qu défiant, et lui inapira 
des Moes de révolte. Quam l ent 
envoyé un. nouvesu Courtier, tt 
&oxeuser idle ue pas faire sa visite dam, 
Loume, l'empereur inlerrogea eet envao- 
vit comme les preecdents. Celui-ci alit: 
mon milire ayani consulte Ies soris; a 
iré lë речо е паке. є сећа dins 
l'Aliiné =. voilà pourquol |M n'est pos 
veni. H vous prie Ae Jul remelire ses 
olfenses pmi, eb de Iul rendre votre 
ancienne — fawenuc. = Alòrs l'empereur 
Wénn renvoya Penvoyë, nw une 
amnistie en règle; le privilège dü tas 
bouret et de la canna (Nits |, p. 95, et 
la dispense de faim sà cour désormais; 
pour causé de armil Age Le roitelet 
ide OR oo songea plus À së révolter. A 
couse ides revenus quil tiri de ses 
mines de cuivre eb du sel ide la шег, 
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H n'exigeait aucun impôt de som репе 
ple, qui ful devint trés attaché rp. 411 ».. 
Ш оит аю sa principauté, comme 
in refuge, à tous les malfatletrs qu'om 
pouranlvai nillenura, <'mutourant ninsi 
d'hommes dévoués et capables de bout. 
jitt ninsl durant phós de 40 uns... Le 
ministre Tech da-ts'ouo dit souvent que, 
pour ses tautea; e roitelet de Cu mirk 
tàlt qu'on lui rognát son territoire: 
mals l'empereur Wénn ne put jarats s'y 
résogdre. Quand l'empereur King fol 
monté sur le true, Teh'do-Isowo lui 
dit: L'empereur Као a fait. roltelets 
irois Hls dn ses concubines., et leura 
partagé Ta moitié de l'empire. Or voilh 
que le prince de Or nme fait plus sa 
cour. D'aprés les lots anciennes, 11 tré 
rile la mort, E'empereur. Wénn n été 
trés imlulgent pour |ui, Au Heu de 
sanmender, le. roltelet de. Oi n'én est 
devenu que plus Busolent. Hb atlire à 
Ini ostensiblement la canaille dé tout 
l'empire; afiu de s'en servir dans hi ré- 
bellion qu'il médite. Ad point oü en 
aout les choses, um oft le rogme og non, 
il se révoltera certainement. Si on lè ro- 
gue, H se révoltera aussILM, el lemalhieur 
dera tmoimdre. Shon nee rogne pus, 
i| ze rowollura quand. il aura achevé ses 
préparatifs, el lè malheur sera plus cotr- 
aidicuble... L'empereur fll discuter je 
cus, par tous les. grauds officiers. Seul 
Teóu-yíng nz3. parler contre. Teh'da- 
ts'ouo. Le miüulstre promoter In senbeti- 
ce &uivante* Les roltelets ile Tch'óu et 
de Tehao étant coupables, on rogner 
elmenn d'une préfecture: Le roltelet ue 
Kiüo-si ayant cotaptoté, en Iui enleve- 
ra sis districts... Comme od. délihéralt 
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aur là punitlan.3 inlliger.au rollelet de. On, celui-ci 
en avant eu vent; se déelda à searévoller. Sachanb ique 
li rollelot deo Krao-si dtait brave et belliqueux. il 1e 
fit d'abord sonder par un émissaira, pais alla en pere 
sonne conclure una alliance neeg pul. IH оптоул ensulte 
in émissaire nor rollelats do Т, Теги Голоси, 
Kiáo-tong, T«si-nan, lesquels promirent tous lour 
cüncours.=Jadis Yuda, roitelel de Tech An, nimalt les 
livres. Avee trüls lettrós de Lou, malires Cheéun, Móu 
t Pai il ovalt Studis les Odes sous Foóuk ran pat; 
Quand Il fut deveuu rattelot de Telh'óu, Yuan fil çes 
trüis Lettres préfets de secomd andrr. Or mallre Móu m 
bovant pas de. vin vieux, le roitelet Yuda lol avalt 
fail servir tu auòl, à chaque repas. Quaud sen pelli- 
iils Ou lol eut succédé, V UL ade même; puis, an 
beau Jour, lo moút fut oublié Мога Лош ва retira, 
en disant: Ib est lemps que je m'en aille. 54 on- ne 
me sert plus de moót, cet stgae que [e rol est re- 
froidi à mon égard, 51 je oe m'en vais pas à temps, 
un joar tiendra où les gons ile Голом ше шепот 
en pisces dans le murehé.. Felguant Попе d'èl 
malade, mattre Mou salita, Mallres Ch&un et Раг 
firent lour possible pour le falis lever, et Lul dlrunt; 
As-tu óoubli* les. bienfalts du feu rol? Est-ce lá pol= 
ne, pour l'oubli d'ua petit rit, d'en. voultoir ainsi au 
roj actuel ?.. Maítre Mou ripondit ; Le sure s'oriente 
d'apres los petits Indices, et n'atteml pas quil sait 
trop tard. L'ancien rol tous 3 Draltes, Lous les trois, 
d'après lus rits, parce quil asalt de bans. principes. 
&r mnleuant on nous Irntle avec Troiduur, c'est 
qu'au a oublié les prineipes, Conmment resterais-Je 
au service dun homme sais principes? Sur ce, H 
donas sa démission, sous pretexte ойто, el 
partit... Le prince On» de Teh'óu ébiib lascif et tho- 
lent. Sou gouverneur Wai-mong ayant chansonnó 
ses vices, le princo ne l'éconta pas. Alors. Wei-mang 
ln quita aussi... Quand il apprit qu'on socseupalt «le 
reguer san Territoire, le roltelel de Teh'òu commença 
à comploter avec eelai de Oà. Mallres Chénn et Pás 
l'eu reprirent. Les afilelers du raitelet en prolllèreot, 
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pour les perdre dans son esprit. Ts 
furent revétus de lo rübe rouge des 
criminels, et condamnés à pilar du 
grain. debout dans la place du mar 
ché, — Quand la nouvelle fut. arrivée, 
que l'empereur retranchait an rultelet 
di Oi lcs deux préfeetures. Tocf -Ki et 
U -4cehang, eslai-cl mohllisa son armés, 
et Ina fous lés officiers impériaus. qui 
se (ronvalent dans sa principautà. Les 
roltelists de Kido-si, Kiao-Fong, Tziu- 
tel'oan, Tu-nan, Teh'óu e. Tela, 
se levèrent toas simultanément, Les 
ministres Tehdng-chang de Tel'ou, 
et Kidn-Lri de. Thao, ayant fait des 
remontrances, furent tous deux mis à 
mort. Le roitelet. ide Tx, d'abord un 
peu мча par celti dp CO, se dédit 
et ferma ses portes aux rebelles. Quant 
nu roitelet de Tej-pei, dont I3 capitale 
аа mal fortifiéè, HU fut empêché prir 
ses officiers de fübve aucun préparatif 
dr guerre, Entrant en campagne, les 
roitelet de Krën-st, Kito-ong, Теви- 
(ch'oan, Tsi-nan, envalirent Trí, et 
mirent là siege devant Linn-tzeu, De 
son edle, le rottelet de. Tehao se porta 
sur le Fleuve dunne à l'ouest, et AL ац 
nord, sa jonction avec les Huns.. Enfin 
le roltelet de. Os, premler moleur da 
cè mouvement, avant réuni toute son 
armée qui compta plius de 200 milla 
hommes, y joignit les contingents des 
provinces du sud, marcha de Koñmg- 
ling vers l'ouest, passa le Hodi, etft sa 
jonctiom avec l'armée de Tehou: Alors 
M adressa à tous les seigneurs un mani- 
feste, dans lequel, après ug volent 
réquisitoire contre. Tehdo-ti'owo, H 
leur enjelgnait d'axoir;à reuuir leurs 
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troupes aux siennes: pour chátior ce minlslre. Ayant 
ensuite pénétré (lans to Haña-nan actuel, et enlevé 
la villé de Ki-pei (prés 591. eohardi-par le succès, 
ii àvanca rapidement, batlant eL mettant en fuite tous 
les généraüx que. je roltelet de. Ledng ( vallée de jg 
Léo) envoya contre lul, = L'heure ét critique, 
Or jadis, à son lit de mort, l'empereur. Wénn avait 
dit-à son fils et hérilier: sil surgit quelque grand 
danger, c'est Teheóou-yafou qu'il te faudra mèt- 
tre à la téte de l'armée. L'empereur Aing nomma 
done Téhaeou-yafouw Gramd Maréchal, et luij subor- 
uonna 36 génémux, avec ardre de marcher. cote 
tre Ox et Teh'óu, tandis que Li-ki mareheralt con- 
tra Tchido, Euda-pou contre Tai, et que Teóu-ying 
retranehë à Fonng-gang (35 ), empécherait a jont- 
Шоп de 72V avec Tehido. = Ur le ministre Teh'do- 
ts'ouo ayant déjà fall plus de trente innovations, 
tanis les seigneurs [ni em voulalent. Son pere ayant 
su, vint de. Ying-teh'oan trouver 309 fils, et Tul dit: 
Alors que. l'empereur vient à peine de monter sur la 
iróne, vous, son ministre, vous lul alienez ses pas 
rents ei diminuant lour pouvoir, et vous éles cause 
qu'on n'entemt plus partout qne des recriminulions 1. 
Tch'do-Ls'owo: répondit; Les choses nè sont pas 
comtme- vous dites. Le Fils du Clel n'est pas respecté, 
la dynastie n'est pas en süreté; voilà pourquol. Ja 
diuminne lë pouvoir des princes... Son pere dit: Mars 
vous Aonnerez In paix aux. Lióu, mais vous. perdrez 
les Tch'ào].. et avant avalé da. polson, I6 ajauta * 
Je ne veux pas vivre jusqu'à la catastrophle?t.. Une 
dizaïne de jours plus tard, los sept principantés 
étaient en révolte, sons prétexte de s'opposer aux 
mutreprises de Teh'do-s'0uo. — (Ur Teh'do-ts'auo 
était depuis longtemps au plus mal asec. Yudn-prug, 
l'anciim. résIdent imperial auprés du roltelet de O9). 
lis ne se parlalent plus. Le roitelet de. Orr s'étant 
révolté, Teh'do-fta'ouo dil: Yuódn-yang doil avoir 
reeu ide bonnes sommes dua prince de Ou, pour faire 
croire á la cour, durant tant d'années, qu'il ne bè 
révolterait Jamais. Pulsqu'il s'est. résolte, je demanda 
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qu'on mette. Yuda-yang en jugeinent, 
et qu'on. examine le dessons de ses 
cartes... Quelqu'un accusa done Vuda- 
yang. Ellrayé, celai-cl coorut, au 
milieu de la mult, chez Теди уі, 
augquel il dit ; Je demande une atiiien= 
ce, pour pouvolr dice ocalement à Fem 
pereur lç vral motif de ia révolte du 
roitelet de Qü;.. Teóu-ying ayant sol- 
licite celle audience, l'empereur fit ap- 
peler Yudn-gyang. Quand. celui-ci en- 
irm, l'empereur qui conférall avec 
Teh'da-ts'ouwo sur des soldats el les 
vivres, Ini demanda ee qu'il avait à Ini 
dire. Ne voulant pas parler devant son 
ennemi, Yudn-yang répondit: Gela ne 
vaut pas |a peine que vous vous en 
préoccupiez... L'empereur diL: Le priti- 
ce de O a esplolté des mines de 
cuivre et tiré du sel de la mër; iiu at- 
tiré à Iul Jes bravi el Jes acenturiers ijo 
tout l'empire, pour [aire ses affatres ; 
comment avez-vous pu affirmer quil 
n'avait aucun. mauvais  dessein ?,. 
Yudn-yang dit: I| est val que Ie tol- 
telòt dè Oà s'est enrichi par le сше 
elle sel: ca soul ses richesses, él поп 
ses projets de révolte, qui onL altiré 
auprès de lol les bravi de l'empire; 
quoiqu'il seit riche et puissant, il y 
aurail encore moyen de le faire rentrer 
dans le dovolr... Quel moyen ? demau- 
da Vempereur.. — Yudn-yang dii: 
Veulllez falre sortir los азіі... 
L'empereur les ayant fail sortir, Tech go 
tsou smil resta, Alors Yudni-jyjang dC: 
Le ministre ne dutt pas entendre ce 
que je viens vous confler... L'empereur 
ayani anssi fuit sortir Tch'áo-fs oua, 
Yuádn-jang dit: Les roitelots de Oft et 
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dé Teh'òu ont poblié un manifèste comman, dans 
lequel Hs disent que lè méchant ministre Тела 
D oun ayant vexé les princes al rogné leurs Ferritolres, 
ils marchent vers l'ocerst, tnbquremen pour hb ehñ= 
lier et pour récupérer lears Lerres. Done, exécutex 
Tch'do-ts'oua, ammistiez les princes, restituez leurs 
territoires, et. là guerre sera Lermüneée, sans qu'au- 
cune arme alt élé emsanglantéèc... L'empereur Imissa 
la téte, réfiéehil en silence, pala dit: Passe pour cet 
expédient! Je me veux pas, pour l'umour d'un seul 
homme, Inidlsposer tout l'empire L- 5ésnee teganta, 
Il tomma Yudn-yang Dram Gérémonialre, et lui ft 
dresser, mu noin des grands officiers, uu réquisitoire 
suppose, dams lequel Tih'üo-t0wo. était. accusé. da 
пе pas sè conformer aux vues de sor souveram, de Ini 
aliéner les officiers et le peuple, de ne pas se eondulrà 
en ministre, d'Mre rebelle et sana lol; crimes peur 
lesquels Hl méritalt. d'étre corp? ew deux par le mi- 
liet du corpa: de plus. lonte an famille, sins dia- 
linction de sexe. ni d'áge, devalt êlre exécotèe sir la 
place- du marché. Aussltót que fa pléce fut dressées, 
l'empereur la sigua,- Orc Teh'da-ts'ouo пе se dootait 
absolument de rien, L'umpareur le fft appeler. Coar 
me par hasard, le char passi par la placa du marché. 
Teh'dots'ouo ail en grand costume, 1 fat. exésuté 
ainsi, à lest du marché. Puis l'empereur démuta 
Yuán-yang au ruitelet de Oi. — Or le conseiller 
uulique Téng-koumng étant venu voir. l'empereur 
pour affaires militaires, ceini-ci Tul ПН: Vons venez 
dè l'armée; pensez-vous que, quand Ou èt Tehe 
satniront la mort Тоа, Ns désarme- 
font 7... ls ne iésarmereut pas, répondit Тено 
koung, Vollà ез попсе qua. C prépare s révolte, 
les prétemdues vesallons е Тело бягом ое 
qu'un prétexte; lo ministre leur [mportalt реш: 
Teh'ao-ts'ouo était. inquiet. de. l'agraudissenrnt des 
roitelets. || prévoyait que ceux-ci deviendratent in- 
geuvernables, voilà pourquoi; H a Iraeoille A les 
diminuer. 1) voulalt que le gouvernement füt fort o 
respecté. Si son plas avall été exécuté, coit dié um 
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bonheurpour là postérité; Or; alors qu'il 
allait aboutir, volià «que. Teh'das-ta'oua 
adle mis à mort. Cette disgráce a fermé 
la bouche à. ous Ies. officiers fideles; 
elle est um triomphe pour les roltelets 
rebelles; je vous avoue que-je me l'aps 
prouve pás.. L'empereur seupira et 
dit: Vous awez Dien parlé; mal aus) 
je In regrette. — Yuån-yang tant ar 
rivé dans la principauté do Où, aveg 
son ammnislie et le reste, ls roitelet de 
On тош ве salsir de sa personne. 
Yuán-gang séchappa & grumd'peine, 
et revint annoncer som insnccés. ОП 
regretle presque que се Méphliisto n'ait 
pas recu |a récompense de son crime, 
ide celui-là méme pour lé. compte: dus 
quel ji l'avalt commis. =Â Alors Ie ma- 
réchal Teheóu-yafou manda à Pempes 
reur: Les soldats de Teh'óu sont des 
troupes légéres; on m'arrive pas à les 


aborder de front; Ja vouirals les tour- 


ner, pour couper leurs lignes de ravi- 
taillement; eela fait, Als seront vite 
soumis... L'empereur ayanl approuvé 
son plan, Teheüu-yafow concentra en 
toute liàte son armée à Joüng-yang 
( 96), pour fermer aux rébelles Ia vallèe 
de |a do... Cependant ls roltelet de 
Oà attaqual avec fureur Ia capitale de 
in prinélpauté Дейн (09). La roltelet 
de Ledung demanda plusieurs fols idi 
Teheóu-uyafou de venir à son seconrs. 
Celui-ci nen fit rien, Alors ta roitelet 
de Ledng s'ètant adresse a l'empereur, 
un décret ordonna à Teheow-yafou de 
débloquer Ledng-Ich'eng. Le mart- 
chal refusa ile recevoir. le décret, et Ut 
Wer tonte sə cavalerie entre l'armóe 
des princes el le Medi, coupant alusi 
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aux rebelles lès vivres ot ja relraile, Cependant lès 
deux généraux de Ledug, se hattulent bravement, 
Tehang-w me se Inissa Janis: entamer.: du гаа 
kouo inllizea mime une. defalte nax rebolles. Alors 
ceux-ci se portant vers. l'onest; vinrent ven contact 
avec l'armée (mpérlale, Trhebu-yafou fortement 
retrauché, refusa de егег batallle. Des гае 
ayant doané une fausse alerte à son exmp, durant la 
ilt, la marjehal ne se Iovi mème pas ide sa^eotiche, 
et laissa la tranquillité se retaliliít d'ellesméni, Ensnl- 
Le les rebelles assaillant l'angle sud-est de son eamp, 
Techieüón-yafou  devinanl una feinte; envoya- secourir 
l'angle nord-ouest; de fail, nn Instant apres, V'élite 
des troupes ide Od ayant assallli eel angle; fut re- 
poussée, Les vivres dea rebelles étant épulsés, hears 
coup d'entre eux moururent de faim, les autres: sa 
uutinérent et s'enfuirent. Teheéóu-safou lowr (üt don- 
uer Ia ehasse par ses troupes legéres, qui Ies extermi- 
ñrent. Pr roitelet de Où s'écluppa à la faveur des 
tenobres. Qi roitelet de Teli'du s» sulcida, Pi avant 
lraverse le Modi, coumt vers Tüa-t'ou, complant 
rétablir ses alfalres au suif-ist ilu Fleuve Bleu: mala 
les hahilants de ee pays le lurent. — Cependant Іей 
quatre roitelets de Kido-8i, Kiün-tong, Tz$Pu- 
Ich'oan et. Taxi -uan, assiégenient Loujours. Ie roltelet 
Це Te dans Lian-tzeu (4). Celui-ci envoya lo. prá- 
let. Làu avertir l'empereur ide s situation. L'empereur 
lut reovoya sou courrier; pen lul faisant dire de tenir 
lon, paree qua fes soldats de Tan venant de аге [ез 
armées de O0 et. Tech ou, allaleni arriver à. son se. 
cours. Le préfel Làu élant even, fut pris par les troi. 
pes dos quatro princes, qul entouralent Linn-tzen en 
cercles concentriquas. Les génernux retwlles exipsérent 
que Lou jurát qu'il dirait que Zl Чаш. Баша, Tsi 
de*all se soumoellre agus quatre princes sous peine da 
mort immediate, sil parlait autrement, Lóu jura; Oa: 
le conduisit Jusqu'au pied du rempart,: Là, quand il. 
apececult- aur le rempart le rollelet de "Tei, Lä Tui 
cria: Les Hán, forts de plua d'un mililan Whom- 
mes, ont vaincu Qü eL Teh'óu. Actuchemint ilg 
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arrivent pour vous débloquer. Temes 
lion, et ne vous rendez pasi.. Or lerolte- 
let de Tr, se voyant vivement pressé, 
avait déjà entamé iles  négoclutions 
&ecrébes avec les аз-аз. Quand 
le préfet. Lóu eut domi ces pun- 
velles, ses mlnistres l'obligérent à rem- 
pre. Bientót Ludn-pou arrivant avec 
son corps d'armée, enfonça l'armée 
des quatre princes, et débloqua la villa. 
Ayant emsuite eu veni des négociations 
du roltelet de Ts't, Luda-pousaoutat le 
ehátier. [e roltelet sa'empoisonna. dog 
roilelet de Aido-si, 3e donna aussi lh 
mort. Quant à ceux de  Kido-tong, 
Tzsu-teh'ban et Tsi-nan, ils furent 
exécutés par le bourrean, — Ilaurant ce 
temps, Li-ki avant emvahi Techo, a5 
siégeait le roltelet de. Tehido dans si 
capitale ( probablement Hàn-fan). A 
la sepliéme Hume, (а ville Lemilt encore, 
Luán-pou vainqueur vint se joindre â 
Li-ki. Ms Inondérent In ville. Le roi- 
lelet de Tehdo se suicida. — Estimant 
que le roitelet de T avali пероси 
par nécessité, et nom par lrallrise, 
l'empereur fl. Cheóu, fils du défunt, 
roitelet de Tw f. 

Le propre frére de. l'emperenr, né de 
jä mêne rmére, lui causa aussi bien 
des ennuis. Ou, roitelet de Ledng, 
était ie second Dis de l'impératrice 
Теди. HN était très en faveur. 1 eut en 
partege les terres les plus grasses de 
tout. l'etupire, Les eadeaux qu'il reent 
étxlenb  Inealeulables, Ses magasins 
étalent plus rielies en valeurs, perles, 
jade et opjets precieux, que le patata 
imperial, H s'était (nit un parc de plus 
de trois cenls 4 de côté. M ograndit 


Los M jÉ. Eing-ti: Carte IX. 112 


l'enceinte de бозу (847), Jost A Toi donner 
104i di tour, ét y bAt un palais si vasle, que ses 
galeries inceuralen!t plus de (trente Di. H altira là 
lés bravi de tous los pays Quand H donnait: au- 
dienee, 11 se servait. comme l'empereur. d'uno chat, 
se roulante trainge par des hommes; quand. il sor- 
tuit, e'était dans un char Llentique á соіа де Гете 
pereur, || retemiit parfols aes hôtes, pour les mlar, 
Jusqu'à six nois de suite. 11 s'entoura d'une nice da 
ehainhellans eb de valet, Iespuesis, en-eiraulant dams 
le palais, passasient par fa parle eantrale ( réservóa à 
l'emperaur), eura Ies eunuques Impsriaux. — Un 
jour le prince etant allé à: ia cour, comme iÏ buvalt 
avec l'empereur, calui-01 laï dil (amilièrement; apres 
ma mart, Je yours lalssezal l'iaplee f. е їйдє гай, 
camas il gunvanalti maiia, [лүн сапр qua 
cette parole n'étalb pae serieuss, elle Iul plat, Le 
majordoms Teéu-ying qui s'en doutalt, but à la 
sai de l'eunpereur, puts dit: L'emplre esl le- logá 
de l'empereur Kào. D'après 1a constitation des Hs, 
Ш doit êlre Iraunsmis dp роге à Mis; comment alors 
pourrlez-vaus là tragsmotirs au. prince de Ledag ?.. 
A cause de cette. parole, l'impiralrice mòre congl 
un vf ressentiment contre Tea ug. Gelniscl se 
dit malade, L'Impératriee le üt aussitot raver du róle 
des oficiers. Ces Inchlenta angmenterenl ansore la 
vanité du prince de Ledug. — 8a faveur erabesaut 
toujours, il abtint, en 148, la priviléze de faire por- 
ler devant lai la bannière imperiale, ec de. recevpir 
les honneurs Impéóriaus à l'enirée el à la sorlie du 
palais. H danna alors tomie sa conilanze à deus fa- 
varis, Yduag-eheag et Konagsounn-koet, Ces deux 
lym:pes echaulT*rent encare sòn envie de munter un 
Jour sur le trdno, Quami ]e prince imperial Li eut 
éló iésrade, limpératrice mére aurai blen voulu 
que le roitelet. de Ledag (ôt nommé prince héri- 
liar. Ayant. régalé l'empereur, elle lui dit: veull- 
lez nom ner le prince de Ledag wotre succes- 
seur!.. L'emgpsreur s'azénouïlllant, dit: oui!.. Alors 
Yuáur-yuag et d'autres officiers dirent: Jadis 
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Je due Suën Зе Sóng ayant dëstend 
pour successeur son frère aw lien de 
son fils; donna lien i des troubles qui 
durorent oln; générations. Pour un 
petit. iméconlentement, 1| viola. gran- 
dament la faastice, Aussi est-il sévéra- 
ment blàmé- dans la Chronlique ide Cone 
fucius .. Ces paroles irent encore man: 
quer le plaa de l'impéritrice. La rolté- 
lèt de. Ledag ne les pardonna pas Å 
Yudnu-gaug, S'étaut entendu avec ses 
deux favoris. Yüag-cheng et Koüag- 
sounn-koet, |Í p polgnardor Yada- 
yang et dis autres eonseillers aulliques. 
L'empereur se doutn que sun frère 
était l'auteur du coup. L'interrogateire 
des assassins conflrma ses doutes, [I 
envoya donc T'iéa-chow, avec ordre 
desaislr Yüug-cheng et Koüingseunn- 
bel. Ces deux favoris se cachérent 
dans lé harem- du roitelet ade Laing. 
L'intendant H&a-nankona vovunl ée- 
lul-ci pleurer, iui dit: Tout pfücier 
qui falt honte à son mallre, doll mou - 
rir. Vous avez ial choisi vos gons, voi- 
là pourquoi votre situation est comi- 
рабе A ce point. Ydag-cheng et 
Kaoüngsaunn-koei vaus ayant coripro- 
mis, vits. demandent Ia. permission dà 
se sufeider... Le roltetfel dit: faut-il èn 
venir š celle extrémité *,. Eh qui, 
s'écrin Háa-naatouo sanziotanL, vous 
vous des laiss* s*dulm par les artifices 
de ves mauvais ofllelers, vous avez 
offense l'empereur, vous Ltomhez sous 
le coup de la lol; sí on qe vous l'a pas 
déjà applhpuse, c'est par dgani pour 
lVimperatrice, Laquelle pleure. jour. et 
nait, dans l'espolr que vods vous amet- 
derez et ueériterez votre grácez eb vous - 
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n'avez méma pss consclence dë votro situntlon 2. 
Hân-nankauo n'avalt pas fini ila. parler, que Ie roi- 
felet, éciatant en sanglots, donna onire à KAoüng- 
soun-koei ot à. Ydng-cheng ide se suicider... Cepat- 
dant l'impératrice mére, désolée des affalres de 
Leg, ne mangealt plus -et pleurait jour et nalt. 
L'empereur élalt aussi tres afifisé... Or. T"iàa-chau 
étant revenu jusqu'au: relals da Pa-teh'ang, brila 
lout le dossier ile son enquéle el ss présenta devant 
l'empereur les mains vides. L'empereur [ul demanda: 
le prince. est-il coupable ?.. 11 est dignae de mort, ré- 
pondit T'ifü-chaou... Alors l'emperear demain la 
dossier... hé me demandez rien, dit T'ita-chou ; 
car J] votas faudrealt, eu mettre à mort votre frére, on 
supprimer le code des ida, Or al vous falles mettre 
à mart Ie prince de Бейил, l'impérsirice mére en 
perdra l'appótit et le sommeil, ol la désolation ile votre 
mere vous sera impulée... Alors l'empereur n'en toi- 
lat pas savoir davantage. N wumvoya T tén-chou lui- 
même dire a l'imperatrice: Lë pringas dé Ledag igno- 
rali lè complot Qnanii Ha sd que ses favoris Ying- 
eheug et Aouag«ouan-koei talent coupables, T les 
D atscltOt fail mettre á mort. Le. prince de. Leáng 
tsi sans reproche. Alors l'impératrice se lova da son 
lit et mangea; ses esprits vitaux se remirent ex équi- 
libre. — Cependant le prince de- Leang fit demander 
una audience à son fedre, Arrivé à In passe, WH monta 
dans un char de deull, el solvi de dens cavallers 
seulement, il arriva à la eapltate, se mit à genoux à la 
porte du palais, la tote nppuyóe sur te blllot, et Ta 
hache à eot, L'empereur eb l'impeératriee farant èdi- 
[lis par colle comédie rituella. Tous pleurérent en- 
semlile, puis on traita le prince comme par lo passa, 
Cependant, depuis lors, Vemnpereur léloigna peu à 
peu de sa personne, eb lui enleva le privilège du 
Irain imperial. — En (44, le mollelet de Ledag étant 
reveng A là capitale pour faire 3a cour, demanila la 
permission (l'y séjourner, probablement pour eabaler 
plus à son ase. L'empereur refusa, Le prince retour- 
па dans sa principanle, fruissá el chagrin. Hl mourut 
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peu aprés; l'histoire ne dlt pas com- 
ment. — Le roitelet de. Ledag étant 
mort, l'impératrice mòre penra et refusa 
loute nourriture, en disant: bian sår 
que l'empereur а fail mourir mon Wal. 
Allgé eb effrayé, l'empereur mne sut 
d'abord que faire. Euün il s'avisa de 
diviser la principauté de Letug en 
cinq parts, qu'il distribua aur ciny fils 
du défunt, Hido le Pieux (Uire pas- 
liume) Tous les cing farent roltélets, 
L'empereur assigna aussi des revenus 
à leurs cing sœurs. Alors l'impératrice 
mere retrouva 1а parole et l'appétit. 

Les intrizues de harem ne manquérent 
pas plus dans ce régne, que dans nus 
cun autre. En 151. l'empereur dégrada 
l'impératrica Poito; d'aprés les hista- 
riens, И [e ft sans motif valable. L'at- 
néa suivante 150, i| dézrada aussi. Li, 
l'héritier désigne, pour une obscura 
querelle de femmes, eb malgré lop 
position de ses conseillers. La mômè 
année, l'histoire conslgne lanéedote 
suivante, à l'éloge de Tchéu-tou, la 
commandant des gardes. Comma l'em- 
pereur se promenail avec ses femmes 
dans le pare impérial, 1a dame Kid s'é- 
tant eugagée ilans un chemin creux, un 
sanglier accouru soudaïn, se jeta dans 
le méme chemin. L'empereur regarda 
Tehéu-tou, qui ne bougea (as. Alors 
ilse mit lul-mėmė en devolr dù secou 
rir sa dame. Tehdu-tow so [roaternant 
derant lui, dit: Si une concubina pë- 
ril, on vous en donnera une autre; 
ewst là la moiudre perle que. l'empire 
puisse faire. Ne vous meésestimez pus 
à ce point! Conservez-vous à la dynas- 
lie et à l'impéralrice votre - miéret.. 
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L'empereur. revint aur ses paa, 

Fidele à 12 politique de Ia dyistie, en 152, l'empe- 
теш" аан donnó sa Me aw гоі без Пои, ce iui 
n'empéela pas ceux-ci de faire, em T44, ume Ineursion 
sur les terees de l'emplre... Les Hors envaliirent. Ydn- 
menn et |a préieclure Chdng-kiunn ( 61 j; dont 
Li-koang était préfet. Un. jour que Li-koang баи 
allá à la découverte, nvec ume escorte iine cèn- 
tiine de cavallers seulement, soudala [| ке trouva 
en vue d'un corps de cavaliers huns, fort dèe plu- 
sieurs milliers d'hommes: [escore de Li-koang 
fut d'avis de se replier. au galop. Li-koang lenr 
dit: Nous sommes à plusieurs dizalnes de li du gros 
de nos forces. 56. mous fuyomns, les Huns nous pour- 
aubvront et nous cribleront de leurs Nòches en on 
moment. Si nous restons, les Huns coos prendront 
eertalnecrent pour l'ávant-garde d'un corps conal= 
dérable, el n'oseront pas nous attaquer... Cola idit, 
li ordonna â sès cavallers d'avancer: Guami I ne 
fur plus qu'à une faible distance des Huns, H or- 
donna A ses cavallers ide démonter et de desseller 
les chayanx, pour montrer bièn clalrement qu'il 
n'avait ausune envie de reculer. Up chef him, 
monté sar um cheval bane. s'éturt approclié pour 
examiner sa petlté troupe, Li-koang sautant X che- 
үй! avec one dizine dp sex koldalts, lul donna In 
chasse et le ton d'on conp de fleche: puis, étant 
revenu, Н flt de nouveau desseller, ef ordongma A 
tous ses soldats de jaleser pallre leurs chevaux et 
de sr reposer. Jusqu'au soht, les Hun» déllants na 
saventarérem pas à l'allaquer.. Durant la null, JA- 
koang batili eu relmlte, avec toute za troupe. 

Nous avons vu lo Grand Mareehal Tehenu-yafou 
boraser, en 154, Та rébellion des princes du sang, 
En (50. i| fut falt Chancelier. i. (init mal, comme 
presque tous les serviteurs des Fils dw Ciel... Lors- 
que lenjpereur défiberait de dégrader lô prince 
hérltier Fi, Teheou-iafou s'élall opposé à lol avec 
forces... Le roitelet de Дейл, que le Maréchal 
üvall refuse de débloquer (p. 440), ne voyall pas 
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l'impératrice sa m?re, sans ma! parler de Teheow ya: 
fou... L'impératrica ayant. voulu faire moumer mare 


" quis som frére. Wiag-siaa, l'empereur en contia 


avec le Chanceller. Celüi-el dil: D'aprés Ia canstiltt* 
Don de Ja dynastie, le tte de marquis ne se donna 
qu'au mérite; or, quolque frère: de l'impeérateics, 
Wüng-sinn est une nullité; donc, lé faire marquis, 
serait violer la constitution... L'empereur- y ayant 
réfléchi, arrêtà cettèé alfaire... Quand plus tard. Sii- 
lou, roitelet Шип, eut passé à {а Chine avec cimj 
antres, l'empereur iésirant encourager ces. défec- 
lions, voulut Jes faire marquis tous les six. Teheóu- 
yafau Iul dit: SE vous anohlisser ces homines dont tedt 
lo mérite eit i avoir trahi leur maltre, comment puni- 
rez-vuaus ensuite ceux de vos gens qui voudraient 
en Mire amant? Celte fois l'empereur хопа. 
les six roitelets huas deviurent manquis de l'empire. 
Alors Teheou-gafou donna sa démission, sous. prë- 
texte de maladie. Pour avoir |a face, more sintco, 
l'empereur chercha à la faire perdre ai vieux. brave, 
Un Jour, ayant invité Tehecu-uafou, i le llt manger 
ёп sa préseges, Qu ne lul servit, expres, que de la 
viande en pros morceaux, eL om.omit de lui donner 
des hülonnets, Mócontent, Tcheüu-yafou. demamla 
des hátonnets à an laquais, ce qui était contraire aus 
rits: L'empereur le regarda, rit ironiquemeul et dit: 
ne venez-vous pas ide manquer aux convetnances T., 
Teheóu-yafau se découvril, s& prostorna el sër- 
eusa... L'emperear dit: levez-vous!..  Teheóou-yafow 
s'étant ralevé, sortit précipitammeut de Та salie. L'em- 
pereur le suivant des yeux, dit: Un homme aussi 
suseéentible, n'est pas fait pour me servir; Il n'ya 
pas Heg de le consorvor!.. 1 aron fallut pas davanti- 
ge pour Hcher, sur l'ancien. Maréchal et. Clisuceliar, 
là meute dés courtisane, Lè fils de Teheou-yafou 
ayant acheté d'un offcier de l'arsenal impérial, tina 
culrasss el un bouclier quil destinall sux funócallles 
deson père: on umputa cette action. сне au viétix 
guerrier, lequel recut ordre d'avoir à s'expliguer avec 
le Grand Justicier. Üutré de colére, Tcheou-yajow 
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se priva de lomite nourriture armit 
cing jours; au houl desquels il mourut 
en vomissant son suma. 

Nous avana vir (p, 391; que l'empereur 
Wenn remplaca les mutllatfens Iégales 
par la bastonnade. Ce supplice qu'on 
appel In peine lègéro. était op pén- 
lié uceisifz Ia plupart de ceux gui ra- 
cevaient O00 coups, en monraient, En 
156, l'empereur Arog отпа ("О киі 
vant: La hastonaade appliquée d'aprés 
jä- Gode, ne -difire pis des anclemies 
peines graves, car ceux qui ont la 
chance do n'en pas mourir, ne sont 
plus des hommes i sont estroplés J. 
Dune, que dans le Code |a dose. de 2:90 
coups salt réduits à X00, et celle de 300 
à 200, — L'empereur dul. y revenir òa 
144. Celle fols les doses furent. ridul- 
Les A 200 el 100 eon. Les dimensions 
e details do Ja frule furent. débermi- 
mes par le Gode. Elle dévalt avoir cion 
pieds de long, sur uu pouce do larga et 
un demi-pouce d'épaisseur. Elle devait 
etre en bambou, blen plang et sans 
aucun naeud. Elo devait étre appliquée 
exclusivement sur le gras des (sses, 
Aprés chaque fustizatlon, le bourreau 
devail élre changé, pour éviter qua Es 
fatigue mne Je eL conim èn rage- Dé- 
puis lors la bastonnade n'estropia plus- 
personme, La peine de mort (ut la peine 
grave, la bastonnade fut vraiment la 
piine [epóre; aussi. duas, le peuple: 
l'oncoucut=-i) plus souvent ! C'est His- 
taire qui soupice ainsi, — En 145, édit 
impérial ainsi conçu; Naia les procès, 
se joue le sort du peuple, Les morts 
ne revivent pas. J'en suis ému !.. Qua 
dans toutes les causes douteuses, daus 
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lesquelles, Ies apparences étant contre le prévénu, fe 
juge n'arrive pas à l'évidonce, f] ne décide pas, malsren- 
voie le cas â un nutre juge! — En 143; Les procés sont 
une gruve affaire. Parmi les hommes, les uns sont 
perspleaces, les antres obtus, Parmi les mandarins, Ies 
uns sonl capables, lès autres Tneptes. Pour les causes 
douteuses, Il y a des jugés d'appel et. de. cassation. 
En dércnière [nstance; Hl y a le recours au Grand Jus- 
licler. Que [es magistrats dont [a sentence aurait él 
infirmée, n'en. éprouvent aucun dommage. En gént- 
ral, je veux que tous Les juges solent plutôt larges; 
Edit de £42... La sculpture fait délalsser l'agrienl- 
tare, Та hrodarie fait négliger lès (ravaucs domestiques, 
Or le délaissement de l'azricultare canse les faini- 
пез, із négligenee des travaus domestkjues ( Ussage ) 
fait qu'on soulTée du froid. De ceux qui en sont ventis 
à soulfrir de In faiur et du froid, peu. restent. honné- 
tes. Moi l'empereur, je laboure en personne, êt Ti: 
pératrice cueillis en personne des feullles de mürier; 
nous produisons alis) ce quil faut pour le temple 
iles ancêtres. Moi, lè premier dans l'emplre, Je n'ac- 
cepte рая Че présents, Je réduis les sommes dues 
aux oficiers, je remets uie boomie partie des mres: 
Je veux que tout l'empire s'applique à l'agricullare 
et à Ia sériciculture. Que dana les bounes années, oti 
fasse des provisions, en prévision des années mauvaie 
ses. Que Les fórts n'oppriment pas les faibles, que la 
majorité n'aliusi pas de la minorité, Alors les viell- 
lards vivront Jusqu'au terme de leurs ans, et les en- 
fants dexiendront homunes. Que si, pour une seta 
récolte manquée, le. peaple meurt de faim, à qui la 
faute ? N'est-ce pas à ces-ofüciers fourbes et men- 
leurs, qui se font payer dés pots-de-vin pour toutes 
les transactions; aceapareurs, exploiteurs, vampires 
du peuple ?! Mandarlts el employés des districts, <i, 
ètnployant (les procédés illégaux, vous vous con- 
duisez en brirands, vous sore; sans exemse, Je vous 
donne $000 picula de riz comme honoralres de votre 
charge (p. 376); vous devez vous en contenter. Si, 
infideles À volre mandat, vons gaspiller et grappiller 
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auy dépens du peuple, quede Chance- 
lier vaus ehátle, aussitót. qu'Il en aur 
été informé, — Edit de Tan 141: L'agri- 
eulture est la racine de l'empire. L'or, 
les priès et [e judo, ne. rassasient ; pas. 
quand oa a (alo, пе réchauiTent pas 
quand оп a (coll. Sb survient une. 
année alérile, hesucoup se font mar- 
ehnnds, et les agriculteurs restent eu 
trop petit nombre, ce (qui esL un tl. 
Que, dans tout l'empire, on exhorte [e 
peuple à l'agriculture et à lg sericicul- 
inme, ù somar et f planler. dayaniage, 
alu de produlrs en abondance les 
halilts, les vivres, et le reste, Si Tes pe 
tits officiers se font dunner, en: dehors 
ile ep oul lenr est dt, de ror, des pir- 
les ou du jade, qu'on les accuse dò vå- 
nalit^, et qu'ils soient traités en bri- 
gamds, (Que les mandarius superieurs, 
qui auraient fermé les veus sur leurs 
agisseinenis, solent panis. de la mé 
peine, 

En 155. durant l'automne, [а риу colre 
le Hodi ot le Fleuve Teu, Гис будай 
bar une gréle terrible, Los gréloos tie- 
suraient cim] pouces; le sol en (ut 
couvert à Ia hauteur de trois pieds. En 
149, durant l'été, W tomba, dams. Je 
méme pass, ides griMons de 18 pouces, 
dit le texte, D'autres phénoménes, toi- 
jours Interpretes en. défaveur de l'em- 
pereur, emullerenl ce regne huule- 
ment impopulaire: Depuis fa défaite iles 
princes conjures, jusqu'a la: mort de 
l'empereur King, dans un laps de 42 
à 13 ans, l'histoire rapporte T eclipses 
de solell, & Iremblements. de terre, * 
comeles, 2 invasions ` du sauterollès, 
une grèlo, uu ordge en liver, uie pluie 
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diiuvienne, ums inóndatlon, une nelgé 
au printemps, un incendie. au palals, 
опе sécheresse en automne Enfin, en 
lit, lo soleil at la lune parurent de 
couleur rouge, eb | w egt Dautres 
signes épouvantables. Cependant Tem- 
pereur ü'avail pas de grands vices, mais 
il alt égoïste et ingrat, Hl. mit à mort 
le ndéle Teh'áo-ts'ouo. D dëgrada 
l'impératrice el Je prince imperial, qui 
étaient lous deus innucents. 1 causa 
la mort dé l'Int^gre Teheóu- yafaeu. Cn 
ne sont pas lá de légers méfaits. Si le 
ciel en: fut altéré. m'y avait-il pas de 
quoi? demande l'histoire, = Le solo 
ët la lune ayant rougi de iui, Tempe- 
rur King navali plus qu'à mourir. 
C'est ce qu'il AL en ti, à Miga de 48 
nüs, après an règno de 16 ans. Son Ша 
Tech'és, Agë do 10 ans, Iul succodu, et 
devint le fameux emperaur. Ox. — Les 
lettrés parient généralement mal de 
l'empereur King... Les empereurs 
Winn et King se préoceupéreat du 
bien-épre пайы! de leur peuple. 
I'aprés Confucius, He aurnieul dà da 
plus léduaquer. I& ne la Arent pas. 
L'ampereur W2nun suppléa й се део, 
dons une certaine mesure, par exem 
ple de ses. vertus personnelles: H tall 
moleste dans la prosperite, el ener- 
pique quand les circonstances l'éxi- 
кечен, L'empereur King, borne et 
mespulm, gouverna par la ruse et [s 
viulence: En temps de pais, Hl punissait 
ou n'compensall selon ses caprices: à 
l'heure di danger, peureux et lüche, 
IL perdait la 046, Outre ees vices 
fondamentaux, dann les cas partles= 
lieis, H! commll blen des fautes. Ea 
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ilisgraciant l'impératrice, I! se montra mauvals dpoirs. 
En dégradant le prince héóriler Innocent, 1 ze 
montra mauvals p^ce. H aia à leéxcés son [rére, 
le roitelet de Ledny, auquel H promit imprudem- 
mentsa suceession; maïs celte alection fraternelle 
né dara pas Jusqu'à Ig mort. H pra l'oreille aux 
flalteurs et aux. calomniateurs. IH disgracia Cheun- 
l'oukia, exécula Tch'do-ts'ouo, causa In mort de 
Tcheóu-yafou; Ü ful. donc maurals prince. I] est 
uris juférieur à l'mpereur Wann. Топ ce qu'on 
peut dire à son éloge, c'est qu'il ful. économe, aima 
le peuple, et conserva ce qui existait avant lui. On ne 
saurait, à aucuü titre, le comparer aux empereurs 
Tch'éng et K'áng (p. 130]. 


L'empereur Qui, 140 à A7. — Monté suc le trône 
а Газе Де 16 апе, HI l'occupa durant 51 ans... En 1140, 
avant réuni, pour lenr donner des emplois, des- oiii- 
ciers reputés sages, droits, francs, et disposés â 
faire des remontrances, l'empereur les examina іш 
même. À cetle occasio, Toag-tchouagchou de 
Kodnij-(cheou lni NL uni harangus. Volel, preqoa 
ën entier, celle piéce célebre, compendium authenti- 
que du Confaeianisme de ee Lunps-li. s J'al. étudié 
avec soin, d'apres des principes de Ia. Cliconique dn 
Coufucius, ce qui s'est (uit dans les siceles passes. 
J'ai examiné. les- rapports du ciel avec his hommes. 
Ces etudes m'ont reipll ido erainte... Quand am etat 
cst sur la pente de sa ruine, le ciel l'averilt. d'abord 
par divers fléaux. Si cet étal ne eg reconnall. pas, [u 
ciel- lcha de l'offrayor par. des prodiges, S'I n'en 
exl purs touché, alors les malheurs otl 3a. catastiophe 
arrivent, Celle. maniere de procéder da citt, montré 
combien grande esL son affection. pour le maitre dies 
hommes (ie prince), el'comblen sincére est son dé 
sir dé le voir remédier [at-imême anx désordres exis 
tants. Pourva qu'une génémliom n'aib раз атор 
ment perverti ses voles, Ie elel veut de itut ceur [a 
relever et la remite lurumedss, Mais il exige que. fes 
liommis agissent. 1 veut qu'ils travaillent à uequerte 
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In science et [a sagesse. IHE veut qu'ils 
s'ufforcent. d'appliquer les bons princi- 
pes, peur produire do bons effets, En 
ce faisant, il arriveront peu à peu à la 
perfection, el engageront autrui à les 
imiter... Les principes, volli ca sur 
iol ast fondé lè gouvarniment prali- 
que. Les plirs important sont, Thuma- 
nité, la convenance, jes rits el ta masi- 
que; Que, tint de siócles aprés la mort 
des sages rois de l'antiquilé, leurs des- 
cenidants- joulssent encore de la. paix, 
cela est dà å lear moralisation par les 
rits et In. musique, que les sages nous 
önt laissés, Tons les princes désirent la 
prospérité, el eraignent |a ruine; et 
cependant on voll saus cesse (des révd- 
lutions. C'est que, ou bien lis ont don- 
né les charges à des incapables, om 
hien ils ont sulsl de mauvals principes; 
car ce sont Tà les deux eagses de Loute 
décadence, Si Jes Teheou déclinerent 
sous les emperenrs Lé èt Yôu, ce nest 
pasiqu'ita me connussent pas fes princi- 
pes; c'est qua ces deux empareurs He 
les appliquérent pas. Entre les deux, 
l'empereur Suün | p. 137 ) étant revenu 
anx régies des anciens, arréta pour un 
tèmps la décadence, et obtint, par Fap- 
plication dès principes des empereurs 
Wenn et On, que les Teheðu redé- 
vinssent prospéres, grice à 1a bénédic- 
tion du clel, et au concours iles lettres; 
anssi a-l-il éw loué jusqu'à nos jours, 
pour la zele infatigalile qu'il. mit à bien 
nsjr. Encore une fois, l'ordre et Hm 
prospérità dépendent de I'homme. Ge 
n'est pas le elel qui les cause par un 
arrêt immuable. Outre Ia destinée, ex= 
pression de iu volonté du ciel, il faul 
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tenir compte de l'humantté et de ses 
netes., La comlulte vertüense de Yàa et 
ie Chòùnn, valul à leurs. peuples la 
cixlliantion ot lu Jongévite. La tts 
valse conduita de Aïs et de Teheón, 
valut à leurs peoples la barborlée êt [а= 
bréviathon (le ln vie. N'y à, éu ce monde, 
ders sources d'ordre et dé désordre ; *oi- 
là pour) les chuses ne vont pas. tou- 
jours (fana la perfection. Si les gouver- 
nanis veulent volr. fractiller leurs entre- 
prizes, i! faut qu'ils se conforment à ia 
règle du cint, Lea lola célezies aglssent 
par les dens principes. Le principe 
yang préside à Iu blenfaisance, le prin. 
cipe yian préshle aux ehátiments; l'un 
est principe de vie, l'autre principe de 
mort. Le principe yng domine en ete, 
faisant. nallire: et croitre. les ôtres. Da 
principe yínn domine en тег, сё ва 
ramasse dans ies [Lens désorts et stóri- 
les. On voll par là, que Te elel alme la 
vla, et nog la mort. Donc, si un prince 
gouverne d'apres les Intentlens du etel, 
U dolt propager et pon. délruire- Cell 
qui ne saucail qu'appliquer Ta rigueur 
des lols, sorait en désaccord avec les 
anciens sages. Un prince doit- con- 
mencer par se reclifier lui-meime, Par- 
Lant de là, il paurza. cectiller s1- conr, 
ses nlüclers, son peuple, воп. рау, 
Quand tont ser parfaltement ron, 
quand ls mul aura dispara, alors [ёз 
principes inn et yang étant en parfait 
equilibre, le vont et Ix: pluie viendront 
en leur tèmps, Lots les dires vivront At 
se mulliplierout en paix, tous ls bei- 
reus présages ( phénis, Hearne ) appa. 
raliront, el l'apogeée. dé Ia. perfectam 
du gouvernement sera Цен... Or 
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mininlenant, princo, vous venez ide ders- 
nir fe Fils du Ciel. Tout l'espace, entre 
jes qualre mers, est devenu votre domat- 
me. Vous étes noble, bon, perspleace vit 
bien Intentionné ; vous aimez Té peuple 
et les leltrés; en un môt, votis etes ug 
prince non erdinaire, EL cepemlant le 
ciel et In terre n'ont pis encore donni 
de signes faustes; C'est que vous n'avez 
encore rien: fait pour l'éducation. du 
peuple... Naturellement, le peuple se 
porte au lucre, comine l'eau coule vers 
lé has. 584 on ne |a corrige pas par 
l'instructiou, celle tendance est irré- 
sistible. Aussl l'instruction. du. peupla 
élait-ella la première préoccupation 
des anciens empereurs. [fs établrssalent 
des écoles dons chmque chef-leu, et 
jusque dans les honrgades, alin de for- 
mer Ie peuple à Flininanité, aus comve- 
nances, aux ris Vollà. pounqual leur 
eode pénal auffisalt, quoique trés banin, 
à. empécher les crimes; l'éducation 
répandge partout, produisait d'excal- 
[entes moeurs... Les sages rois. ont tous 
paru dans gp manté plein. de désordre, 
Chacun d'egs a remédié à cé dosopdre, 
eg rétablissant, par l'amseignement, li: 
respeet de. l'autarib* et des principes, 
Cela (ait, les maurs samendalent, les 
généralions — suivantes continuatent 
dans [а bonne- voie, et tout nllait. bien 
urani ciwy À six siècles... Enfin les 
Toinn ayant détruit lès traditions des 
Bages, voulurent les remplacer par 
[ours [mprovisations; atssi lear (vons 
tie. pérlt-elle, sit bout de quatorze ais. 
Mals I reste encore quélijae chase de 
innr: venin: il reste de lu braise de l'in- 
ceudie qu'ils allumérent daus l'empire. 
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Yoilà pourquot lè peuple de mas jours 


est entêté, querelleur eb ingonverum- 


lie; [es Jpole actuelles no sonb ponr 
lud quum obstacle à éluder, Soit une 
efthare «qui réesonne fauxz «I le mal 
ést ахти, N Mul en ecelinngar les 
còrdes. Quand un gonvernement - tia 
fonctionne plus, ЇЇ faut elimnger fex lois: 
Depuis que Ies Пап герои. оп рагі 
d'améliorer la constitution, «aus quie 
jusqu'ici aucun progrés adj ein Mlt 
dans ee sens; Qu sait qu'il faedralt re- 
former, et l'oà üe feforme pass [Ë est 
le vies? — L'empereur [ui 2yant pose 
une nouvelle question, Tong -tchoung- 
chou répondit: Quand les sages rots 
gousernalent laemplre, Hs esuqualetgt 
jës [anes sens, He dontnslent dés eme 
Doha au hommes de tilent, [Is récom= 
рапка, рог, аке Нег а bien (alre: Da 
pünissabent, pour detourner du mal, 
lis: formalent- ainsi. leur. penpie, anx 
rits,.anx convenunces,- an respect des 
superleurs. L'einpereur On ayant reg 
vore de Iran Tcehean-sian et des 
Lait sa séquelle Lp 02), Tán duc 
de Теєһлейн  composa le Rituel des 
Teheóu ert Tr musbae de Ia novella 
dynastie, pour eimiliser le. peuple; Par 
suile, bout allá 51 bien, que; sons les 
empereurs Teh'dng et. King, les pri- 
sos resterent viles. ducant: plus da 
quaranbs ans £p, 120). Vuilà les Tunis 
еї йе l'enseignement de l'humanitá 
el des convenauces. Sans les Tings, 
Hen Tub tout nutrement, Les principes 
taoistes de Hi 2f. SB Chéun-pouhai 
ei fEJE Háa-fei dominérent, tandis 
que ceux des anebens empereurs fn« 
reu détestes, La passion èt la haine, 
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devinrent [cs régles des mours: On pont 
sur de simples. dénonclalloms. sans 
aucune empulte. Les bons ptirent, tai- 
dis ique les méchants furent Тоеп. 
Les fouctionmalres xe bornéçant à faire 
des rapports hlen. rédigés, mals vidis 
dé sens. Hs se domnalont l'air de servir 
leur prince: en réalité, fs le trahis- 
salent. Fourbes et hypocrites, Ha omi- 
ralent sang pudegr aprés le Were. Mal- 
gré Ies pelmes les plus grieves frisquear- 
ment appliquées, Jes trahlsons et la 
dépravation ies murs. eontinualent 
Maintemant Voliu Majesi? gouvernon 
l'empire ; tout le monde vous obtii: at 
cependant vos blenfalts avant pas 
encre atteint jusqu'au penple, celui-ci 
doule emcore de votre canar. Je voudrais 
que vois impostez à eliaque manus, à 
chaque préfet, de choisir les plis sages 
parmi leurs officiers et sujets, el de 
yous présenter changa année deux de 
ces élus, pour Gre essayes dans votre 
entourage. Òn coustatera, par cës choix, 
le degré de discermement des fonclien- 
naires en place; Récompensez ceux qui 
vous auront donné de vrais Sages, et 
punissez ceux qui suront mal choisi, Si 
tous les Hauts: fonctionnaires s'appili- 
quent soigneusement à cette recherche, 
vous urez bientót abondance de bons 
magistrats. SI les fonctions sout pak, 
ment données auy batilles, el les digni 
tés апу шегш, l'intégrité et la vé- 
пае, e bién eb. le inal, seront cot 
venableient distingués. — Lemmer 
ayant posce à Joug-tchoungelhou une 
lruisieime question, celui-ch répondit: 
Le ciel est le pere de tous les étres, c'est 
pourqual И les couvre el les eibrusse 
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tons, sans en répudler aucun. Le Sage, 
lmitant la ciel, doll aussi étre- animo 
d'une charité universelle, sans préjugé 
ni prévention. Au printemps, le. ciel an- 
gendre; lo princes humain anime sum 
peuple. En été, Ie ciel fall crore; lë 
prince actif nourrit sun peuple, Au 
commencement de l'hiser, hs ciel ша 
la végétation : le prince juste punit par 
lés Eo pplices, Dans sa Chronique, Còn- 
fucins en appelle aux. voles. du dk, á 
la natare humalne, à l'anthquilé ek su 
présent, H écrit les (autes des. pays pl 
dos familles z W. noble tee phenome 
extraordinalees; Il met en évldedco Ie 
fait, que tout ec que. les homincs. font, 
le bien et le mal, soit In cours du ciel 
et de la terre; qu'il y a corrétfatton їй- 
Ire ces closes; tout étant, ep denk, 
tive, réglé par le clel. Le mamdat da 
cot, c'est (e destin; mals sans (alite dit 
Sama, les épres n'atteignent pas la ter- 
me de leur destin, € «ue Thomme 
recoll par et brut, c'est la nature: mals 
cette nature doit étre perfectioni 
par lensimement. Les propenstams 
naturelles de Phomme. sont (es pas. 
sione: à ces passions, H (iat appliquer 
des ples, Le eMe du. peines, c'est de 
recevidr lo mandul ilu ciol, de sY oùt- 
former, et de s'appliquer à bonifier par 
l'enseigtüement 1a nature de ses sujets. 
La fol, In subordination, la répression 
des passions, voilà le cotnmencetnent 
ido toal blea. L'homme reeoit son dhis- 
Un dn ch; par fà id est mis au-dessus 
dé dana he diros, Al distingui d'eux 
tous, Ш а pre, mere er freres; Ila 
des euperienrs et. dés iuferieurs: dung 
les assembíées, ib y a des vieillards 
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eb des jeunes gens, De [A découlent 
les formules de l'arbanito et les ex- 
pressions de C'alfacttion mutuelle, Con. 
fucius 3 dit: Parmi loutes les ia- 
[ures qui procédent du ciel et du [a 
lerre, celle de l'homme: est la- plus 
hoble, Intelligent par sa nature céleste, 
l'homme: eounalt sa supériorité sur les 
auires érres, da des notions d'lnma- 
DITS el dé convenance, il estie les 
rits. iI se pall i hiin agir, it aime A 
suivre la ralson, pouvant arriver ainsi 
jusqu'à meériter Je nom de Sage... Же 
dit-on pas: Mulliiplié, mu peu devient 
beaucoup; allongé, le petit devient 
grand ? Les Süges n'ont acquis leur 
science el leur renam, que petit à petit. 
Yao el Choünn n'ont. pas eonquis en 
un seul jour leur prestige. Leur Ii- 
fluence a ét& progressive; Hla ont parlé, 
ils ont agi, iis ont touche, ear fes paro- 
les et les actes id. Sage émeusent la 
ciel si Ia lerre, Dal, c'est en s'acquit- 
Шш dez petites closes, qu'on devient 
gratulz c'est en vellluntuuz petites cho- 
ses, qu'on deviant Hlüstes. Hen est de 
Ia croissance em bem comme de In 
croissance uly corps; c'est un. fait reel, 
quotidien, mais insensihle. || en est 
llu dépérissement en mal, commo: dé 
la eomtinmistlon de hulle diine lampe; 
c'est un. falt. feel, mais imperceptible, 
C'est par cette crobssancs Insensitile en 
vertu ou en vice, que. Yda ei Choünn 
sont devenus des paraugons, Kie et 
Jcheóu des monstres. Vivre content 
sins Heonae, el précher, sans se lassar, 
la bunheur. d'une sie paisible, voilà (a 
vole. Les générations qui suivront cette 
vore, ne périrout pas, Celles qui otit [rri 
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avaient abundonn?é cette vole... Cette 
doctrine fort ancienne, doit-on origina 
à plus d'un nuleur; et cependant, inil- 
le discordanee énire sès préceples. S) 
lus lois ont parfois é& modiflées, e'étalt 
par aute. des vices ët des inütatlans des 
Lemps, les principes: ne subissant ad- 
eune alleinle. Ainsi les Aid préconisé- 
rout bn loyanté, les Finn lè respect, 
les Teheónu In polilesse, parce que. ees 
choses Чаап рша посев шге вп leur 
lemps, Les preincipes lirent jour úri- 
pine du ciel Le ciel étant imime, 
los principes le sonl également. Ta 
furent trausmis par Ydo à Chouan, par 
Chonn A Ü, sans suhir aucune alti 
ratión, C'est pour y avoir tenü, qu'on 
ñ vu des tempe de pals; cest pour les 
avoir mis dochi, quil v a eudes perio- 
des do trouble. Ok malnienaunt Is dynias- 
tia. Ff: vien d'eiuerger d'une grade 
révolution: elle devrait insister sur. |a 
politesse comme les Teheow, et sur la 
loyanté commo les Mid. Gar le munie 
actuel et he mima qma- We momie ai- 
rien, Appliquez l'expériimnes dú pnssá, 
pour meler bh présent. Gruver que dana 
Laub ce qui dito dés nes nnoeleun- 
ues, iÏ v à aberration des lois cóles- 
los... Le ciel distribue ses dons-à ttis; 
mais IJ me donme pas taut à chocun des 
étres, H à donné aux urs dea dente, el 
leur A refusé des cornes; il mg douns 
aus aures dés alles, inis Dur supe 
primé doux plads; L danne [e gros, e 
refuse des détalls: Les officiers iles й- 
cliens  emperenrs comprenant — cula, 
éinient contents do inura faibles hong- 
mince, ol np cherehaient pms ÀA rsson 
vir lous Jours: desiri Eux aqul ва 
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contentaient du gros, et négllzealent les 
détails; persumdés que, ee que le ciel 
ne peut pas faire, l'homme ne le peut 
pas, à plus forie raison. Les officiers 
Ше nòs Jours font autrement, vulla 
pourquoi 1e peuple gémlt etse plant de 
ne plüs pouvoir vivre. Nobles et riches, 
{ёз hauts personnages abusent de leur 
situation, pour disputer no people sa 
splsistance, ee que celui-ci trouve, à 
bon drüit, insupportable, Et ide (all, Te 
peuple devieut, de Jour en. Jour, phus 
pauvre et plus misérable, Les richès 
s'adonnent au luxe Io plus eifréné; les 
pauvres désespérenb daas [eur noire 
misère. Ог quand le peuple en est 
venu à ne plus-faïire cas de la vle, П 
n'a plus peur des supplices; voilà 
pourquoi, alors que les. lois pénales 
se multiplient suns mesure, les cri- 
mes ne diminuent pss, Le peuple de 
l'empire et les nations avoisinantes, 
onl les veux fixés sur l'empereur el suf 
ses officiers, Assis sur Je siege des 
Sages, gardezevous donc d'une condui- 
te commmune, Or, recherchrer avidement 
les richesses. ét s'effurcer avaricienae- 
ment de les conserver dans sës collres, 
c'est le propre dü commun. Rechar= 
cher andemmént la. vertu, et. s'efforcer 
da commuuiquer au peuple, c'est le 
propre: des bommes d'éllle. La Chronl- 
que de: Conficlirs renfarme tas prindi- 
pes direetifs immuables de la bonne 
politique, lesquels sont anssi justes 
maintenant, qu'ils Pótalent Jalis- ür 
nebuellement les шайгез enseignent 
d'autees régles, le peuple parie anire- 
ment, cbaque secte sali ses propres 
procédés; en um qol, il ўга diversité 
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dans les principes, parce que Wes princes: n'ont. pas 
maintenu le canon mnkgue que je viens de nommar. 
Par sulla, Ies lots sopl sd variables, que Ie peuple na 
sall plus á quol Fen tenir. Mon avis est. done Qu'on 
supprime absolument tout ce qul ne rentre. pas dans 
les six catégories de l'enselgnoement, reconnues par 
Confuclos; toat ce qui nu ressort pras des principes 
de ce Sagre. Quand des princlpes hétéredoxes auront 
été exterminés, les principes orthodoxes régnant 
senis, les lois redevienüront claires, el le peupla 
sgura à quol s'en tenir s.... L'empereur ( dgé de seize 
nus) avant trouvé ces trois discours fort beaux, nomi- 
mà Tàóng-tehoungehou ministre d'un rultelet. — En 
ce lempe-là, l'emperegr. peneliail (catrchement vers 
la doctrine des lettrés. Ls ministres Tod ing et 
T'ida-fenn, Gonfacianistes déelares, |ui. recommans 
dérent deus lelteés de marque, Tehdo-swan qui de 
viol Grand Secrétalre, et. Wüng-Ieagng qui rat fait 
Chef du persounel. Tefico-ian demauda que lem- 
pereur bálli une salle. idu. tróme, pour y donner 
des séances sulenüelles, 4 l'instar des anclens; H 
lul recommanda uussb son mllre Chaan-kouny, 
L'empereur (IL url ce vlelllard, dans un char 
commode, dont les roues furent entourées de joncs 
pour amortir. les eabots. IL de ft recesolr en grand 
apparel, et l'Iintetrngea lui-máme sur les remès- 
des à apporter aux maux du iemps. Chénn-koung 
avail plus de 30 mms. H dit: Les désandres se gué- 
rissent, non par dès. parals, mals en y mellanl la 
main... L'empereur almali les semences. H tméèdita 
slloncieusëment sar celle-là, Pola H. nomma Gneánnu- 
kaung Grand | Chambellan, le legea à l'hotel des roi- 
telets de Lou, son Toys, et confòrta avec Iu] sur la 
salle dug Leien à liátir, sur la restauration des Loir- 
nées Tmipériales, sur [es changements à faire-dans Io 
calendrier et dans les costumes. — Ur, si l'innpereur 
aimait les lettrés, l'impéralrlegn. doualri^re les hais- 
salt, eL affectionaall Les eunmues, lespuels etalent 
en majorité-Lxoistes. Chacun 4es goüls!.. L'imprnu- 
dent Tehdg-iwgn ayanl. conseillé à l'etupereur ile ag 
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déclarer majeur, et de tie plis référer des affalres da 
gouvernement à la doudlriére, còlle-cl entra en. fue 
reur. Elle Ht faire une emquéte: secrete sur Jis pote- 
üe-vin que. Tahdo-wan et Wáng-tsang. pouvaient 
avoir accoptés, TI parait que les mains da ¿es gratida 
Confuüeianistes n'étzient pas tout ò fait nettes, La 
dooairiéré Jes accusa uuprés de l'ampereur.. Celui-ci 
idol renoncer à sa belle salle du trône; etr livrer ses 
amis aux juges. Tehda-urra et Wüáng-lsang se siti- 
clilòrent. Teóu-ying el T'ièn-fenn, Jours patrons, 
durent donner leur démission. Le vieux СЛ 
Комп so rellra, sous prétexte ile maladie. O K'áng- 
Youwei, (ue n'avez-vous meilite eatta: page-ta ?! 


Le roitelet Hien. — En Wt Té, roltelel 4a. Heuse- 
kien, vint à [a-capitale- fuire s3 cour, Fils da Vem- 
pereur King, M dtait De propre: frére do l'empereur 
Dn (mais d'une autre ma^re), ol avall éM fall, par 
tun pere, raitelit da Heüne-kien, en (55. Нин trés 
lettré, grand amateur. d'antlquités, et eherefomr des 
plus Henreux. Par I Шеге avec lmjunualla H ri 
compensi Lous ceux qui Iul apportaient Пе bons 
livres, il en réunit un grand nombre. dont il Bt don 
l l'empereur, Dans le même temps, le roftelet- Niin 
de Hodi-nan abhmalt aussi les livres, mais IL [es al- 
nralt «ans discermemput, acceptant garg ute egalt 
blenseiliance des écrite de toule malin; tandis que lo 
roltelet THE па сан циа fea Tyres zuichens, anté- 
rieursuux Ts'£un. H retrousa successivement, le echas 
plire Teheóu-koan puis le reste des Annales, le Ri- 
Luel des Tehieou, les Bits, les auvres de. Móng-tzeu, 
les Odes de Máo-tch'ang, les Deels da Tsono-K'iou- 
ming, ele, H recueillit, unà un, plus de SO pièces 
avant trait пих гиз eb à |a musique des anciens, 
sen bmant toujours strictetment au canon. des Dattrés,. 
Aus] eeux-el sflhiabent-Hs 4 53 cour, de Logbes les 
provinces orientales. En {ШИ ап dixiéume muis, H 
alla à [a capitale; pour offrir à. l'empereur les deux 
livres; Ta-ya des Ulles, et lie Traité de la. Musique. 
Au promier tuols del'annee suivante, etant de relour 
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dins sà pirinelpau(è. Tei mourut On 
(ni opptiquus celte regle des litres pos- 
tomes e Celui qui à eté sage et. pare 
steen, seru appelé ura s. Ho perte 
done, dans l'histoire, le tilre posthume 
Roltelet Midi. Sa tambe xe «olt encore 
jutaete, À dix /i Est dé In villo actueltta 
de Hiiu-hren, lujuelle porle son nomi 
Pün-kou, auteur de lhistoire de fa 
dynastie qul nous ocenjes, fall, à propos 
da roltelct Histo, la remanque sulvante: 
Jaifis le marquis wai de Lou | 101-108; 
dit de о-оо à né daus un palais, 
élevé dans un hücem, [o n'ai pasèprou- 
Vè. jusqu'ici, ee que cest quo Ie mal- 
houri *.. Oh que cela est. Dien dutt. 
Mais. Miil me coif tòt ow tant Бо» 
ti fnil eonnalssanée икос l'infortuna. 
Aussi les aneiens eonsbidéralant-1as Pol 
sivele posible, comme mn pulson: el 
le défant de verin, dans la richesse ei 
les honqeurs, comme unë chose fants. 
te. E"histoire des roltelets et. seigneurs 
du sang des аза, prouve que. les an- 
clens pensalent. juste. Ces: porsonnazes 
se сше рет eéentalues. Or, dans ca 


nunibre, combien peu evilerent. l'or» 
gueil, lu ven, de Dbhertltage. Seul, 


comme diseni les Ques, éminent at 
siugulier <, le rollelel Misu ie Heie- 
kien se distingua... Son amour pour T'é- 
lude, hr sau de la commune crapula. 

Encyclopédistes. — L'einperneur fi 
Grand Gérémontaire un eertalg K'oimyg- 
trang, descendant de Confuciim à. là 
douziéme génération. (127 ), — En 121, 
U donn Fedii sulvant: On dirige le 
peuple par. les rits, on lo règles par la 
musique. Ur actaellement les iiis. dé- 
périssent, e£ là musique s'altéce, l'eu 
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suis trés affligé. Que les officiers pré- 
posés aux riis, forment bien leurs 
disciples, car c'est 10 une des choses 
les. plus. Importantes dans l'empire... 
Alors [e Ghanecelier dematida: qu'en He 
шилі un corps. de 50 Eneycélopeédistes, 
lexiiques et ritaela vivants, qui seraient 
(rancs de tout autre service pubilc, 
divisés par catégories, òt chargés de 
faire aux conseillers auliques, di 
conférences sur les lettres et les. rita. 
Le degré de science Acquis par ces 
ой ега, cmudidats aux hautes charges, 
devait lre désormais pris en considé- 
ration, pour les promotions... L'empe- 
reur approuva cotta proposition.. De- 
puis lors, il y eut bon nombre d'oti- 
clers lettres et savanis, aristoeralie iti- 
lelleciuelle, qui servit au gouverne- 
ment à (alre ён А l'aristocratie de 
immissance, 

Aristocratia. — A la fin des guerres 
iui lot avalent valu l'empire, la fond: 
teur de ia dynastie, l'empereur Kao, 
fit marquis 119. de ses ausiliaires les 
plus méritants ( p. 343). Or le peuple 
avant ahnung ses Lerres, dóvastëes 
par la guerre elvile, les. plus. puissants 
de ces marquis se tronvérent n'avoir 
ийге que dix inillo familles, et les pe- 
tits cinq À six cent. Le serment qua 
prétaiant ces seigneurs, à leur investi 
ture, Mail alons] congu: Lè Fleuve sil 
ia ceinture de l'empire, le mont. T'adi- 
chan en est lé pivot, Afin de coaserrer 
mon apanage eb de le transmettre й 
mes descendants; je serai susst loyal 
et fidèle, que si ma promesse était 
inscrite dans le Livre Ronge ot jurée 
sur le.sang d'un cheval blanc, = AU 
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tamp des emperenrs Wim et King, 
les (ugitifs étant revenus eb Tes familles 
s'élont refurmees, certaius immanguis se 
Lronserent avoir Jusqu'à 40 qu 160 milla 
foyers, les plas petits en ayant plus de 
milli. Etant trop pulssamts, les mar- 
quis devinment saperies, vielem, Ingo 
vernables, rebelles, ot beaucoup durent 
&tre privés ш шига principautés... En 
[27, Tehoufau-yea dit à Fempereur: 
Jadis les seMrneurs ue. passe dant 
Jamals plus de cent D dp tferritolrm 
(p. OD), aussi pouvall-on facilament 
surveiller leur puissance. Maintenant 
ila ont des villes par dizaiues, et dex 
Lerritoires. de plus aile mille H. Dn Ià 
(sur insolence: et Jours excess, lls se 
moquent do Parmie imperiale. Quoad 
vous essalerezde les diminuer, ds se 
llgueront etse soulóseront eonlne violis. 
Ur lots ces seigneurs ont dea Dy pir 
diaalnes, Us Leoapsetient Jour npanage 
пип хо ШЦ, el op donnepnt ron 
aux anlres, Cela nisl pas paternel, et 
ne fes (all pas aimar de teurs enfants; Ja 
masdi llo d accorder aux seigneurs; 
sous couleur de favour, Je droit de 
partager leur territoire entre Lous Tours 
Dis, qui seronL tuus marquis. Celle 
mesure sera Шей vues dé tuns, on vous 
pn saura gre, eb vous såra débarrasses 
des seigneurs, dont pe morcellutrietit 
des lerres nuri. anéanti [a puissance... 
L'emperrur consentit. Aussitot lits par- 
liges cominencerent, el lous Tes ñis dn 
marquis vouhurent leur lopin de mar, 
quisat. Le résultat fut eelal qu'au avait 
voulu elitenir, ssvole. l'unéuniisseniuent 
de laristocratle. — — Tehóufau-3en dit 
encore à l'empereur :: Les vetérams dex 
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guerres vivilos et les. vagabands, sont une source de 
troüliles. Déporiez tout ce monde à Máo-ling (prés 
de ToA'dag-nan ), eb enrégimentez-les, Vous aurez, 
d'on seul coup, Fortine tn capitale et atfaibll Les. pro- 
vinees, Voilà & qu'on appelle réprimer un тїз sine 
mir... L'empeceur consentit encore, La suite va 
montrer: que. Tehóufou-yen. ne. jugealt pas mal les- 
aristocrates de son tems. 

Lión-nan roitelet de Hoài-nan. — Nous avons TU 
l'empereur Wan se défaire, en. 174, de son frère 
rebelle Teh'dng; puis (alre marquis les quatre. fils 
que Teh'dag avait laissés; Vers l'an 122, deux da ces 
fils étaient roltelets : savolr Zitou-nàn do Домам, 
el Liou-séu de Héng-chan. Liou-nàn est connu, 
dans la littérature chinoise, sous le nom de Hoai- 
nán-lzau, le. philosophe de Hosí-naau. H almait les 
livres plutôt curieux et nouveaus, et altira d sa cour, 
pour ce motif, des milliers de magicjens eu mallres 
ts aclences ocenlles, la grande curiusilis d'alors; Ces 
hommes, originaires presque tous des pays entre le 
Ной et lo Fleuve Bleu (l'égout de l'empire, sous fes 
Hán), rappelatent sans:cesse à Liouw-nün, lg mort 
tragique de som pére Teh'dng ( Lié-wang, p. Mh ). 
Leurs instigations lol donnèrent des idées de révolte. 
Il remplit son arsenal et zan trésor, Le reshlent impá- 
rial Léi-pei l'ayant requis de cooperar aws compa- 
gnes соге les Hons, Lióu-nan |e renvoyn, erm 
121. Rovenu à da capitale, Làéi-pei y donna avis de 
ce qui se próparait à Hodi-nan. Le Grand Juge prit 
des informations. Le itelet fut Iron Irés suspect. 
L'empereur envoya un légal pour faire une enquete, 
Tsien, fils de Lióu-nan, essay d'assassiner ce Ig, 
mais n'y réussit pas. Le résultat de son enquéde, fut 
que le eunsell dis ministres déciara à l'empereur, 
que Lidu-nan méritalt d'élre exécuté sur le marché 
publie, L'empereur se contenta de lui entorer deux 
districts. Blees dans son orgueil, Lióu-nan se dort: 
dn à la révolte, Son frère Sén, roitelet de. Héng- 
chan, ші Боша avoc lui depois lotiglemps. 
Quand Séu eul appris lës projets de son frere, LE en 
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соп «лайли, тїшїї des lammes et des ar- 
mes. Nt des chars de guerre, [orgen des pontos 
Че (ches, DL graver d'avance un sceau impérial 
et des cachels. pour ses futurs ministres, généraux 
et officlers, Le temps étant wonn, où 1E dexait obili- 
galoirement aller à la -côpllale ponr falre sa cour, 
(l passa par Hodi-nman. Là les deux réres xe récon- 
cill'rent et se eonjurérent, Ssu HL savoir à l'empe- 
reur qu'il éalt malade, Celui-ci feignant de Ie croi- 
re, le dispensa de sa visite... Cependant en- [22 [a 
tentative (q'assassingt de Tstén. contre le légat ime 
perial ayant été divulguée, le Grund Juge ft saisir 
là prince. Sou. pére. Lidu-nan voulut- prendre: les 
armes, mal se pendiL par ses lentera. Son agent à 
la eéapliale, un certain £O -pel, lui (lt savoir que 
l'ampereur. envoyall le Grami Córémotuinire, avec 
pleins pouvoirs pour le ehátier. Lióu-2an compre- 
nant ce que parier voulüit dire, se coupa. le cou, 
sa femme et son frlls fureal exécutés. Tons è par- 
lizans furenl esterminés, avec loute leur pareuleé, 
comme: rebelles. Pub le consell des ministres ayant 
demandé qu'om anjait amasi Мён гони. Ме Дйнд 
chan, celui-c] se. cuupa aussl ]a gorge. 53 fennin 
et son [ls furent exécatés sur Ia. place: du marche. 
Les seigneurs, nobles ob guerriers. de marque; qui 
perirent par suite de ces deux procès, sè montèrent 
à plusieurs nmyrindes de personnes... C'est quis, en 
ce temps-là, toutes. les. liaines. prlvees: profitaleut 
des proces de haute trahison, pour se sanitaire La 
lourreau impérial ét uu service de Lous Jes deli- 
(burs. 

Maoaurs. — En 158, l'empereur ft chercher. par tont 
l'empire, de jeunes lettrés romarqnaties par leur 
smwolr ef leur talent ` il choisit les- mieux. faits èt [ex 
plirs distinguos, eb leur. donna fonte sa raut Où- 
K'iou-clheoumang, Seuma-siangjou, Tongfang- 
eéhouo, Méi-kao, et d'autres, ne le quittalent pas. 
Ils assjstaient au consell des ministres, avalent Leur 
mol à v. dire, el l'empereur preféra. plus d'une foi 
leuravis, à colui des grands officiers. Cosi á cello 
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époque que l'empereur commenced ses 
équipées diurnes et nocturnes, I dot 
nait rendez-vous; dans un endroit dé- 
terminé, A des camarades yul savaient 
monler А cheval et tirer de l'arc; guts 
courall nvec éur, incognito, en chis- 
sant, à (ravers le pare impérial, jose 
vera lea montagnes au sud de la capi- 
tale, foulant èt ravageant les moissons, 
et se faisant maudire par los paysans, 
La nuit. Hà ródalient à. Pai-keu (bane 
leue y, Una fols toute la brande fut faito 
prisonniére, par un propriétaire chez 
lequel] elle s'était introduite. Celui-cl 
осі les tuer lous, comme galants 
ou voleurs. Sa femune, frappée de la 
bonne mine de l'empereur, chercha 
vainement à calmer son mari. Enlin 
elle: l'éenivra, le lia, et dónna aux jën- 
nes gens la élef des champs... L'empe- 
reur n'en devint pas. mellleur. Hi se Ht 
disposer une douzaine de. pled-a-Lerre, 
oü H pouvait changer de costume ei sa 
déguiser pour ees expéditlons. — Un 
jour il ordonna à Od&'iow-cheouwang 
d'anüexer am parc furpérial ! long déjà 
de 300 lij, les terres qui y faisaient 
suite, pour Ie reller aux Monts du Suid, 
el d'acesparer ces montagnes ponr 
Гизаве de. l'empereur. Tongfang- 
éhouo censura ce projet en ces fermes: 
Les Monts da Sud, sont le rempart de 
l'empire. Elles contiennent des tarros 
et des eaux. Elles produisent du. Jaile, 
des métaux précleus, du cuire, du 
fer, et dulres malérlaux. néóeessalres 
aus divers artisans et 20 peuple. UI Y 
pousse du riz des poires, des Salm, 
des müriers, des plantes textiles, des 
bambous pour faire ies hampes de. 
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lléches, La terre y produit du gingembre èt des pa- 
tates; l'eau y produit des grenouilles-et des polssons 
qui sont une ressource pour le pauvre peuple. Quant 
nux champs qui sétendent entre е раге порча! еб 
les Monts idu Sad, ils sont eslébres par leur fertilité, 
el content i0000 pieces ile monnaie, lucre. Si cois 
ajoutez Lour eela à volre pare, vous porterez: atteitite 
à la. prospérité publique et particuliére, ce qui est le 
premier inconvénient de votre projet. Il y èn a d'mm- 
tres. Les terrains vagues et les halliers, favorisent Im 
mulliplicalion des. tigres el des loups, auxquels ils 
servent de repalres; vous devrez aussi détruire lea 
tombes ides morts ot lès habitations des vivants, dins 
tout ce districl: c'esl lá un seconid [nconvéèntunt. En-= 
fin, suppose que vous vous soyez approprié ces [ere 
coins; alin d'y courir pour votre plaisir; comme ils 
soni trés accidentés, vomits vons exposerez à hleg des 
accidents. Or l n'est pas sage d'acheter, fül-cà una 
Journée entiére de plaisir, par un danger méme moe 
mentaué; c'est là le Lrolsiane Ineonvénient. De: plus, 
souvenez-vous que Ies Yinn révoltérent les seigneurs, 
en construisant le palais Kiba-cheu; quo le rol Ling 
de Tch'óu perdit.son peuple, aprés avoir élevé Ia tour 
Tehüng-hoa; que les Ts ían tombèrent, alors qu'ils 
hátisssient lü palais de. Nese-fang. Mol, пресе, 
fumier el poussiere, [е blia vos idesseins! Je merita 
dix mille ioris1.. L'empereur nomma grànd ена 
bellan Panteur do cette barsngue, ea HUL son comsell- 
ler [ntiine, et lul donna cent Nyvres d'or. =@ Lempe- 
reur аі à combnotire en personue les ours, bes 
sangliers, el antres bêtes sauvages de son parc. Séu- 
ma-sianqjou no muniqua pas cette occasion de trem- 
per sou pinceau. H dit: Voas gravissez les lient es- 
carpes, vous allaquerz Jes. bétes sauvages. Si, un benu 
Jour, vous tomber sur un animal malin; si vaus vous 
engagez «ur urn mauvais torrain: si votre char Weme- 
barraese, ou fail un faux mouvemenl; sb vos gardes 
surpris na parent pas à temps; alors, eusslex-vona k 
тоз eótés, sur votre char, Oa-hoai l'hereule dut rol 
Up de Ts'inn, et Fáng-mong l'areber de l'empereur 
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T'áik'ang, Wrousarrivera malbeur, n 
arbre mort peut votis Perüser, Hte sage 
clie peut vore (alre tomber, El Hë vous 
arrieät-H rieu, cea jeux sont-il d'un 
Filis du Ciel? Pour l'empereur, on falt 
dés chemins nouveaux; le milieu des 
eliaussées ln] est réservé; on réi 
scropolensement lè mòrs de zen Eër 
vaux pi езін de sup char; el vous 
сөнге dans les hautes herbaz, par 
moms eb раг жака, роце le plaisir de 
vous mesurer avec de pmeéelnts anre 
manx, sans sonmger à ce qui pourrait 
vous nrriver! Le hasard ne füt-il. que 
de u0 sur aille; on пу сроке pas ainst, 
pour son plaisir, ce iui vam plus ide 
dix mille charges de marchandises pré- 
clenses, Је me puls approüver co Que 
vous (uites. Lu sagesse consiste À pri- 
voir les maus, avant qu'Hs commencent 
а риге, avant qu'ils reweileni une 
réalité. Vos courses sont dangereuses 
et itmprüdentes. Permoettez-mol de vous 
citer un adage bien vnlgalre, mats d'un 
grand sets: (Qui [riste] e шг Пош, 
te s'aten) purs soirs utr Lot qui bratia... 


wë Lenert Uu ce discours fort Jall. 


L'histoire no Mt pas s'il chnogea de come 
доне. = L'nperatriee Teh' an. ayant 
perdo la faveur de l'empereur, à canse 
de ln négligenee qu'elle. apportall Aux 
sacrifices, (ë sceau de sa dignité Jul 
fub reilré, eb ele fol reléguée dams In 
palal« des femmes rópudiees.. La. Tante 
ide l'ampeteur, eompromiae: dans. cette 
alïilre Tui demanda grâce, en Trapani 
Ta terre do front. L'empereur la tralla 
avec biemveillancé. voici putrreuot: Nal- 
talt parfole Шоно сіне сеце хаті, Сай 
ci lui flt présent d'un joli petit rulgnotts 
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nommé Tõong-yan, qui Int servait i elfo: 
Ce Iw] enfant ful désormais de fouteses- 
гіра Iupériales; U pe quitlalt pas 
l'empereur, lequel jousit avec Ш, 
url wprés ul, etorganisalt; pour lul 
[aire pluisir, des parties dé vilant, des 
combats (ln cons. dé elilens el de ches 
vaux.,. Un jour. l'empereur чоша (= 
ter <à funte, elisit, coms, local. 7 
Ip file, Te DO Mudün-chesw т бе 
on les rmamperénrs purealent des fours. 
il'abstiuenee avant [es saetilloes j, ël 
dòclila qun Tüug- jen serait «lé Ix par- 
lie. Alure la conseiller Tüngfauge 
chona, savaneant hardüiment, dit A 
l'empereur; Tóng-yen est coupable 
de (rols crimes possibles de la déca- 
pltation; il ne реш donc pas: dtre 
admis dins le pavillon. Simi-chëti... 
Quà iles-vous. dà, dt. l'empereur?,, 
Tóngfang-ehoun repit: Тонау 
un sujet, s'est permis -toula «orte. de 
priszutes*avee volre lanie: cesi son 
premier crime. Ш и porté attciuté à Їй 
proeréation èl sux lois dn mariage 
(амо еы воп second) erme. 
Por sex gentilles, M vima a ravil iy 
tenips que vous devier eomsaciver А "= 
tude de Ta Glieonbque dé Confaelüs et 
ds Livres Cunoniques z- ses pliisirs ont 
aussi Gout Desuéconp d'argent: iia 
dune volé l'état et mal à votre: porson- 
nez; volla sun trolini -arime l rm- 
perienr. refléchit en silence asse long- 
(чир, [из dile. Puleque-]'aàl eomimamn- 
ide ette Tèlo, ju De puis plus ta Jecam 
mandat ` fje nale Miral plug, une autre 
fols: Non. dit Tüóngfuag-chaua WM o'ta 
saca рая соци, vaga dites] Luo pavil- 
lon, Suan-chea ü О боор реа 
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ahstinences de vos peres. On n'y peul eurer mue prr, 
op pogr. s'y puriner. 5i vous y donner volre [le, 
ce mauvais précéteut produira un mauvais üsage:;. 
Wien, dit. l'enmpereurz.. et 1M comma que In Чо se 
dunnerail dans le Palals du Nord. N sy renilli, el y 
tli condulpe Tánsg- uen, par (z gradu porte. H doom 
ü Tougfan-ehowo 20 угез d'or, potr s3 répriman- 
de. La faveur de Toung-uen Паспа, à dater de Jour. 


Guerres contre: les Eons. — En 135.) les uns ĉtt 
кепп demander à s'umir aux Han par un mariage 
In Es dn Cial soumi lènr demanda à son conseil: 
Wüdng-K'aei qui, étant nó dans le pays da Yèn, tun- 
natssalt les muanmre des: Ffou, dit Les alllances avec 
les Huns, même chirentóes par an markure, ne duret 
jamais que peu d'années, puls Hs. rompen lé {гана 
Mieux vaut done refuser, metlre.une armée en cam- 
pagno, ol Jes battre... Hüa-nankbous dit: Les Huns 
se déplacant comme une volée d'ofsenux, || mous sera 
diffeile de lès ridulre. S3 mous faul faire plusieurs 
milliers de fH, pour. niler mous mesurer ауес eux, 
hommes et bèles arriveront épnisés, Je. сүнде 
oms colte entreprise comme tiop гуце, Мних таці 
los gager par un mariage... La. imajoribi* des eonsul- 
lenrs se joignit à Ida-aanhouo; 00 acceda done à 
la demande des Hons. => En 133, Wangq-K'odi pro. 
posa d'atUrec le Khan des Hons dons. la Glhan-si 
actuel, ët de l'y prenilré avecseon armés. Malgré Top 
розні de Jfis-nuankauo, l'empereur adora ce 
blan, Au sixiéme inols, Ffáu-nankouo, Li-bomig et 
Wiüing-K'üci, [nrent. désignées ponr commaniler l'ar- 
iiée; Celle-ci comptait Irois eent mille archers d chg- 
val, et arbalétriers : monies sur des chars. Elle se ea- 
cha dans bes vallées qui avolsinent. Ma-1 (515. Un 
enriaiii Nie-$ fut secrPtemenl envoyé chez les Huns. 
S'étani présenté comnie tramsfure, HM dit au khan: 
Je puis vous Hvrer. [а te da commandant de Mà-f, 
la ville et toutes les rlehursses qui y sont contendcs, 
AussibM. [а Куши força les barrières, à la (étu de беш 
mille cavaliers. Arrive à une centaine do Ú de Has 
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vovant que fées trugpeaux palesaient sans pastours, jl 
concul dés saupedas, ntbiqua un petit peste, prit un 
officier de Yén-mann, el sut par lut 1a. présence ide 
l'armée Han. Effrayé, le Khan dit: ara défhinee étit 
fomlée3., el il sen relourna. avec son armis. Les 
Hán je poursnivirent Jusqu'aux barrières; quis me 
l'alidzinrent pas. La campagne so termina la... L'eur-- 
pereur courcuues Iliera  M'dag-A'eer au (rand Juge, 
èn disant: Si vous ne be Gailas pas maud, je maurai 
pas la face devant l'empire. Cetle - (siule ayant att 
rapporte à. Wáug-&'oei, il 5 suicilz. — Darnni 
les années suivantes, l'umplire se tiut strictoent sur 
la defensive. Yéu-imenn rpocss al ; étalt-fé boulevard 
de l'empire contre [es Huns. En. 9M, on. ripara. la 
roule millraiee qui y eonduissit, afin da facililer les 
mouvements des troupes, — En (29, нь Huns avant 
[ait una ineursion ins [ó pays oc est. inalnienani 
Pekin, ou. envoya contre eux qualem шогир. рани 
|esqueis  Wéi-ta dag et Li-koany. La divisan de 
Li-koarig füb hattue. Lui-icne fut pris nar uh ffóu 
(Tongouse),. Comme I étail lilesse, delais? jo sus- 
pendit dans une sorte de. civlóre, entre denr che- 
vaux. Li-koang tL Je nort, puls soudaln. опат 
sur lo cheval du Afda, {fiul arracha son nre, le de- 
sargonna, el fogntitant lo cheval, H xwntull vers le 
sud. Livre aux juges el condamnó à mort conie ge- 
nàral vaincu, Li-koang se rachela et Ful seulement 
dégradé... Les deux aufres généraux. n'éeureut auzsl 
neu sucees, Son] Weéi-l'ing coupa beaucoup. de 
из а HU de pombreux prsonnaherz,. 
Vaici Phlstulre da sa Wal-triay, Yem Pan D I шт de енн 
prer atiii ibadi dapi ja bts di а Тен, таа ТА фа прапа 
plus qum batsa, nem mg: гч». Gale [ilia башта ls Dem iba 


Pampaman: Elb atali us (vre mira œ adwliérin, 1шниш Ty aug. 

= їлгїдє? йы жаң їшї. ре Ши айн аш раль єє Uegestäug WV 
gan ulla La but de là UN DI iw Purinas de frive. Le quiefine 
mer [zi наос ніш нав... L'imjétatrice Fc dum, таннае et jis 
base. иран gena len! frati l'esspubesr La Шш ең CR Es FB). 

Wü tat zone, et en 123, d» emm wani dummi wh. Had 
Vempeetat, інс) la bomo jempéruirics en Dc — (Quinn an dua 
ane ашына revije ШЫ мойе. Шар ара, аар татат. а 
grllent reg, шава d'ae daher vm feriumg daas Hat Fu ттш, (nu 
бай x ier deg шыша Ups pedem, 4i Jet sabina dmh Mamire 
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bia stiklas тн diait-i abi, oimh, ex riani Vtjesri: — Là 
biagi de Liong (qa ar dii pas rohini Are L i-knanali |, 
bo Hi pa Log. Cut us komam miesa, ear dI drat гий 
des Jam e sier dée aabiyt. Les Haas l'uppelaleat: Ia gënt төш, 
0 стање de |a rapidi de mea Wayremen, Leg asblate l'aumrient, à 
Gm de da liberti qu'il em ua, Ee ech, D| Phiaaywe, il 
wergndy pus d'egs gra Srpbäeat It rangi Puar camper, ji what 
айный des madrols commer, gt diam ko eat premire hunaq 
laura aite. La mat. mi na ballii ma Le vill. eg guhereaht рл 
[ta iguana de fea. Done venlalt nl adjadznté, ш! Frot Ausel las 
кашаыЫ l'aigua] beaurcup 
C'est chose étonnante de voir comme, au plus fort 
du danger Hun, alors que le gouvernement faisait 
dèjà lè moins possible, fes lettrés s'acharuont à It 
persuader d'en falre molis encare, de ne pas mème 
essayer de conquètir ces barbares. En 128, lù poll- 
icien Tehóufou-yen. critiqua dans un. mémoire les 
campagnes coutre [es Moans. Voici sas argoments: Г.а 
Stratégie dit: Quelque grani que soll una pays, sl 
aime la guerre, Ii périraz quelque puissant qui salt 
l'empire, s'il falt la-guerre imprudemment, il sp met 
ira en danger, Quand on est èn colère, on n'agil pas 
comme il Mut, Les armes sont des instruments nilas- 
les. Les eombatlants ne connaissent pas la mesure. 
Tons ceur qui, pour avoir le desus, ont épuisé leurs 
ressources, ont en à s'en repenlir. Jadis les Triin 
uyant dévoré les Noyaumes, â lo sulle ide guerres 
interminahles, envoyèrent Mòng-lien contre les 
Hóa (p. 206); et conquirent un territoire de mille li 
environ. Or, expérience falle, ce Lerrituire se trouvn 
marécageux, saló ét impropee à la culture. l| fallat 
tout y (rancjirlor, grains ël fourrage, par la mer et 
par les riviéres du nord, avec des difficultés telles, 
que Ia Lrentiémo pártie des envals seulement, arrivait 
à deslination: Quant aux colons, le latiour ides hone 
mes- me rapportalt pas Jeur pourriture; Je tissage des 
femmes ne produisill pas leurs wéteents; pauvres 
eL misirables, iis n'arrivalent pas à vivre; Ce fut. là 
l'origine du méconbentement de. empiro cantre tes 
Trinn, Or l'espérience de plusieurs g^néralions а 
prouvé adipis, quod. m'arrivera Jamals à gouverner 
les Huns. Envahir, piller ét (uir, vollà leur vip. Le 
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Chang. les Teheóu, хоп: јата oss 
siye de des conquérir, 1s opt laissá 
pallre ces brnties, die les considerant 
pas eommu des hommes. Maintenant 
vaus, euhliant les (mditlour des dynas- 
lies passées, vous ajoutez fól aux prü- 
códés de la moderne décadence, Vollà 
ce qui m'attriste! Vollá ce qui Dit sont 
(rir le peuple !.. Pour le révompenier 
de ce leat marcenti, l'emperemr nom- 
ma  Tehóufnmw-yén — eonselllur anli- 
que. — En 127, les. ITuns avant envahi 
loul le nord du Tehéu-li aclüel, on 
envoya contre eux Wii-Isfng ot d'an 
tres généraux, qui lescmireal eò fuite 
et occupérent: de nouveou toute la 
boucle ascèndanté du Flemve Jaune, 
plus, zu nord-ouest dü Fleuve, je "uu 
D Hf Браце! Couvert раг le sic- 
сёз, Tehüufau-yen chanta å l'empe- 
reur fo palinodio suivante: La. lérre ав 
smi du Fleuye étant. grassa, fertile, et 
facile à défendre contre les Mona, i 
faul en fnire là boulevard ife l'empire. 
Cette mesure diminuera: fes expéditions 
milltaices, agrandira Ia Chile. ei Мето 
га la mnuvalsa racine des Hu... Les 
ministres dirent lous que le projet de 
Tehòufou-yon дай раз Гаспа й ех 
cuter, Cependant. l'ampereur l'aiopta, 
Il erea la prefectlime- de Chaina-faüng 
(5), y trausporta cont mille hommes du 
penpe, ИШ des reiranchetnents et des 
barrières. Le Flenve étant alii convert, 
on y établILdes transports. par equ, jus- 
qu'aux naaveaux étalllssenna, рита 
le Ghan-toug, sur tout là pareours du 
Рите, ie peuple dui peiner pogr ees 
Uransporls; donl les (rais s'élevérent à 
des sonis falaleüses, et épaiserent [е 
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trésor. = En 121, Ies Huns ayant mi- 
vahi lo Chħhoùo-fang (51; Мен 
mariha cotlre eux, avec une année de 
ceut mille hommes divisés en six corps. 
Il entoara, duraut I3 nuit, le camp des 
Huns; Anu jour, ceux-ci Toreorent de 
coido eb senfuirenl, nou sans perdre 
dIX clefs; quinze mille hommes, èf 
uné jafinité- de. betail. — En #22; â M 
lte de six corps commandes pass 
généraux, Wei-ts'ing Qi une nouvelli 
compagne contre les Huns. Son bul 
Ман de des chasser des abords addu 
Fleuve Jaune. H prit ou. tua. plus da 
dix mile Huòs; dais deux de ses 
còrps furent perdas. Lun, commandi 
par TeliGo-sinn, attaqué par le khan 
en personne, se rendit après ane jonr- 
nëa entiere dë eminlal, Fante, pan- 
mandes par Sôn-kien, ful totalement 
anéanti. Le [ameux exploratesr Teha riip- 
K'ien suldall Wei-t&ing dans celle 
expesditkan.. Cone H savait od Гоп 
lrouverail de: l'eau oi du fourraite, 
l'armée n'eut pas frop.à souffrir. Lè 
iis d'une smr de. Wéi-l«ing, Hodo- 
k'iuping, Agé de 18 ans, envaller et 
archer émérite, sè couvrit de gloire. A 
{з Це Fan ecudron de BOO clievau- 
légers, écluirant lô gros de l'armée, il 
tua ou prit benucoup ^de Huns... Le 
général prisonnier Tchaa- sian couseil- 
la:au khan de ne pas se laisser attirer 
vers les barrióres. LesHuns s'étant done 
retlrés sers le nonl, les Han ne les. 
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poursuivirenl pas, et là campagne Пай 


ainsi. — Enai2!, le neveu de Wai- 
Ix'ing, Hona-k'iuping, nomme géné- 
ral de lü cavalerie lésére à l'àge de 30 
its, sorit, aveg dlix wille rellres, par 
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le hant de ln vallée dela Wei, passa le Flenve (195, lat- 
UL les. Hons dans six combats consèctutils, dépassa los 
monts Yën-tahen (au nord de 18 et20) de plus de milla 
li, eonpant des LéLes eb faisant des. prisonniers, сод 
runt le promier sur celta routa qul conduire les СЫ 
vòls Jusqu'à In Mei Caspienne. [E rapporta] do. cette 
campagne, comme troptiée, la statue d'or devant lar 
quelle la roltelat han de Hun -Zch ou, sacrifiait au 
Selguenr du ciel... L'été suivant, avec A otasgunnp- 
nao, fi da tle deplusieurs inyriades de ehievan-Iégers, 
Hoio-h'iugéng DI un second rai sers le nord- 
ouest, Landis que Tchàng-A'jen et. Li-koang bala- 
valent le peurteur da Fleute Janne, et le: nord-est, 
vere Chün-hai-koan. Houo-E'iuping courut jis- 
qu'a l'estremite. orientale de Altor (56), Jalonaant 
la route des espéslitlions futures. 1 coupa trente milla 
ttes, ot fll beaucoup de prisonniers, Cette. course 
hardie H de ful le général lé plis cólébre de. l'em- 
pire. HI. avait: eouplétemett abomdonné In (Iethjue 
Lraidilonel le, I cireulalt continuellement, sarre. Ја 
шайх statlomterz ce Qquúllúl permeltail de ponsssr dea 
pointes avancees et pays ennemi, sins so Tlie prene 
üre. Lut«méóme, à fa (ot d'on peloton Гене, ча 
laujours en avant iles cscndrons. Le ciel le favorisalt 
d'una maniere remanqualidle, Jamals 1 ne lut ni ace tile, 
m coupé, caime Ieta arrivè aus généraux prici- 
dents, lesquels, s'épuleani en alus elforts, n'arri- 
valenl méme pas à Joindre Uengeml. A came: de Ja 
lenteur (le leürs mouvements, Ses succès firent de 
Honaok'iuptag V hdole: des sollats, qui ls préféralent 
au general en. chief, — En 120, irrité. contre lts: rol- 
lelets do Hoüan-sie ët de Hióu-teh'ou (versant 
nord des. Nda-chas i, quit tenait pour responsables 
(les (myriades d'lommes que les fada lul avalent TIT] 
üu pris, le khan des Hons les cila Pour lès punir. 
Inqulets, les deus roltelets complotérent der parser aux 
Hàn. Ensubto le rol dé. Hfiu-teh'ou. s'clant dédit, 
celul de foiun-sie le tuu, ronnt les deux hprües 
gl sp soumit anx ffan. L omtereur КОШ БҮЛ? 
mgl wille chariots ad-devont de celle mullitude, 
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pour lu Iratsporler lont enliere nn 
Ching. Les oficiers des districts n'ayant 
pas d'argent dans icurs crisses, rot: 
rent les chevanx des particuliers: Gent- 
cei les аул сас, ап n'arriva fias à ën 
néunze e nombre voulu. L'empereur œ 
felha. La préfet de la eapltale Ainan 
lai ilit? Ces Huns qui viennent de tradir 
leur maitre pour se donner à vous, 1l safe 
firait que les prefers les fissenl passer 
aa district à l'autre, à la- maniérë ordi- 
naire; pounpuob verker taat l'empire 
à cause d'eux? Est-il juste de faire 
ddu mal aus Chinois, pour le blen des 
Barbares?,.. L'empereur. renëechit en 
silence... Quand 1& peuple de Hoani- 
tie [aL arrivé, Ki-nau dit ie nouveno: 
Ces Huns qui ont si souvent aliaque 
nos frontiéres, rompu mas alliances, 
(mé nos soldats, dəyralent dire taut 
simplement réduils en esclivage, et 
distribus anx  fumilles ehinoises qui 
ont perdu des membres dans Ies guer- 
гез faites conlre oox. Et voil que Гоп 
vide la trésor pour Ies enrichir, et qu'an 
oblige le peuple à les: oourrir! Avali- 
tàge-t-on ains] un fils insolenL, ans 
dépens dos Ais doces Y C'est Là cultiver 
l'aecéssoire et nézliper le. principal, Je 
ü'approgve pas votre maniere ife fal- 
rel. L'empereur réflóchit, puls dir à 
Ki-uan: Voilà longtemps que vons 
n'aviez pas idit d'Impertinences *.. Aprés 
que les. Hüns eurent. [ait un court sè 
jour à la capitale, l'impereur his nt re- 
eondulre à la fontlére, les répartit pn 
cion Lordes, el jos parqua tout le Tong 
dü vorsaot nofd des montes Nda-cehan, 
Jusque vers Ie [ac Lüb-nor; ea pays sé 
trouvant alors entièrement purgó des 
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Huns, retirés vers Ie tord... Cependant 
ia fils du feu roitelel de Hizu-tch'ou, 
était resté à Iu cour de Chine, Hl saj 
pelalt- Mi-( (sic). C'était un gaihard 
de huit pieds denr pouces, grave et 
posé, eaxalier Ineomparable: [| pilat tel- 
loment d l'etnpereur, que. eélui-ci Dui 
donna. un emplot dáns le haras fmpis 
rial. Un jour emperour donma ð son 
seri, le &pectaclo de ses chevaux. Les 
employés du haras. défilérent, tenant 
les ehevans par ia hiite. Toot en puras 
dont, lons, #reept Mi-ti, se parmi- 
retil de lorgner hes dames, du ctin ia 
l'œil. L'empereur cemarqua. in chise, 
Les clievaux de. Mí-££ étalent atissi les 
plus beaux. Le jour méme. l'em pes 
reur Iul assigna des revenus, et ]e Mt 
inspecteur. des. lara. Dans. la. sulle, 
Mi-ti devint Clef dui personnel. 1t jogit 
de la contüanen el de l'affection da 
l'empereur. Mais. les nohlès qui le ја 
lousaïont, dirent: Voyez comme l'en 
pereur esf coiffé de ce Hum, quil a 
Irouvé par liasard !.. L'empereur l'avant 
su, men fut iue plus. libéral à l'égard 
de MAL A eanuse ja la Statue d'or, 


devant laquelle ses pòres, los roilelets 


de Jirén Ach "ou. priolent jadis le Sel- 
gneur du ciel, l'empereur donna à Mi- 
li lo nom de clin Kinn (ori A la 
mori de l'empereur Qi, nous verrons 
lé Hun. Kinn- mili devenir Ministre at 
Regont de l'emplm. — En t19, Tem- 
pereur avant lonu consell avre ses pu- 
Doraus, leur dit: Lo transfage Tehdo- 
sinn qui coasellle le grand шп, Ша 
faiL eroire que jamais les Chinois tii 
pDeurrunt. franchir le. desert ila Goli, 
Avec ийй trés grande armés, nous 
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réncèlrons certatncment Á Tr (ranchir..; 

L'anpereur üt réunir eent mille ché. 
vans, peur porter. bes vivres ñ In sihe 
de: l'armée; Wéi-t&'iug commaudatt en 
chef. Towo-k'iuping condutsalt la. cx- 
valerle  légére. Chacun dò ces doux 
généraux aval 20 mille cavallers, amls 
les chevau-lepgers ањо Пе, ЈА 
kogng —commandall — l'avani-garde, 
Koagsouwnn-hewe ` Dalle ` gauche, 
Telido-cheuk'i Tale droites Tray- 
siang larriére-garde ; (ous taient 
sübordonnés :à Wei-t*'ing. Colal-ci 
ayant (alt quelques prisonniers, apprit 
dem oü se (rouvall lè zrund khan. 
Ао, Jolgnant à. aes propres Iroupes 
le corpa deo Li-Koang, il marcha en 
personne contre le khon, aptes avoir 
commande à Li-koang de sp joindre à 
alle droite; qui opérait à l'est. Li- 
koang protesta z J'al, dit-H. le grade de 
général d'avam-arde, Vollà. longtemps 
que je comhal» fes Hons. Malntenant 
que nous allons julndre le kban, fji da- 
шапе а бошго яч premier rang... 
Ог Weéi-ts'ing avait recu des instruc- 
tons secrètes de l'empereur. Celui-ci, 
qui së définit de Li-konrg, defemdait 
de la laisser aborder lé khan. Wéi- 
ta ing we fL donc aucun cs Пея роц 
tatior& de Li-koang. Trees irrlió, eelül- 
ci sorlit sans saluer et decampa nee 
жоп corps иги... М-р avant 
travorsè le désert de Goli, décoovrit 
l'armée di khan el se rangena en batail- 
lë. I] eonstrulsit unes sorte de forteres- 
se, avec les chars qui qportalent ses 


' bagages, puls llt provoquer Tes Huns par 


D00) eavallers, auxquels ecüux-er oppa- 
serent aussitót dix mille des leurs La 
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bataille s'étant engagée, un verit furieux 
«ежа, Jetant le sable et le gravier dn 
désert án visage des combhatiarnits. Les 
ideus armies &e perdirenl de yre, Wéi- 
(sing. prolila de. l'abscurlté, pour. ex- 
sayer d'èeonvelüpper lè khan. Celul-c] 
s'élant apèrça du mouvement, s'wntult 
4 toute bride. Los chovan-ltèpgers Пап 
cumnt (eat Iul. donner Ја chnssa, ids 
ne purent pis l'aliednilre. M'éi-ti ing 
coupa IU mille téles.... Cependant Jes 
deus corps dé Li-Koaung et de Tehado- 
cheuk'i, sant perdus daga Ja dé- 
serl, arriverent quand. toul élalt. Mn]. 
Wii-fà'ing inüigen à Li-koang un 
llàme severe, Celui-ci dit à ses hom- 
mes: Je me suls mesuré, over les Hons, 
dans plas dn 70 eombhats ou. balailles, 
Dans eette eampagne, alors que J'allais 
Joitidre 18 khan, le général ên chef m'a 
retiré mon brevet: Je tme suls de plus 
égaré dous lo désert; c'est le сїйї qui 
me perd !.; et il së coopa la gorge. Li- 
koang étt un homma très simple, 
Quand il avall reçu une récompaonse, M 
la distribualt aussitót À ses hopmes, 
sans en rien garder. Hl mangzealt et Dii- 
vail à [eor gamello. Son grade lul avant 
rapporté 3000 pienis par an (p. 370] 
durant plus dé 40 ans, i] monrut. pau- 
vire, laissant sa famille dans la gêne, il 
tiralt de l'arc posément. eb avec Dréck, 
sion. Quand, avec ses troupes Mlérées, 
I| arrivalt. au bond de l'eau, HH ne s'en 
apprichialt que quaml Lous as hommna 
avaient fin) de boire. H inangealt de 
méme le dernier de tous: Ansal etalti 
chéri de ses hommes: Quand idi fut 
inort, (oute l'armée sa lamenta; Dans 
le peuple ansi, И fub généralement 
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plouré... Tehdo-clieuk'i [ut condamné à mort, par 
les juges: S'étant racheté, I füt dégradé au rang du 
peuple... Houo-X'iuping aynnt exécuté. à sa manière, 
des fatibasias aventureuses sur un parcours de plus de 
2000 li, coupa 70 mille (ебе... Conclusionz quami 
l'armée avall franchi les barrières, pòur marcher 
contre les Huns, elle complult 440 mille eheváus. 
Doce nombre, molas do 30 mlile revinrent. Résultat 
net, environ 90 mille Mons tués; mals des myriniles 
de Hán manquèrent aussi â l'appel. Toutefüis les 
Hüns, saigneés à blanc, se retirérent. définitivement 
ün jori du Gobi. Les Hda s'établireut daus in step- 
pe, bordant lè nord des Nüa-ehan. Le bassin du 
Tarim ( 49) élaït désocmals ouvert devant éus, ninsi 
que les rootes de l'Altaï (54). Bientôt les garnisons 
de ces nouvallés colonies, coniplórent prés de 60 
mille officiers et soldats, suns parler des colons, qui 
rongérent désormais incessamment l'ancien territoire 
Hun, Su nr ent plus, pendant. longtemps, d'expé- 
ditiaus considérables, c'est que l'empire avail épuisé 
ses chevaux. — Sur le conseil idu iransinge Teho- 
sinn, le khan envoya à l'empereur un ambassadeur, 
pour présenter ses excuses, et solliciter ane alllauce 
par mariage. L'empereur soumil l'affáire à son con- 
seil. Jénn-tchang dit: Le khan ayant été battu, 
exigez qu'il se recannaisse votre vassal.... L'enmpereur 
envoya Jéan-teliang lul-même, faire au khan cette 
sommation, Le khan se fàclia rougè, et retint Jèsn- 
tehang prisonniec... L'enevelopédiste Ti-ehan avant 
opiné qu'an mariage ne còôdlait rien A Daire, Тена 
lang le traita de sot lettré. Jé suis sollemenl zidá 
pour les lutërëts de l'empereor, dit Ti-chan; et 
vous l'indulsez sottement en: erreur. Ce ton-déplut A 
l'empereur, qui demanda à Ti-chanz Si je vous fuis 
préfet, pourrez-vaius proléger une préfecture contre 
les Huns ?... Non, dit Tí-chan... Et une sous-prefee- 
turo ?.. Non, dil'encòre Té-chan... E un dlistréet ?;. 
Oui, dil Ti-chan, qui sentit que l'affaire. alluit mal 
tourner, Hl fut aussitd nommé mandariu d'un district 
sur [a frontiere, Un mois plustard, les Hans avalent 
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pris èt emporte sa llè. Alors personne 
n'asa plus: cantredire Tehüng-l'ang, — 
Еп. 111. Pour punir les Huns d'avoir 
enlevé nn envoyé impérial, l'empereur 
euvoya contre eux Ies genéramx Konig- 
sounn-heue el Tchao-p'ouonou, avet 
dix mille cavallers. lla no virent pas 
ип еш Hon. L'expòèditlon eul pour 
résultat d'atfermir les colonies chinolses 
établies le long des Nda-ehan, puisque 
vers le Lobli-nor. — En 110, l'empereur 
donna édit snivat: Volei què l'Inso- 
lenco des paya du miii à élé ebättée 
(les De, plus bas). Or les barbares 
de l'Ouest et du. Nonl, sont encore 
rebelles, Je vais les rédulre moi-même 
par les armes !.. Sur ce, à Ia Ule d'une 
armée de 1880 mille cavaliers, l'empe- 
reur Où pissa lò Fleuve, el poussa à 
plus de mille G aü delà du Choda. 
fang (5). De là, il envoya au grànil 
khan, par ambassadeur Кобо- і, е 
dell suivant: La téte du rol de Ndn-ue 
est suspendue â la porte dé mon pa- 
lals. Si le khan est de tallle à me eoin- 
batire, gu'il sè montre! Mai Fils du 
Ciel, je suis venu en personne la pro- 
voruer à In Truntiérg. SI n'est. pas de 
taille à me résisler, qu'il se recomnalsse 
шоп vassil?... Pour toute réponse, lo 
khan Irritá se contenta de retenir 
Kono-Et prisonnier. L'empereur en fut 
pour ses frais, Ne pouvant pas entre- 
lènte soni urmée dans ju steppe, I res 
vint bredoullle, sacrifià en passant mu 
tombeau de. l'empereur floang-ti (31, 
el licencia ses soldats [voyez Colta). — 
En tim, Kou-cheu roi des Ledu-lan, 
enleva un envoyé Impérial. Les Leán- 
lan liabllaleul lé versam sud de l'Allar, 
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pays de Pidjan, Tounrfan, Karachar, Ws servalent de 
vedettes et d'éesplomsans umsidu non, qu'itaacerils- 
&aient delois lesmouvements des Haa. L'empereuren- 
voyu le général Teliio-p'ouonou pour les punir, Cè- 
hui-cl aves 7(4) rellres seulement, tumbi A impro- 
viste sur les Ledu-lan, pril ihur гої е хаг сарі 
Kiü-cheu (Tourfan), Ce coop retentit Josque cher 
les Oi-xounm (vallèe de PIJH, 57) el les Ti-wwan 
(vallée de Plaxurtes, 55. À partir da cette opt, 
la routé le long du visant nord des Ado-chan Œ 
SW GI "td. el son terminus W d Toënn- 
bonne (de Durata ides: anclens, maintenant pays ale 
uw ІҢ |. acquirent unie trés grande imporiance. Les 
portes di basso du Tarim, près de Tounn-hoang, 
s'appelaïiont H P] et 5 Hg, — An 107. Cependant 
les Hons; retirés depuis (10 au nord da Gobi, semal- 
tipliaient, ôlevaïcot des chevaux, el #axerçaiont an 
Ur, Us sollicitérent plustenrs. fois une alliance par 
mariage. L'empereur envoya Wahg-ou, pour sonilar 
leurs véritables intentions. Le khan lu dt les plus 
belles promesses. IH allait, ilisait-il, envoyar son fils, 
pour го опре а Ia cour. П. апа ааг en personne, 
se donner ag Fils du Ciel. Wüáng-ou uyant rapporté 
Ces nouvelles, l'empereur fil aussitót іг ша е, 
pour servir de pied-à-terre au. khan. Celui-ci com- 
Inenea par envoyer un ambassadeur. Or, malechance! 
eet ambassadeur moarut de maladie à Teh'ang-nan, 
L'empereur renvoya son cadavre, par le légal Láu- 
(ch'oungkouo. Croyant ou feignaut de croiro que 
l'empereur avait mis â mori son envoye, le. khan 
relint Léóu-tch'aungkowo prisonnier, et t insulter 
par sa cavaleria les frontières de Геге. L'empe- 
reur dut envoyer. Koüo-Ieh'ang el d'autres. géné- 
ranr, Lenir garnison dames le Ghosa-fang. — Au 1018. 
La grand khan tant mut, eb Ou-cheu-lou, son suc= 
cessenr, étant quereleur et sangulnaire, la. ечи 
se mit parmi les Huns. Leur grand général de gauclie, 
fit dire à l'empereur: 5i vous voulez, je. suis disposé 
å assassiner le khan, et à te. sonmeltré-à vous. Mal 
vous dies hien lou. Envoyez uno armée ponr ma 
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seeonder, et Jè ral mon coups: L'em- 
[ereus onvoya done Konngsounh - had, 
qui dieva uq camp fortifié en dehors 
des barrièros. alin d'y cecoeillir les 
Hons qui doraienl pe sonmetire,.. 
En 103, l'empereur jugeant aque celle 
place. éralt encore irop élulgnée des 
Huns, envoya. Tehdo-p'ouonou gepe 20 
millo ehevau-lésers, jusqu'n mont 
1souan-ki-chan, Le grand géneral de 
gauche se préparait i tenir sa promesse, 
quani 1l fut devinó et mis š mort. À la 
tèta dë 80 mille ehevaus, le khan emu 
personne fondi sur Tehio-p'ouonau 
el Pentuna.. Gralymant dtre eslep- 
Dinge, là général chinois se гоо пох 
Huns, avec toute son armàe, — Ea 002, 
Irruplion sondaine des Huns, qui dé- 
Iraüisent les camps consteralis pour rece- 
voir leurs tramduzes, — En HO, la kltan 
envoya unm nmbassadeur pour présen- 
ler ses homimages, L'empereur Je Di re- 
comiuire par. Sóu-ou, qu'Il chargea de 
présents er de compliments pour le 
kimo: Quand Siion se fut 2equitte dà 
sa commission, le ktiun devenant en= 
core plus insolent, m'accorda pas ce 
que les Hae avalent esqiéré de Ini. Sur 
ces antrefaltes, E-teh'ang et d'aulres, 
de la sie de Sónu-ou,. eomplotérent 
d'assassiner he Iranshigo dhinols Wei- 
In, el de ramener eu Chine In reine 
mère do khan, princesse chinoise, Le 
complot (itt éventé.. W27-l0 пуа rang 
de rollelet parmi les Huns, et joulssait 
de toute In contlanee du khan. Celui-ci 
lui commlt le proe des mribassaileurs, 
Dans son JInterrogaloire, | U-teh'ang 
compromll жои ош el Tchüngselieng, 
feu sen Wiat guelo kian tg donnat 
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l'ordre de les massacrer (ous sursle- 
champ. Ses conzelllers lul  dirent: 
Quand voüs. les ütirez (tués, vous ne 
pourrez plus rien leur faire : obligez.les 
plutót å se soumettre å vous.: Weéi-lu 
commença par faire à. 5üw-gu ung 
verte réprimande. Celui-ci dit: Apnea 
une pareille perte de face, communt 
pourral-je retourner en Chine *.. Et 
tirant son épée, 11 s'en perga, Wéi-Iu 
lui-tnéme s'empressa pour ]e relever. 
Süu-ou ne respirait plusz. il fallüt fart 
longiemps pour 101 [faire reprendre 
connaissance. Le Khan admirant son 
Der courage, envoya malin eb soir 
prendre de ses nouvelles. Enfin Su- 
ou guériL, Alors Wzi-lu flf décapiter 
U-tch'ang, l'auteur du. complot. Puis 
il prononca, en ces Lermes: L'envoys 
Hün Tehüng-cheng, ayant tente d'as- 
sussiner je khoan, est digne de mart; 
s'il passe anx Huns, on lul fera gràce 
do la vie... et 1I tira san sabre. Aussitót 
Tchüng-cheng (rassa aux Hons. Alors 
Wei.[u dil à Sôu-ou: Volre collègue 
ñtanl erituinol, vous Vëles aussi... Sóu- 
ow dil: JYignorals ses desseins; aucim 
lien ne m'unit à lul; comrmenl serals-je 
coupable de ss faule?,.. Wei-iu tira 
son salira Sün-ou ne bougea pas... 
Alors. MWei-lu lul dit: Seigneur Sou, 
pour avoir passé sux uns, mol je 
suis devenu riche el heureux; j'ai 
rang de roi; je commande å des my= 
riades d'hommes, et mes chevaux sont 
sans nombre. Ñi vous m 'ëécoutez anjour« 
d'hul, demain vous serez mon égal. A 
quol vous servira d'avoir engralssé de 
volre sang l'herbe de la steppe? Qul 
volts. en gauri шга? Sóu-ou na 
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répoodant pas, Weéi-lu joulin: SI Yous vona son= 
"iettex pour l'amour de mal, Je Sous Lralteral en fri- 
re. "inen, vous ne me reverrez jumas,o[ vous vola 
repentirez en valot.. Alors Són-om lui jen au visage 
éelte. apostmuphez Trallre qui as onbilie les. hien 
faits de lon souverala, qui ss renié Ton malle ei 
la famille. mur fe faire serf eher les harbares, 
erüls-tu que je Henne à Ie. revolr? Le khar Ca fal 
l'arbltre ide ma vie ou. de ia mort, ëL Lü en profiles 
pour m'engager à déserter? Sache que Ie roi do Nän- 
tie avant tué an envoyé Han, ü payé son fortuit de 
sn Vie. La tête du roi de Zeta, al ena Dit ap, 
tant, est encore süspenmduse ñ la parte u palatz, 
L'empereur â presquo exterminë les Corċens, coupi- 
bles du même crime; Non, je né eapituleral pas; el 
li traitement que In m'as falt suldr, éausera un. eor 
Dt entire deux nations, ес one sqïte de malheurs 
pour les Huns?... Weéi-Inm avertit le. khan de son in= 
succés, Celui-ci n'eg désira que plus vivement {а 
capitutation de Sou-ou. H le lit jeler dame une fossg 
profonde, sans nourriture ni. boleson. Sou-ow. sucia 
de là neige, eb rongea le Геше ide sa. couverture, 
Comme i| vivall encore aprés plusieurs Junrs, leg 
Huns jugeant qu'il étall ehésin, le retirèrent de la 
losse, eL l'envovéerent dans [es régions desertes et 
glacées ilọ lå mer du nord ilac HBarkal), od: dis lui 
firent paltre un Lroapeau de boucs, avec la promesse 
qu'il serait mis em Hlerlé, dés que ses boucs dimmi- 
raienl du (nit, Tout le personnel de so. ambassaile 
(ul dispersé dans lez divèrses hordes des Huns, — En 
mi, Li-koanogli marcha contre les. Muns, en partant 
des nouvelles colonies des Nan-chen. I6. eoupa plus 
de dix mille téles, puis revint. Les Huns l'envelop- 
pérent darant sa reirzite. Allamós, les Chinois së 
hattirent en désespérés. L'adjudant Techáo-teh'oung- 
Кона avant réussi à rompre le cercle des Huns; avec 
unë centaine ile cavaliers d'élite, Li-Eoangli elargea 
el parvint à s'échapper, Гаи aux Haus (ous dës 
équipages, et plus da Uers dé ses homines. Dans 
cette atfaire, Tel«o-(ch 'oungko«o recul plus de. 29 
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blessures. Quand I fat arrivé àlaeapt- 
lale, l'empereur alla ]e voir à son 
hôtellerie, &e lt riontrer ses blessurs, 
soupira de compassion eb le nomma 
chambellan..... Or feu је général Li- 
konng (p, 483), avait  Inlssë un petH= 
fils nomme? Li-Ing, cavalier et aréehar 
hors ligne, bon et affeclueux. pour ses 
officers ët poor ses hommes. A causa. 
ilu renom de son grand-père Li-koang, 
l'empereur avait (all Li-ling ofücier 
supérieur de cavalerie, ël lui avait 
confié un corps de 5000 hommes, ori- 
ginaires du pays de Teh'óu (Fleuva 
Bleu), avec mission de défendre les 
colonies des Nün-chan. Li-koangli 
s'étant (ali. Байге, l'empereur. vou- 
lut jai donner, camme renforts, les 
irimpes de. Li-ling. Celai-ci protesta, 
dlleant: Mes soldats sont tous. originai- 
res du aud, C'est un corps d'élite. Us 
sont tous hommes à défler un ligre; 
aucun d'eux ne manque son coup de 
fléche. Us se fomdront uiflicilement 
avec d'autres troupes. Veuillez en for- 
mer an corps spécial... L'empereur [ui 
dit: Vona ne voutez pas dépendre d'un 
autre, Mais j'uüi mis en campagne lant 
de troupes, que jo nè puis plus vous 
donner de chevuux... ГИ а pied, dit 
Li-ling, avee mes 5000 hommes, droli 
à la eapitale du khan... L'empereur 
udinirani son courage, Jul permit de 
tenler l'aventure. Cependant U M diré 
h Láu-pouotei, d'appuyer Li-ling avec 
sa cavalerie. Blessé et jaloux, Lów- 
pouotei qui stalionunll. dans les cole- 
nies des Nán-chan, (üt diri à l'empe- 
renr: Les chevaux des Huns élan trés 
ruliustes enm aulomne, ce n'esb pae le 
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Où-ti. Carto IL. 494 

moment de les ottaquer; mies vant 
que Li-ling hiverne lel, eb attende au 
printemps... L'empereur soupeonnant 
que Li-ling et Lóu-pouotet. avaient 
peur, leor ordonna à tous deux, de se 
mèti en campagni lien, A im mitt- 
vime Tune, Li-liug marcha done droit 
au nord. l'r&s de 12. montagne Tsounn- 
ki-chamn, il rencontra lë kham, ù la 
we de 20 mille ensallers. Gelul-el- en- 
veloppa la peille. troupe. Li-lng Tat, 
taqua bravement, et Iul Lua. plusieurs 
milliers d'homunes. Elonné de cette 
audace, le khan appela un renfort de 
K mills Huns, el altaqua de nouveau 
Li-ling, Colai-ci batliL. en retraite en 
lian ordre, marchanb vers le sud lont 
en combattant, Dorant celle relrülle, 1 
coupa enéore plus de trois mille (etis. 
Le khan dit: Си Чон ètre lå rollta des 
Нап. ls sot indomptables, IE nous 
entrainent de plus en plus vers Te sud : 
ce doit ire vers une embuseade qu'ils 
nous ont préparée., [&couragré, fF allait 
se retirer, quam ua déserteur. ehinuis 
lui apprit qua lo situation de Li-ling 
бш désespérés, les Neches allant loi 
falré défanit. Au combla de In bie, Im 
khan se partant en avant. barra le pas 
sage et ntima avec vigueur. En un 
seul Jour, l'armée. de Li-lng. épulsa 
les 5400 mille “Inches qui lui restaient, 
Li-líng soupira et dit à ses hommes: 
Un géücécal vaiucu, doil mourir. Disper- 
sez-vous el sauver-vous, Latis que Ies 
Hans seront occupés à me prenire!.. 
Le lendemain, attaqué par des milliers 
de Hons, Li-ling dit; Je n'oserai ja- 
mais reparallre derant mon empereur! 
E H ae remlit aux Huns. De ses 500g 
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Dü-ti. Carte II. 


botes, 400 à peine regagnérent les 
barrières... Quand lempereur apprit 


- que. Li-ling sétalt. rendu aus Hutrs, 


И se mit dans unè- grando colère, 
Pour complaire au тайге, Tous les 
granils oficiors déblatérérent contre la 
général valnco, Seul lô (Grand Anma- 
listë Sèuma-tz'ien osa dire que Li- 
ling avall toujours dté hlen coté comme 
général; qu'il fallait le plalndre, plutót 
que de le condamner; enfin quwi) seyalt 
mal à des polltieiens de cabinet ( Hitt. 
conservant leur corps intact, parmi 
leurs femmes et leurs enfants), de. [ui 
jeter ia. pierre... L'empereur .s'olfensa 
de ces généreuses parles, dans les- 
quelles il erat volr une- eritque à l'a- 
dresse de Li-koangii, Séuma-Is'ien 
fat conidiamué à sublr le supplice de fa 
сазои, — En 97, Li-Koanglt et 
quatre autres genéranx, recurent ordre 
de marcher contre les (ons. Ceux-ci 
communenceérent par melle eti 0ге 
leurs (femmes, leurs enfants èl leurs 
troupeaux, an pop du fenve D-onu 
(53, 61); puls le khan entra. ea cam- 
pagne, avec unge armée de cent milla 
homines; Les Hàn vaincus, irent bat- 
ire en retralte;.. L'empereur avait 
donné à Kouagsounn-nao lardre de 
ehlereher Li-Hagz on pense que c'était 
pour lol porter sa gràce el pour Ie ra- 
mener, ear l'empereur avait peur dè 
eet homme. Kouagsounn-nao n'avant 
pas pu ou pas. voulu s'aequiller da sà 
commission, rmconta, à son retour, 
qu'un prisonnier Han lui avail appris 
que Li-iag étsit Instracteur des tron- 
pes da khan, et ique c'était Ini qui avalt 
bata Li-koaagli, Alors l'umpereur 
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Les i iA. Ou-ti. Carte IL. 193 
fit exterminer toute 1a. parenté. de. Li-liag. On ap- 
prit plus tard, que celui dont le prisonnier. Hun 
avait parlé, était un cerlain. Li-s4, et noti pas Li=. 
ling. Ce. qui a'était pas vrai auparavant, In bars 
barie impériale le réallss, Le khan. ayant appris le: 
massacre «d» [a familla de Li-ling, donna à celul-el 
ša propre Alle, ette- NI roitelet. l'égal et le. calleguie 
de Wéi-lu. — An 90. L'empereur Oi se misant vieux, 
les hauts fonctionnaires commençaient à s'occuper de 
leur maltre futur. En 90, Lit-koangli ayant éié de 
nouveau cuvovè contre Jes Huns, le chancellur Liði- 
k'iuli l'aceomipagna jusqu'au. pont de. la. Wei, alin 
de faire pour lul les sacrillees propitlatoires d'isage, 
Au nuent de le quitter, Li-koanoli Ши ац Cian- 
celler: Employez-vous à faire nommer, le plus 1t 
possible, prince impérial, le roitefet. de. Tch'aug-i. 
51 celui-là devient empereur, les nobles auront du 
bon temps... Lióu-E'iuli le lul gpiromit. Or ee roltelet 
de Zei onge, était lé (lz de [a propre sar de Li- 
koangli, la concubine hmpériale Li; et la. propre 
fille de Li-Koangli, etait femine du fils du chance- 
lier Lióu-k'iuli. Gela explique Ies plans ide ces deux 
homes... Li-koangli ayant done marché contre les 
Huns, emporta nne viclolre el poursuivit l'ennemi. 
Sur ees entrefaltes, à la capitale, ta femmo du Chan- 
celier fat accusée il'avolr (ait des maléfice contre 
l'empereur; et Jo Chancelier fat accusé d'avoir. fail, 
avec Li-koangli. des supplfeatlons et des sacrifices, 
pour obtenir que ie roitelet de- Tch'áng-i montMt 
sur le Lróne. Les accusés ayant éló- convaincus, 
leur cas fut qualilló »rébelllam et. I*se-maü]jesté s. 
Au sisléme mols, lé. ehancelier Liëu Kol ful. coü- 
pé emn deux par le milieu du corps, sur le mar- 
chó public, Las femme de Li-koangli ful éemprison- 
née... Quand Li-kogngli eub appris. ees nousel- 
les, H1 en Tul trés affligé. Voulant tenter do sauver aa 
vie par un mérité extraordinaire, И s'enfonca dans le 
poys Hoan, rencontra un général de [l'ajle guuchw, 
qu'il tos aprés oo combat acharné, dons loque ben, 
coup de Huns pèrireatl, Comme H revenait sur ses 
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pas, aprés ce succes, lè khan en personna'ayant 
tourné, InE barra le passage, avec 20 mille cavaliers. 
Pans espace d'une puit, IOL creuser, en Eravers des 
chamins, des fossés Infrauchlssables: pour les équipa- 
ges: puis, le jour venu, il attaqua les Huan avec rage. 
Ceus-cd se débhandérent. Li-koungli se rendit au 
khan, qui Iui At épouser une de ses Ollas. L'empe- 
reur extermiina sa famille. 
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Explorations et expéditions, dans le bassin du 
Tarim ; dans les vallàes da l'I-1i, de l'Taxartes, ete. — 
An 126. Les Chinois apprirent des ITuns qui s'étaient 
soumis à eux, que jadis les Ue-teheu ( Gétes) habit- 
taient entro l'extrémité orientale de ГАНАТ au nord, 
lé Lob-nor À l'ouest, et 1a. éhalne des Nüa-chan àu 
sud. C'était une nation pulssante. En 202-201, Ils fu- 
rent vaincus par Méi-tei, le khan iles Huns (p. 351), 
qui tita leur roi, se fit faire uae eoupe avec son crie, 
et refoula au loin Loute Ja nation des Üé-tehed, 
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Go comp cinsa wm cariabolnge groéral trs propias namme da emaite 
ëi ila Ponai de l'Asie. Frzmehleaun l'Altal gar-la. gagze da (nich, les ч 
lichen exrahireni Li vallée (37) dn PI, dowi Bs éapulébramd at Déi, 
Ietagght, Blaat dung tratto par je grund bur, compérent ka rallia EL 
Fins et de Tan, Геза епі Риш аас ( $4), eb a Mablirunt, 
& Vonzst Je Fladus, dans le Seiatan. paya de Kasdihar ( Alexandria Can- 
cati ) dans l'Afghamiszam actur], alors pay gewc déyezidani des Séleucides- — 
Les Ü'e-dcheu na resibreud puz Yongtemps dana la. villóe de 17-0. Las Маша 
qui les atakent dilugss da veesaus méridional dn l'Altai, chassbrmnt cosi liu 
les OG-srunn (huarde Tangnasn] du versant sepleuirismal de Lelle mi nur 
chaim. de ka Druungarir sctunlla. Fa 145, Les irü-sourn émihinmit 11.8 
par e ui Talki, en expuladrent les [!e-ichru, & 7 domrurérunl, Presni 
le chemii qa'ataioni pris patis len dd, lèas СЛ а warrtlérest d'abond 
extre llizzrbes at Dm, et ertouTtèceat vers je ponrtamr “sd de la Mer 
Carpienae, les Tá--hia | Dahas, Daghéslau], Puls ila conquirent la kombe 
valle da Dip, alara Froë vam (ocbeo-bactrieu, el вава lear сарае в 
Bak Balkb, Bactra, la Máre des iss, pris par maa жи ingrii miae 
cle, étais le chef-lknn d ene sairaphe puuasante, a4 bunpa de l'empire per- 
vn Le Beaeaa gl Stsung Dapp ep 230, étai] sairape de Bartrlane. Me- 
sandra je didi, st conguil aa dalrapér. Aprés la partage qui servit Ш mori 
ia conquéramt, la Bactrisno. Tut en Sclèocides, puaqueu їй. Еш, 
demann Бынан, Еа oui succresiveuami sia roi Gre, dont M 
dernier, Rucrytida 1. fat déperinis, en 141, par lus. Ce-fehuw, lesquels 
fndéreal wm roprumo Sejtho-hartriea, As Commencement da lire rhe 
Umme, ë royaume Аіда! фиа dam la vallée е Гб, (Меп! ws 
empim Pwle-wrythe... Rappelons, ra pasan, que Veunüre des Perses 
avall Fach |z Pamir (imens), Sme Dinas, vera Fan XM, le (aad coc 
duiiii de Dasalg du Turim ( Kachgar et Varkumi i formatt là satrapie pes 
tanë dey Canina va Sio. Ahiandre lz (rand rous o тыйа 
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[mua aua guerena de llrizrios | 389-398 1. dana la nairegle de Sogliano, oh 
I eiki sar les rare ix Cyreaehata Famlke jadis pat Greg, aile d'As 
латты ва ( Kudjemd 1... Tourhés gar jua béi pi par kes Cr-Achen, 
dbitacbée iin i'uenplrr ilex Soleacelmk. mal aon cinaquüa, la Sogdiame sit, 
b l'époque duni ваа гасел Тыа, ча ре roana grec, quz leg 
[hinois appebrient Ti-witn. Noqa allg vàis les Chinois gufrriér conira 
lex riilelris acqidléna. dont la zapitale eialt Ettl-chém lOuriutionhe ]. 


Еп 190, désirant affáiblir les Huns, l'empereur Ow 
chercha à leur eréer. des ennemis qui. fissent. diver- 
sion. Il. imagina de se mettre en relations avec les 
Üc-tcheu, et chereha. un ambassadeur pour cetta 
commission., Un certain Tehaag-E'ien  s'olfriL. Sorti 
de l'empire par la Voie des barbares | 17, 19), ll alla 
hardimentdrolt en pays hun (vera 50). Le khan le (it 
prisonnier, et le retint durant plus de dix ans. Entin 
Tcháüng-k'iea parvint à s'échapper, marchi vers 
l'ouest, entre le Tarim el l'Altar, dirant plusleurs 
dizaines de jaars, passa par l& Terek-davan, etarriva 
dans ie rovanme gréco-sogdien de Tá-wan, Ceux da 
Tá-wumn lui fournirent des gulites et des Inlerprétes, 
pour passer dans le royaume de A"üng-kiu (Samar 
katd). Ceux de K'üag-kiu le rent passer au sod 
de Dans. dans le Ferghana, chez les: U'a-teheu. Le 
Hla du roi tué jadis par les Huns, regualt sor cetle 
nation, lÏ avoit bati les Ti-hia (Dahae), al con- 
quis sur eux des Lerres excellentes, I| vivall. dans la 
paix, eL n'avalt aucune envie d'aller tirer vengeance 
des Hund. Teháüng-k'ien. resta en таш durant plua 
d'un an chez les De-teheu, pulis sen revint Comme 
ii repassall par Te territoire hun, il fut refait prison- 
nier. Ensuite. des troubles payait èclàté parmi les 
Hunz, Teháng-5 ien proülta de l'occaaloti pour sévi- 
der. I| était parti de Chine, aveé une caruvane de 
pius de cent hommes. IF revint avec un seul compas 
gnon, au boul de treise anp. — An 128, Tehang- 
k'ien ètant revenu de son voyaga dans la. Sogdiane, 
raconta Á l'empereur l'état de division al les mwurs 
des peuples quí habitaient la. P 3E bussin dur Ta- 
rim. H lul donna de plus les détails suivants: Le 
Tü-wan (royaume gréce-sogdien ) est droit à l'ouest 
dp la Chine, à dix mille N dè dislance; le people 
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Les ЇЙ. 0à-ti. Carte 11. 


de ee pays est applique 4 l'agriculture, ei éléve beali. 
coup de chovaux excellents; H a des villes munies 
et bátlt des malsona. Les O&G-sounn sont. établis au 
nord-est de ce. royaume (dans là. vallée de [1-10 ),.À 
l'est (sud-est) des Zd-wan, (datis la busshh du Tas 
rim), se trouve. Kolan, 4 l'ouestile Kolam (versuut 
occidental du Paumir-Raralorum), les eaux соц 
lent vers l'ouest (xus, Indus), vers la mer ocel- 
dentale. A l'est de Kolni, les Som (Та) сод 
lent vers l'est, dans Je Lace Salé. (Lob-ner). Ensulte 
(lHëorle chlnolse), coulani sous terre vers lè sud 
(sud-est), elles sourdent comme sourees du Fleuva 
Jaune. Le Lob-nor està cinq mille D de Tch'áng- 
nan (la eapilale da la Chine). Les Huns infesteut 
loule la riglon entre lAltal et les IVdn chan. deputa 
le Lob-nor jusqu'à la Grande Marallle, Au sud, Ha 
donnent |a main nux A'iáag (Tibétains, 20, 20, 39, 
48). Ce sont ces deux peuples, qul arrdtent les conr 
riers Hán. Les Oü-sounn (51), lex K'üngsliu (56i, 
les Yén-ts'aí ( Alalns, 52-53), les Ue-teheu 54 Р 
sont Lous. nomades, se déplazant à Ta sulte. de leurs 
Iroupeaus, et ayant Tes mémes mieurs que les Huns; 
Les Tá-hia | Dale) mu sud-ouest. des Tá-wan, 
onL au contralre les mémes mieurs que. ceux-el; I» 
sonl agriculteurs... Quni! jais chez les Tá-hía, 
ayant vo qu'ils se servalett de eannes en bambou 
de Ndng ( hamboa à roulettes) el de thus de (hw 
( articles du Séu-tch'san ebinois), Je leur demandal 
d'où iia tiraient ces objets. Nous les achetons, me 
dirent-Hs, sur Jes marchés de l'Inde | Ghénn-ton, 
Sinn«tom, Slnd, Indus). L'Inde est à quelques mil« 
lers de Fi ag sud-est iles Ti-híia. Sox habltanits enf- 
Uvent la terre, et ont les mèmes mours que les Te- 
hia. Jesthmé que les Tü-hím sont á douze mille D 


de Ta Сое, vers Ie sud-ouest, Done, l'Inde étant an: 
sud-est des Td-hia, à quelques mllllers de li, et 


possédant des articles venus du pays de (hou, ellà 
në doll pas étre extrêmement éloignée de ce pays 
(Sóu-tch'oan actuel... On volt que Tcháüng-k'ien 
devins le fameus coulidr 51, 47, 46, 49, 28); Mais sl 
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vous y eirvoyez des députés, dams les plainesalu norit 
IS seront arrátés par les Hina. sur les placeat du 
contre lla seront interesplés par les AÇ iny du pansi 
que si vous jenliez dè pervenir piar l piys da Chon 
L ronlp aeluelle de Tch"éanp Zou 3 Гах. pr. (4.4, vox 
envoyées arrivoront... L'empereur avanl сонеч 
que tous ces peuples occidentau produlauient es 
übjeis rares, étaient faibles au point de. vue mill- 
taire, el affeclionmalent les prodüits chinois, il pensa 
quon pourrail his- gagner. à Jemplre; par Пе bons 
procédés, cê qui azrandirait la Chine da milia D. 
créerait des relatiuna avee des peuples nouvenur, et 
étendrait la erainle et l'infuence de la hine entre 
les quatre шеге. Боос раг ене perspective, 
l'empereur adopta [e plan de Tehüao-KR'ien. W lut 
ordonna d'essayer de. pènetrer dans l'Inde par Je 
haut eours du Fleuve Bleu. Quatre expeditions furent 
envoyées, Elles furent toutes arnitées, aprés mille ou 
deus mille li de voyvase, par lis hurle belfiqnmuses 
des Í du sud-ouest. UU Y Gual dis morts èt dits captifs, 
Auçun des-envoyés D'ariiva â passer, Cepeniant les 
renseignements recueillia dans tes Lentatives, irent 
connaltre l'existonce de [a route de Yuun-sas à 
HBhamo (p.14). C'est sur celle route ique ie: porta 
alors l'attention. = An dio. Tehüng-K'ten. ayant 
affirmé que Jes. rois | K'onan-mouo! des Ой IRR 
établis dans la vallée de 11-1, étaient Lributalres 
des Huns, on avall cessé de (aire cas ile ce people, 
Plus tard, les Oü-souna étant iievènns pius pnis- 
sants, Ja désir leur vint ile secaáner le [ous des Huna, 
Ceux-ci myant essays de les réduire, éclioueregt, et 
se tinrent désormuis à distance. Alors Tehiang-k'ien 
opima qu'il fallait. gagner les O-sounn par des pré- 
sents, les ramener, (es àtabllr aü nard des Nünchan 
dana l'ancien Lerritulre. des Huns Hoünn-sie (p. T0), 
et en falre le boulevard de l'eurplre coutre les Huns. 
ll ajouta que l'on pourralt peut-être gagner dé mèrma 
lautres peuples, e. jusqu'aux. Ti-hia de l'oxtréme 
occident, L'empereur entra dams ces BJàes; H fH 
Teháng-Kk'ieu conseiller chargé d'affaires, el l'envoya 
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en mission iluna. l'Üuest, avec quantité 
de riches présents, Quand Tehång- 
k'ien (fut arrivé: chez les. Qü-sounn, 
les négociations traïtnèrent en loti- 
gzueur, M détacha álors ses collégues, 
et les députa aux. Td-uan, aux A'dg- 
kin, aux [Je-téheu, aux Tá-hia, aux 
Nàün-si | Arsachles, Parthis ), oux Mir 
daus ( Chènn-tou); A Kotan, et funs 
les pays uvolsinonts, Les (Jü-sounn 
l'avant ensuite congeédie et remveyé 
"ec nne eseorte de cavallers, Teldir- 
kien reviut setl en Chine; et rendit 
compte de жа (mission. Plus Lord, ses 
collégues qu'il avail envoyés de part et 
d'antre, revinrenl aussl, ayanl pénetré 
Jusque cltez les Taá-/ida. ( Mer Caspien- 
wa): Do catte époque datent les reta- 
lions suivies des ffdn, avec les peuples 
dù bassin do Tarim et de l'ouest des 
Pamir, I y svalt, dins Je seul hassin 
du Tarim, 36 petits rollelets. Au. ond 
el an sud, ce bossin ost borné par da 
liautes montagnes (Abtar, K' ounan-luan); 
sd milieu, un (eove (Tarim) lè tra- 
verse, Tl mesure plas de GIO fi de l'est 
à l'ouest, et plus de MOO Z du simil au 
nord. N commence, à l'est, pres des 
postes chinobks de DU-menn ël Fdug- 
koan, et s'étemil, vèrs l'üuest, Jusqu'au 
Pamlr-Holor. Le Tarim recoil deux 
| Meléros principales; celles de Yarkenod 
tt de Kotam: La roule du sud, com 
mence nyu pays des Chan-chan. (sud 
du Lob-norj. Elle suit 1e Tárim, en 
s'Inthéehissaut vers le sud-onest, jasquar 
Sató-liu i| Yarkemd ], Elle continue, à 
iravecs le. Pamir ( Kizil-rabat?). jusque 
chez les. Ug-1cheu | Balkh) et eben les 
Nàna-3£ ( Parllies)..- La route dü nord, 
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commence 4 Kin-cheu ( Tourfan ), l'ancleme eapilale 
des Leóu-lan (p.488). Elle soit la Tarim, droit à 
lonest, jusqu'i Chüu-ler | Rachgar). Elle eontltite, à 
travers le Pamir ( Kizil-art). jusque chez les Tii-win 
(Sogdiana), les Kaag-kiu (Samarkand j les Yèn- 
feat ( Alains j... Tous ces peuples sont plus ou moins 
Lributaires des Hus, dont leurs Iributs font La riches- 
ње... Lea On-sowun ayant refusé de revenir vers 
l'est. l'empereur fib ealouiser par des. Chinois le ters 
гога Це [ ойап=афе. On créa les préfectures da 

Tsióu-ts'man et de. OQu-wee, atin de séparer, par ce 
verrou, les Huns diss Адл... L'emnpereur ayant vu 
les ehsvaux sozdlens, dog on disi courir jusqu'à 
suor du sang, s'amüuracha ifo ces animau. Mies iit 
appeler chevaux eestes.. [| euvoya багатане sur ca 

ravna pour lul ea quérir, si liun que sex envoyés 
ян suivaleut A li gitna lou Ipu sur les roules.; Avant 
Tehüng-k'ien, Ie3 Chinois iguoraient: alrsolument In 
géographie du nocud central de l'Asie, (Cet homme 
debrauiila pour оох ге теа: коти Sven Hein le 
débrouiile zetusllement pour les Eurapeens, Tehüng- 
теп est à luscrire. parmi les exploratenme illnalras. 

|! nt, disent les historieus, le Irou. € VE par lequel 
(Orient communique, «ирон lors, avec l'Occident, 
li rapporta la. vigne de In Sozgdiane, eb apprit sux 
Chinois à faire le vim da raisin. — An (05, Les enva- 
yés iles Ou-souan qui avaient escorté- Tehüag-k'ten 
lors dò sut relouwr ан 114. ayant vu les splendeurs 
de l'empire ehinuls, les esletrérent lans leur patrie, 

laruells enu extiuan là Chine davantage, Les Huns s'üf- 
füsquérent de cette syinpathie, el menacérent les 
Ou -sawnn duis Invasion. Les Og-somnn deemandé 
rènt à Sunir iur Chinois par un gariase. L'empeé- 
reur y consentit. I| HE passer Si-Kignan, la Aila du 
ruitelet de Krbag-ou, pour nte princesse imperiale, 

el l'envoya ag rol des. Os -sounnu, qui en fi sa fem- 
me ale drolte. Le kinn des Huns Inl. envoia анхо 
una Ale, dunt (| (153 femine de gauche. La princes- 
sn chinoise vit le rol son mari une fois an un an. Tl 
call vieux. Elle nè put mème pas tul parlur, leur 
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langage n'étant pas le. méme. Désolée, 
elle fut prise die nostalgie, ef adressa à 
l'empereur l'élégie de l'üie Sauvage. 
L'empereur en füt si Lonché, qu'il en- 
voya l'année suivante un dépnté pour 
traller de son retour. Mais le roi des 
Oü-sounn demanda qu'elle épousát 
son  pétit-fils. La princesse Гел, 
L'empereur Iul écrivil une lettre sëvñra, 
Iul faisant savoir qu'il. avait besoin do 
euncours des Oü-sounn pour vaincre 
Jes Huns ; qu'elle eüL dune à se sacri- 
lier, ét à se faire 20x moeurs de sa nou- 
villis: patrie: Le prince épousa la prin- 
cesse. Ii devint rol des Ош-зоинн, 
aprés ta mort ide son meul... A Ja mèma 
époque, des envoyés Han ayant traver- 
sè lo Pamir, tous les pelits royaumes 
da l'occldéòtl leur rent des ouver- 
Lures... Cependant les petits roitelets du 
Tarim, étant proches voisins des Huns, 
avaient trés gramd'peur d'eus; aussi 
conlinuérent-ils, malgré leur alliance 

avec les Hin, rater les umbassadeurs 
Hans inleux que esux de l'empereur. — 
An 104. Tous les envoyés impeériaux qui 

revenalent dà l'oecident, logaient à l'en- 
il les beaux chevaux de Eull-cheu (Uu 
riatioube 1. et disaient queles indigènes 
faisaient difilcotté de les cõleraux Han, 

L'empèreur envoya un oMeler détormi- 
né. avec mille lingots et un cheval d'or, 
pour lub en quérir. De fait, le roitelet 
grec refasa. L'oflicier chinois s'emporla, 

at revint en rapportant son cheval d'or. 
Les nobles sagdiens le firent assassitier 
par le goaverneur de. Ü-teh'eng 10010. 
L'empereur se fAcha Irés fort. Tous ses 
envoyés Ini ayant assumit que lu Sog- 
Шапе était un pays falble, doni Irois 
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mille soldats Han feraient aisément ln: 
conquéte, l'empereur résolul de tenter 
l'aventure, Pour falre plaisir à sa coti- 
cubine, la dame Li, ll nomma chef de 
l'expédition son frere Li-koangli, nu- 
quel if. donna. par avance le titre de 
général d&- Küll-cheu, H Iul confi la 
cavalerie des Huns. alliés, el, comme 
infanterie, plusieurs myriades de jeu- 
nes gens, voyous et eanallles. Incorri- 
gibles, dont on a$nit besoin de débar- 
rosser l'empire. = En 103, Li-keangli 
avant dépassé le Lob-nor, toutes les 
tribus et villes, Jusqu'à Kachgar, lul 
refusèrent des- vivres. I franchit néan- 
moins le Terek-davan, et arriva devant 
Oech, avec quelques nilliers d'hommes 
à peine, completement éepulsés par [а 
fait. Il attaqua la ville, et fut si. bien 
battu, gu'il revint d'une traite jas 
qu'aux postes avancés chinois pres du 
Lób-nor. | ful restall A peine. fe 
dixième de ses efeetifs. — IE demanda а 
l'ernpereur la permission de. Heenciér 
cella poignée d'hommes. L'empereur 
furiaux lul QL défendre l'entrée de la 
Chine, sous peine de décapitalion pour 
lui comme. pour ses hommes. bi- 
koanqli resta done à Toitnn-hoang. — 
An i03. Tohdo-p'owonou ayant. ete 
pris par les Huns (con (03) avec toute 
son armée, les granils officiers ено 
Laus d'avis de Heeneler l'armée de Li- 
kaangli, el de renoncer à une revan- 
che dJe за Чао, Mais Геро 
pensa que si on ne donum pas une 
bonne legon au petit. royaume de Sog- 
diane, lès Td-hi et autres peuples 
limltrophes se tiwqueralent de In Ghi- 
ne, La crainte. dé n'avoir plus de 
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chevaux sogdiens, le toucha encore 
davantage, Bref, ЇЇ requit la cavalerte 
alliée, vida les prisons et les péniten- 
elers, enróla tous les voyous de Nem- 
pire, el. emvoya. à Li-keangli tont. ee 
beau monde, 60 mille hommes enviruün. 
Besucoup d'aventuriers qui révalent 
de pillage; sa joignirent à cette bande; 
Inquelle trafnant aprés olle cent mille 
bænis, trente milla chevaux, eb une 
mnliitade d'ànes eL do. ehineanx, së 
mit en marche vers l'oaest, épargnant 
les villes qul tul donnaient des vivres, 
détrulsant celles qui les mi refusaient. 
Quanil ep hagne ambulant arriva de- 
vanL Eülf-cireu ( Dariatioube), il compe 
tait encore 30 mille hommes. Li- 
koangli entoura la ville. Le slige da- 
mit depuls plus de 40 jours, quand los 
nobles de Esll-cheu assassin?rent leur 
rol, envoyérent &x te. à Li -koaagli, 
elini firent dire: Si vous Lexez le siege, 
tous vous donnerons des chevaux et des 
vivres: sinon, nous Luerogs mos chievaUrs 
et nous tiendrons Jusqu'à l'arrivée de nos 
alliés de Adag - kin, qui ne tarderont 
ps... Li-koangli agréa ens olres. On lul 
présents des chovaus, et ou Tut fournit 
ilea vivras. HE cholsit quelques. dizaines 


de chevaux de luxe, et trois milla che- 


vaux ordinzires. I) At roi, an nom de 
l'umpereur, le noble Mér-s'ai, jura 
avec lui un Waite d'alliance, et revint 
sur ses pas. En repassant devant. clt, 
il nt atlauguer la ville, par son. Heute- 
nant. Chudugkoan-kie, pour venger là 
imort de l'evoyvé imperial assassiné et 
їн. La ville. fut detruile. Le goeuver- 
teur, (qui avalit Tut, fut pris at Lus, = 
En (01, lès petits- ròltelèts do Tarim, 
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ayani appris que. Li-koangli avall valnem lês. Sog- 
diens, lul offrirent tous, qui un fis, qui un fré- 
re, pour direa étage à Ia cour Impériale. Li-koangté 
étant revenu, ne put offrir à l'empereur qu'un millier 
de chevaux, les autres étant. morts em route, — Cè. 
pendant les Huns sollicitéredt la roltèlet des Leg, 
lan (Tourfan), d'intercejiar, à leur profi. les conr 
rlers impeérlaus envoyés vers l'ouest. L'offleler Jénn- 
шешп apprit ees secret, d'um prisonnier qu'il àalt fait, 
I! en donus a«1« à. l'ermperegr, qui legvoya. qussttót 
se saisir. du roitelel des. Ledu-lan. Le coup ayadt 
réurss], le roi:elet ful amens à la capitale, et chapitré 
d'importance. 14. réponmiitz Mon pelli pays est situé 
entre deua gramda- paya: si je me les contente pas 
tous les dems, je n'aural qas Tà palsz eétablilssez-mal 
sur vos ferres, el je vons soral lout. dévomt;... L'eme- 
pereur Irouva cetle reponse trés. ralsonnable, Pl rem 
voya le roitelet й &es moutons: pubs 1 ME falre dea 
représemtallons ou khan des Hons. Depuis lore, ts 
Huns зе dòfiòront des Leðu-ian, quila soupéons 
nalent d'avolr deme? lours menees anx Han. L'ome 
pereur üt éeonsrir lé pravs des Гана, varsani ami 
de l'Alat, Toarfan, Кагаснаг, jusque vers. Koutcha 
ot Akson, ainsi «quo Ir plaine entré Toitan-hogung et 
le Lotr-nor, d'une maltibade ile petita forts et blocks 
haus, colonies nülitaires donl les garnizons ешце 
valent des champs, et protégzenient le service: des 
courriers impériaus emeyes ams rovamnmes étrangers, 


Conquáte des pr»vziaze1 miridianales. — Ada 138. 
Nous avona Yu | p. £5, qu'en l'an 326. Io royaume 
de Us stuit Miris eo plusieurs petita L'e, minussu= 
les prineipaules qui passalent lour bimps à se battre 
entre elles. En WP. des Ue du Fóu-kiea actael 
( Minn-ue,. mi, ailliquerent ceux dn Tehce- kiang 
actuel i Tong-surou, Li. Le roitelet de Tong-neou 
implora [e sevinurs de l'empereur. Celui-cl domanda 
consell au chancellier Z7 £a-fenn. La. guerre civile, 
dit celui-ci, est l'état ordinaire des (Ce. Chez eu, 
tool change coulisugllemenl, Depuis la chute des 
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Тап, ils se sont tènas ô l'écart de empire: Jene 
vols pas pourquoi maintenant nons nous donmerious 
le mal de les secourir... Le eanselllar Tehad ag-tehou 
dit: Qe petit pays s'adresse A vons dans sa détresse 
Gi vous le rebitez, comment pourra-t-on ilice encore 
qué vous traïtez en père les dix mille petites nations?.. 
L'empereur dit: Comma Je viens à peine Фо пег 
виг le Lróna, е ов veux pas lavor lea troupts de l'em- 
pire... et i1 dépata. Tehoanga-tcehou, avec pouvolr. da 
mobiliser tes; trompes de la préfeclure de Hosi-ki 
(42), Tohodug-tchau, eminus son armés, sortit 
par l'ambouchure du Flenve Bien, et débanqua sur 
In cte du. Tchée-kiang actael. Averlis de són arrivés, 
les Minn-ue s'étaient retires- Ls roitelet. de Tong- 
nedi, jugeant que, après le depart des Impériaus, 
за slination seralt pire qu'auparavant, demanda 3 
passer, avec toul #00 psuple,. sur lë Qerritolrse dé 
empire, empereur loj accorila sa demande, et Vés 
tablit entre la-Fleuve Bleu et le Hodi- — En 135, Ying 
roi des Minn-ua (m altaqua les Náá-ué ( n]. Hôu, 
rol des Nàa-wue, vassal de l'emplre Lp. 4331, n'oxa раз 
se mettre en campagne sans lu permission de Vempes 
reur H üt counallra sa deltresse an Fils du Chi, 
Celui-ci, trés &dlHá' de sa delërwence, тоза ипе 
arme considérable. Deux goneraus marchèrent can- 
ira: les Minn-me,  Waug=k'oei par les passes de 
l'oncst (pi, et Hân-nankouòd par le nord (DG 
Alors le roitelet. Lidu-nan de Hodi-naa (p. 4087, 
envoya à l'empereur le Hbelle-suivant: La terre 
qu'habitent Jes De, est en dehors de l'empire, Ces 
peuples coupent leurs clhoveux et se Lataneni le 
corps. La terreur seule leur fait impression, Je pense 
quil ne saut раз ia pane de fatiguer la Ghine, à la 
conquête d'un pays inhiabitable et d'un peuple Logou- 
vernable. Et cependant, parce que les s se ballont 
entro eux, vous ШОХ iles armées en campagne! 
N'est-ce. pas là falre tort aus Ghilnols, pour l'amour 
de» Barbares?.. Ces peuples sont om me peut pius 
inconstrats et volages; iis ne gardent ni règla mi lot; 
ils sonL Imprésoyants, au. point. de ne. pas (alre du 
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provisions, même pour um seul jour. 
Si, les avant conquis, vagus vous melle 
ensuile em campagne elaque fola qu'ils 
vous auront manque, l'empire ne verra 
plus de jours paisibles... De plus; tous 
ces tempe-cl, Ies réeoltes ont déi šot- 
vent mauvalses z le peuple a encore du 
mal à vivre, Et, dans de pareilles cir- 
constances, vous maldlisez des armies, 
auxquelles [1 faudra fournir des vires, 
peur fae campagne dans un pavs 
plein de «défilés, d'épaisses foris, de 
hulllers de bambou, ie serpents yent- 
meur èl de bites férnces, racageé pérjo- 
diquement ehaque ét? par |a. dysente- 
Fie, la malaria ot lo choléra! Crover bian 
que. avant d'èlro arrivé à croisar le far, 
vous aurez perdu du monde en masse;.. 
Et puis, tonte garre traine aprés: olle 
ure serie d'années mallieureuses, pare 
Cp quelle a déchaln? sar Ia térre des 
influx nefastes ctaofsme t. (la nalasent, 
ces Inllux, de ep que l'harmonie dn 
uin et du yag, de e$ que l'essenes 
du ciel et de In terre, ont ét Iroublées; 
Soyez bhienfaisnat comme le ciel et. [n 
lerrez comme eux, falles du hien juis- 
niani herbes èl anr arbres, Qu'un seul 
homme sp ffee de D Mim ou du frolli, et 
meure préqalurément, n'ayant. qni vi- 
Kg jusqu'au Dunt des amies que [a 
ciel [ur avait allaupes, cela ne fult-ll 
pas mal an cenrt Or, alors quie Pom- 
pire est s| palèible, qu'aucun chien uy 
ан, vot exposez vos soldats à de 
mertelles intemperies, et Le peuple des 
fronlieres à ade eéeontinuellis alaries, 
Je prends. cela à caer, pour. vous... [] 
esi wrol quò les Ug sont des hommes 
débiles, wmalhabiles et peu. guerrlerss 
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qu'ils n'ont n! chars dé combat; ni cite 
valèrié, ni archers; ul arbaltiriers. 
Müis lès passos qui conduisent chez 
eux sont presque infrmmchissahles, wt 
les Chinois me resistent. pas au. climat 
de leur poys... On dit que lu Fils du 
Ciel a des soldats, plutót pour. assurer 
la pals, que pour ilire ta guerre, L'em- 
pire ol lous ses habitants vous appar- 
tenami, ica torres des barbares valini- 
elles (jue voua vous en préoccapiez tun 
seul jour, que vous mellt еп sueur 
un senl chewval?... Les gémissetents 
phillantliropiques de. Hoai-ndn-tzeu, 
ne Louchérent pas. l'empereur. Ses аг- 
mies ар prochaient dos posses (pP), 
quand U-chan, le frére cadet du roi 
Ying, lui conpa la tête, qu'il lit porter 
au général chinois Wáng-k'oei. Colui- 
ei arrétant nussitót sa marche, donna 
uvis à Hàn-nankouo d'en faire autant, 
el envoya å l'empereur In tète du roi 
de Minn-ue, en ful demandant Ia par- 
mission. de conclure Га paix. L'empe- 
reur nomma le fratricide U-chan, roi 
de Tong-ue ( Minn-ue!; puls il en= 
voya Tehodng-tehou dire au roi Teliito- 
hou de Nàn-ue, qu'il n'avait. plus rien 
à crubmdre. Celii-cl s'Inclioo devant 
l'envoyé, en digant: Donner ma vit së- 
rait irop реп, pour revaloir le: bienfait 
que l'empereur m'a fait, en. prenant 10% 
armes pour me delendre!.. et 1) envoya 
son fils Ying-Lri servir daus les gardes 
du corps de l'empereur (8lre. olage 
imperial). — An 125. Durant la cim- 
pagne de fd, Wüng-k'oei avah en- 
voy à T'4ng-mong explorer le Nüa-ue 
(bas cuurs du Fliuve de l'ünest, 35 á 
69). Au cours de ses explorations, on 
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servit un jour à T'ung-mong de là; confitore de 
hovenia. 1| demanda d'oü venail ce [ruit. Du mondi- 
ouest, lub dit-o, par la rivière Tsáng-k'ené 
(hanl cours du Fleuve de l'Üueoxt, prés dn $3 хойг 
ce, 85)... Quand |l. fut. réxena dé son. explocallan, 
T'áng-mon:g demanda des renseignements n un 
marchand du pays de Слинг емо оа actuel, 
dï, C'estsur le bint cours da Fleuve Bleu, Ini dit ce. 
lui-cl, que croit le. horenia dulcis. Je pense que 
ceux de Nàu-wue auront achelé colte confiture ñu 
marché de Je-/Jotag : OR KR E duo Yaua-nan ac- 
іше], гэ, fe-lang n'est pas lain de Та етее Татр 
L'éus [mais ilanzs lo bassin du Fleuse Bleu. Larivie- 
re Tsüug-Keue (Fleuve de VOuesb:, n'a qu'une cens 
taine de pas de lurge. Le. rof de. Náàn-we (Canton d 
sollicite sans esse, par paredes ol par présents, mity 
de Éfe-lang, de le reconnaliee pour suzeralu..... 
T'dng-mong devina Des pisses, qui font. eommmi- 
quer la haute vallós du Fleuve de l'Ouest, avec cetle 
iu Fleuve Bleu | Aoci-télieou et. Yunn-nanu aectuelai 
Ls capitale Tvh'dáng-namnm (À] étant située dans In 
vallée de [a Wat, par In passe Ot (route. actuelle 
de Si-nan-fou à Teh'&ag-tou, K yet par fe-lang, le 
bassin du Flouve ile l'uest etail plus prés; des doux 
tiers, que par li route suivie jusque D. par bes 
bassins de la Dedo, du legt, pais du luc Годо 
yang ou daulae Tàng-t'ing. Mais celle roule devinée, 
Awit à explorer, A jalonner, à ouvrir: T'dag-mong 
preseuta à l'empereur |a note suivante: Le- roi de 
Náàn-we passe pour élre vussal de l'empire; en réali- 
té. HE est indépendant. Jusqu'ict, pour aller dans son 
pays, nous avons toujours suivi les voles d'en des 
bussins Tóng-tCing ou P'oho-yang. Or ces voles 
sont souvent iuterceptées ou. Impralticahles, Je sais 
que le pays ilis ÍIa-lang pourrall fournir ples ide cnt 
mille guerriers d'élite. Ea descendant ов bateau [a 
rivi?re  Tsáag-k'eue, on. pourrait envahir tout In 
Nün-we à l'improvlste. Je vous prie de m'acenliper 
pour ouvrir cella vole, et pour traiter avec le pays 
de fe-lang... L'empereur donum à T'dng-mong ute 
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mission ofüeielle et unè escorte de mille hommes. 
Celuk-ci descendant vers le sud, da. Tel'ëng=tou, 
entre la rivière Mion et les montagnes occidentales. 
à travers un pays peuplé par les Iribus dos l; dits / 
de l'Üuest ou du Sud-ouesL, arriva à fe-lang, fut 
recu par e rol. Toua-t'aung, loi Dt de beaux pré- 
senis, le menaces, le caressa, et Onit pir Hirer do Iui 
un traité, qui le faisalt vassal de l'empire. Toño- 
t'oung ala si loin, parce que, avide des produits 
chinols, H ne croyall pas que son allégeance: devien- 
drait jamàis plus qu'un. mot, vu les diflicultés des 
communications avec la. Chine, lesquelles [ui étaient 
bien connues. I| ne se doutait pus, Ie brave homme, 
que IA of il n'y a pas de chemius, ón peat en. faire, 
T'áng-mong itd revenu à la cour avec son. tralté, 
l'empereur erés aussitót la préfecture Ain ( rivière: 
Mian, i7), eliit lever les milices de co pays, pòureons- 
Lruiré des routes. HI paralt que T 'àng- mong y alla trop 
rouderment. Des miliciens leves; leagcoup mogrurenta 
la peine, d'autres désertérent; d'autres furent exécu- 
tès sommairement, d'apres la lol martiale. Ces dune 
Ls sonlevérent les peoples de Pá el de Chòu (42,41. 
L'empereur dut. envoyer Sèuma-siangjou pòur desa- 
vouer T'dag-mong, ot assurer au peuple que cet 
ofücier l'avait vexé contre les iotentions da. Fils du 
Clel. fassurés par ces discours, et ayant appris que 
les f du sud ( fe-lang) avaient reca de leads cadeaus, 
les principicales des Ï du sud-ouest et de l'ouest, 
qui occupalent le pays entre la rivière Minn ot les. 
monlagnes | x, Jf et Er. demandèrent tons å devs- 
nir vassaus de l'empire, L'empereur demanda à Szu- 
ma-siangjou ce qu'il eo pensait. Celui-ci réponilit: 
Prenez tout ce pays, et vos communicalibus seront 
assurées, depuis le. pays dé Chóu ( Tch'éng-tou, 4, 
jusque chez les f du sud ( Yüan-aan, ri... Lempi- 
renr domna à Séuma-siangjou pleins pouvoirs pour 
réaliser ee. plan. Celui-ci IE à tous ces petits Í da < 
beaux eudegux, quils se donuérent tous à l'ampina. 
Une Marehe occidentale, eomprenant plas de dix dis- 
tricts, (ut ainsi ajoutée â l'empire, Elle fut gouvernéa 
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par un affleler millalre supérieur. 
L'empereur fut extrémemetlt coütent. — 
An 113.. Ying-ts'i, fils du roi. Tchdo- 
hou de Nán-wue (p. DOG), que-son pére 
vail envoyé à [a cour de Chine eg 435, 
avail épousé à Teh'üdng-nan une fila 
de la GaumIlle Kidu, qal lud donna uu 
His Hing. Le not Jon Giant mort, 
Ytng-Is1 étalb retourné au Nün-ue, 
pour y åire roi. lavait vbonimé sa fem- 
me chinotsa reine, e£ son. fis Hing 
prince hérilier, Des e nvayé s hupériaux 
l'exhürtérent souvent à aller Teh'dag- 

nan falre s3 cour, eomime gétt lo de- 
volr des princes tribulaires ; mais, volup- 
lueur, eruel el volontalte, Ying-(s'i 
$y refusa totjours, et cessa méme ñ lu 
lin de recevoir las envoyés de. l'empe- 
reur, sous prétexte do maladie, Ne Call, 
ses deébauchss Je mirent au tombeau. 
Sou Ils Iiag lui suceda sur le. Iràne, 
sous la Lulelle de sa: mère. Jadis ctio 
mòre avall em, à Teh'dug-nan, umn 
commerce атас Ndukoua-clutoki, ori- 
ginaire de Pd-ling- Or, en 112, Vem- 
pereur euvoya précisément eg Ghdokt, 
pour inviter Ig veuve et son fils-à venir 
[sire leur eaur, Quam]. G^haoti fut ar- 
rivé au Miu-us, || reeomimeness à frá- 
quentet la reine, Or eelle-el eant chi- 
пови, па раз alme de ceux alu 
Nün-uz. Ele füb demander & l'émpes 
reur d'anmaexer le Nünu-usü l'en pire, 
et de faire de som fils un raltelet feuis 
laire, iui feralt sa cour tous les trols 
qus. Naturellement To Fils du Ciel com- 
sanki te volontiers; malas. E сот 
la. traladresse de éonsarver le ministro 
ie |a reina, un cectala Lü-kia, patripte 
entiche de l'indépemianee de son piya, I 
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octroya même à Lü-kia un sceau d'argent, et plaga 
auprés de (ai an Résideot chinois insignillaut... En 12. 
|a reitie du. Nán-we manifesta son intention d'aller à 
Tch'üng-nan faire sa cour, Lit-kia fit taut ce qu'il 
put pour l'en dissuader. H1 rompit aussi avec la Bà 
aident kmpérial. La reine résolul de se défaire. de 
Lü-kim. Ayant donc (ail préparer un grand festin, 
elle y réunit le Resident ehinols, son ministre Lù- 
kia, ct tous les gra oficiers du Nan-ue. Or le 
írére de Lü-kía all. commandant des troupes. qui 
gardalent le palais. Quand оп еш bu quelques cot- 
pei, la reine dit à brüle-pourpoint à Lu-kia; C'est 
un bien, pour le. Ndn-ue, il'avoir été antiexé à l'em- 
pire; pour quel motif cela vous. déplait-il2.. Sentant 
que cet exorde ne. promettait rien. de bon, Lu-kia 
sa lava et sortiL, La reine (urleuse essaya da 16. реге 
cer d'un Javelol, mais le pelli rol nrrola son bras. 
Lü-kim ie lt escorter A son donileile, par les sol- 
dats do son frère, se dit malade, ferma su porte, AL 
complota en secret une révolulion, avec les granis 
de la principauté. H рагай Ou on avall e yeni en 
Chine, des difficultés de- la reime, esr de brave Adii- 
(s ienla'iou, et son propre frére Kiou-laa, Wi mie- 
maient unè tronpe de deux iile soldats chinois. 
Quand cetie. petite armée. approclu, Lü-kia Jeta la 
masque. lb lanea la preelumation suivante: Le tui 
est jeune, eL la reino est chinoise; d'accord avec le 
Résident lnpérial, elle-Trouble le pays eb ruine la 
famille royale iles Tchdo!.. Dis que ce facium fut 
affiché, le. peuple se souleva, courut au palais, mas- 
sacra In potit rol. Hiag, 1a reine Kióu, et 1h BésidenL 
imperial. Puis i| aut sur le trône lo prince Kiénu-tei, 
Gils du mu rol Fing-ts'é et d'uno femme de Ue. Sur 
cis enlrelailes, Hán-la tenis tou étant. arrive aveao-sà 
fulble troupe, prit quelques petites places. Coux da 
Ue hàütàárent traitreusement.sa marche, lui fournirent 
des vivres, ëto. Hs l'amenérent ainsi jusqu'à 10 H de 
Canton. oå ils l'exterminérent avee tout son monde. 
Puis iis garnirent de soldats, fles délllés qui condui- 
sulenl dans leur. pays... Le prestige impérial exigeait 
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une vengeance éclatante de ces oulrages. En rti; 
le général Ydng-p'ew entra. sur le territoire dò 
Üe, et enleva CAihu-menn, place sur laquelle: £i 
kia fondult ses espérances, Puls HH attendit l'arrivée 
de sou collègue Lóu-pouolei. Les. deux généraux 
uvant falt leur. jonctlon, apparurent devant Canton, 
la capltale da Nüu-us. Arrivés devant |a ville ja 
solr, Hs sesalllirent aussitót un fnabourg, ballirent 
les soldats qui l'occupalent, et l'Incerdiérent Puls; 
se ròtIrant exprés dams. som camp, Lou-pouotei fit 
dire aux habitants de Ia ville, sue ceux qui si sog 
meltralent, seralent recompansés. (n se fe. dit, et à 
l'aube, la ville expltata. Le rol &idfn-tet et Je minis 
tre Lü-Aia, qui avalent eseaveé de fuir sur mer, dir= 
rant la nuit, furent [ais prisonniers, eb nme méóuruü- 
rent pas ie vieillesse. Le Nüdnu-wue seJrouva pacitié 
d'un seul conp, H fut annesé à la Chine, et divisé aq 
neuf préfecLures, représentant le provinces actuelles 
Koanq-tôóug el Koang-si, plus une zone d'Iutlu- 
ence comprenant appreostimalivement. le Tonkin et 
LAunam. Là campagne avail él al rapide, que les 
contiügenis de J«-Lang, descendant le Fleuve de 
l'Ouest, arrivèrent quand. tont étalt fliji. — Cepamlant 
Ü-chan, deve rol. des Tóng-ue ( Fóu-kien, m) 
dans les ciréonsiagees que moms avons dites (p, 106), 
s'étall affert à seconilor hes géacraux chinois епт 
contre le Nda-ue. П ата cinbarqué hult milla 
hommes sur des. Jamques de guerre, et s'étalt avances 
jusqu'à A&ie-yang:; puis, peotextant ique Ia. mer état 
trap grosse, $| s'était arre, et avall fair secrétemant 
des ouvertures aux |"Nda-wue. Quand ceux-ci purent 
été défalls, le général Yidtag-p'ou avértit l'empereur 
de ces falls, ët Inl demanda fa permlssloq de chàtier 
le Tong-ue. L'empereur ne Ita prit pas dè prendre 
l'ofansive, mais lul ordoənmi d'occuper les passes qui 
conduisent ilit bassin du Fluve de Onest dans es 
(ni du lac P'oia-ydng UR), et de Li dans le Paszin 
du Mian (pi. Quand clian eul conuüaissauee de 
cea mouvement, it se révolla ouvertement, о] s'appela 
l'empereur On, Le Fils du Ciel envoya coutre luk 
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trois généraux. Hün«chows, parli du. Tehée-Jiang 
actuel (12) par mer, envalilt les eñtes du Fóu-kien 
(m); Ydng-p'ou l'euvalit par les passes du. Ktáng- 
ab (p) et Wüng-iuennchou par. le hoüng-tong 
(n), Jugeant là situation désespérée, en. 110, ni cere 
tain Wüngeskiukou tua le roi. É-chan, comme celti- 
ci avait jadis tué son frëre, Tout le Tong=ue s sou- 
mit aux Chinols... Considérant que le basshi dp 
Minn (m), sl bien pourvu de défenses naturelles, 
élait habité par ung. peuple dont l'inconstance: serait 
un cono) continuel pour l'empire, l'empereur ordo. 
na à ses généraux de transporter ce peuple, emn bloc, 
entra le Flenve Bleu el le Hai, région qui élait, en 
ce Lemps-là, le clomque de l'empire, L'òrdre imperial 
fut exécuté, Le bassin du Minn fut completement 
évacué. — Cepomilant les Chinols s'étaient residu 
compte, que leur position à fe- lang, sur ta Hate des 
eaux du Fieuve Bleu et du Flenve de l'Ouest, me se- 
ralt assurée, que quand Hs auraient conquis lo pour 
tour infárieur de la courbe ascendanto du Fleuve 
Bleu, Ip pays entre Tunn-nan-fou el Ta-li- fou, 
alors royaume de Tiin: Ils mobllisèrent done, en pod, 
les- milices du Séu-h'oaas acluel i4), anpprimieé- 
rent d'abord quelques tribus insigrilliantes, puis 
altaquérent Te. rollelet de Tién, Celui-ci së soumit 
à la Chloe, et son Lerritolre Tal; annese- — Vollà les 
Chlnois moltres des tétès de route du Tibet eb de 
la Birmanie, Tü-Isiea-lou. (en i309 et. Tá-li-fou 
(on 100). Tà-fsien-low dolt som nom (forge de 
ñëches), à ee quae les Chinois y étiblirent une [дїгї = 
que de flèches, pour les guerres que nons venons de: 
raconter, les bammliods dinges et le fer abondant dans 
ce pasa. , 


Conquèta de la Corée. => dadis, quond le royaume 
пе Уда élait dans toute sa pulssance, il avail d'abord 
renilu Lributaires, puis salt amnexé, vers l'au 215 
(p. 241). los royaumes de Tehénn-p'an (est du 
Leáo) èt dô Teh'do-sien (Corée), puis ñvnil cons= 
trait des barriéres, afu de protéger ces paya contre 
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les courses dos Huns. Quand Ts'ínn 
cut commis Féa, en $22, il s'annexa 
aussi les pays eilnès à N'est do: Cado, 
Quand fes Min régnéreut sur lu Chico, 
trouvant la Corée trop difficile à gou- 
verme, en ralsan ii son. élolgnement, 
ils firent. du leuve. Ps ! niaintenant 
Ad iras sud de F HR Hyugeng- 
yang en Goreée? la-limite-de l'empire... 
Gopendant un Tusltf de Уво, nomme 
Weér-inan, réusit une troupe. отеп 
luriers chinois. Avant adopté la colf- 
[аге ët M emie des harbares £, cotta 
bande passa le Neuve Pèi, et «eal 
dans le pays jadis soumis пих Таи, 
puis abandonné par les ан, oü est 
maintenant Seoul. Ensalle, yant com- 
[juleré les Teh'do-sien oi les Tehéna- 
p'an, el racolé un. gránd. nombre: d'é« 
migrants chinois e Yea, Wei- man 
se [il rol, el emplétunt sur lọ territoire 
de l'empire; étublit sa eapitaleà Wádng- 


hien, le. Hpyeng-yang: actuel, fondé 


en 1122 par le vicomte de Ki, qui y 
avall régné (p 98)... Sous lès mégnes 
de l'empereur. FTodt, puis de l'impèri- 
rien Li, Je gouverneur imperial (їй 
Ledo-tong, бапан de considérer 
Wéi-man commi un vassal de lem 
pire, lal donna. commission. de conte 
nir les. £ qui. tonteralent ila faire феа 
courses en Chine; male fui défendlt 
J'arréter. quiconque: vonidrall venir sa 
soumettre à l'empérear. Wei-man 
prollta de cette poslllon semk-oəflelelle, 
pour empretet. de plus en. plus-sur le 
territoire de. l'empire, =appropriumt 
suceessivetnent plusieurs petites villes, 
et s'étenidant sur plus de mille fi, jus- 
qu'au Ya-lou-kiang. Quand il mourut, 


Ié 


= 
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son royaume passa, par son Ilis, à son petlt-üls Fan- 
k'iu. Il devint le receptacle de Tous Tes "iléserteurs 
et transfuges de l'empire. En 109, l'empereur Oü 
etivoya Chée-heue pour falre, à ce sujet; des représen- 
lations à. Yoóu-k'iu. Colul-cl. refusa de les recevolr, 
se proclamant ainsi Independant. En s'em revenant 
Chée-heue assassina le Coréen ehargs de [e guliler, et 
rapporta sa Че: й l'empereur, en la falsant passer pour 
celle du grand général de Teh'&o-sien. L'ewmpereur 
le nomms aussitót général commandant le Ledo-tong: 
(28), Il y était à peine arrivé, que les Coréens tomlé- 
reni sur lui à l'improsiste, et hé massacrerent,. — 
Alors l'empereur reunit en une armée, Lous les éati- 
damnés à mort de l'empire, et envoya cetle élite d'an 
liouveadg genre, à la conquéte de fa Corée, sods les 
ordres des généraux Yéng-p'ou el Sünn-teheu. Eü 
(05, les impeériaux entrérent em Corée, Le roi. Yóu- 
kiu avait mohllisé ses soldats et. occupé les. passes. 
Tüng-p'aon arrivé le premier, se fit battre, dut fuir, 
eL fut. longtemps à racoler ses hommes ilóbandés, 
Sünn-tcheu, au contraire, aval. battu ét rejeté ant 
sud du Neuve P Ar, les Coréets qui s'étaient epposes 
à tul. I assit son- camp at nord-est do Npyeng yang, 
Yüng-pow étoot venu Je Jolndre, assib le sian än 
sud de la ville. Tous deux resterent ainsi durant plu- 
sieurs mols, sans arriver, ni à cerner ia ville, ni à la 
prendre, Sünn-tcheu commandalt des hommes. de 
Yén et de Tdi, robustes et braves. Los hommes de 
Ts'i du gónérid Yaug-p'ou, talbles et láclies, se fal- 
sient battre coup sur. coup. Homeus, et ceraignant 
pis encore, Yddg-p'ow orii de parlementer, Les 
grands ofliciérs coréems acceplérenlt ses offres, Les 
négociations n avaient pas encore entierement abouti, 
quand Süòènn-(chéu somma bhrutalenrent la ville de 
ве rendre. [| essuya un refus. Alurs H Dt dire d 
Yüng-p'ou de se tenir pré&t poar. donner l'assaut; 
en même lemps «que Jui, un jour. détermine Уан 
p'ou voulant tenir Ја parole qu'il avail donnee mux 
Coréens, refusa de secomler Süun-teheu, Сені 
tonsidérant que Ydng-p'eu, toujours ballo, était 
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hien avec les Coréons, pensa qu'il tra- 
bissait, Cependant l'empereur ayant 
appris que еа Га токі елее боя 
généraux шї аа Erainer en Iongenenr 
lo siège do  Waüng-hien, ënvoya la 
préfíot de Tai-nan; Koungspünn-saet, 
pour les r*primander, et pour. faire 
ec quil faadralt faire. Koingsaunn- 
ëmgi clont arrivè at camp Imperial; 
Ssiun-téheu lui communiqua ses мір 
Cons. Sans examiner davantage, fh pe 
gal so saksit de Vdug-p'ou, donna sex 
шацре л инн слем е гоу Гарк 
son rapport à. l'empereur. Soit. qu'il 
juge ce procédé trop sommaire, soil 
quil füb rmmusdzné par ailleurs sur 
dez dessous que nous jaznmorons, Irim- 
pereur UL mourir Kotteng, seet. 
Cependant Sünn-fchou altaqua énurgi- 
quetment Ies Coréens; Alors Mi-hits'an, 
ministre du roi Yóu-&'iu, lul coupa 
la tète, et livra la Corée nux impériaux. 
Elle fut partagée eti quatre prefectures. 
Suan-tcheu revenu valeur, - fut 
exéculé sur ia place du marehé, on ne 
sait pas pourquol. Ydug-p'ou digne dé 
mart pour s'étre Inissé halire, sé rncha- 
ta el (ut dégradé au rang du peuple. 


Finances. =@ L'empereur Qu Qt dos 
guerres nombreuses: et. dispendieuses: 
bes falles superstitieusies, conténemlt aussi 
beaucoup d'argent. H s'ensulvit que sot 
Irésor étaiL toujours à sec, el qu'il fut 
reduit à recourir 4 toute sorte dei. 
dients pour balire monnaie. — En 140, 
un refonilit In monnaie da cuivre, ot ún 
la (t dü poids de un huiti^mr d'once. En 
Lt, op refondit la moniales de colvre; êt 
on la AL peser une demi-once, — En 129, 
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Les Ü (3%. 03-0. Carte IX.' . 
on imposa, pourla premiere fois, ane taxe str la rou- 
lage.—En 123, les guerres contre les Huns, Jes primes 
pour les tétes coupeées et. pour. les prisonniers fuite, 
avaient eoüté. plus de 200 mille livres d'or, et Ia vle 
de plus de 100 mille homines al chevaux, sans compiler 
les armes ot cuirisses, Jes transporta èt le reste. [e 
Grand Intendaut eanrstatant que le trésor étalt vidé, et 
qu'il n'avail plus de quol paxer l'arniée, mlt en veu- 
te les titres honorifiques, et permitte rachat des pel- 
nes légales, excepté In peine de mort. On institua una 
série graduée de 17 titres + pour mérites militaires e. 
Celui qul Tes aehetalt tous, jusqu'au degré де ién- 
fou inclusivement, devenait de drolt mandarin. Cette 
mise à l'encan des charges, les avilil, en y iutroduit- 
sani loute sorte de gens, = En 119, toutes. [ex eals- 
ses du gouvernement étant de nouveou viles, ei lës 
capitalistes refusant de l'aider dans sa détresse, quel- 
qu'an proposa, pour rabattre leur orgueil, de meltre 
èn circulation des valeurs neuves, auxquelles op 
donnerait cours-foreé. H 3 avait alors, dans: le pare 
imperial, nombre dé cerís blancs, et, 4 la monnale 
Imperiale, une grande. provision: de métaux. blancs, 
argent et ^taln. On [ua [es eerfs; on coupa leur pent 
en carrés de un pled de eM, dont on broda Ie: bord; 
chaque carré valut 400 mille pieces de monnale; on 
ondonna que chaque fois qu'un seigneur ferait sa 
cour, Il serait temu de présenter 590 sceptre d'inves- 
liture, sur ut. dé ees carrés, quil fui fallail preala- 
blement acheter uu trésor, ën éspéce: aoumnanles, 
Avec |ёз métany blancs, on fondit trois sortes. dé 
piéces, lesquelles valurent chacune respectivement, 
trois mille, eini cents, et trois cents pièces de mon- 
naie. On refonidit aussi la monnaie de cuivre ; les sapi- 
ques pesérent de nog*eau ut liltieme d'once: Une 
loi pòrta polne de mori conire toni particulier gul 
fondralt de 1a monnaie; el amputation du pied gau- 
ehe, pour quiceomque- aurait fouda uu Instrument en 
fer, ou cuit du sel, l'état se réservant le monopole 
absolu du fer et du sel... On obligea tous les nègo- 
ciauts non propriétaires, à déclarer leur. fortune, et 
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ün les [mposa du vingiléme; On taxa 
lous les bateaux, tous les wéhicu- 
les. Quicomquo cachait ses biens, ou 
ne lès deéeclaralt pas, ou n'en décla- 
rut qu'une partie, étall déporlé, pour 
ип an, dads un poste militalre, A 
la frontiere, Ceux qui dénoncaient les 
непа cachés, en recovalent lü mok 
lié... Ces is avaténb presque lou- 
fes élé- inspirées par. Tehüng-t'ang; 
aussi tout lo peuple [missait-il cet 
homme à mort. = En 118, on. refomdit 
la montate de enivre, oi on la rent du 
poldsile cin vingt-quatriémes d'anee— 
En 115, on constata. que, depuis tii- 
Iroduclioón des pieces de metal linde 
eï des petites sapéues, phisieurs [n= 
riades d'hommes avaient élé mis ò 
mort pour avoir fondu de la monnaie; 
èl que, malgré cela, le nombre des 
"miunmayeurs augmentali chaua jour, 
sl ben que des mandarins n'en ve- 
naient -plus à bout, Ua édit impéirial 
instilua donc uüe commission xe six 
Encyclopédistes, qui recurent orilre de 
faire le tour da toutes les préfectures, 
afin de préter main forte aux manda- 
ritis, ou de punlr leur. negligence. Ta 
resullat dé cette. emquite, fat la dë- 
fense alisolue dé. fonilre des sa Ws tres 
dans [es préfeetures, La mounale impé- 
périale eubL Io monopole da coul, 
Toute monnaie d'autre provenance, fot. 
deémonétisée. — En (12, [ors idu grand 
sacrifice de la nensiéme [une mu. tene 
ple des amcetres, quamdl les seigneurs 
olfrireut, selon l'usage, leur. eontribu- 
Поп au sacrifice, le Trésorier АП = 
mina solgneusemett leg méin qu'ils 
avalent ollerts. L'empereur décréta de 
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Vse«majesté, tous. e&gx dont l'effrande 
fut trouvée défecttsuse, pour le palis 
ou pour le titre. A cette occasion, TOC 
selgneurs furent dágradés. — Ën "s, 
monopole exelusif de l'état, sur n fa- 
briration et le débit iles. bolssoms - fet- 
montées; celta Industries fnt. absolu- 
mènt interdite aux particuliers, et ré 
servén à l'étst. — En 97, on permit da 
se racheter, шве ide la peine de mort. 
Dans toute l'échelle criminelle, moyein- 
nan «n don de 500 mille sapéques, op 
rahalssalb som chátiment d'un degré 
(p. EE eb 123 y. 


Personnages. — Les notices hiogra- 


- phiues abondent sous cs regne, Cllons 


quelques Lraits, qui jellent de la lu. 
mière sur les mœurs doa temps. 

An 134. Ai-nan commença par être 
page Imperial. son caraetñre était пп 
singuller mélange d'insolence et da ré- 
serve... Durant jes tronies du mars de 
Çe (p. 5031, l'empereur l'avant. en- 
vové aux informations, JI oul peur 
d'aller gi toin, revint et dit: Les Ue 
né peuvent pas vivre sans se аге 
entre egx. Est-il d'un legat imperial, da 
se salir uu contact de pareilles: getns?;. 
Un gramd incendie ayant detrait- plus 
de mille habitations dans је chet-Jegn 
de la provinéea HHeüse-nei, l'empereur 
envoya Ai-nan en qualité d'enqueteur. 
Celui-ci étant revenu, dit : Un incendie, 
ce n'est pas unë aulre. Mois en revenant 
parla province Meñe-nan, j'ai constaté 
que Ia sécheresse à: réduit à l'extrémi- 
Le plis de dis mille familles, si bien 
que les parents el lee enfants se man- 
gint les uns les autres. Alors Tal usé 


mme 
ЖЕТТ 


SSD aS 


bet an xt t SE ER 
HR Nam 


SE EK 


| EX 
ЭШ =: 


Dëss, SN A 


p ID) RSS 


Ld 


эи р Е 


С ES 0 II o Se i 


= 
5 


ar 
= 


exse dE = 
ÈR 2 E S e 2A ЕШ ЁШ Ñ 189 


zit 5b 34 gk RE ull (Ne 


>D = 3 N 


EE Rr (I pz a Me x E HET UR 


Еми 


= 
A 
€ 


Les Wi iE. Ou-ti. Carte IX.- 5n 

de mon Ui de lègat, pour (alre distribuer à ca 
peuple tout le gruln des grenlers publics. En ee 
faisant, ['al autrepassé mes pouvolrs. Je vous prie 
de statuer sar ma pelne.. L'empereur dit qu'il 
uvalt agi sagement, et. le déciora innocent береп» 
dant, fatigué à lu (ongoe par ses incessantes re- 
montranmces, (I l'envoya comme préfet dame de Char- 
tong actuel. Or Ar-eadu, Die de santé, split 
presque togjours alite. Меза, а Dont d'un aiu, 
aa préfecture (ut dans l'ordre Ie. plis parfait, Alors 
l'empereur la rappela, et Int: donn ume charge à 1à 
capitale... Ki-naa, qui était taotste. appliqualt, darrs 
son gouvermmpnt, les yrincipes: de cette secte; I| gm 
апай ап ropas, agissant le moin: possiti; laissant 
aller les choses, n'éntrant jamais dans Les détails; Ii 
dédalgnalt lws lettres. Franc jusqu'à la grosstéreté, 1 
jetait à la аге dis. gina, tout és qu'il avall sur le 
camur... L'empereur qui affeetait, dans sog parker, idea 
furmes recherclises,: commenealt Иан веза 
aHocutions par ces mots « je désirerais quet s, Un jour 
Ki-nan iul dit en face: Vous désirez trop da eluses, 
el vons vons donnes trop lale d'un sage; prétendriex 
vous [alre croire, par hasari, que voiis ressembler A 
Yáo eL à Choüan?,,. L'empereur etitra datis une tella 
сенге, qu'i] leva Ia sianie, Вац dana aes apparte- 
ments, iÏ dit à ses famlisra: O po malapprist., Da 
leur cto, les oficiers tincèrent Ki-nanm. Calül-cl 
leur demanda avec flegme: Ést-ce pour approuver 
lout ca qu'il falt, qua l'emnenir. entretient des mi- 
uistres et des consulleurs? STI me veut falce que ses 
quatre volealés, paasqual maus déranza-t-1 *.. Oiol- 
que Ai-nan làt ouvertennnt Duoiste, fes Gonlurdanis- 
les, grands aibinirateurs ili genre ours (p. 2304, le 
lauent à lencri, Az-nana (dil maltro Jfáu) laucha 
justo, (quand il reprochon à l'empereur: On la Iron 
grande multiplizito de 315: tirs, Cost (å Te dófaul 
andinaire dés princes: Yao, Choftan, | U, bes ctu uie 
геш» Tänan Wiin el Oa, n'avaient pas de désira 
ih suivent hs eours des choses, Seuls les Sages 
éminents, onl pu. sélever Jusqne (4, Quant aux autres 
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princes, esclaves dé leurs désirs, les 
uns se sont adonnés au vin, d'autres à 
la luxure, d'autres à 1a passton de thé- 
sauriser, d'autres à la manie de bàtir. 
les uns ónb voyagé ou classé, les 
àutres ont élevé des chiens el des chez 
vaux. Les ons ont atmg Ie jeu, d'autres: 
ont cultivé lès arts de bos dingo, Les 
uns se sont épris des grues, des cor 
quétes, et de Ia gloire militaitez d'autres 
ont donné leur cœur aox spéculatiorms 
bouddhistes on taoïstes. Si, parmi ces 
diverses folies, leis nois sont plus per- 
nicicuses èt les aulres atoïns, banimi, 
néanmeins,  éparpillent — 'applicatton 
mentala et garent da. droite raison. 
Quand les princes do celle sorle prê- 
tendent se dounet un air de sagesse, 
la réallté objective: ne répondant pas á 
leur prétention, ils me (ont pas impres 
slati sur (ô cœur el sur les meurs du 
peuple. Pour pouvolr perfectionner 
autrui, un prince dòlt commencer par 
Aire parfalt Iul-m zm, Or le premier 
pas dans la voie de Ia. perfection, c'est 
la suppression des désirs, Quand [e 
coeur est. vide, le blen y. entre. Quand 
l'intérimur est en. parfaite barmonie, 
sncun moucemeut dérabeonnalle ne. se 
produisant plus, but est bon, tout 
esb bien. Vollà le secret des succes de 
Ydn òt ile Chounn... En. 118, Гере 
reor nomma Ai-nan préfet du ойі 
yang. Ki-nan lui dit en pleurant: Fy 
mou:rail Je ne vous revermi plos! 
Je пе vous servii plus! kan sans 
cesse malade, je n'al pas ca quil faut 
pour tèir nue préfectare! De pràce, 
Inissez-miol, pour Je rests de mes 
jours, dans les fonelions de conseiller 
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nulique?., L'empereuür dit: Vous déyurisez: 
la prélecture ile Hodi-yang. Fa ba 
soin de vous, pour y remettre à Porn 
pt les officiers, ël le penpe, Vous la 
gousernerez de votre ЇЇ. Аттап alli 
done à fodi-yasg, o H mourüt dix 
ans plus tari. 

Eu (30, l'eripereur f Encrelopédiste, 
un cerni. Aoüngsouuu-hounpy, qui 
fui avait presente le pelit elief-aPoeuveg 
litteraire que voiciz: Aq. temps de Yao 
al de Chatam, sans dignités ni primes, 
on bonifiait le peuple parde bans dis- 
COUS. Sas peines ni supplices, utn de 
Lenalt dams l'obéissames Car, «quieomqus 
est hien Intenllonné, gagne Ie eur du 
peuple, et en Tall emsultie ce qu'il veut. 
En créuni des oficièrs. on étend] Гис 
lion dn gouvernement. En réprimant 
les йг» vagus, on assure lm puis 
palilique. En. s'atistennel de fabriquer 
des objers dépoarvus. de [ШЕПН an 
pratique léconoimie, En n'imposan pas 
au peuples des согун Воров ея, 
on laido á parvenir ao Dien-élre. En 
enconmgeant les capables; en eo, 
тийет les incapables; oñ imit estimer 
le pouvolr. Ea elevant Тея Шотт de 
merile. en їшї hes nulli, an 
sallache les officiers, Quand les ehi- 
monts soil HIT. Uünnés oux delis 
el les recompenses nux melle, cala 
donne du coir oux ndionialtes. Ces 
hail points sont Ta. racine du hon guue- 
vernenent, Gar, quami In peuple eal ġ 
l'aise, M ne se révalle pasi quand on le 
traile raleonnabilenent, iE sue maugrée 
раз: цито Теги роо, ац 
Si sl pul]; quani on Paime, ihalme de 
rolour ; aissi ces poluts sont-lls de BR 
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pius hante importance. Les rits sont la régle du pet 
plo: quand ils sont appuyés par ides. récompenses et 
des peines, Je peuple les observe, Quand on Ий 
montre de l'a(fectiog, le peuple oblit; quand on lui 
parle avec. douceur, H se montre souple. 0 princi, 
sj vnus le traltoz: avec blenvelllance, [а penple vous 
sera uni de coar. Or, quand les cœurs sont unis, 
l'harmonie parait, dans les sentiments, dans les acies, 
dans les paroles; l& ciel et (a terre, toot se met à 
l'unisson, et, les deur principes étant. d'accord, le 
venl etla pule viennent en leur temps, les molssnns 
sont abondantes, les animans se muliiplient, les 
ments ge branlent pas, bles eaux mne банз. раз; 
c'est 16 concert universel. Ladaga dil: l'humanite 
porlo à aimer, la justice fall segir comme il con- 
vient, les riis font marcher counne 1 sie, là sagesse 
enfante lès bons consells. Ces qualre choses ront ide 
l'essence dé tout bon. gouvernement. Quand H y. en 
a ce qu'il faut, l'empire est palsible et eontent; si- 
non, le prince n'est pas respecté, et Jes officiers foni 
du désordre ; c'est Jà Ia. pente naturelle des choses... 
N'esl-ca pas que ces rHourmelles confacianistes, 
&onlsgacanles, eomime ees airs de bote à musbpme 
dont chacun est sursaturé. I1 fnut Tes étudier cepen- 
dant. Car ces. hdées-là, sont encore les Idées ide nos 
Jours, Vingt siècles ont passé, depuls que celte pièce 
a été écrite, Eh bien, lisez les mémoires présentés 
au iróne de mos jours, pour le bien de a nation; 
vous y trouverez motes lois, mon senlement [es 
ulea, mais [ms termes etdes lambeaux entiera de 
ces harangues antiques, que Ie haranguetur d'anjour- 
d'houi a apprises par cour, (dans ses Jeunes années. 
Pixicatos modernes, sur lè crincrin séculaire dit 
d; X. — Les consels (Fial de ce [pemps-[à, de- 
valent ètre de singulléres palabres, Konagsounn- 
houng avali toujours quelque chose à dire, IL expo- 
вай sas Hlées devant l'empereur. satis Tes lui imposer. 
Ce système ploisaïit extrêmement 4 sa Majesté, qui 
pouvait: aiusi se donner l'air d'avoir unm opinion per- 
sonuelle. L'empereur avail coulume de faire parler 
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d'aboril Ki-nan, lesgual fonçait droit sur 
le sujet. Puis il 0nlsail reprendreile ии 
me thimo par Aonogsount-houng, 
qui emissa hes salles ida préeopinant, 
selop le dul abe empereur. dont il aralt 
оге, —En 121, Aonmagsauun-haung 
HL Ia моо тамі: Лс етене 
dix brigunds armes d'arbalétes,- suffi- 
seni pour paralyser un oflicier du gou- 
veruement. Je demande qu'on eüaléve au 
peuple: Logles ses armes... L'ermpereur 
eni Fallaire à son consel]. Le Com 
selllor Odk'ivuccheoricu 04 opima came 
Ire le projet, en ces lermmies? Les gnelena 
out inventé les cing sortes d'armes, 
non pour fiire da mal, mals pour re- 
potėsèr la violence el puurreprimer Les 
michinta Ei nt ida palir. elles ser= 
vent contre les aubmaus suuvages, el se 
eonservent pour. dex cae éxentaels, En 
lemps de guerre, elles servent à Ia pro- 
lection du pass. (Jahd, devenis mallres 
de l'empire, les Te'10n eurent fondu les 
cuirusses ef les armes, el brise les lan- 
ces eb ies épees | p. 2512, Je peuple sa 
batlit plus qu'avant, avec ses insiru- 
IDenis- araloires, dent iP avall molas 
peur; [es séolenees sir mulliplierent, et 
lit désordre emplra. Les rals siges ton- 
lengient le. peuple: pur l'excellence da 
laur enseigmement, ec non par des 
mesures. coereitives, lesquelles: ne meéi- 
nent jamais à rien. Ha voyalent méma 
dun hon uil, qua le peuple s'exereát 
á ander les armes, pulsqu'ils firent, 
du tir à lure, une Insilation mallonale. 
damals iis ioni falt aucune loi, pour 
prohiber les armes. Une pareilla lof se- 
rail contraire aux Dons, et favorabla 
sux méchants. Car, la peine de mort 
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ne suffisan| pa* pour eleindre la race des brigands, 
il està croire qu'il y en aura toujours. Hi. fant. donc 
que le bon peuple soit loujours èn diat ie sè dé- 
fendre. $i le gouvernement l'en empêche, I fera 
l'affaire des. briganils, et. livrera: les honnétes geris: 
Voilà pourquoi je m'oppose à ce projet dae Lol... 
En 110, à propos de la nomination de £[-tsoung 
comme prefel de la capitale, eb de Wdag-ienncehou 
commu commandant dela gendarmeris, l'Tiistolre racon- 
lé lex atiecdoles suivantes... Un certain King Ach eg 
état commandant d'un pisss, Officiers et peuple, 
qui бетде €/ passer, eriatenL:: Mieux vaut Lomher 
sous Tea griffes dung ligresse qui sllaite, que dans 
les maius de Nimg-tch'eng. [-tsoung ayant. été 
nomine préfet Пе Мула, passa par cette passe. 
Ning-teh'eng hui QM lex plus basses obséquiasités. 1i 
пе Іа salia méme pas. Arrive dans sa prefecture, Ide 
—ruisiL tonte la. Gunilla de Ning-teh'eng, qui Чай 
de sa juridielion. Trausféré plus lard à Tíng-siang, 
аце qu'il fut arrivé à Ia ville, il alla droit à la 
prison. H y surprit les détéimus pour crimes graves, 
faiblement liées, sans chalnes ni entraves, ce qui ёш 
contraire aux róglements; il y avall méme des visi- 
teurs dans la prison., I fit. aussitót fustiger les geó- 
liers et les visiteurs. Quant aux détenus, il leur dil: 
Je vals régler lons vos comptes d'un seul coup!.. et 
П еп Dt massaecrer 400 sur l'heure. La. préfecture 
entiére frissonus, — MWüüsg-uwemnchow avait fail zes 
débuts; comme gouverneur dé Koüng-p'ing. Là, 
avec nne dizaine de idébteclives du pays méme, du 
étaient, comme on disall, ses grilfes el aa dents, i 
avail mit al bonne besogne, qu "neun voleur n'asalt 
méme appricher de Koditag-ping. Ayant ébé ensulte 
Lransféré comme préfet dans lo Jee uer, "pp son 
escorte. personnelle. de 50. cavaliers, il captura. Tal- 
même les principaux brigands du pays. Convenahble- 
ment tortorés, cétix=cl compromirent deus mille fa- 
milles, Wüng-uennelhou. demanda à l'empereur 
l'aulorisallon. dexterminer. les plus compromis avec 
loute leur parenté, et les aulres uvec leur famille 
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seulement. L'empereur Тег [Ini avant 
permis, Wünag-mennchou  massacra, 
en une fois. loul ce momie. La sing 
coula à dix Ir de distance (15... H était 
ente en eharge à Іа neuvième Pune, À 
la. douzicme Duae, dans Loute 13: préfec- 
ture, personne n'asalt plus оше пао, 
H se mit ensmile. à pourchasser cèux 
uk, Tut avant échappe, s'étaient réfu- 


^ giesdans Les principautés et Ies préfec- 


Lures avofsiuiantes. Enfin, quatil le prin- 
lemps Tul acrive, la Joi défendant d'é- 
xéeuter les crhninels à cette. époque, 
Wüug-wennelou souplrant de dépit, 
dit: Ah si [hiver avoit pu durer un 
mois de plus. ils y auraient lous pas- 
BiN. L'empereur édifié sur sa capaeité, 
le: fL cominaiidant die sa: gendarmeérie.,. 
Noti: Conitme presque tous. [eurs соп- 
generes, minislrs uu officiers sous les 
Hán, T-tnaung et. Waáng-tennchou 
finirent pàr là moin du bourreau, 

En 117, disgrüce de Yé2n-i, ministre 
de l'agriculture... Quand empereur 
avail -ordonné (p: 16) que Ine prinees 
présenteralent liur sceptre, alant quel- 


aues milliers de sàpigues. suran carré 


de peau de corf valant 400. mille аре 
ques, Yén-z eut. l'imprindenee de dire 
que, daus cette affaire «1e (rome et des 
branches. n'étaient pas proportlontiés », 
cest-2«dire que la chose ott å re- 
bours du bòn sens. Cette. crilipe dé- 
plut a l'empereur, inventeur. du: cours 
forcé des carrés de peau de cert, Un 
courlisan s'empresaa) ione de décou- 
vrir à. Yéón-i de vjeux péeheés, Deféré 
ац баю Јуре Телне ану, Yén-f 
refusa de répondre. 1 paralt méme 
qu'il se permil un rictus. sardonkque, 
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Teliáng-l'ang ft svoic à l'ampereur, qun Yén-i n'a- 
vall rien dit dé bouche, malis qu'il devail avoir 
mal pensé de l'empereur daus sou intérleur.... Fén-i 
fub exéculé, et le crime de » mausalse pensie s 
ful ajuulé au cule. — En t10, la sécheresse. étant 
[rés grande, l'empereur ordonna aux officiers de 
prier pour ia pluie. Poàoc-cheu dit: I| y aurait mieux 
å [mirė pour poser lo ciel. Les mandarins des. dis- 
Lricts doivent ae contenter, pour leur entretien, de la 
somme. qui leur esL assignée sur Ie tribut el les taxes. 
Or Saáng-hounggang Tall faire à son profit, par 
ses employés, loule sorte. d'aceaparages et d'agiotz- 
pes Cela erió vengeance gu сја]. Faltes-le. boulllir, 
èl İl pleuvra ! — Eun 100, Tóu-tceheou lut nommé 
Grand Jupe, W cachait un cœure féroce, sogs un air 
bonhomme, Sous son admiuistration, lès mlsès en 
accusation pullulérent. N intenta, en un au, plus dé 
mille procés. criminels, pour lesquels l (it saisir el 
incarcèrer plus de 70 mllle personnes. [1 augmenta, 
de plus de cent mille, le nombre des satellites. — 
Еп 103, Kogngsounn-heue [üt fait chancelier, mai- 
gré lui, comme beaucoup de fonctionnaires sous Jes 
Hán. Dans la séance solennelle oü l'empereur derail 
Ini remettre le sceau de sa dignité, H refusa de l'ac- 
eepler, se presterua, eb pria avec larmes qu'on Te 
dispensát de cette charge. L'empereur déposa in 
sceau, se leva, Else relira sina lui répondre- En sor- 
^a lant, Kuni agaou an -heue ditz Je suis un homme pers 
du !.. De fait, eut, soutlls Kiagcheng, qui était offi- 
cier, détourma une somna d'argenl, de la caisse du 
camp du nord. L'affairenyant Iranspice, Kingcheng füt 
jeté en prison. Ur oü chereliall alors partout un eer- 
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H tain Tehou-nancheu, mal(aiteur célebre, Le chance- 
s es lier. Kaüngsounn-heue Soil à le. prendre, espé- 
ike rant racheler par lo mérile extraordinaire. de. cette 


eapture, la frute de son fla. De fait, H arcéta Тейди- 
nuncheu. Celui-cl. lu]. dit en ricanant: Chancelter, 
ce sucees sera la. perte de votrefamille!.. et, de sa pri- 
son, Telidu-nanchéw accusa. AKingeheng de privat 
(és uvec une princesso du- sang, de rmaleéfices contra 
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Les B4 ib. Ou-ti. Carte IX. nac 
l'empereur, eL de paroles sèntont l rébellion, La 
clnnceller fut aussitót incarcóre, Père üt Msa sul- 
clderent daas In prison, et leur famille. fut exterimni- 
née... Doucos miorurs et donee époque! 


Phénoménes naturels. — En 135, débonlenent du 
Fleuve Joune, Famine tella que Гез hommes se mair- 
gerent les uns les aulrés. = En 437, Hy ett ime 
pluie de sang; les taches mvalent da. forme de lets 
Ires. =Â En 136. muñes de sauterelles. — En HIS. au 
liultiòmé mols ane coméèie parut à l'onest, et Ire 
versa lout le chii. — En LCD. en été, lò Fleeg Jaune 
пуш rompu sa dizue mérillonale à Hóu-tzeu (pres 
de K'ai-teheou, dans lJa Tohéu-H ас), ses eux 
se próclpitant vers le sud-est, sé mélérent à eellés de 
la Seu-et du lodi, inondaut 10. préfeeturées. On. leva 
cent mille hommes; pour fermer [p brèche. An mos 
ment ad le trasatl s'achevait. d] Tut emporté par les 
enus,.. En ce temps-I3. le chanceller Tién-fenn nos- 
sédalt l'apanage de Chów, sibué sn nord du Fleuve- Le 
Fleave ayant пин I midi. (Ha Чан жао, Тао 
fenn dit doncá l'empereurz Qnand les fleuces rompent 
leurs ifigues, c'est In ciel qui Vas voulu; vollà pour- 
quol, malgré tous leurs efforts, tes bommes arrivent 
diflicilemant à fermer ces hrécties... Cen gul talent 
prépasés. à lobservallon des. émanatlons, parlërent 
de meme... 0s abandonmn donc le Fleuse à Ioi- 
méme, sans eherehber à l'endiener dé nomvenu. — En 
EH. au qusalricnns mols. ane geloe tardive, dédrulsit 
la vegetation, La terre trembla. => En FH, un durd- 
gan deracina des arbres. — En 139, grande aithe- 
resse el motes de sautemlles. — En 120, par suite ide 
l'inondation du. Ghaán-teng, leauceup. d'hommes 
sontlrirent de la familié, Les enqueteurs imprriaux 
commencèrent par Jeur distrihuèr tot le grain des 
Brenlers publics; enla ne nfi pas: On tirades ri- 
ches loul -tè qu'on pul; cela me aoflt pas. Alors 
l'empereur fll Iranspürter plus de 700 mille pauvres 
dans le Choùto-fang (5), récemment conquis aur 
les. Haus. Ordre fut donné aux. inandarins, dà. leur 
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fournit le nécesssire, jusqu'ü ee quit 
eussent reconstiime quelque propriété: 
les envayes: Impeérianx spéciony lear 
partagéretil les Inrres et [es protégérent. 
Les frais ide eet exode se. montérent à 
iles sommes faluleusss, — En 115, ad 
{го еше mols, H tomba uno neige 
abondanie. En été, IH veut dés [nage 
dations: La Amine fub pelle; que Je 
hommes se mangérent fes uns. ]es au- 
tres. — En 114, fumilne sur Lount Je bas 
cours du Flauwe daune; cannlhbalis- 
mé. — En i09, l'ppereur-se déler- 
mina enn a bim ` boucher la Ieche 
de Hóu-zeu, restés béante depois l'au 
132. (Се йг durant 23 òs. Оп 
leva lès hommes par myriades. Lia Drè- 
che (ut bouchée, vo présence de l'em- 
pereur, qui revenall de guetter les 
immortels, -sur lè mont Тону Даў, 
L'empereur précipita dans les eaux, 
pour le Genie du Fleuse, un cheval 
blane et un morceau de jade. Les 
ministres eL officiers apportérent cha- 
cun une fascine, puis le: rembiai [ut 
achevé раг los hommes de l'escorte. 
impériale. — En 108, en hiver, au 
douzième mois (décembre), Hh y. eut un 
violent orage. HL bomba des mréluus gros 
comme la léte d'on choval. — En 105, 
en msulnne, sécheresse el saulisiel- 
les. — En HH. les sauterelles parlies 
des provinces orientales, ravagerent le 
pays jusqu'à Tosnn-homng, prés du 
Loli-tór, — En 9I, en été, ouragan quii 
emportalt les maisons. et brisalt. les 
urbrrs, — En Su. on entendit trols fols 
uu brült semblable au toónterre, sans 
qu'il v eüt aucan nuage au chel l groti- 
(ements soulerrains,. probalilemeul j« 
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Les T PE. Oü-ti. Earte IX. 5l 
il tòmba dets Боде, 


Culte, — Пелид Ши Мапе Пе EI IB "E |o 
Grand Атпа {н pt Лан ile эчне On. 
SS H chan 9. vi 0 SÉ IE chop: 25. 0e Mémulre: 
reprend les cliosns de Laut: nous (төне шише 
[ш mon- saus fruit; — Lorsque Ti luti Fr Ire P 
Küo (Lídu-pang, fondateur des. Hán vivall. ene 
care dans ипе Hits còmilllon, H tua on Jour Hi 
graud serpent (p. $835). Murs un vitm глине = 
dant dii: Ce serpent était Jë His du Sc veri 
blanc (patron Иөз Гам) celat qul l'a buc, get le 
dis du Souverain rougn. (l'élément valuqueuür). — 
Quand la futur emjerour Aüoe se Deva boule lis 
Ty'ian ( p. 286 1, H perla Je Patron du sol. suus T'ürf 
bone de Fäng, = [Hint H Perik Der rt ont «m 
domaiue (p. 29361, H sacrilla à Tech en-uang (le [кепт 
rebelle, p. 271, et olgnil, avec le sagt de co sacrifice, 
ses tambours el гея оа, — Quand H AH des 
venu roi de Hin (p. 310, Harbor bi conteur-rod- 
ge. = En 205, il iustilua le Sanveraln nulr : p, 97), 
et ses sacrifices sur de tertre du nord. Ш rapela 
ensullé tous les priears officiels des Taiim, T ilii 
Wit lë Grand. Priear, fe Gram Sacrificateur, le «fuel 
el le eón'inonial usjté satis Ies Tiva. WH Ôt elevor 
üi riro du baron ilu sail, dp eiimque ilisirhet. Т 
fin édit ainsi ongu z Je suls (rès а NOUI Jet S. 
criflces, et je les révére. Que Les olfrandes nux үе 
rains d'en haut; oux monts; sux (iures, el à lous h< 
сёла (аааз ришт cu recevoir; soieul faites a lie 
mps, avec fa rituel et le eecémuntal habituel. eai 
me précédemment. — En 901. l'empire état tecuis- 
Maé, l'empereur Kao (L fauter, par lirs Annnlistes; sn 
volonté expresse, tt" un pit ln dn Patror du EUR 
soua Korma blane de Fouy, al qu'on fui saerifiót ë= 
guliérement tux qualre salaam M olonia an Grini 
Prieur d'instiuer, à li caphaló, ün sucrylllee 3 Teh aro 
you. IH régla aussi les notres:saceileos de La eapitale, 
et 1081 ca qui concermalt res prioura ot Ins Lrieuen, 
Les prieuses du paye de Ledoag, sacrifiaient au cial 
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Les 34 3. Oü-ti. Carte 1X. 


et à Ia terre, au sol, à l'egu, aux lares et aux pénales. 
Lelles du. pays de Tsinn, sacriliatent aux cing 5ou- 
verais, au Maitre doa soleil, op Maitre des nuées; ag 
Maitre du destin, ete. Celles de Tr'tan, sacrifialent 
au Chef des Patrons du sol, ele. Colles de King, 
saecriügient à la Mére des prieuses, etc. 
Lia prm prilendsai dneconitre da Fleet de ereealfkx Dën -Joi 
[ji 58), jeqael ràtinchajo a» géméaloyie à l'ueperrur Vía, Originsire 
de frons, ga Сиан pama envadit à Tarn, puis ù bedw, Enihi 
Liu-peng migali prh du Feng, dana br foga de Азар. МоЙ par 
quel jj emtrellal Wer Arira de Tama, Teinn, Бену ei Ати. 
Les prieuses des Noul Cloux (régions eélestes), fai- 
saient des offramdes aux neuf eieux. Celles du Fleu- 
ve, lui lalsalent des olfrandes à Lüiun-tèinn, Celles 
des Monts du Sud, sacritlalent à ces montagnes, el à 
l'àure- inapaisee iu Secand Empereur (p. 303). — De 
1094 197, l'empereur Kào remplaga le latron des mols- 
sona Heüu-tsi des Teheóu (p. 75) conserré. Jusqua 
JÀ, par l'astérisme Ling-sing (1n Vierge), Nousavana 
vu, ci-dessus, qu'il v avail un Patron génuerat du sol 
(p. 70), qu'on ne nomme pas. — En 197, l'empereur 
décida que ics seigneurs feraient les olfframides de 
régle, aux monts et aux fleuves quallilés de lenr ler- 
ritoire respeelif; que le mandarin de chaque. dis- 
iriel, alfriralt réguliérement ut moulon et urt páre 
ац Patron des moissuns (astérisme Ling-sing); en- 
fin ique le peuple sacrifioruil partout lui-même, au 
Patron local du sol, selot ses ressources. 
De IN Des T'on-hi-wnido ede tulle шее Тав mideres. La Piu- 
H ant le pateng Jagal du воі, Се ратан: u h gua de nom. Vows de 
manderri dope іеі. 4n gupxsm bois, qui Li phais, disa La 
pagodin de aom village... La colta dw Fong dn pi gem, Gm 
muws avuns ru (ge T5), à la phoan ша агаа, 
En 167, l'empereur Wann augmenta 1a quantité des 
offrandes qu'on présenutall à tons les chànn, el spé- 
cialement aux cinq tertres бе Yong (p. 426), afin 
de remercier de leure dons les cinq 5onserains. d'en 
haut et tous les chénn. — En 1655, l'empereur. Wan 
iit, pour la première fols, Je sacrifice Kida ads clu 
tertres de Уой |p. 425). =@ En 4, l'empeteur 
Wenn éleya, aai nord de 1a. Wi, un temple aux cinq 
Souveraius | p. 437). — En. M, l'umpereur King offrit 
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Les ÑIN. Oü-ti. Caria IX; 53V 


Io serie dido aox cinq fortres, = An. cammeti- 
cett de son rne, l'empereur OQ reñoubla da 
10116 апя Je serves des koèi òt des ch2an. Quand dj 
monta sar he trône, en 140, H. y asalt 60 ans que pes 
Наа іон пи pourole, Toul l'empire étaít «n ordra 
el ed paix. Tugs leas funellonnalres. espérlent- quete 
Fils du Ciel ferslb lis сүй 31 fing- et FR 
chán, modifierait le calenidrior. les mesures, pte; 

Lon a émls direeves opibbens el diem diterpa all ztGopg deg ere 
while Aug l rh dn. Je pene түшт (її [шга La рчы абе евр 
dium тац рза sai da raum. [De mma nne Dewponeng сеп тщ беш 
apaadzges territuri-3 axi wig, dI бача вна бааа іа рас р Eii | fima d 
«анне ае у dè mazs |i веша £pi pareri irátucrtinis sir рр 
бй! Аг | ви їсте ГА, qui La Ç la ned. manteni lacte act, 
vt don (f approwralt iu exa. La rid ie cetie (ärratiitars Бена абве, 
#'appeluil flag puer les gentes таана, ai Ri pane es pro. Perf 
ires; drm НГЕ, рга тре щини vTulegoreg.,. La rerrmunsé "mm Il 
shoot 1] pa ШЕ Suns eer gitszArep. emie ale 614 en ag ec hdn sulinetif, 
аашаа. віна. Ше gd 6eleylem BB krrrsalria Op lenire idem cam rrgiank 
de lVérghcs, — Ёл. шыгп эйт таш, Їз Їп чш жан al se Ta fmidi- 
dmn "ainmale, dés sarentéeg, Пее Баия, im саша ешеш) не s imma dr. 
(imi, bns me mina lirons y Bogscid déji, lits asa bep ія iL yn 
тае ње реаты eulos, e primalgnalz n noevsd aal CH ripas 
mus ГЕ пош ЕЕ. 

Or l'empereur penchant vers Ii doctrina des lettrés, 
appela auprès de loj des lomimes &nges et capaliles, 
Tehdo-koan, Wüng-tsang, el d'autres, qu'il anoblit 
puur leurs merites Hlloraires. 1 soulut qu'ils délibé- 
rasent Sur la imanlére dont on canstentealt, dans l'an- 
fiquilé, au midi de fa ville, lá grande salle ming- 
tang dans laquelle l'émperenr recevait les selimeturs, 
lors ies diétes d'emnpire. I leur domanda ausi dès 
mémoires, sur lès anciennes Lournées ot chosses iim- 
périales, sur les cerémonies füng et chdn, sur Jes 
modifications à apporter au calendrier at à Ia con- 
leur des vétements. Rien n'était encore. terminé, 
quand l'impèratrice douuïrière Tudu, dévole nux 
principes de Hodag-ti et de. Láo-Izeu. (Laptsme j, 
ennegile de bi doctrine des Tellrés, charges ses gens. 
de falre une emquite secrète sur lès profits. IWliciles 
de Tehda-koon vl de ses amis (p. 464 j.. Puls elle fit 
шеге en jugement Tclao-koan et. Wüng-tsang. 
Ceux-ci se suicidérent. Tout ce qu'ils avaient mis en 
lraín, périt avec. eux. — En 123, l'empereur invita 
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Les NS Qu-ti. Carte IX. 


Bl X i DPrisceser Chànn, ét ГАЗЫ 
dans Jo [Dermple T'é-cheu, au milieu 
do pare imperial. La. Princesse (апп 
élail une femme ife Tech üngJing, qui, 
étumt moris en couches, apparnl en- 
suite comme rhésn à sa belle-sorur 
Wün-jae. Celle-ch lui Ip des olTrandes 
ilins sa maison. Pois le peuple se. mit 
à lui fee des offrandes. La graud' 
mere malornelle de l'empereur O. {ш 
en avant fait. ses descendants furent 
comblés d'honnours et de distinctions. 
L'empereur Qu étunb monté: sur 10 
irine, consacra affleielletment et. fonda 
richement je culle de. cette - patrone 
io aa grimi mera, Dans son temple, on 
enleudait ses paroles, sans voir sq. per- 
sane. — En er loemps-M, Li-ehaa- 
kiunn qui savail l'aleliimie (IL, sett: 
fier aiu fourneau; cf. xol. 132; L. 10 M NT, 
l'art de vivre sons manger et sous tell 
lir, (ful recu en audience par l'umpe- 
reur, qui. l'unora. Lai-eheaotiunn ca- 
chiit «un dge el l'hlstolre de sa vile. H 
disait (oujours qu'il otalt 70 nns: H 
prélenidait panvsair commander aux 
ôtres Urünscendants, et eearfer In vicit- 
lesse. Ib Ш lo tour de toutes lés sei- 
gueurjes, alin de se fier connatir. T] 
n'avait ni femmes, nb enfants. Totus 
caus qui appremilent qu'il pouvait 
commatuler. aux êtres lranscèmntants, 
ët qu'il рози bò secret di na pus 
mourir, hub apporiaient à. l'enví des 
vivres el des présents. 1 avait tonfours 
surabondance de lingots, de monnaie, 
ido vetements et de nourriture, Comina 
an le voyalt pourvu di tni sans. qu'il 
IravalllAt, et. qu'on ne savait: pas d'a dl 
sortail, Io ls mande aalt bd op qui, 
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et se dispntuit l'honneur de fe-servir.. Li-chaokiunn 
ён hom magicien. Ij disait des choses; et fit 
sall des révélatlotrs élanuamment jnsies. Un jour 
qu'il imangealt ò la talle du tanquis de On-man; il 
am renconlra avec up vielllani Age de. plns de 00 
ana, Li-cheokiumn lai pont qu'il. aralt jadis 
tirà de Parú avec: uoü grail- pere, eb ui déerivit. 
en detail les lieux, que fe vielllürd reconogut pour 
$ y fire promeni avee son grand-père; clant encora- 
(ЧИ енини. Tous les assistants furent saisis de stu- 
peur... Quand Li-chaokiwnn: fut roca. par l'empe- 
reur. celui-ci lul présenta un bronze antique et tal 
en demanda Га provenauce, L-chookiuun dit: Ce 
vase g-ets place à. Pát-Fa^éun, par le marquis Hoün 
dé Ts, ln dixieme année de son régno (6761. шин! 
on епі бсБ Plnscriidion, IL se lronva que, de 
mih lo vase remonlalt au marquis Moda; Toute la 
eour fut stupefalte, On ful. persuailé que Li-chaa 
kivan all un chéri, vieux de Inn Пех siécles;;, 
Li-cheokmnn Alt à Veinperear: Appllipuez-vons à 
l'alcbidmie (dunt Ie$ opérations commenestent par un 
sacrifice uu fournean)]. eb weis pourrez évoquer les 
dires traoscendants. Quand ees eres seront venis, la 
cinabre: pourra. étre eonvarti en. or. Quand l'or aura 
ele piedi, vius en femz de la vnisselte. Quand vois 
mures mangé ep bu daus celte vaisselle, vous serez 
assuré d'une grande botgésité. Alors us] vous ponr- 
rez voir les lnmnortels de lle f^duq-lak, Quand vous 
les ures vns. vows ferez les córemonigs fong èt 
clidu. Apres cela, vona ho moiri plua. Autrefala 
Huáng-ti a procédé de Ta sorte: Moi jadis, en hari- 
guanl sur la mer, [ni renconir mallra Nàn-k'i, un 
hnmortèl qui bante Hile PM'èng-lai. Quand LI la] plait 
de parler ous bonnes, D dolent. visible: quand IL 
ne voul pus eor parler. не гори invisible... C'est 
& la sulle de co diaconie, aue he Fila ehir Ciel üt. pour 
la premióre loks, |o saerifice au. fournean. 1] envoya 
nussi des mapgiciins chercher en mer Vile P'éng-lai 
ei шато Аи Puis il s'occupa de conrotiir cò 
of, le cinabre et les amalgemnes convenables... Quelque. 
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Los Ў Ў. 00-4, Сано ІХ. 


temps aprés, Li-celraoktunn tomba ma- 
lada ot mourut. Le Fils du Ciel srul 
qu'il avail change de forme; H ng arut 
pas qu'il mt mort 11 donna commis- 
sion à JTodng-tch'oet eb à Ch&u-K'oans 
chou, iv continuer le grand wuri, el 
dp chercher llle. P'éng-lai et maltre 
Nàn-k'i. Personne nhe parvint å sitis- 
faire l'empereur. Cependant, tout [6 
long de la mer, les magicien de Yén 
( Tehén-li) et de 734 ( Chân-tong), 
nus. praliques élcanges, se mirent еп 
foule à próner leurs elióan. — Ui bom- 
ime dé Potto, nommé Miao-Ai, presen- 
la un placet, dans lequel H oxpesail 
ce qui concerne le Sopréme Ua, Parmi 
les chánn da ciel, disalt-il, le Supréme 
Un est le plus noble. Les cinq Баште 
rains ne sont que lex gssexseurs di 
Supréms Um, Dans l'antbquilé, Ie Fils 
dw Ciel saorilalt au Supremo Ua, au 
printemps et à automne, dans (а бап» 
lieue; au sud-est, HU offrait trois: victi- 
mes- chaque jour, durant sept Jours. 
Huit ouvertures etaient pratiqueées dans 
l'autel, pour Je sa-et-vienL. des koči... 
Le Fils du Ciel ordonna au Grand 
Prienr d'établir cé sacrifice dans la 


. banliete de la capitale; aw sud-est, 


et die l'accomplir exdetement, selon les 
indications fournies par Midao-ki. — 
Quelque temps aprés, queliqu'ün prè- 
senta ja placèt suivant = Dans l'antiqui- 
té, le Fila ddu Ciel faisait tous les Irniá 
nns, unsaecrillee io trols vIetimoes, à trois 
chénn, qui &étaleni le Ciel, la Terre, to 
supréme Un... Le Fils du Ciel approu- 
vi, ordonna a Grand Prteur de veiller 
à ce qu'on fit ce sacrifice, de la manie- 
ré (lite, sur Гаши qup. Mido-Kki ата. 
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fait élever au Supréme Un; — Quelque temps nprés, 
oni présenila cao nouveau placet: Dans l'antiquitè; le 
Fils do Cle] fabsult elisipue année, au. printemps, um 
sacrifice pour expier les fautes de l'empire, et atti- 
rer sur lii lo bonheur W 9R SR NÉ. d заслана 
Hoáng-ti un hlhou. (préservalif contre loule ri- 
роп, spécialement сое Порт Miiat T 
offrait un mouton au Béller, et un éómlom noir 
au GCoursier rGenies protectenre des montons et 
des chevaux, Incounmus. d'allleurs?, Au Sapréme Un, 
âu Prines des eaux. el des montagnes, ац Ей 
gneur dela terre, ii offrait un ош, Aus Шог 
tels Ob et JL Wis de P'éug-tiou," H. ofrali du 
poisson sec {pour oblenir de longs [our&]. Aux Le- 
gais des deux principes yama et yang, Il anert, 
fiuit un baul.. L'empereur orilonna à ses officiers 
de faire tous ces sacrillees, ie la maniere dite, à 
coté de l'autel que Midao-ki avail fat ñlever ац 
Supréme Un, => En 122, l'empereur sacrilia en per- 
sonne dans la banlieue dé Yogng. 089 prit alors uin 
animal, semblabla à une antllope, malis qui n'avait 
qu'una sènle corne. Les olliciers ilirent à l'eipereür: 
Puisque vous avez [fuil avec reverence [e sacrillce 
kiqa dans la banlieue, lis Souverains d'en faut vous 
accondent eat anlinal, qui n'est antro sque la Licorne 
(p. 455)!.. Par reconnaissance, l'eimporeur ajouta 
aux offrandes onlinalres des cinq teriris Piala. 
causte d'un bouf pour chaque taria. Ii envoya uasi 
quelques pléces en aneélbal bious š tous les seëignaoturs, 
pour leur faire parl de ses lionnes. relilious avec lb 
viol, et les inviler à sp conjonir, = En (St. on cor 
lain Chado-wong, originala de Tg í, (ut présenté A 
l'empereur, comme capalili: de. communiquer ave 
les koèi el les chènn. L'empereur aiinait éperdument 
la concubine Wig. Celle. dame. étant. norte, sm 
moyen de se formules magliues Chao-uwàong Mero. 
qua durant la mult. I стоци anss] lu kori dn Гоце 
hau. Cache dorrièra un ridea, l'empereur jes vit. 


Im cs basi dá Inec, bene di Гаи, аера папай, 
(е peuphé (hinaia š fad Le cola da Kaire, e Teda-a ang. PPuaeuve dw 
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Les zë ou Carte IX. 


— Prum, rr mna kumu (ните: рген ant Hear 
la vie lion eiert vs s'impiia gatlls plata. Liebal o peut, (А 
exea üumeurp, | бине dé Paer jew wa réie daiparhunt, Arena RB 
ww das (hinaus mudarnee Teémein slumtbury de la me de Cp, ung 
(шта вши тарка du ll ap boa de Dans mw dé gris, ba ве cacha Ae 
Jal] peut ea! b, ea ренде devgub bad dé kan renenilt. eg bends 
mème ammenti da ir gramp Yeye Mudimena su, &, Table, «r^ 
се Гаа. 
L'empereur donna aussitót à Clida-iang lë Ure de 
avanl Accompli, C toi fH quantité de dons, et enm I 
son hoe et sou eommenadil... Ghda-unng diL гр рне 
reur: Vous voulez enlrer en relations aves les chim. 
Or, tant que votre hahilartiou el vos убио пс 
ressemlileront pas nux leurs, les étres Iranscendanis 
me vlenüroant pas à vous!.. (W Ht donc des chars 
ornés de tiuéses eb de vapeurs, el pelnls de divers 
conleurs. Chaque Jour l'empereur se servut du char 
donl lu eonleur était vietorieuss de cello. de ve lour 
| d'aprés le eyele des éléments, auxquels lex eogleura 
correspondent), Н écomplalt échapper minsi iie kopi 
malfaisants. Dame le puluis de Kan-t'uagn (cl, an 
bátit aussi une terrasse élevée, garnie d'appartements, 
aü Гоп pelgalt le clel, la terre, Je ®пргёш Мн, 
tous les koi et tous les cliéni ; an y prepara. ausal 
tout le mobilier nécessalre pour les sacrifices, afit 
(attirer lex ehdna du e... Apres gn peu plas d'un 
an, l'effleucité dés procidés de Clido-ipong ditminua. 
Les chénn ne venaiënl pas Alors te magicien 0t un 
écrit sur soie; qu'il fit axalerá un boeuf; puls feignaut 
de n'en rien. savoir, il ditz Dans le vente de ce Iru, 
Hl y a quelque chose d'exirsondiualre... Le buf syant 
été abati et ses entrallles examinées, on. en tira 
l'écrit, qui se trouva conçu en tarmes fori Аа 
ges, Cependant l'empereur reconnut Pécrilure de 
Clidosuong. Avant fait donner Tà (jueslion. aux. doe 
mestiues du magicien, IÏ découvrit [a supereherle, 
Alors il üt mourir. Cliia-uong, mnis sous ébruie 
ter in eluse, — Ensuite l'empereur flit placer; sur 
une tour en bols dé cyprées, une colona (da ште, 
et un lumme. de caivre qui recuellialt, sur un pla, 
Ia rosée de lo uult i boleson des eandidate à titur 
tallié i, — En 118, lé Fils du Cièl toniíbo grovemeént 
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malade, dans lé palats Тыл, 
Ташен les sorcières s'eii o Cmélerenl, 
Gans arriver A lë purir. Alors Pi- 
kenn de Ydw-ehoer dit: Dans In pirs 
feclure de Оор Авыл vit une xor 
clòre, que les dori st des chènn vk, 
silent, (aand oertalmes crises (nf pren- 
tient (anë lysterique, probablement t... 
L'emperegur Ni saloner celte Temte, 
lul di falro des otfrandes dans son pere 
démoniunm ide Aan-ti^uan Quand ella 
eut un acces de son mal, un député 
Imperial iamterrogea. par elle in Prin- 
cec Léon. Celle-ci Mamit: Qua 
le Fils da Clel né s'inquiéte pos -ile $a 
maladie! [és quil Pa tant salt pen 
tnieux, qu'il se fasse. sloletico [uur ve 
nie me Irauver. à Kdn-t uan. L'em- 
pereur allant un peu rnileux, se leva et 
Sp remdit à Küa-ix'uan. Là; se (rot, 
vant parfaitement goaéri, VU necorda ume 
ашайын а loul l'empire, et donna 
un grani) (siin, en l'honneur dé la 
Deiueesse Сндын, dans (e Datais dp la 
Lougévilé. Ceux que da Princesse 
Chénn honorall le plus, éeiatent le Sir- 
preme Un, avèc ses океані, 1а Тв 
pose aux defenses, et fe. Prépos! au 
ordres, qui venaient avea lal. 

Un vol] qui so. &us ене угры de came 
pres, qui Urasaillalt lu faille prrreddk ее ("езіне 
GIUA e їшї (тїїнї nr» vinta. 

Ön пе vull pas ces élras; mais on ti- 
tendalt leurs parules, dis paríiaient Inul 
comme Tes bomines. Tattót ils partalenat, 
tantót Hs. venalenl. Leur arrivéa (int 
accompagnés d un veut, qui Inspirat 
la. ercalute. Hs se tenaient dans les teni 
tures de appartement. Hs parvient 
parfois le Jour, mais d'ordinaire c'était 
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la trult. L'empereur n'entrait qu'apréss'étre purlflé. On 
servalt là sorciere, comie si ele ñi etida гезе 
du. logis; mais elle n'étail que lé medium de ja Prin- 
cesse Chénn. Tout có que la Princesse Cham dksalt, 
par là bouche de la sorciére, l'empereur le faisalt 
écrire. Il fit appeler. Fizgles écrites, le recuell de ces 
effata. C'étalent des choses fort. ordinaires, de-celtes 
ique tout le monile salt, pas curieuses du tout; mals la 
Fils du Ciel leur trouvalt une saveur particuliére... Tod- 
les ces choses étaient. seereles: ]é puldic n'en savait 
ren, — En (1, un oier proposa que, au Heu d'é- 
ure simplement nuriérolées, les páriades fussent dé 
sormais dénomunwes (5E BE) d'uaprés les faveurs 
celestes qui les avaient signalées. Sa proposition пули 
ét accepbée, la premiére période. du. régne de. l'em-. 
pereur O, fat appelée Fondation; la. seconde Lu- 
mière, en mémoire d'une conte; la quatre 
Classe, en mémoire de la Licorne; ele. 

Voilà l'arizina emperatilamgs der adép-hta, (tres faggier des phrixhei, 
haat Usage dure gerarg Ces pérkates, tres endrizs snas des awrparrmra Unex 
anperstliburz, üntemi mrsatlenund ekami qua be cégne. Deor. desertus 
dans Vhistoire ehlsolse, L'rds manieres d'inifiquer war date: е раг Гааге 
Nu epele; d* par anair qanim if règne Qe iel #emperuur de is 
унаре. Герет шаі ендй раг љаш 0ге ран нане | 3* par laris 
anasiiésse de bed gtén-Aen, Ш аы, роят Шемата bra асаа de еи 

qon, uni ын сат н der gënt. kan. ai uge Dune bag dr pilirmee- 

En 113, durant l'hiver, le. Fils du Ciel fit le sacrifice 
kiáo, dans la banlieue de Yong. Ensuite lH dit datus 
son conseil: Maintenant j'a] sacrill^ an porsanne au 
Souveralns d'en haut; tais In Souveralie Lerreé n'a pias 
de sacrifice! C'est là une lacune idane les rita! Alors 
les ofliciers ayant délibéré avec le Gran] Aanaliste 
Siuma-tan (pére de Seuma-tsi ien) et le Directeur 
des sacrifices Cheu-k'oanchou, dirent à l'empereur: 
Pour le ciel et la terre (quand om leur sacriflie per 
modum unius), la victime classique. ext mn bodii, 
dont lès cornes commencent à йлн. SÍ vots vou- 
liz sacriller à 1a. Souveralne Lerre, етее un tertre 
circulaire au- millen d'un éetang, avec. efnq autels, ét 
hmimnoler sur ehaquo autel un veau jaune, em autre 
iles trol victitnes rituelles ( cotiparez p. D33 Io beuf 
surajonté, pour les tertres doe Young j. Ce (ul restera: 
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Les HS ou Carte IX. 530 
do sacrillce, devra ètre enterré. Les acteurs eb assis- 
lanta, devront porter des sópemenis jaunes (couleur 
йе 1а joren, 

Remaracm. damy ee tenté : (* le viel eid du terre, emailéris, dies rer. 
talhe cas. comite mn send eure Iramesmdant ; comaklirrá. dani d'anirrà exe, . 
бетта рвы Ийе, Па асі ет РИ ье, ја exiens, sl eat véi. fr Dn 
soul Soirerai din fuut, el ums aeülo Sogtwtaise loire. Шш briste baa 
rie магнета Итте ВАШ, заа ета гербе ц либ ai ring beciteg Kn 
Eug rëgiepg de |а terce. D'alacriós rimo, ie ruison, ei non réelle. 

Le Fils iu Ciel së rendit donc À l'est, et BL. pour la 
premiere foi, ls sacrillice à la Souveraine terre, au 
sud de li Feéan (prés de son embouchure dans la 
Fleusei,. sur In colline Choi, d'après lo rituel élaboré 
par. Gheu-K'eauchoa el si ausiliuires, L'empereur 
salua ea persone les cing solels, tout comme dana 
le siei ilico aux Souverains d'en baut; puis 1| revint 
й la capitale, par le sud du Fleuve. — Au printemps 
de l'an 113, be marquis de Lao-tch'eug présenta un 
plàcet, pour recommamler Lwáa-ta. Ca Ludn-ta 
était un. eunuque du rollelet da: Kixo-tong. 11 avait 
reçu lus leçons du même maltre que. Chaa-wong. 
Ör, quami Heut ait maurip Gda- apan, l'empereur 
avall regrellé de u'avolr pas explolté son talent jus- 
qu'au bout. Aussi fut-il Lrfs eoutent de tolr Luda-tit. 
Cel homme était grand doe Lailie, heau parleur, fécond 
en expédients, hardi à. prometire et à entreprendre; 
M dità lengwreur: lai parcouru les mers; j'ai vu 
Náün-&'i, Siéu-mena, el d'autres Ininortels, Mals, 
comite je n'étais qu'un simple particulier, Ns né m'ont 
pas 4econlé lour conüanen, K'ana de Kida-tong, 
que je servis ensulle, u'élant qu'un pelit roitelet, Les 
Imnmortels refasérent encore de faire montre de leur 
art en sa faveur. Cepeudaut ils me dirent: L'or janna 
peut étre produit, lu brèche du Fleuve peut ètre fer- 
mée, ln drogue. d'immortallló: peut éire ubtemie, on 
peut egtrer en relitlousavee hes Immartels. Mais moi, 
jni peur que vous ne (um fassiez comme à. Gháo- 
wong, auquel cas aucuo magzleièn n'osèra plus vous 
parler des sectals dó son aml... L'empereor dii: Chuo. 
wong est mort d'indigestion, pour avolr fpangé du 
foie de cheval (ussaisonnó d'arsenic: Гешрегейг 
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n'étaH pas tena d'avouer Те condimenti.” 
Si vous pouvez Mire aboutir -ee qu'il 
avall commencé, eroyez que je. ne lë- 
sinerai qus 1, Luda-ta dit: Mes maltres 
ue tennent pars à avoir des relations 
avec les liommes z ee sont fes hommes qui 
les recherehent, 5j vous. vfulez enlrer 
en rapports avec eux, anoblissez d'abord 
celui (moi? que. vous. leur. enverrez; 
falies-en votre parent; tralez-le en hte 
(en égal ) 5 gmellez-]e au-dessus de toute 
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qui l'aecrédilent, puis envovexsle por- 
ter vos requétes aux hommes devenus 
chénn. Sera-t-il recu d'eux? Cela n'est 
pas certain: mals. SÒ est. noble, c'est 
probable t. Avant de Mire ce que Lugn- 
{п lol demandait, l'empereur deman- 
da qu'il montrát un échantillon. de son 
art, sur l'échiquier: Ludn-ta anima bes. 
échecs, qui jouèrent une partie ёп за 
baltant entre eux... Les cotijonetures 
étaient favomrbles. pour. le magicien, 
L'empereur, était fort afüigé de ce 
qu'ou. n'arrivalt pae à boucher la. bré- 
che ita Fleuse Jaune, leau de l'empice. 
Lo triste état de ses Nuances, la faisalt 
v düussisoupirer a prés la réossitè do gramil 
œovre, la production d& l'ar jaune. H 
crot avolr trouvé son komme. I com- 
menca раг eréer Luda-ta Chef des 
cinq sources dde liens. Qutre le sceau 
de celle diene, dans l'espace d'an 
mok, Lun- en. receut encore. qua- 
Ire autres. Il (ut but. coup sur coun; 
Chef des magiciens célestes, Chef dbs 
magiciens terrestres, Ghef des commtu- 
nications Eranscemdantes.., L'empereur 
flt dresser, par les Annazlistes, ТАИ 
suivant, miret á tout l'empire: Jadis 
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Ü le Grand ayant Léae^ ses. neuf canang (delta), Dt 
écouler 1es iquatee eours d'eau. Maintenant Te Fleuva 
avant débordé, inonde Ies terres; sans qu'on. parvien- 
ne à lendiguer, Volcl *8 ans que ]e regne. Je crota 
que la ciel sient de mo donner un magicien сарае 
d'établir la: Communication Transcendante. Le. Livre 
des Mutations eonsullé, a indique (diagramme fi la 
Dragon volant, eL le. Cvgne gravissant un. roc pour 
prendre de là son essor; ji perse (que cès signes con- 
lirmenl mon espoir de nouer prochainement des re- 
lations suivies avec të ciel.. Sor ce. l'empereur donna 
à Luán-ta un apanagze de deux mille familles, la ti- 
Ire de manquls de Ldo-t'óung, un pslals, un train 
seleneurial, et mille servileurs. H lui. eanféra lé pri- 
vilége du palauquin ; Luda-ta n'alla plus, ni en voi- 
lure, nl à cheval. L'empereur геп sa maison de 
tentures et do bibolots. HN rit épouser, à cel eunuque, 
sa propre fille, nee de l'imperatrice. Wei, á laquelle 
ll donna use dot de dix mille. lingols, et l'apanage 
ie. Táng-li, L'empereur allait en persanne au dotni- 
ele da Luán-ta. Ses envoyés, ehargés de. prendre 
des nuuvelles du inagicien. ou de lui porter. dez pré- 
sents, étalent si nombretic, qu'is falsalent um va-et- 
vient constant dans lès rues: Depuis la tante ie Tem- 
pereur, ses généraux el ses miuisires, jusqu'aux offi- 
lors inférieurs, loas dounaleat à Luda-ta des fes- 
tins eL des présents... Еи Георге Ii grover, 
pour Ie magicken, ]À sceau de Clef des voles céjestes, 
Un légat tinpérial, vêtu d'un habil de plumes ( cet 
office concernant l'espace entre le del et la terre, 
domaine des oiseaux), posé [non sur là terre, (ui 
appartient à l'empereur, mais) sur des herbes: blan- 
ches, remit, durant là nuit, e& sceau A Lwdn-fo. 
également vélu io plunms et debout. sur des herbes 
blunehes. L'histoire me dit passi ees deus emplumes 
firent la cénmonle sans Fire. Elle avait pour but dë 
consLaler, que l'empereur. na consilèrait pas Luda- 
la comme son soulèl, commo son Inférleur, mais 
comme son mallrë, par lequel H espérall aire mis op 
communication avec leas chènn du ciel, A partit də 
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ce Jaur, Ludu-ia éommenea, dati 83 
maison, une série de sacriliees noetir- 
nes. il voulait faire descendre les сїйїп. 
Les ehénn pe descendirent pas, mais 
une- foulo de Eeer accoururent oi là 
servirent. Quelque temps aprés, Luwdn- 
(a ayant fall de grands preparatifs, alii 
vers l'est, sol-disant pour se metre etn 
mer el aller à Ig recherelit ile ges mat, 
Ires... La fortune de cet bomme, ponr- 
vu en peu de mois desit hautes dhar- 
mes, Awit èmu tout l'empire. Fous 
d'ambltion, Laus les magielens des pro- 
vinees *maritines Yén et. Tri pri- 
najent à l'envi lenrs charmes négatifs 
el positifs, par lesquels, disnient-lis, 
on pouvalt devenir Ghénn ou Immór- 
tel. — Encore en. 113, duraur l'été, au 
sixième mois, la sorcière Kinn dé 
Fénn-ginn (p. 499 et 25291, alTrant un 
axerilice pour le peuple à [a Souve- 
ralns Terre, vii à eot ide Tautel un 
ое erochu qui émergealt du sol 
Avant foul tout autour, elle décotvrit 
une anse allenante à une urne. E'ur- 
né diiférait: considérablement des: ur- 
nes alors em usmge. Elle étalt. ornee 
do жату mals.suns ancune iip- 

eriplion. La sorchere eonsidécant que 
cai objet n'Hall pas ordinaire, avertit 
l'officier du lew: Gelul-cl avertit lu 
préfet. Cheng du Heüe-tong, lequal 
porta [e fait à la conmuissance ie Peme 
pereur. Le Fils du Gin! envoya aussitàt 
un légal pour examiner. cette affaire; 
L'enquéte ayant démontré qu'il n'y 
avall pras eu superiherie de 1a part dé 
(a sorcière, Dui IL à Purne les offrandes 
rituelles, puis on la porta à l'empereur, 
qui allajusqu'à Ana uan (e) peur Ia 
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Les B] iE. 0ü-ti. Carte IX. 5i3 
recevolr, Conn le eortége lurpiciat qeissalt prés du 
mont. Tehoüng, le ciel étant radieus et la. Lempéra- 
ture dotée, une mise de-cautear jaune le coovrit; a 
ce moment, anegntilope étant venne d misser, l'emper- 
rear Iul nime la dua d'un tralt, et l'offrit er sacrillee. 
Quail on (at arrivò à A3 4-2 al des lauta. fonc- 
Поппаїгез ayant Івац conssll. белик qu'on 
honorát Ia précieuse urne. Le FII du Cel objecta pour 
la forme, et dil: Daus.ces derniers temps, Ie Fleuve a 
débordé, les armées ont plasieurs fois ét moanraises, 
À canse de eola, je sula alld заст ог Й In Souveraimey 
Terre, déemandaat ums bonne pslbe paor de people, 
Dr je n'al pas encore recu avis ние Panca s'anioneéa 
ferllle. Alars. pourquol emt urno est-elle sortie de 
torre? Les ofticiers Iul nsponilirént eo charurz Jauía, 
quand Fdu-fu régnaiL, il avail uns огай ге 
dante; ta, c'est fo nombre de l'univers, comprenant 
le dal, Та terre, et tous les Mres... Plus tard Moie 
ti eut trois urnes, symbola du cini; ati la terre, el da 
l'humanité... Avec le eulvre, tribut ies tani provin» 
сез, U Te Grand fowllt neuf arnes, dans liesipuelles il 
farsail ses offrandés au Soaverali d'en laut, aux Kos 
et aux chéna. C'est 3004 liie Sages par excellence, 
que les urüés ont paru. es urnes de 17 I» Grand, 
passerant aus- Mid, qaa Clhdadq, aox Teheòu, Pois. 
lors dé Ia dicadenco, aprés la. destruction du daché 
de Sóng (im 280, p. 215), Ls trmes disparurent dans 
les eaux (de la Sc; p. 240.1, Maintenant celle: urne 
est arrivée à Aün-te uan (nez le Lour descanota- 
ge, qui en fall una оге Пих Téhéou),. Ellé eu hrit- 
lante, ouctaeuse, iriee comma [e düenen, (est IN 
Une faveur immense. [rs plus, quand vous avez (ise 
au mont Telioung, une пише jaune et blütiche des- 
canti et vous couvrit. Un étre semblable d utieanti- 
lope, compléta li pronoalic. Vous l'avez tè d'one Més 
che, el offert en àacrifice, pour. remercelur ide ces ба 
veurs. Eupereur par ble manat dà elei, reconnais 
les intentions du ciel eb remplissez-les,. Prissuntez 
l'urne daas le temple de voti pere ` pour Iul falre si- 
voir votre bonheur ), puis posez-la à Kūn-ts'wan, dans 


pi 
= 


ЖЕКЕ К Ж | SHER t ER R N 


т 


Н А [m 3E C2 3 


SERI 


= 
= 


Жїр Ж 55 en ER PR (NC PH a Н А 


= 


зд I SS D EC Ts 


Ж 


PH 35 B R REED mH k + LI 


DESINE 


Fimo E 


zn 


+ 


&à NE LI AERE RE IS ES 


a 


ENG H EEN WERE E 


xe xa Im EHRHS>RBO 


саса е 


\ 
à 


ЕЕЕ МИЯ» ЖИЕ 
шн ФЕ Ж 


Les dj iW. 00-ы. Carte IX. 


le temple du Souveraln, afin de reconnaltre san Iis 
tre provenance... L'empereur apostilla « Qu'il solt 
ainsi fait! « — Cependant eeux qui étaient allés en 
mer à la recherche de. l'ile P'èng-loi, dirent z Ello 
n'est pas fort loin, mails nous n'avons pas pu lä trous 
xer, Peul-élre que nous t'avons pas porgu son dma- 
nation... L'empereur leur adjvignit des experts daus 
l'art de perpevoir les émanalions i comparez p. 215 ) 
En antamna 113, l'empereur visita Yong, et y fil le 
sacrillee Kido (nux cinq. tertres des Souveralme d'un 
haut), Qaelqu'un lub dit; Les ciny Souveralms, ne 
sont que Tes assistants du Supréme Un, I faut [ШИГ 
le Supróme Un (au-dessus d'eux). Tl faul que lem 
pereur lni-méme fasse an Suprême Un le sacrifice 
kiüo... L'empereur hésitant, ne put pas s'y dechier, — 
Un cerluin. Koungsounn-l'ing, originaire du paya 
de Tsi, dit: Cette année on a oblenu ипе preeleuse 
urme. De plus, cal hiver, lë solstice tombera at juur 
Sinn-seéu, au malia du premier jour da ш 1ши, соп 
те ЇЇ arriva uu. temps de Mongi. Or Kung- 
sounn-A'ing ava un livre composé de planchettes 
gravées, dans lequel il était dit: L'année od Hodag-ti 
oblint nne précieuse urne, et jès brins dë Гисен 
divinatoire, le solstice d'hiver tomba nu Jour Ази, 
eameldant avee Je premier de la lune, uu matin, 
Hoâng=-ti découvrit que c'était là la Un et Te came 
тепсете. d'une période, Au men des brins 
il'achillàe, Hodüng-ti cxleala cette période. qui. fat- 
sail retomber, tons les vingt ans, іе solstice d'hiver 
sur le premier jour de la lune. Quand il eul vu cetli 
coincidence pour]a vingliene fofs (apres 340 ans, 
Hoáng-ti devint uu (inmortel et fut enlevé su eel... 
Kouagsounn-k'iug demanda À Glhoga-tehoung de 
présenler à l'empereur son livre. Mais Choto- 
tchoung qui trouvail le livre deruisonmable, et. qui 
en suspectait l'authénticite, s'en excusa en disant: 
Alors qne l'affaire de la précieuse urne est termi Net, 
à quoi bon y revenir?.. Alors Koüngsounn-k'ing 
fit parvenir son livre à l'empereur, par Pun de ses 
mignons. Au comble de la Jole, le Fils du Ciel oda 
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Ohh 


Aoüngsnunn-A'ing, pour Mii en de- 
mander Ia. provenaues. Je la tioma, dit 
eelubl-el. de Gheéan-Nouag, un bonmie 
de 724, lequel ctodia jadis sous mids 
tre -Nünk'r, bes: enseignements de 
Hodüng-ti. I n'a ócril qum cie Texte re< 
latif aus nrnes, Hb disait que, pour des 
venir piros pesries, le Jida куган 
miendire ]e retour de la période de 
IHoádng-ti, V disait pte lir gran! Sage 
des Haa, serait un dexseóaidunt direct; 
un arriére petit-fils-de l'emperenr Küa 
( c'est-d-ilire атт рете Duy HH disi 
е, шин Їй précieuse nrnna serait 
sortie de terre, un pourra чити 
uer avec lés chènn, ël (alen les eiie- 
monies fóng-ehdn. Cos vëtrémunlos. 
disait-il, ont otè faites par 72 sove 
rains, mals FHodng-H seul les (it sur ls 
mont T dichiara (uo l'empereur Har, 
disall C'iéna-Koung, fases one) du 
cecimnonis fdug-chaáa au mont T"di- 
chan. Quad (Ï l'aura (atte) devien. 
dra immortel el montera au elel. Au 
temps do мінеу, Пу ата dixnllla 
apanages seigneurlanx, vest sept mill 
lieux cnsacenés aux tires Iranseandauts 
| voyex Tu mole, bh, 5631 H. Hoy avait. nult 
montis filustres, dont trols апя bi Zune 
barbare, al eig en Chine. nr les 
lHud-chan, Cheur-ehda, T'ii-ehu, 
Tu Gët, Гоч Гав. еы иог 
Шой гр-а visitait sins cossa NH chin 
падт», pour sy rencontrer nue 
les chen. Les deus occupallons: da 
eil empereur, [tren] lu guerre, vel la 
pratique Ша l'ascitismi: qui mene a 
l'unavrtalité, 11 élail (eine de: ce- quo 
certains ne faisalent pas de eus. ile eit 
ascetisme. M jugeait ei punissall de 
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mort, eeux: qui meédisalent des. Foi ot des chín 
(Inviration. discréte à sóvir contre: les lettrés Inorá- 
ules) H fui fallut flos d'un sióche dè persévé- 
rance, pour arriver à s'aboucher avec les chiên, 
I! offrit fe sacrifice kido su Souverain ilen baut, à 
Yong. Ensuite H attira les dix mille étres transcene 
datils, dans le Glorieux Palals, à Kdn-f^uan ip. 1703. 
H iia da cuivre du mont. Cheouschan, ot coula 
Irols urnes prés da. mont. Aíng-clhan. Quand elles 
furent terminées, nm dragon au fanon pendant, vint 
le chercher. Hoütng-t6 monta. sar Ile dragon. fes 
ministres et ses femmoes en firent autant, au. tromlire 
de plos da 70. persontres. Alors lo dragon s'élesa; Les 
pellis. officiers. qui n'avaient pes pu monter sur le 
dragon, saeerochérent à sa barhe. Colle-cl leur resta 
dans les malns. L'arc de Ffodag-t tomba aussi. Le 
peuple fat speetateur de l'apotliéose. Quand Hodng- 
tí fut monté au ciel, la foule ramassa som are et [es 
polls ide 1a barbe du dragon, apres avolr pris congé 
ile Hodng-ti par un grand eri..... Quand H edt en- 
tendu ea discours Jusqu'au bout, l'empereur. (br dät: 
Ah si le pouvals devenir comme ZHodag-ft, quitter 
mes femmes et mès enfants ne mae сойтогай pas plus 
qua de (quittér mes chaussures !.; ll nomma Kong- 
sounn-k'ing conseiller asulique, el lenvoya dans 
l'Est, pour v gueller les ehéan sur le tont. T'ai- 
cheu. = L'empereur alla ensuite ofrir e sacrifice 
kido à Yoüag; puis il alla À Kdn-D wan. Là, eédant 
enün aux partisans «de Ia supremaltie du Supréme Un, 
il se déchla à sacriller, cn mème lemps, an Suprémë 
Un et aux elm Souverains d'en. baut, A In rignegur, 
cette combinaison pouvait se concilier avee le cuite, 
tel que les derniers siecles l'avalent falt z homnage-à 
un Etre Supréme, età l'e&erelee localement quintapla 
de sòn pouvoalr. Est-ce ainsi que l'empereur Qu Det, 
tendit? Mystère !.. Toutefois <e actes vont montrer 
iue, dass sôn Мер, lo Suprême Dn se contonid]l gra- 
duellement, Jusqu'à Identifiention parialte, avec lo 
Ciel et avec l'ancien Soaxergin d'en bout... L'empereur 
ordonna à Ghieu-A oanchou, le préposé aux sacrilices, 
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èt å ses aides; d'elevar un anlel au Suprême tn, 
sur e plan donné jatia par Mido-Ki.. L'autel eut 
trois assises, Les aulels- ies. elu Souverains furent 
disposés en cercle, autour de l'autel du Supréme Un, 
chacun selon sun orientaion propre, Pantal du Soti- 
vorain jaune dépossédé du cenite, étant logé au smil- 
ouest. L'autel principal fut pereë de hult trous, pour 
permettre le va-et- vient ides koci: Oun, offrit au Supré- 
me Un, ee qu'un olfrall ant tertres de Young, plus 
un уак, шошо, des jujlabes, de in viünie sèche, 
el les vases eb plats qui eomplétest um sreriliéez Ein- 
dix qu'aux cit Souveraliz, on n'olfrit. que ees aes 
Сезги, Ave du mont, De plus, autour de ces 
six autels, aux quatre points earditaux, on donna 
à hoire et è mangor à la. foule. des chín, satellites 
supposes du Sapréme Un. Ou sacrifia nussi na qur- 
drilutPre de |a Grande Ourse i resldeuce idu Supréme 
Uü J- Toul cë qui resta des slelimes, fut Ineinéré; La 
yak oeri luit Mane, Quand dd eut et еца, op 
imit le cert danz sou intérieur, et le pore dans l'inté- 
пешг. По cert; puis on Mi inire k inuwi. Uo orit anssi 
ип boeuf au soleil, un mouton et an pore à lá lant, 
Ceux qui invoquaient le Supréme- Un, et qui lui 
saerillalent, porbilent dies *^wments violèts ornés 
de broderies, (eux qui fursalent: ея огап amx 
cin Souveriing, portalent chacun leur eouleur. ces- 
pective, Ceux qub. saerilérent an solell, talent 
vétus d'écarlile: ceux (ub sacrillórent à la June, 
laient vèlos de blanc:.. Lo onzième mols, au Jonr 
sinn-zew, premier de їй lune, co fut lè solsiica 
d'hivèr (24 dèc. 113). A l'aube, ]e Fils du Clot Qï la 
sacrifice Krao au Supréime Un, et se. prosterm devant 
lui; Au Jour, ИП saerifla au sulejl; au soir, Hl sacrilia 
A In lune; dH des «alum des malus seules, sans se 
prosterner, Maia pour le Sapréme Un, lempereur 
übs&erva Iulégralenmenl hò rituri sité d Young, ilang 
les sacrifices áux Souverains (er jadis mi Souverain) 
d'en haut. Pendant que lempereur. sacrilisil, (a 
Grand Prieur déclama lornieon suivante: Le Ciel a 
donné à l'empereur une précieuse nrne et les brins de 
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l'achiliée divinatoire. Le premier da la June, colücidant 
avec le solstice, esl redevenit lè premier four de Fan- 
prosterne avec sénératlon devant Vous!.. Alors um 
offiriar s'écria; Une lueur s'élève de l'offeamdel.. 
AussitéM tous les officiers supérieurs albestórent. que, . 
цпана еп autoimne lermpereur avait olTert, pour Ta 
premiére fais, le sacrifice Kido au. Supróme Un:seult, 
à Kün-'wan, durant là nuit HH y avait ea une ballë 
lueur, el des émanallons de couleur jaune, te jour 
snivanL.. Le Grand Annaliste Séuma-t'an, et le 
Préposé qux saerillees ChéusL'omncehon, dirent dong: 
À l'empereur? Ce phénom?ne signifie qué les. étres- 
lranscenilanis vous donnent secours él lartune. Ele- 
vez un Lertre, au lieu ou cette laeur à paru, pour illus- 
trer la faveur que vous venez de recevoir... Le Grand 
Prieur regot donc ordre d'élever un Lerítre, ei d'y mina 
sacriller en automne, et duzant. [a darniére lune de 
l'année, Tous Jes trois ans, lè Fils du Col devait y 
offrir en. persoune le sacrifice. kido. — En automne 
de l'unnée. £12, on. pria Te Supréme Un, pour obte- 
nir de vainere dons la guerra contre le Nün-ue- 
(p. 511.1. Á cetle occaston on fit un étendard, dont la 
hampe était en saule måle (bois par); on y pelgnit le 
sulell, la tane; lè radrilatère de la Granie Ourse ( ré- 
silence da Supréme Un ; un dragon volant, symbole 
dti Supreme Un; èt les trois etoiles (queue dela 
Graude Oursej, qui sont la Jance dw Supreme Un. 
Ce drapeau fut appelé l'élendand Lranscendant. Quam 
on pria pour Ie succes. d'une expédition Tiilitalre, 
le Grand  Annaliste le saisissait; et le pointait vers le 


gicien Ludn-ta. (genre de lVempereur) député vers 
les Immortéls, mavult pas. ost se mutire en mer. I 
étall allé au T'ai-chan, ni e avait otfect un saerifles. 
L'empereur qui. le faisait esplunner, savalt que, Tar& 
Je ca- storilce, I n'y avall eg sucune apparition, 
Cependant Luán-Ia: prétendil (nue ses mallres s'é- 
lalent montrés à tui. IF était au bout de ses truces, et 
sês prédictions ne se réalisatent plus. Aussi l'empereur 
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. Dü-ti.. Carte IX, EIE 
le. fit-il mourir. — En hiver, Kong- 
smunn-A'ing qui guettait lès china 
au. sad du. Flauve, auünonea. qu'il axait 
découvert la. trace des pas d'an Immo, 
tel, sur hr reimnpart- ife Keüu-cheu 
(prés BR) ol qu'an dlre mystérieux, 
seimblalile. à un falsan, valtigeall autour: 
de ces empreintes. L'empereur DL èn 
personne [w voyage de /— Àeóu-cheu, 
pour examiner la chose; N paratt qa'il 
Hë (ul pras persuadé, car Hd demanda à 
Aoüugsonna-k'eg: Ne serez-vous 
pas un fareeur, comme. Chdo-wong et 
Ludn-ta?.. Payant damdace, Koüng- 
нин Дат repondib: Les: Imtortéla 
n'ont nul besoin da vans: c'est vous 
qui avez interét à les voir. Leur carac- 
lére est ainsi fail, que, quand on vent 
jès pressar. jli se dérobent. Quand aij 
vous parle des chinn, cet choses vous 
paraissent des contes, Sachez ique vous 
n'arriverez à les volir, qu'après vous dira 
applique durant bien des msunees.. 
Alors orire fut donné,- par toal Tem- 
pirc, d'ouvrir dés chemins et de réparer 
los hótelleries impériales, l'empereur 
devant visiter tous les monts célèbres, 
pour saerilier aux chium. — Au prin- 
temps ide l'ai 111, le covaums de Nàn- 
ue avant éb* détrult, l'empereur soumlt 
à som conseil la «question. suivante: 
Quand de peuple sacrifie, le sncrilice 
est accompagné de tambours. danses 
ül musique; Or quand noi Jj'offre le an. 
crillée Aido, on пе fait aucune espéce 
ile musique; cèla est-il convenalite?,, 
L'histobre nous apprend que, à cette 
époque, le mignon favori de lempe 
reur. elait an mosiclen, Les ministres 
comprirent ce que le malire désirait, 
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Dane Funibquit*, dirent-Hs, quand op sacrillall au 
ciel et â la terre, Uv avail toujours do la musique; 
aussi les chénn ôtaient-ils convenablement honoris.. 
Done, quand pour remercier de la vicloire sür lø 
Nün-ue, on offril liarangues el olfraniles au Suprómn 
Un eL à la Souveralne Terre, 11 y eut, pour (a premiè: 
re fois, de iu musique, des danses, et des chants 
exéeutés par ur. grand elueur. d'enfants, — En 110, 
durant l'hiver, l'umpereur dit dung son conseil; 
C'est aprés des exploits militaires et le licencie- 
ment sübséequent de leur armes, que ies anciens fni- 
saient les: cérémanies fóng et elida (lors du. partage 
des terres ; apanages Lerritorliux el apanages. Irans- 
cendanis 1... Sur ee, l'empereur. fit, à la Léte de plus 
dé cent mille hommes, son expedillon infrucineuse 
dans les steppes idu nord, et si provocation théátrale 
nu khan des Huns (p. 685); Au. retour, il visita. lé 
tombeau de Ho&ag-ti (5) au mont K'ido, puls H 
licencia: son armée à 5ü-jou, proclamant ainsi la 
paix universelle: Devant le tombeau de FTodag-ti, it 
avait fait delty remarque judiciense: On massure 
que Hodng-té u'est pas mori; comment se fait-il 
alors qu'il ait un lombeaut.. Un malin répondit: 
Quand Jfoéng-6, devenu Immortef, ful mone au 
ciel, ses olfllelers ensevellrent ses habits {comparez 
p.31)... Nous sommes ici à la source des légenies 
laoistes, dont les moins saugrenues огпеш mainte- 
nant le d B4 (p.30. Constutez quels hommes 
étaient les auteurs ou les conteurs dde cès légendes, 
puis. jugez quelle eréauce og peut. leur accorder, et 
si les lettrés m'ont pas bleu fail de les rayer én 
bloc. — Depuis qu'il possèdail sa précieuse urne, 
l'empereur Oc diseutait avec ses oflleiers et avec. [es 
lottrés, sue los eérémonies fóng vt chan (l'orme, 
investiture de l'empereur par lo ciel; féng-chdti, 
investiture des chiénn el des k'i par l'empereur; Or 
ces cérémonies ayant étt faltes dans un passè Join 
tain, puls négligées, puis lotalement omises, per- 
sonne ne savnil plus aee quel eérémontal on Tes Tai- 
sait. Cependant l'empereur (епай mordicus A bes 
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faire. Car 4| erovalt. Konagsounn-A'ing et les autres 
magiriens, qul affirmalent tous que z'est par lia cópia 
ittionrie füng«ehdn, que FHodng-Hi et ses prédécessenrs 
les princes légendalres (p. 20). s'étalent nbouchès 
avec lès Immortols et loz Chléun. Nvoulaltt obtenir 
ea que Hodng-ti avalt obtenu: I voulall commereer 
avec lés (Gänn el les Immortels, avec les malires Ga 
sciences oceultes de lle P'dagstat; M тоша Уе 
vet au-dessus dé la comlitlon humalne, et бриг les 
neuf Souvernlms. Hanrains; qui véeurent chacun plus 
ide 5000 ams (p. 09)... Pauvre hogruet 11. avalt 48 ana, 
len. plus que l'age de ralson; mais It me voulalt pas 
mourir f.. O mod, a dil iè (ls de Sirach, o mort, que 
lon souvenir est ater, à l'homme qui vit en piix au 
millleu di ses rlehesses? (Ecell. 41, 10... El j'ajoute: 
O mort, que d'Inslgnes folles, l'umertuite ile lon sog 
venir, la pear qu'ils avalent ido tol, a fall eommeltim 
ñ lant de Fils du Clei, imbéciles et éerapuleuxt,, 
Done, l'empereur. Or fatigua en valn tous les fettreés 
iè l'empire. lis to purent pas Ini donner de renset- 
gnements cerlalns sur les còremontes fóng-chdn, 
dont H n'était pas. parlé dans. fes Incliénux. des an 
ciens Hvres, que Confacius avalt dakgné leur eamsere 
ver (p. W81), Hs refusérent d'innover.. L'empereur 
lenr ayant montré les vases qu'll avait imaginés pour 
ces cérémonies, ila deciarerent que ces vases ne ré= 
pondalent pas aux anciens modeles, Si-yen ajouta 
qu'il ei étall de méme de tows los ritz des Hdu et 
qu'il fallait. les réformer tous, d'aprés les traditions 
du passe Lóu (p. Fi. Tehebu- pat esquissa, dans 
се дөй un rituel des cérémontes füug-ehda. Froissd 
par hs lon de ees pedauts, l'eanpereur déer Si- 
yen. el Tcheóu - per, ël dessa completement, diar 
muis,de traiter avec la custe des: lettrós... Au Lri- 
Some moks, 11 оа й l'Est, se теті онога а Кели 
cheu (D, 5491, pulis Dt des eóréemontes onlimires sur 
le mont T'éi-cheu. Tandis qu'il sacrilialt; les offi- 
Ce restés uu pied de la montague, entendlieent 
comme une volx qui premettalt à l'empereur dix 
mile années de xke, Uns emquéte ayant démontré 
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qua ees paroles n'avaient pas été promonceées qur un 
homme, ni au sommet, nlam pied. dela monlagne, 
l'empereur. attribua au chéan du T'àai-cheu un npa- 
nage de 300 familles (exemple d'un fóng pariicu- 
lier), et Je tilre honorifique Tch'aostigs kao. (altitude 
venérablü )... Ensulte, allant toujours vers l'Est, puis 
longeant Ta mer, l'empereur sacrifia snccessiveinent 
лих Ший Chénn (Selgueurs du ciel, de la terre, etc. 
p, 252), Les gens de Tei i Chán-tong ) lul presen 
Léen) par dizaines de milliers, des récits d'apparit- 
tions mervolllouses, ou des receltes magkiss mals 
rien de tont cela ве put élre prouve. Cependant 
l'empereur Nt équiper un plus grand nombre de 
bateanx, et envoya plusieurs milliers d'hommes, 
à la recherche de lio Pangai des Chinn ot des 
immortels., Koüngsounn-A'ing, porteur d'un seap- 
tre de délégation, marchait partout. (levant l'empe- 
reur, guettant sor toutes les cimes [amées, A Tüng- 
lai (côte nord du promontoire du Chan-tong 1. il 
annonca ua avait vu, durant |a null, un géant haut 
de plusieurs toises, Jequel avait disparu quand il 
лузі voulu l'abordor. Les traces de ses pas étaient 
restées visibles, Cos twacos étaient fort grandes, ët 
tont à falt semblables å ta plste d'un animal | lj. Les 
potita oficiers dirent nussi qu'ils avalent vu un vill- 
lurd, tenant un chien en lnksse, lequel ахай dil: Ja 
viens. voir l'homme: éminent!.. pas aval disparu... 
L'empereur examina lui-méme les traces..TI ne fut pas 
convalnen. Cependant sa vaniló Йаа par le. récit 
ides petits officlers, l'inclina.d erolre qu'il s'agissait 
vraiment d'un Immortel... W sarréta douc lougletups 
au bord de la mer. Hi fournit des ehars aux magiciems 
qui conralent le pays pour lul; plus de mille, recu- 
rent de.]ui des commissions... Enfin, uu цоог гын 
mois, las d'attendre, l'empereur revint à lòng=kao. 
Convaincu quë jamais, ni les lettrés, Dï les magicjens, 
n'arriyeralent à s'etitemdte sur le rituel des cerene- 
nies fóng-chán, H résolul de trancher lui-méme I 
(question, En passant à Leáng-fou, i offrit le sacti- 
дев usuel au Seigneur de la terre (l'un des hui 
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Les Hj jk. Oü-ti. Carte IX. a 
ehénn j. Puls, le jour à- mao ( 17 mai (103, ii ordon- 
hà aux lettrés de sa suite, do collfer Ie honnet dë pean, 
de ceimdre la ceinture, etie tuer un pent à coups 
de fléche; Lui-méme fit ensuite. 1m. eéréinnnle Zon. 
uu pied dua mont T'ai-chan, à l'oricnt, avec In rituel 
du sacrifice Lido offert an Süprègie Un (identification 
du Ciel, du Souverain Wen- haul, et du Suprime Uny: 
Le tertre avali douze pieds de colt, el nont pieds ile 
haut, Au-dessous. étaient placés des écrits sur Jadi, 
dont lè contenu resin un secrel pour tota (probiatile- 
ment une sorte de canséeratlon: de l'immpline, Quand 
la cérémonie ful terminée, le. Fils du Chal, помор 
gné de son seul cocher Tzhw-heou, graxii jusqu'ò la 
cime du T'di-chan. Ce quil y Qt, se rottachaït-4 la 
cérémonie fung quil senall de Eltre au pied de la 
montagne, mars personne ne. le sot. jainals; eur, peu 
de jours apres, le cocher. mourut xulbllenuent. siji- 
prime par l'empereur, á en qué l'on pense, Il est 
probable que l'emperear. Ora eruL que, aprés tànt Te 
mal qu'li s'était donné, les lmmortels se monite- 
ralent à lui sur le. T'di-chan, ll passa. lx: nuit sur 
la cime de [a montagne, et në vit, lien entendu, (que 
les épolles, Le lendemain, juur ging-tch'éun (18 mai 
101, l'empereur deseenidit du. T'di-shan, par le 
versant nord, et Ni, ce jour-là mème, la ecmimanle 
chan, au nord-est de la monlagne, sur ja colline 
Siu-jan, avec le rituel des sacrifices à la Souveralne 
Terre. Voilà deus journées laborieuses ! L'empereur 
lit Jes deus eerémonies fóng. et ehün en. personne. 
l| se prosterna. I etalt fablllo de vetements jaunes, 
Les rits lurent accompagnés de musique. La nail qui 
аш, Пу еше comme une lhour, ël le! pudemain 
une nuée blanche s'éleva dü lèrire [óng. — Les eà- 
rémonies fóng-chan ayant été favorisies d'un ШИТ 
splendide ( andis que le Premier Empereur avail esz. 
suyé jadis, sur le. T'ai-chan, un violent orage), Ips 
magiciens, explollant cet bouregx pronostic, se mirent 
à: reparler plus qoe jamais de Tile P'ëeng-lai, et da 
la possibilité de s'abuucher avec Jes Gliénn. Content 
de Ini-mème, l'empereur pensait ugi linirait tout 
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Je méme par y arriver. T retotrrna 
done à l'Est, аш bord de la mer, eher- 
chant à découvrir à l'horizon. l'e 
P'éng-lai. W longes Ja côte: (+f. ph 
265), jusqu'au Tec où est maintenant 
Cháân-hidi-koan, poussa méme Hun 
pointe danë la Mondehoure octuelle, 
puia revint Jè long de ln Grande Mu- 
rallle, eL renira, au cinquiéme mols, 
à Kün-i&uan (c). Alors. ses officlers 
lui dirent: Jadis vous avez daté une 
ére, de l'invention. de la précieuse 
urne. Faltes de l'aumíe présente, la 
premiere annuée de lére fóng-chán 
(p.95398)!1 — En autemne de Celle 
aunóe 110, uhe comète parut à lest, 
dams la. constellation Tasting; puls, une 
dizaine. de jurs pilus tard, une att: 
tre comite parut, ilans la constella- 
Hon Sána-"ai. De plus, l'officier Wáuge 
ehouao charge. ile guetter [ез ñmnna= 
tons, déclara ique, tandis qu'il était en 
observatlon, Juplter tpent-étre Saturne) 
avall soudain appari, gros comma ип 
polirom; que l'apparition avall duré lô 
temps qu'on met à prendre un repas, 
puls que l'astre avail disparu... Aussi- 
Lót les officiers s'exelamérent * Prince, 
vous avez [all là cérémonie fóng-chan 
pour votre dynastie: le ciel vons rê- 
compernse par l'apparilion de cef astre! 
L'histoire ne dil pas s| Jes officiers dà 
l'empereur Cà faisaient ou tie faisaient 
pas des répétitions d'ensemble, avait 
ue lul jouér leurs comédies; c'est pro- 
bahe, — Au printemps de l'an 109, 
Koüungsounmn-K'ing manda à lonpe- 
reur: l'al vu un homme surnaturel sur 
le; mont. Tóng-laí: il semblait dire 
qu'il désirait voir te Fils dw Ciel... Du 
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Les jM iJ. Ou-ti. Carte IX. 555 
coup, l'empereur nomma Koüngeounn-k'ing Cham, 
hellan. I1 alia en. persoune visiter le mont Tong- lai, 
ety séjourna longtemps, sans volir autre chose que 
les emprelntes: d'un grand pied. Da nouveau 1| ens 
voya les magiciens par milliers, à la recherche des 
Chénn, des Immortels, et de la plante Telièu ган 
inent des. Iminorlelsi... Enin, las d'attendre; l'em. 
pereur revint à Iu bréelie de Hdu-tzeu | p. 528), par 
laquelle (ès caux dii Fleuve Jaune s'épandalent de - 
puis 22 ans, Les travaux préparatoires. éant stffi- 
sammett avancés, oi ferma celle. hréché ena sa pré- 
sence, L'empereur demeura deux jours, précipita 
dans les eaux da Fleuve victimes el offrandes. puis 
revint à la capitale. — En ce iemps-là, le royaume 
de Ce avant été délralt (p. 5114; un: homme do ca 
pays, nommé Yonag-leheu, dit: Las gens də Ue 
(nl des rwlations quolllieunes avec lea kani, À leurs 
sacrifices, Hà volent tous des koii, qui leur font des 
révélations. 5i jadis 1e roi ile Tóng-nuenn vécul jus- 
доа Гаде Пе (60 ans, e'est parce qu'il etait extréme- 
шеп! йёхо{ апх Коё. Lo ferveur deses successours 
(ul moindre; de là leur décadenes et leur. ruine... 
L'empereur ondotua doae id'instlluer à In capitalo les 
incantations et les sacrifices du pays ale De. On les 
falsall sur ün monticule, sans aulel, On invoquall 
eu méme tomps. les ċchénn célestes, ot tous Tes Koi. 
Un augurail leura réponses: au moyen de poulets 
(par l'examen des os de ees poulets, disent les uns: 
par l'examen des thouvemeuts qu'ils faisaient en pico- 
rant, pensent [es autres), L'empereur ajouta fol 3 ces 
choses, — Koüagaonnn-k'ing manda à l'empereur: 
Us n'es pas qu'on. ne puisse pas. trouver les [mmor- 
lols; mals vous melle, à lés chercher, trop. il'em- 
pressement; voilà pourquoi vous n'arrivez pas À fes 
voir. Faites constroire des lours. aw molis aissi 
élevées que les arurs dé: Keóu-cheu (sur lesquels on 
avait découvert li piste d'on Immoriet, p. 519): 
mettez, au haut de. ees tours, de la vinande sèche et 
des jujubes € H parait que les Immortels itangealent 
autre chose que la plante tehen, el méme des choses 
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Les Bim. Ou-ti. Carte IX. 


défendues aux candidats à l'immortallté):; alnsi vous 
arriverez peut-etre à Jes allirer, car les Immortels 
aiment les bàliiments élevés... L'empereur fil donc 
bâtir la Tour des Communications Célestes, Au pied 
do la tour, i1 fit disposer lout ce qu'il fallait pour 
sacrifier, aussilôt qu'ua immortel se montrerait. Il 
munit Kourgsounn-k'ing d'un sceptre de. déléga- 
lion, et le chargea de monter la garde, pour. guetter 
l'arrivée ides Immortels. — En éU, une planté teliéau 
(c'était un argarié épiphyte) poussa dans la grande 
salle du palais. Quand le Fils du Ciel avait fermé la 
bréche idu Fleuve, et élevé la Tour. des Commutilca- 
tions Céfestes, une TJueur avait paru. L'empereur an- 
nonca ces faveurs à tout l'empire, ët lui accorda ung 
amnislie, dont les repris de justice furent seuls ex- 
ceptés, — En l'an 106, l'empereur grasit le T'i- 
echan, et fit, sar le sommet de la montane, un sagri- 
fice au Supréme Un, dont les circonstances n'ont 
j]umnais étó éonmues. Puls, autour du pied de lä mon- 
— tagne, il fit des olfrandes aux einq Souverains, placés 
chocon dans sa région. Le Souverain jaune, dépossé- 
de du centre, tot mis cetie fois prés da Souverain 
Fonge (l'nclenne couleur des Hàn, qui allaient 
adopter la couleur jaune; || y eut, à ces offran- 
ides, beaucoup de mluistres (ШП n'y ea eut pas, pour 
le sacrifice au sommet de la montagne). Up (И, 
sur le sommet de la montagne, un grand feu. auquel 
repondirent des feux allumeés dans la plaine. — En 
l'an 104, nu printemps, l'empereur se remit au bord 
de la mer, pour examiner les résullals oblenas par 
ceux qu'il avall envoyés à P'ng-lai, et par. les 
magiciens (qu'il avait chargés do chercher Jes Слёт. 
Is ne purent exhiber aucuu résultat pasitif, L'empe- 
rear en députa vum plus grand nombro, car H croyait 
bormement ou Us Duiraient par aboutir. Loi-nm2016 30 
rendit an bord du Golfe, et salua, dans l'espace, Yin: 
visible P'éng-lai ; car, dit le texte, IE désiralt par- 
venir dans co sejour fortune. — Encore en 104, darant 
l'été, l'empereur eliangea le calegdeier de Ia dynastie; 
l'aunéé civile commença désormais avec le trotsième 
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Les B DR. oan Carte IX. 557: 
majs astronomique $; elle n'a plus été modifiée 
depuis lors. Le jaune devint la couleur des fin. 
Les titres des fonctionnaires, et leurs scenux, eurent 
désormais cinq lettres. Cette année fut la première 
de l'ére du Grand CommencemenL.. La mme année, 
l'empereur fit [a guerro aux Grecs de la Sogdiane. 1i 
y ent anssi beauconp le sauterelles. La sorcière Ting 
et le sorcier Ü-teh'ou, conjurerent, par des incanta- 
tions eL des saerilices, les saulerelles el les Sogilletis,; — 
Eu 102, l'empereur retourna à la mer orientale, pour 
s'enqueérir des Immorlelse. Les magiciens n'étalent 
encore arrivés à rien. lls dirent: Ац temps de 
Hloáng-ii, i| v avait à Tehiéu-k'i, pour les eommuni- 
cations avec les immortels, une quintupte enceinte, 
dans laquelle se dressalent douze tours: c'était là le 
Ting-nien... L'empereur ordonna de bátir un com- 
plexe pareil, et de. l'appeler Ming-nien. Lui-ménme 
alla y saeriller au Souverain... En été, H alfa falre au 
T'di-chan le saerllice quinquennal ( füng-chán, au 
Supréme Un et aux cinq Souveralns), d'apres le 
meme rituel que la fols précédente; mais il. NL catta 
fois |a cérémonie chan à Chéu-lu, parce que les 
magiciens lui assurerent que Chéa-lu était un. lieu 
eher aux linmortels, — Сіп ans plus lard, èn 98, 
l'empereur retit sur le T'ui-chan la mèmi céré- 
tione... ete. 

Séuma-[s'ien, Ma eb successeur dé Séuma-t'an 
(mort en 110), Grand Annaliste et Gratil Astrologue 
de l'empereur O5, conclut ainsi son Mémoire;.. C'est 
l'empereur Or qui introduisit les sacrifices au Supré- 
me Un et à la Souveralne Terre. Tous les trois ans, 
H HI en personne le sacrifice kiĝo aux cim] Soove- 
rains. de Yodag. Aprés qu'il eut institue lès éri- 
monies füng-chüa de la dynmstie Adn, M les reflt 
tous les citu ans... Quant aux saerifeess, mu Supreme 
Un sur [e tertre élexeé par Mido-H de Poio i p. 534), 
aux trois Unités (de là Lrinde; ciel, terre, hüinanilé), 
aux Génies des moutons œt des chevausz i p. 595), aux 
Etollas rouges ! Líng-sing, l'atron des moissons, p. 
wd, aux cinq autels ide là *auseralme Terre | P. 533 ), 
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ces six saerifices. étalent conflés ao soin du Grand 
Prieur, qui dovalt los (alre chaque année, à l'époque 
voulüe... Pour cè qui est des sacrifices, aux huit 
Chénn (Seigneur du ciel, ete. ), À tous los Chinn, 
sux tours Ming-niea (p. 552), aux montagnes, et 
autres, on les faisait quami l'empereur passait par 
là, pas autrement... Quant aut. sacriülces inventés 
par les magiclens, Hs étalent. libres de les. falre; le 
sacrifice (шга ашан {пе l'inventeur; les officiers 
préposés au culte, ne $e chargealent pas de les per- 
péluer.,, Aprés qua l'empereur eut. fait. pour la pre- 
mière (ola la cérémonie fóng-chan (en 110), i OL, 
en douze ans, le tour complèt des cim] monts, des 
quatre fleuves, dà tous les Den famés de l'emplre... 
Quant aux magiciens qui gueltalént les Inmmortels, 
qui saerillalent pour les évoquer. qui elierchaient en 
mer l'ile P'éag-laf, Hs n'arrivérent. jatuais à aucun 
résultat, Les empreintes découvertes par. Koung- 
sounn-k'bu, nefurent pas ton plus jugees praban- 
Les; Le Fils du Ciel se [assa de plus en plus des dis- 
cours étranges des magiciens. Mals il n'arriva pasa 
rompre (avant la conclustòn du Mémoire de Séuma- 
(s'ien ) lo licou (siè) que ces imposteurs Tui avaient 
mis. ll espéra loujours qu'il Unlrait par vole leurs 
promesses réaliaées, Aussi, durant toul le lemps de 
зоп réng. Joes discussious sur les cliénn et Ies rits 
houxeaux pullulérent. L'expérience a montré le neant 
ide ces choses.. a Moi Siuma-I' ien, jul. accompa- 
gné l'empereur düns toutes ses tournées, je l'al assisté 
dans ses sacrifices au clel et à la (erre, à tous. les 
eliónn, aux montis ert aux fleusez, et dans [ее сереп 
ules füngschda, J'ai pénétré en personne dans le 
Palais de la Longevité ( Princesse. Chénn, p. 111), 
j'y ai assisté aux olfrandes et aux discours des ehénn. 
Puois j'ai examiné la doctrine des magiciens prives-et 
des pontifesofüciels: j'ai midite, dans 1a retraite, tont 
ceo qui s'est fait pour les koe et les chènn depuls an- 
Миа. J'ai vu le dehors et le. dedans ie. toutes ces 
elioses. Que Les sages do l'avenir se forment leur Juge- 
ment, au moyen des documents que je leur légue. s. 
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Les fl iA. Ou-ti. Carte IX. 520 


Ce jugement, sur lé meant et. la таса de Im magie, 
que Séuwma-sts'iea n'a pas. voulu formuler plus clai- 
rement, nous allons vole l'empereur Os le prononcer 
lui-méme, au solr de sa vle, aprés que les magiclens 
iui auront ravi son Hia. [mourra converti, au moins 
sur ce chef. 


Malétices. Rávolto et mort du prince héritier Кій: 
En l'an 92; leanpereur se irouvant au palals-A utn 
chang, Yi soudain un bomme, une брае пиа а In 
main, pénétrer dans le palais par Ja porte Hoq 
mën. L'empereur avant ordonne de l'arrMer, on na 
le trouva. pas. Furieux, l'empereur nr déeaplter Dot, 
fieler qui gardait là. porte. H fit fouiller par sex gnare 
des tout le pare Imperial. On perquisitionna dans ja 
capltale durant omze jours. Toul fut sana résultat, 
G'est alors que commencérent les praocés de sorcel« 
leri (l'opinlun publique ayant fait de cet 3«xassin Im- 
Irouvable, un utin envavé pour attenter à la vie Je 
empereur), — En l'an t une princesse du sang 
Imperial; et. Wér-k'ang, Nis du (eu maréchal Hira 
(e ing, neveu de l'mpératrlce, impllynés dons un 
procès de sorcellerie, se donnérent la mort. — L'em- 
pereur Cy avalt 29 205, quand l'impératrlee: Wei fui 
(оппа le prince $8 Ki. L'empereur alma bean- 
coup cel enfant, eL ]e nomma son héritier. Quand 
l'enfant (ot devenu jeune. honme, U ze trouva qu'il 
avait un caracióre humain, clément, doux et slu- 
dieux. Cependant l'empereur fe trouvalt peu capable, 
bennicoup moins capablë qué lul-mème. Co jugement ` 
donna de Filesquietude à l'linpératrlce et à son fils; 
L'empereur den Cant apereg, dit avec Intention aq 
Grand Maréchal Wéi-ts&'íng frere. de: l'impératriee: 
La dynastie Дан й еш à lutter Jusqu'ici contre de 
nombreuses difficultés [ultérieures ; à l'extérieur, sip 
& eu à lutter contre les barbares, S'al dà souvent 
léglférer et. imnover, pour. laisser à ln postérilà. des 
lois adaptées aux clreotislances mnomvelles. J'ai da 
faire beaucoup de guerres, afia dè finir par avoir fa 
pais, Jal dú, par eouséquent, pressurer. le peuple, 
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Si mes successeurs me ressemblalent, 
Ja condition dur peuple ne зета. робе 
melllenreé sous les un que sous. les 
Ts'inn. Heureusement que mon fiis Ie 
prince hériler est un homme: simple 
et paisible ; II pacifiera l'empire; i| ne 
me donne aucun souci. Si Fon avalt 
voulu faire tout èxprés un prince lettré 
ël sage, on n'aurail pas pu faire mieus 
que m'est le prince. hnpérfal. Or Jal 
appris que lè prince et aa mère ont du 
chagrin: Qu'est-ce qui peul bien Tes 
chagriner? Faiies-leur connaltre _ 
гешеп les sentiments do mon cœur. 

Cependant le prince blámait souvent 
les guerres contre les barbares. Un 
jour, l'empereur lni dit en riant: Sije 
më donné ce mal, c'est ponr le par- 
meltre de régner en pals plus tord; ne 
devrais-n [ms m'approuver ? — Quand 
l'empereur allait en tournee, Hi remet- 
lait les affaires extérieures ao prince, 
et. les. affaires intérieures à. l'impera- 
trice sa mere. Or, dams l'application des 
lois, l'empereur était tris sévére ; le prin- 
cè, aui contraire, était Ires. Indulgent, 
Durant ses régences [ntérimaires, il 
dérogea maintes Tos aux principes de 
l'empereur. Cela lui gagna le cœur du 
peuplé, et fui atlira là. haine des ofi- 
ciers. L'impératrice prevoyant que éette 
conduite: pourrail un jonr lui porter 
malheur, adjura plusieurs fufa son 
(iis de sulvre en tout les prineipes 
de son pers, et. de. ne jamais lunover. 
L'empereur l'ayant su, donua raison 3u 
prince, et tort à l'impératrice. — Quand 
le Grand. Maréchal Wéi-ts'ing, frére 
de limpéralrice el oncle du prince, 
fut. nort, les officiers qui haissalent ce 
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dernier, jugéren! quie le moment. proploe pour. lv 
perdre Mail arrivé, Craiute d'intrizues, l'etpereur 
avait interiit hà lour as (lis, ile visiter trop zon vent 
l'impératrice. Or le prince linporial (son propre (Hj 
la visitait souvent, eb passait tuénie parfois Iu nalt 
dans ses appartements. Meanman Bäumen Tee 
cisa d'avolr ladinóo avec Ies femmes du patois. d'em 
pereur pensanl que le prince n'isall pas assez du 
lunmes, augmenigs son sérall. Quand. le prince auk 
le motif ide cette faveur, He facla euni Rou peu, 
Gelui-ci, le pelt eunuque Tel iug-jauug, et iie 
lres, sacharnerenL à rélever, à grussir et à puliller 
les pIns petites fuutes du. prince. L'Impératrice grih- 
eant des dinis de colóre, consellia au prince die leur 
susciter quelque mausalse alTiire, pour Тех Пот рий. 
le prince réponditz: Etant innocent, poursquol erain- 
drais-je. Süu-imenn eb ses semblables? L'einpereur 
est clairvovant: П ho croira pás leucs ealomles ; 
donc, me mons en al:istuns pas! — (Or lempereur 
était (fréquemment indisposò. Un jour qu'il létait da- 
vantage, i] cliurgea — Teh^nog-juung. d'appeler. de 
prince. L'eunuque otamt revenu, dit À l'empereur 
que le prince avalt été content d'apprendre que son 
pere éplt malade, L'empereur ne r^ponidlt rien. Pen 
d'instants. aprés, quamd le prince se fut présenté, 
l'empereur. examina. lui-tnióéine- son. visage, et v al 
couvrit la trace de larmes récentes; Persuadó que 
son Als avall plouré â canse de fui, il ñt mellre å 
mort le ealumubateur. Tiliéd аон. Јоза lh, 
aucune meésintelllzence grave, emre lè pèra etle Mts, 
L'iimpératrice Wei se conduisalt aussi aves gne a 
rure prüadenmée, qu'elle état. iréépraéhable et. Biatta- 
quable. Quorqu' elle fat dédatzie depuls longtemps, 
ella accomplissalt scrupuleusement: [bus lès rits Ju 
hirem. — Tel ttait Melat du palais, quand, aliia 
par la crédolité Empertale, les magiclens= el les sor- 
cieres affluent à 14 expitale, affülaut les esprits par 
lanra presilges, et sé permettant outis, les firsolimces; 
saus le couvert dae ln faveur de l'empereur. [63s варе. 
гез пулші Миг enirées Hires qu palais, enselenaient 
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auv femmes ilu. harem leur art néfaste. Instrümeris 
dés passions et des intrigues de cos femmes, elles 
eusorcelalent et envoütaient, uà moyen de figurines de 
bois, d'ineantations et da sacrifices. 
Pratigns nfagsgas muusntanl. n8 Chine, à ane très іе as tiit H 
v ulama procédés: T: La &gntine, em Deje od am papirr, reprimit F i= 
neni à deiraite, Avec acchmpatacmeni d incznixilone et «l'offrandés ada 
ko? i malimi, ou sa Wira, sar la catmailt. aut suirages et adi вёчігва que 
lum ophale & l'emuemi. Las Medi malims pont cam фа Zare Leg 
corps, ca qu'eu a HD k pua imge., E La fgurine représente Ip. Kat 
vengrur, par exemplé nn Iro acm? d'in olgan, auquel œo contre ва 
vempeuuce Lem inesirlations e4 affrandes sont cometèts animèt la SEH, 
su donner b uu ieri réel lids du l'arie qua l'un désire. L'zstasalt in- 
rabii, dumi liz db question plus hai ( p. 559 1, eal un kai dc cria 
seconde itis... Сез Сине» виді ставе Termement eT prati uéce annor? ёт 
mes jur... dmude d'ewpilquer sd шад, pumrquii je Поароа (орй тта 
dit. ber ln wwrcióres, ua. ergi baut. particulibeement favorable. Les 
femmes détilghéra haizszira! b mori, ei Vusmpernur, € ida “ahir eq Pata 
mil ces етее, Chucsmé arabi vgl dag ses rat Sp лагі раж. 
Mirarse aulesa de сайа des бомая-соцтя, раге qaa, ms Vhourm« 
imite bes pitza, (l fil généralement pias mal qu'elles... Vopr bah: 
gra, gl, 5, pgrugen ST: 
L'empereur- avalt ëu vent de ces pratiques, mais në 
seg étalt pas luquióté. Un jonr que, selon sa cuu- 
tme, ll dormait ia méridienne, i vll en sange ilos 
millers d'hommes de bois; armés ile batons, qul 
chorchaient à le (rapper M s'évellla de frayeur, el 
fut atteint d'une langueur chroniques, Jamais, je pen- 
se, une indigestion suivie de gastrite, ne produisit 
de plus tristes effets... Un certain Kiáng-tch'oung, 
ennemi personnel dü prince impérial, voyant l'em 
reur vleux, et eralgnant que le prinee, devenn empe 
reur, ne le nt monrir, persuada au Fils du Ciel que 
sa maladie proxenait. d'un maléliee. L'empereur, qui 
sg irouvalt alors à Kán-tswan, lul donna toul pou= 
voir pour falre une enquéte rigoureuse, et pour pudir 
ceux qu'il trouverait coupables de ee crime: Kiang- 
teh'oung s attaua d'abord au peuplede [a capitale. И 
se servit d'uno sorcière Hóu. Colle-ci creusait lò sol, 
pour découvrir les koëi ( üigurines), Ponr peu qu'on 
trouvil quelque chose, Kiüng-teh'oung faisall ats- 
sit. arréter les suspects, Um leur arrachalt ensuite 
des aveux forcés, en les torturant avec. des tenallles 
rougies ati fou. Ces malhenreux eti eomprormettaent 
d'autres, qui étaient aussitóL arrétés. el lorturés de 
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H mime- Dientól lë nombre des-exéeulés 
pour pretendu malóñco, së manta á 
plusieurs dizaines de milliers. Alors 
hiüug-tch'oung (Lb savoir à l'empe- 
reur, que des émanations Ца тоді 
ауанын аш раш Imperial. L'empe- 
гецг Їнї permit d'y entrer e dy opérer. 
HW. üt d'abord ereuser tout autour du tro- 
né, Ensuite, aide des ennuques Sóu- 
шепіт el aultres, IÏ commenca zes per- 
quisitlons dans le hirem. Les femmes 
dul etaient be mi ps een faveur aupres de 
l'esupereur, étaut les plus suspeetes, fü- 
ren examineées lis premieres. Póu à pen, 
on arriva jusqu'au palais de l'imperas 
trice Wei, ét de son fils le. prince héri- 
lier Kin. Kidag-ch'ouag y défunea le 
50l, au point qu'il m'y avalt plus) placer 
un lit. ЇЇ répandit alors le brili quc, 
Пане appartement du prince moin, 
ou avall découvert quantité de figurines 
en hois, et des charmes ecrits sur soia; 
que le prince étant suspect do `lêse- 
majeste, devait Aire diiré à l'ampe- 
reur.., Elfrayé, le prince demanda cone 
seil à sou precepteur Ghéa-tei. Celui-ci 
prévoyant que, sb lo prines ótali con- 
damot, Iui-rnéni serait mis à mort eotm- 
mé né l'avant pas Dieo éduiqué, гёроп- 
dit; Un ministre et son fils, deux prin- 
cesses du sang, enfin toire propro con- 
sin Wéi-k'ang, rant pu se laver 
d'une dnerimiualion. — semblable, ont 
péri inizéèratilement. Vous. aurez loe mê. 
` me sort. S'il ne vous lente pis, prëélex= 
lex uu. ordre Imperial, saisissez Kiüng- 
ich'óung aves ses a(flles, eb. ehátlez 
leur perfldie! L'empereur est malade 
à Kiün-fsuan. Xi limpéralriee, nl 
vous, n'oblenez de réponse aux lettrea 
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qua vous lai envoyez, preuve qu'on les intercepta. 
C'est là l'ieusre de ces: eanailles d'eunuques.- Avez- 
vous oublié l'histoire de Fiu-sou i perdu par eang- 
que Tehiito-kao, p. 271:7.. Le prince dit: Moi, ün stt- 
jet, comient eserais-je m'arrozerle droit de vie ef de 
mori. Mieux vaut que falle me disceulper aupres de 
mon père !.. Quand Kiaugsteh'oung suliue Je prince 
alalt parile pòur Avn-is aan, 1I eisaya de se saisit 
dp s» personne... Alors. se sentaub circonvenu et 
perdu, le prince suivit Je. consell бв Слён- (ет. Ait 
&eptième. mois, feignant d'avoir regu une missive 
Imperiale, I šala Adang-th'oung avec s clhjué. 
Aprés l'asolr eliargé de malédiciions, iE Tui dit: Es 
Сауе Гоа de Голо, jadis to as mis la scordi 
entre ton rok et son Bis, eL maintenant Tu as bronlllé 
l'empereur avec son prince heritier!.. et il lui uan. 
dha la tte do sa propre main, Puis H fit entrer dë 
noit, dans le harem; un dépulé porteur de sog ser 
tre, pour avertir l'impératrice de ce qui venait de se 
passer. Ilse saisit des cliars de guerre et ides armes 
dë l'arsenal Impérial; il donna l'alarme à lx gurile... 
Cependant l'eunuque Sóu-irenn asalt cour à Kaa- 
{з' иан, el raconté à l'eriperenr ce qui s'était. passe. 
Celui-ci dit? а реса ои ажо ае tres affrayé et irri- 
té par. Kidngstch'oupigr, pour qu'il en soit venu š des. 
3cles sembiables!.. et il envoyaun messager ad. prirn- 
co, pour le calmer. Ce mesager ne Mt paa sa commis- 
sian, rovint, el dit: Le prince sest révolté, Ma von~ 
lu me couper la Léte, Je ma suis dehappé й grond pei 
t6... Aipsl trompé, l'empereur entra dans une füriegse 
colere; IH remit Iüul-mnóme au Chauacelier, l'ordre scellit 
da son &eeaug, d'arróter et de déecnpiter les révoltés, 
quels qu'ils fassent; de récompenser ceux sui l'al- 
ileralent, et de punlr ceus qui s'oppeseralent à sa. mis- 
sion, Arrive à Ia eapitale, le Ghanceller Nt fermer tot 
tes les portes, pour empeieher les rebelles de fuir. Ea 
prince imperial! avanit répandu la rumeur que l'eme- 
pereur ét bien malade, êt uil allall v avoir des 
changements, le Fils du Ciel viol en personne de 
Kàün-iz'wan, se monira, et s'établit à l'ouest de la 
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capitale, dans Ie palais Kréa-tehang. De là, lt appela 
aux armes tes milices ida In capitale et de ta banlieue, 
dont le. Chanceller [rit le. commandement. Dè son 
сий, lô prince ouvrit les prisons, arma les détenus, 
ël donna іа сопшашйёешёап( de sez partisans а Сћли- 
tei et à Tehang-koang. (| proposa aunes) à Jéun-nan, 
commandant du camp du nord, de xe joindre à lal, 
et lui envova un sceplre au moyen. duquel il devait 
persuader ses soldats; Jéan-nan accèpta le sceptre, 
puis so retraneha dans son camp, sans aber ni la 
prince ni l'eempereur. Le prince s'étant mis á la tète 
de ses partisans, riefoula quelques inilllers d'lammea 
qui occupaient Ia. glace du marché. Mais, arrivé à la 
porté occidentale du palais de |a Joie Perpétuelle, 1i 
së heurta aux Lroupes linpériales commandées pir 
le Chanceller. (n se battit dans les ruos, arec achar- 
nement, durant cim jours. Les morts se compté- 
rent par dizaines ie milliers... Cependant le bruit se 
répandant de plus en plns, parmi le penple, que le 
princes étsit un rebelle, personne n'asait plus se 
Jaindre à lui. Battu, 1l courut d fuone des portes du 
sud de Ia ville. T'i&n-Jenn qui la: gardalt, canvaincu 
que ie prince était pius malheureux qua соцра, 
le laissa s'échapper. Averii du fait. le Ghancelier 
allall faire déeapiter T'idn-jenn, quand fe secrétaire 
Páa-chengteheu lul ditz Doucement! Pour un ofll- 
cler dà an rang, averlissèz pIultòt l'empereur!. Celui- 
ci ordonna darréter aüssb. Pao-eheugteheu, qui se 
suicida, Puls l'empereur avant falt reiieer le Genau 
de sa dignite à l'impératrice Wi, iere dur prince, 
celle-ci) se suicida pussi. Jéan-nean, commundant 
(lu camp du nard, qui était restè neutre, pour voir 
eommetiL les ehaoses. tourneralent, et. se ilonnmer au 
vainqueur; el. T'iéa-jenu qui avall ouvert Ia porte 
au prince fugitif, furent tons deux coupés еп deux 
par la milieu du corps. Tous lès funlllers du prince, 
lous sex amis, perirent dé méme, Tous ses paries 
furent extermiues, avec leur parente, comte rebelles 
&u premier ehof. [empereur était dans ano telle гар, 
que ses officiers, affligés de ces excés, ne saxaient plus 
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que faire pour lesarréter, Mdáa, am nota- 
ble de: Hou-koan, se dévoua. Il présen- 
la l'écrit suivant: L'adage dit: dans la 
iriade, lé père (Gent la placé du ciel; 1а 
mére, nlle dela torres le Dis, elle des 
Ares créés, Or los étres prosperent, 
(quand le cièl est serein eL 1a terre pai- 
sible. Les fils sont hons, quand leur 
pére est clément et leur mere aimante, 
Votre fils, le prince héritier, était la 
souche de Ià dynastie Hán, l'espoir de 
ses générallona futures, l'appui de ses 
anceétres, celui. qui devait. perpétuer 
volre généalogie, EL voilà «que, pour 
l'amour d'un Kiüng-tclh'oung. d'un 
étre. méprisable, d'un satellite de has 
étage, vous avez exaspeéré et brise votrà 
fila, sur la foi d'accusatians perles et 
fntisses! Est-il оппа, дое пе роц 
vant arriver jusqu'à vous pour se Justli- 
Пее, Пуга à des officiers Inlques, sas 
recours et sans appui, le prince ait, 
Чапа un accès de colère et de peur, 
[ué son persécuteur et pris ensuite is 
fuite ? Si votre fils ü pris les armes, c'a 
òté pour protéger =a vie, Je suis persun. 
dé qu'il n'a jamas eu Ia moindre mau- 
valse intention, Tout l'empire sait qua 
Kiüng-Leh'oung avail déjà causé, par 
ses intrignes, la mort du fils du roitelet 
de Tehdo. Et cependant, quand ce 
misérable intriga conlre votre ills, sans 
enqueélie düuucune sorte, Vots avez cru 
votre fils coupable, vous vaus étes mis 
en colère, vous Avez lové une armée et 
(alt mareher contre lul les | preariera 
efülelers de l'empire. Et HI ne s'est trou- 
vé personne pour vous dire la vérité el 
vous ouvrir les yeux! voilà ce que je 
déplore!.. J'en appelle maintenant 4 
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A 2 dum IR volre clémence naturelle! Cossez toute 
=> go gi roprésalili і Апите е тарчех тоге 
E Ё Dis, de peur qu'il ne hui arrive malheur, 
6. , nndis quil erve en fugitif.. Pour mal, 


J'attends å la porte du palmis Kiin- 
(chang, ie cháütiment que je пе 
pour vous avolr parlë si librement,.,.. 
Quand H eut hr ceite pièce, le Fils dü 
Cial Tut irès ému, mals 1 në dil pae 
quil pardonnaib à son fis... Celui-ci, 
courant vers l'est, avait tronvé un rë- 
fuge dans Їй шїї d'un pauvre: cor- 
üonnier du village ide Ts wuin-kiou 
(prés 8), Sa retcuite- ayant été découe 
verte, au hultiéme mols, les. officiers 
du district Areni entourer là. maison 
pour se salsir de lul. Le prince-se pen- 
diL.. Ses deux enfants furenL mis A 
Mort. = An D. Cependant les mecusa- 
lions de malèfice, cortre les officiers at 
les particuliers, conlinuant tonjours, 
on finlL pas se canvalnere que beaucoup 
dé ces meeuaallons  étabent — fnusses, 
^ L'empereur se perimada aussi; palit å 
petit, que Ie prince héritler avalb npl 
par peur, el non par esprit de révolle, 
Protitant du moment favorable, T'ian- 
fe reis ton consura. de: nonseau vives 
ment sa comdulte à l'egand ie son. fils. 
I dit: Quand un His joue avec les 
armes de son péóre, 11 mérite Lount ап 
plus d'étre fastigé, Peut-on en vouloir 
ou Ulis d'un Fils du Cl, d'avoir fall 
bonne justice de кой Саш 
Гаї жи еп songe un кам айх ене 
veux bimes, qui m'a ordonné dé vous 
dire ceci... Un songe eimi bien plus 
(ail pour toucher l'etipereur Orr, qu'un 
ralsotnemetil. Ш арии Тае 
(s'ieu еп sà présence, et lul. dit: Vous 
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tes |e scut qui ayes vai clair «dinis de qui est. arrivé 
entre mou As et moi. C'est l'Iinflox transcenttant du 
temple de mes oncétres, qui vous là révélé, Soyez 
désormais mon assistant et mon corseiller iutriine l. 
el se levant, il salua T'ién-ta'ients Lou dm Ur de 
Majordome... luis il fit exterminer toute là prente do 
Riüng-tch'oung, et brûler vM léeanuque Sou-ieenn, 
sur le pont Je plus fréquenté de la саре... Ри 
runi easulle son (ls Innocent, HT Dt construire, à la 
capitale, lo palais dit ade pense à mon Ms»; ol 
prés de T&'uda-kiou, IU üt élever In tour dile « J'at- 
lends [e retour de mon. lils s; Tout l'empire. pleura 
üvec l'empereur... Notons que, s| le père finit. paf 
trouver son filis innocent, [l'histoire me l'a pas alisous 
dn crime de róbellion. Elle lui à décerne le Hwe pos- 
thum Bš, le prince Lé. Or, ditte catalogue dea Ue 
tres posthiumes, on appelle Li, l'lipémitent, elut 
qui est mort dans son erline, sans s'en êlre repenti 
(p. 259), — En N9, l'empereur recevant les hauts 
fonctlonnalres en audlence solennelle, At sa confes- 
sion publique, em ces termes: Depuls que je subs 
monté sur le tròne, j'ai beancoup Rele peuple 
par mes folles et mes Iwülalliés. Je me repens du 
passé, sans pouvoir le reparer. Quae dans l'avenir, du 
moins, on évite [put ees qui déplalt au prape h. Sat- 
sissant la Dalle au bond, T'idn-t ieats'iou dit: Les 
maziclens, ceux qui proónent les Chinn el les Im- 
mortes, sont fort nombreux. Ils mont jamals rien 
[alt qui vaille. Je demande que vods supprimiez 
leurs charges, el les renvoylez tots d'ou iis sonl ve- 
nual;. L'empereur dit: Majordome, *aus avez Den 
parté t.. et Il donna ordre, séance tenante, de suppri= 
mer toutes les charges des magiciens, et de coux iui 
guetlalent la venue des Dunnortels. A partir de ce 
[our, chaque fols qu'il tiot son conseils Cemperenr 
a'aceusa en gémissant d'avoir agi en. insense. d'ai été 
le jouet des magiciens, disait-il H omy a pas d'im- 
mortela! Tout ce qu'ils m'ont dit, était faur] Tont ce 
qu'on pout obtenir, en obiservant leur diétéllique et en 
mangeant leurs drogues, c'est d'èlre inalade molons 
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souvent (ou plus зае, сопе ноце 
verrou plos (und)... Et illee ou H faltut 
à l'empereur Oa o* années d'experiem- 
ces, pour découvrir cela! Coeficient de 
perspicacité trés proche ie zéro! — Au 
XN, Un ceriain Má-heuelouo, el -son 
[тёге Ma-toung, grands amis da 
Kiüng-téh'ouag, sealenb distingués 
duns ja guerra faite au prince Imperial. 
Pour leur pelit, ls avalent êté Ши 
marquis. Apres que la rone eui tourné, 
quand l'onmpereur eyt tail exterminer 
la famille de Atánq-0tèhioungq èl ze 
mit A rechercher (oute єп энн Їн, [ез 
ieux [rires cralznant paur Per (te, 
eomplolerent de prevenir lempereur 
en l'assassinant. Le [шп Rinn-initi, 
l'àme damnée de l'empereur. deviua 
leur projet et se mit à les Aler, sans 
rien dire. Un Jour que l'empereur pas- 
зай Jas nuit dans le pavillon Linn- 
koang. 3 Vaube, avant que. personne 
füt levé, €Mo-heuelaun, un polguard 
dans la manche, escalada In terrasse 
qui bordail la. cour du. eot de l'est. 
Tout à coup i| se trouva. (ace à face 
avec Nina-miti.W pálitet voulat fuir: 
imas seélant hearté contre. ume. grande 
cilhare, Íl lomba, Sans mol dire; le 
Hun le s3isil à bras-le-corps, le preei- 
па du laut de Io lerrgzie elle fig- 
cassa conlre lerré. (i le raumnseg et üt 
le liu. 5on interrogaloire avant révéjě 
ses intentions, l fut exécuté avec son 
I pere. 


Choix du successeur et des régents. 
Mort de l'empereur. — Brutil eb cruel 
durant sa vin, l'empereur Or ne $a 
démenblit pas à la mort. Nous sommes 
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en l'an 88. L'empereur aval. 70 années d'áge, el 55 
ane ite rågne: II s'agissait de nommer пп succer- 
sour, l'héritier désigné venant de périr. (Or In darme 
Keôu-i née Telido, avail donné à. l'empereur Fou 
ling, enfant Lrés. bien. fall. et Irés intelligent, njors 
ügé de 7 ans. L'empereur qui ahmalb  passhorue- 
ment ce pellot, résolut Fen tire sow successeur. 
L'enfant Malt jeune: sa mere aussi. L'empereur misg 
lut en Iui-méme de confier la régence d des ministres, 
et non å la- mère du petit prince. I arrêta son choix 
sur ffomo-kotng, frére cadet di: [ameus général de 
chevau-légere- Hosto-k'iuping, un bon et fidele aeryii- 
teur, 11 0t done peindre. parles eunuques, la scége de 
Tán, duc de Teheou, présentant, comte régent, aux 
hommages dės (eudatalres, Ie petit empereur Толи 
(p. 113); puis Il ft don de cette peimura à Hona- 
koang, pour lul signifier ce qu'il attendalt dé Ini. — 
Quelques jours plus tard, l'empereur reprlt. lrussque- 
ment, em publie, la dame Kedu-?. Celle-ci retira ats- 
sitòt ses broches el ses pendants d'orellles, el se pros 
terna. Qu'on l'emméne, dit l'empereur; en prisun?.. 
Comme on l'eniralnalt, la dame jeta à l'empereur un 
rogari suppliant., Va-t-en vite! cria celui«ci. Besor- 
maiè tu pe pous plis vivre! Je Le permets de te salci- 
deri. La malheureuse obeit à l'imstant, — Quelques 
jours plus tard, dans son consell privé; l'empe- 
reur demanda à ses intimes: Que dit- de moi, 
dams le prablic?.. Òn trouvé élrange, répondirent les 
Interrogés, que, ayant fall prince hmpérial Ie fils: de 
la dame Telhdo, vous ayez supprimé (sic) sa mère... 
Le motif yui m'a falt agir ninsi, dit l'empereur, m'est 
pas de ceus qué Tes petits esprits pouvent comprendre. 
Tous les troubles des états, dans. les temps passés, 
oni commencé seus un empereur falle, damliné par 
une [orte régente. Quand uue femme a gont? «du 
pouvoir, elle devient nlilére, méchante et. opiuidtre; 
personne n'en vient plus à bout, Avez-vous oublié 
l'impératricre Zá (p. 333;7. C'est. pour. éviter. qu'il 
n'y en ent une seconde, que [al suppriné ki бге 
du prince inipérkib[.... On eil que ce nest pas 
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1774. 


Müchtavel, : qui a inventé la raison d'è- 


tal. — Én 37, au ileuxieme mois, l'em- 
pereur séjournunt st palus des Cim 
Yeuses, son via habiluel de maladie 
s'agpgravu considérablement. Prosterné 
devant aon HL eb Tondant en. larmes, 
Hona-koang pui demanda xsolenne- 
lement; Si la close inévitable arrive 
qui sera votre successeur ?.. L'empereur 
dil: Muvez-vous pas eompris Je seus 
de la peinture que je fous al fait remet- 
tre? Je nomme suecesseur. qon. plus 
Jeune fis, ët vous serez san Duc de 
Tcheóul.. Frappant Io ant do sa Late, 
Hlona-hoang s'écrin: ( contlez-le plu- 
lòt à Kran-mitif.. Cohni-cl dil ; de sais 
un étranger! Jè пе vaux pas Mowo- 
koang! (n ira qu'un Hun gouverme 
les Hanf... Ce Jour-Fi, le qetit- prince 
Féu-ling Tut proclümé successeur. [e 
lendemain, un. décret. nomma régents 
èl tuteurs, JHfoua-koang. Kian-miti, 

vt Changkoan-kie. l'nis. l'emporenr 
dieta ses dernieres volants à cès trois 
hommes, prosternés. idevant son lit, et 
assistés. de lannallste A5uüng-hoewng- 
yang. — IHouo-koang faisait partié de 
lVeulonrage Miine de l'empereur, de. 
pois Hus- do vingi ans: Moli do tact 
eL de discrélion, méditatif et obser- 
valeur, пова) reserve en pariiculier 
qu'en pulille, il fut assidümoent ópie par 
les gens du palais, qui n'aryiverent ja- 
mais à découvrir le moindre griet À lui 
reprocher. — Le Hun Kinn-miti ne 
quittait jamals l'empereur. Dana son 
service do Tons Ies jours, TI pravila au- 
tour do (uï, durant plus de trente aus, 
sans jamais lever les wenn, La Filis du 
Ciel lui avant offert une fille du palais, 


Е 
= 


572 
il n'osa jamais l'approcher. Quand HU Hi 
olTrit de prenire sa Blle comme congu- 
bine, Kinn-miti refusa cet honneur. Su 
modestie et sa retenue émerveillaient 
l'empereur... Le fils ainé de Kinn-miti 
était l'un de ses pelils mipnons. Devenu 
grandelet, cel enfant аз permit ua jour 
ile hadiner avee Tes filles du palais, Le 
pira l'ayant appris, l'appela- A la mit- 
son el légorgea de sa propre malt. 
L'empereur Ini en At un erime. La 
Hun déclara [ruidement le motil ui 
l'avail fail agir. L'empereur pleu son 
mignon à chaudes larmes, et vèném 
désormals le père, =@ Ghaüngkonn-kte 
était sorli ilt rang, H commènga par 
étre arbalétrier. Puis il devint pilt- 
frenier imperial... L'empereur était 
souvent malade. Durant une de ses 
convaleseences, pour se disiralre, il se 
üt montrer ses chevaux. Constalant «ue 
ceux dont. Clidngkoan-kie dail ehar- 
gé, dalent malgres, id se ficha et Tul 
dit: Est-ce iue vous espèriez, par 
hasard, que je ne les inspecterars 
plus?.. TÍ allait ordonner de le saisir, 
quand Chüingkoan-Kkie se prostermant, 
dit: Jal été sl malade dé votre mala- 
die, que j'en ab négligé le soln de vos 
chovaux!.. ël l éclata en sanglots... 
Cet Tntérèl pour sa porsonne, toucha 
vivement l'empereur, qui donna désor- 
mais â Chángkoan-kia loute sa con- 
fiance. Le palefrenier desint régent da 
l'empire. — Le lendemaln de ta nomi- 
nation des Hégents, l'empereur Om 
mourul, aprés 5$ années dé régne. П 
était Agé de Ti ans, (n le mit en bière, 
dans [p vestibule du. palnis: Wéi-gang. 
Le prince imperial Fáu-ling monta sur 
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le tróne, et devint. l'empereur Tehüáao, Les. Biégents; 
Hoüào-koaag, Kian-miri, et. Chángkoun-kie, on- 
sevelirent. l'empereur Ou à Mao-ling, cimetière da 
la famille. Hs nommirent lmnpératriee Mére, la feu 
comeuhine Keón-1, m^re du. jeune empereur, et Hii 
élevérent le tertre de Yiun-ling. 

Epilogue, — Certains ont vn, dans l'empereur Оче, 
un guerrier, um paolilique, um espril supérieur, titi 
grand homme: Vous avez san dossier. Jugez-le vous- 
méme: ou mieux, lafssez-lc au jugement de Dien, 


L'empereur Teháo, 86 à 74. = Quand l'em- 
pereur Oa fal mort, tous Les. roitelets. el selgneurs 
eti furent avertis par ane letlré de falre рагі ое 
lo. Lorsque Taa, lo roltelet de. Yén, fils d'une can= 
eubine de l'empareur Ou. reent la sienne, H refusa 
de pousser les lamentaltions rituelles, donnant pour 
raison que le format de la lettre. était trop petit 
(Ja grandeur du format est èn proportion dë la di- 
Sne de la peèrsoone), Pais, pansant qu'll y aurait 
peot-ôtr moven de falre un pronunclumento à la 
capitale, Hl y envoya utr agent, sogs. couleur ibe de= 
mander la solution de quelques. diflieultés: riluelles, 
mais en réalité: pour étadier l'état. des. esprits à Iu 
cour. Quand ensuite l'édit d'avénement du nonvel 
empereur, accorda aux rollelets et seigneurs la. eon- 
firmatlon de leur iuvestiture et une gratilleatlon, Tun 
dit avec colerez. On m'acconle une gratitication, à 
mal qui devrals àtré. empereur!., puis 1H se mita 
comploter avec. Tehiói, la pelt, Wis dn roltelel Mido 
de Ts í. I| répandit le hruit que, de son vivint, lem- 
pereur Oi lui avait donné mission de veiller à l'or- 
dre publie, et de recruter des soldats; en vue d'éxen- 
Lualites possibles. D'un aulre cóté, pour indisposer 
lu peuplé, il répandit. dans Toutes les. principautés 
et préfectttres, un Niboelle affirmant que le jenne om- 
pereur Tehao metit pas D de l'empereur Oo, et 
excilant l'empire Lout enlier à se soulever eontre lol, 
Tehâi devail commencer la rêvolle à Linn-tzeu i 103, 
sa résidence: Tain. attira à fui tous les gredins de 
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l'empire, ramassa quantilé: de cuivre 
el de fer, fabriqna ides coirasses et dei 
armes. Íl passa plusieurs fois In revus 
ile ses chars de guerze, cavaliers, arba- 
létriers et fantassins; Sons conleur de 
chasses royales, il Dl de grandes mi- 
neeuvreés militaires. Un beau jour, i| M 
nssassiner flün-i, et quatorze autres, 
qui asaient censuré ses actes... Cepen- 
dant les Regents selllaient. Au hultióme 
mols, Ifie- pow ise salsit de Tehái eb de 
ses afllilés, qu'il livra 24 Cher dis priti- 
ces, Les aveux de. Tehéát compromlrent 
gravement je roielet Trin. Mais un décret 
ordonna que, lis coltelet de Fen étant 
(rès proche parent de l'empereur ! frere), 
il ne devalt pas être poursulvi. Tech 
el ses complices furent: exéentés, Nos 
verrons que Tan profita mal de ta ché- 
тенсе Ше l'empereur. — En récom- 
pense de.sa capture, J7ie-pou ë fat Ши 
préfet de la capitale, Les officiers et le 
peuple admiraienl également 1а ]ustica. 
etin droiture de cet homme. Sa mère 
vivail encore et gousernall sa maisan, 
Chaque. fois que Hie-powi revenait 
d'inspeeter les prisons, яд mère lui ile- 
mandait comblen d'innoéents 11 avait 
délivrés, Quoand WH en avail délivré un 
bum nombre, elle était contente et riail. 
Quand H n'avait délivré personne, ella 
se Debatt et ne lui donnait pas A mati 
рег. гасе й sa mere, Hie-poui fal un 
fonctionnaire rigide, mais non cruel, 

Еп кб, au neuviére mais, l'un des trols 
Régents, le Hun Kiun-miti mournt. 

Ku 83, la. petite-fll da l'ex«palefreuier 
C hüngkoan-kie Woisiéme Bégent [Hilfe 
de son Dis Chuünmgkoan-nan wt dà la 
fille du premier Вёдеш Hoao-koang ), 
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(ul 1nariée à l'empereur. et none dhmpéralriee en 
litre, L'empereur Teháó axalt- douze uns; l'impéra- 
Lice en avalt eig. Hy eut ammnistie générale; L'lis- 
оге quallile ee mariage de rhlicule ; elle na pas Lort.. 


En 82, au premier mois, un homme monté sur un 
chor uttelé de boraufs Jannes, arriva å fa porte septen- 
ionale du palats, et déclara qu'il étah Afir, le princa 
impérial, Nis dè l'empereur. Os? et de. l'impératriea 
Wei (p.259). les gena de serves A. In porte, appe- 
lérent en hâle tous les nobles et offlelers qu'lls purent 
Irouver, poor voli ce qui èn eat, Personne n'osait 
se prononcer. Cependant Та foule afflüant tapiile- 
ment, des myrlades d'hommes furent blentót réunies. 
Gralgnant um souliévement populalre, le général de La 
gauche ranzea lis gardes en balallle, Sondalt In pre- 
fet de In eapltale Hie-pou£, fendant la foule à ln Lite 
ijo &es satellites, leur ordonue de $e saisir de Phoma 
me ol de he der. Quelqu'un ud dit: Vous tranchez 
arbitrairement une question qui serait. à celaircir. 
Alors Hie-poui crla: Pourqnoi vous intéressez-vous 
tami à l'es-prince Imperial? Ne savez-vous pas rue 
jadis A'odi-&'aei, Hl dn mamuts Ling de Wii 
(5314-49), s'étant sauvé aprés avolr olfensé son pone, 
ceux de Wei refuserent ensultle de recevoir son fils; 
condnite que Confucia a approgsée dans sa Clironi- 
que? Or le prince Kin a ful, aprés avolr. offensé sam 
père; feu. l'empereur. Ou  Sapposé qu'Ill ae sojt. pars 
mort, et quil ap trouve vraiment ici devant vous; 
cest un enminel que j'arréte!.. el Jalgnant l'ucte à 
la parate, Hie-pout saisit et mena. au. Grand Jue, 
l'anteur de lont cel eselnndre, Sar ees entrefáliis, 
l'ampereur Teháo et le régent. JFlosta-Koang: avant 
appris Гета, dontertent de gramles: botgnpgsens 
au préfet eb direntz Les ministres et. les. wfflciers 
devraient tous avoir, comme Hie-pout, des citations 
canoniques ou històriques prübantes, toutes -pnites 
pour la cireomstance!,. Cependant lè Grand Juge 
avant examine son prisonnier, décousrit l'linpostarne. 
C'était un certaln Teh/dug-fangaoet, orlginalra de 
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Hidá-jyang, demeurant à ди (Слан 
si actuel ),. Un familier du feu prince 
Kiu, lai avait dil np jour: Vous rese 
semblez étonpamment au prince !--. Cete 
te parole enflumina | TeA'éig- fangsoet 
du désir des grundears. Conyaineu de 
fraude. et do. Iése-majesté; il fat. cog pe 
en deux par le milieu du. corps. 
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En Ri. relour en Chine de 5Sou-ou, en- 
vové en l'au (00, comme ambassadeur, 
hu khán des Huns (p. 487)... Quand 
Sòu-ou nol élé ileporté dans les step 
pes du lac Baikal; sans qu'on lui portât 
de vivres, il ful réduit â traquer los 
gerboïses du désert, pour së nourrit 
de leur chnlr et des graines atnnmasëes 
dans loors (errlers. H wovall Ја 
mals quitté, ni le. Jour ni là nuit, ie- 
sceplre de délégation. que. lui avalt 
donnd V'eupereur. Ce sceptre, tout. ne, 
Ini servall de honielte, pour. cotiluira 
son (roopeau de boues. Jailis Sou-cu 
avait dté collègue de Li-ling. Quund, 
en 49, co dernier cul passé aux Huns, 
le khan envoya au lac Baikal, porter 
à Sóu-ou du vin et autres. douceurs, 
Li-ling dità Sóu-au: Le khan sail 
que nous sommes: amis; voilà pour- 
quol [L ema envoyé pour vous dire qne, 
puisque vous ne retourterez Јан» ер 
Chine, c'est bien en vain que vous vous 
affligex dans ee désert. Qui vous en saue 
їй gré.. Vos fréresout tous péri, Impli- 
qués dans diverses causes criminelles. 
Votre mère čsl morte. Vatre (femme s'est 
remòrice, I no reste; de tonte volre (a= 
mille, que les enfants de volre вог, 
qui soát allës on ne salt oü. La vie de 
l'homtne passe, comme 1а rosbe de la 
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null; pourquul alors vous afflizer de la sorte? Vous 
éles avancé et. üge. Rien de plos inconstant iui li 
faveur d'un prince. Mol qui n'ai commls aucune fame 
le, Je vtens d'apprendre que l'empereur a fait extermi- 
ner Lonle ma parente, plusieurs dizaines de familles. 
Qui sail comment vous finlriez, si vous reniriez ati 
service ile l'empereur!.. Sou-ou réponditz Non pire 
el ino, élevés par l'empereur malgré notre. peu. de 
mérite, nousavonos été falts marquis et am lassadeurs. 
ll y a longtemps ques, раг reconuagissanee, je disin tó 
pandre, pour Ie Fils du Ciel, mon foie et ma cervelle. 
Aussl maintenant que je-tlens l'occasion de: mourir 
pour mon prince, je me garderal hien. de la laisser 
échapper. Le ministée a, à l'Acard de sun souverain, 
les mêmes obligations que le fs à l'égard de son 
pere. Or un Ns doll mourir volontiers ponr son pere. 

Ne m'en dites бопе pas plus longt.. Li-liug passa 
plusleurs Jonrs auprés de Sóu-ou, пуаш avee lui 
et elierchant à le persunder. Enün -Iiini dil; Econtez- 
moi eneore une fois !.. Sóu-su réponiit: Inutile ! 
Jai résolu de mourir, Le khan sous a envoyé ИЧ 
pour m'enjóler, Cessez de faire san jeuh. Li-ling 
avant constaté l'inflexible fadélitó de Sóu-ou, dit. et 
áoüpirant: Quel uohle caractére! Mui et Weéi-Iu 
(p. £87) nous sommes bien coupables: notre péché 
crie vengeance au ciel!.. et, tont en larmes, di prit 
congé de Sóu-óu.,, Quand Jes Hans eurent appris fa 
mort de l'empereur On», le Khan renvaya. Li-Iing au 
lac Baikal, ponr en donner avis à SSu-ou.. Celüb-el 
se tournant vers la sud. poussa des erja lamentables, 
jusqu'à en cracher da saugz puis il ploura l'emperegr, 
matin et soir, durant plusieurs quis... Cependant des 
discordes intestines пуза айа les Huns, cruzel 
craignant que les ffda n'en profitassent pour. les 
altaquer, demandérent de. nouveau à. s'unir, par-um 
mariage, avec Ia famille hnpériale, et renvoyecent 
libres, à celle occasion, Sóu-on el Moó-houng. Co 
Mir-houng avait ét. jadis envoyé, comma nmbassa- 
deor imperial, aux royaumes occhlentaux, Pris par 
les Huns, ii avait refusé de les servir. Les Huna 
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rendirent ces deux prisonniers, pour 
sp faire bien venir... Li-Hing donna un 
repas d'adiem à Sów-ow, et Iul dit: 
Votre délié vous.a renda célèbre, et 
parmi les Huna, et pirmi Jes. Hán. De 
tous les héros Hlustrés par l'écriture 
et la peintare, aucun He vous surpasse. 
Quant à mol dont on a exterminé toute 
Ja parenté, ponrquol relournerals-Je en 
Chine? C'en est (alt! Voyez cependant 
quelle est la douleur de mon curi... 
et Li-ling pril congé dde Sóu-on, en 
versant un Lorrent de larmes... De toute 
l'amliassade de Séu-ou, neuf person- 
nes revirent leur patrie. Quand il fut 
arrivé à la capitale, un édit hnpérial 
ordonma de le présenter.au lempli de 
l'empereur Ow, et d'y olfrir en son 
nom, avèg le compte rendu ide sa inis- 
оп, ап засгійсе de trols viclimes. H 
ful nommé Ministre des alfaires barba- 
res, avec deux milla: piculs de traite- 
ment ip. 376). 1l recut trols milliions 
de S2 péques, deux cenbs acres de terre, 
et une habitation. Il aval él» esclave 
chez les Huns, durant 10 ans. Par 
dans 1а force de l'age, М étail. revenu 
vieillard à barbe blanche... La captivité 
de Sóu-ou est un thème favor) des 
eontenrs eb des poètes chinois. Grice 
h eux, son histoire. fort simple, est dé- 
venue une-belle légende. Dans son dé- 
sert du lac Batkal, Sóu-ou ayant pris 
une ole sauvage, Ini altacha à [a pat- 
te un. écrit, appel déchirant à Та pitié 
impériale. L'ofe, volant vers le sud, 
alla gentiment së fire tuer par Pempe- 
гейг de Chine, lequel chassait ce Jour- 
là. L'empereur négocia la délivrance du 
prisonnier... Les discours et lte de 
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Li-ling à Sóu-au, abomient dans les collections Ht- 
léraires, Voyez Zoltoli, Cursus, Antiquae f'rosae, p. 
260... Tout cela est apocryphe, mals harmonieux !- 


En 80, le régent Chaánglkaan-Eie et son. fills Clhádng- 
koan-nan (genre ile HHoüio-Eoang et pire dela petita 
imporatricet, avant sollicité le titre do manjuls pour 
uu certain. Ting-ierjenn (smaut de la princessa 
Teh'áng, fille de l'empereur Oó, femme du marquis 
Adi), Ie premier régent et. grand maréchal Hono- 
koang refusa; П Ини auss) que cel homme Їйї 
présenté à l'empereur. De es Jour, [a princesse KH, 
et les Chang-Loan pere et fiis, en voulurent à Moio- 
koang. Chánghoun-kie savait bles qui ul ака 
été adjoint par l'empereur. Of, eomme utn parson- 
nage aecessodére; mais depais que la flle de son lš 
était impératrice, 11 trouvait. pénible de voir le pon- 
volr entierement aux. mains de Ifoia-komrog, l'ateul 
maternel de l'impératrice, e& qui, en Chloe, est beau. 
coup moins... [Fun autre cé, Tdu nátelet de Yén, 
(rère alué de l'empereur, dont nouas avos iMjà parla 
en mauvaise part (p. 2731, jalousait son frére et еб 
valt de le supplanter... Süng-houngyang Lp. G) 
qui avall valienient demande à Huono-koang des 
charges pour divers membres ide sa famille, figissalt 
aussi le Maréchal. Tous ces mécanbenis, sasolr. la 
sœur princesse Kdi, Ghaugkoan-kie |e régent, 
Chaángkoan-naa son Als, et Sang-hoaungiyang, cóns- 
pirérent avec le frère Tan roitelel de. Yén. Па гаш 
géreot, au nom de Тал, шп Пее dans lequel on 
avertissalt l'empereur, que certains changement 
d'officlers êl mouvements ile Iroupes, ardommes par 
Hoüuo-koanç, semblaient étre la préparation d'on 
coup de main sur la capitale, Lis conjurés attendi- 
rent, pour présenter leur fadum, [e jour de congé 
de [foio-koang (chaque cinquiéme jour, sous les 
Нап, роцг ве peigner et se haigner ), Chángkoan-kia 
devait pousser l'affaire dans l'intérieur du palais; et 
*ung-heungyang devall. diriger, à l'extérieur, les 
mouvements des conjurés.,. La dénonciation avant 
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été présentée, l'empereur la rejeta. Lo lendemain, 
dé grand matin, Hoto-koaag ally au palais, à lordi- 
nàire. (nformé de ce qui s'était passé la veille, U 
s'arrêta dans la galerie das pelntures, el n'entra раз 
chez l'empereur, Celui-cl demanda à Changkoan-hie 
pourquol Houo-koang ne рагаіѕза pas. IH n'ose pas 
ze montrer. dit celui-ci; parce qu'il sait que le roite- 
let do Yèn a dévollé ses müfalts... Appelez-le, dit 
l'empereur... Quand Heie-koang arriva devant le 
trône, П ófa son bonnelet se prosterna. en posture 
de coupable. Gouvrez-vous, Maréchal, diL l'empereur. 
Je sais (que ce qu'on a écrit contre vous, est faux. 
Vous éte« irréprochalile!.. Quelle preuve en avez- 
vous? démanda Hoñmo-koang, par maniére- d'exorde 
&sa justificalion... Suns lui laisser alleguer aucune 
excuse, qu'on aurait pu discuter, l'empereur ШЕ 
Maréchal, si vous qui tenez toul le pouvoir an main, 
vous aviez vraiment eu de mauvalses intentions, оша 
mauris pas miż iliz jours & les exéculer, vous naues 
rez pas eu. besoin d'appeler tel ou fel officier, Tous 
"auriez сегашен. рах baissé éventer vos projets 
par ie roitelet de Yén... Or l'empereur avail quatorze 
sns. Tous les zssistants fuml émerveillés dé Їп sa- 
gesse de cetle réponse, el ceux qui staienl fails 
forts. de soutenir l'accisation, se dérobérent. L'em- 
pereur ordonna de les rechercher avec diligence. 
Chángkoan-kie èt sa banile, craignant qu'on ne dé- 
couvrit les wrals inspirateurs du libelle, dirent à 
l'empereur: Cette petite affaire ne vau. pas Ia pelne 
qu'on la poursuive... L'empereur ne les écouta pas... 
Quand, np peu plas tard, ils recominene?rent à dé- 
nigrer ffono-koung, l'empereur se ficha et dit: Le 
Maréchal ext Ja fdélité méme. Mon pére m'a confié à 
lui. Je ferai sod procés, à quiconque parlera mal de 
lul desormais!.. N'ayant plus d'éspoir de ce clé, 
Ghángkoan-kie et $3 bande- couselllérent à la prin- 
cesse Kui, de donner un banquet ad Maréchal, Des 
sicaires apostés, devalenL l'assassiner inter. pocula ; 
puis on défrónerulL l'empereur. Tefiáo, et le roitelet 
Tán monleralt sur le Lróne, Les conjurés envoyérent 
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des lettres en province, pour y racoler, 
par milliers, les bravi de profession. 
P'íng, conseiller du roitelet Tuin, [ui 
dit: Jè crains bien qut vogs me vous 
süvez engage dans une mauvalse affaire. 
Chángkogu-kige n'a pus de Le; son 
fils Chdnghogu-nanu ext ambitieux 
peur son propre comple, Ou lalfilre 
wamjue, ou elle ne Iournetra pas à 
volre avanlage!.. Tan men voulut rian 
croire... Dé fait, l'imentlon de Chüng- 
боси пав, lé trai moleur di tonte la 
comspiratlon, était bien de se servir di 
Tán, puis ile l'assassiner, pour mettre 
son propre pere sur le Lràne... Or un esr 
tain Yéa-t'329, pere d'un familier de 
In princesse Xdi, ayant appris par san 
ilis loutes ces intrigues; lès dénonca à 
Yang-lch'aug, le ministre da ['agricul- 
lure, Celui-ci, homme timile el pri- 
dent, s'alita soga prélexte de maladie, 
el adressa là dénouciateur à Tou- yen- 
nien, lequel n'avait pas froid aux veux. 
En un tour de main, Ghungkoan-Kkite, 
Ghangkoan -nan, Saáng-hounguyang, 
Ting-waijenn el le reste do la bande, 
furent ratis el. exterminés avec [опе 
leur famille, La princesse Adi et le 
roitelei Tan durent se sulclder. 


En 36, les / du. Yünn-nan ayant essa- 
yé de seconer le-joug, que. l'empereur 
Os eur axalt imposé en 109, leur ré- 
volte ful reprimée, Nouveau souléve- 
ment, en 83; oN dut envoyer conlra 
eux une armée, qui les batti. 

En 83, hs grand khan iles Mune- Aauw- 
lou-kou &tant iiort, son fils Hou-5en- 
ti (ui suceéeda. Partisans d'un aulro 
prétendant, le Couk' i de la gauche at 
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lo kouli de la droite. (p. 318) firent 
achisme. Cetta Mvision intestina afai- 
DIL beiucoup Te pouvoir des Hong, 
Aussi, quand en 80 js tentërent ПП 
raid en Chine, les gardes des frontié- 
res sofrent pour les repousser. — Pas- 
sons de la Mongolie, dans In Mand- 
chouris actuelle. Quand jadis, en 202, 
Méi-tei avall battu. les. Tongouses 
(р. 3511, eeux-ei s'ëtalent dëésagrégës; 
Peu à peu Is se recamstituerent em deux 
hordes principales, les Ou-hoan et les 
Siën-pi, qui furent, de génération èn 
günération, ributnires des Hans. 
Quand l'empereur Qu cut refoulé les 
Huns vèrs le nord, el dégagé les bar- 
riórez, i| appela les On-hoan, et les 
établit taut lè long de la Gronde Mu- 
ralllę, depois le Fleuxe Jaune jusqu'au 
Leáo, en leur donnant mission d'épler 
los mouvements des Huos. 11 mil й 
leus téte un gouverneur chinoi, el 
leur interdit toute communication avec 
les Huns, Les Oü-hoan s'ôtant malti- 
pliés et fortifiés, se sonlevérent, en 78, 
contre l'empine. D'autre part, des trans- 
fuges Huns apprirent aux Chinois, que 
it kiam venait d'envoyer vingl mille 
cavullers contra les Oü-Aoan, ce dont 
i n'avait pas le «roit, ceux-ci étant 
cous lë protectorat de l'empire, Lo ma- 
céchal Hoüo-koang sònigeonul donc à 
organiser une campagno contre ces 
harhüres du nord; consulta Tehaa- 
ichk oungkouo. Celnici lai dit: Les 
Du-hoan nous font sans cesse ides 
misères. Maintenant les Huns les bat- 
tont, "C'est là un bonheur pour nous. 
Les Huns édnl occupés, eb ]es Oü- 
hoan iualés, noga aurons là paix au 
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nord. Lalssez ces barbares = délrolre entre etx, ot 
ne vous allirez pas d'affaires en allnnt guarrover pour 
ou contre eux... Zfono-Koang consulta епо оа 
mingyou, qui fat d'avis de falre une expédition, 
Howo-koang la [ul contia, èt Fün-mingyou:  sortlt, 
avet vingt mille cavaliers, par Ia: passe de. Ghán-hüt- 
Loan. À son approche, les Huns qui battalent les 
Di - hogar, so retlrérent. Or Haoso-koang avait dit à 
Fän- minggon: Ne revenez pas, sans avoir fall quel- 
que chose! SI vous n'arcivez pas à Jolndre les Hurts, 
batter Joes Oüu-loan /.. Loa derniere partke ddu programme. 
me fob d'autant plas (aclle à exécuter, que les Hira 
venaient déjt de les battre. Sans se dontier. beauceungr 
de mal, Fin-mingyou. coupa beaucoup de tétes et 
fit beaucoup de prisomiers... Cependant les Huns se 
lé tinrent aussi pour dit, èl ne s'aventurérent. plus, 
provisoirement, du cólé de l'empire. — En 77, ños 
viellles connaissances lex Leóu-lamn ( Tourfan, p. 5037, 
eurenL besoin d'une eorrectiag... Le rol des Eeóu- 
lan étant mort, les Huns furent ies premiers á l'ap 
prendre. Vite, lis renvovérent айп Ms Nün-Kkaél, 
qu'ils tenaient comme otaga (los Chinois en tenuient 
un aulre?, lequel, étant arriet premier, devint rol, 
L'empergur envoya su nouveau rol; l'ordre de venir 
[nire sa eaur, Celui-ci refusa, s'allla avec lës Huns, 
el recommencea l'anclen munése (p. 480) des Ledi- 
lan, délroussant, ceapturant ou tuant les courriers 
impériaux envovés vers l'onest. Füu-Kietzeu, Inspec- 
teur des haras, envoyé en. Sogdiane (tn]jburs pour 
les fameux chevaux). reeut l'ordre. de. réprimatmier, 
en passant, le roi des. León-lan. Le rol refusa do [e 
recevolr. A son retour, Füu-kintzeu dit à Hoio- 
koang; Les Leóu-lau sont d'une versatilllé, qui les 
rend ingoüuvernalles, Permettez-mol d'assassiter leur 
röl, pòur donner una Joen aux peuples ia Tarím... 
La permission obtenue, Fóu-kietzeu partit, muni de 
beaux présents. l| répandit Jė bruit qall avait mis- 
sion de (alre des cmdenux, aux princes des mallons 
amles. Quam] ЇЇ fut arrivé ehex les. Leóu-lan, lo rol 
qui aimalt. beaucoup les alijets de Ghine, alia fe voir 
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=; 


Fóu-kietzeu le ñt asseoir, Toni, 
piis lui dit; Le Fils da Ciel m'a envoyé 
pour vaus récomperser eomme M funt. 
Le ro) «e leva et suivit Fu-Aietzeu 
dans l'iplérleur ie si teote. Là, deus 
forta galllards apostes d'avance, lul 
enfencérent leurs polgnards dams e 
dos. Puls Fóu-kietzeu lal ayant coupe 
la téte, la porta à la capitale, oii ella 
fat suspendue à la porte septentrionale 
du palais. Alors l'empereur nomm rot, 
son olya Wéi-teh'ou-k'i, ke frere du 
défaut. I changes Tè oom des Lecu- 
lan, devenu malisongant, em calui ile 
Chán-chan. ll donna au nouveau roi, 
un sceau, mue fille dir palais pour être 
sa reine, et un beau cortège. La chat 
celier et les ofliciers to ln cotit Гас 
compagnérent, à son départ. jusque 
hors la porte de Ja capitale, et. firent 
pour lui les sacrílices d'usage Le 
nouveau rob honume réfléchl, comme 
|| paran, fii à l'empereur H pétition 
suivante : Dans mun pays, Us a lo poste 
de f-siou isich doti les terres sont ex. 
cellentes. Veulllez y établir une colonie 
militaire ehilnolse, afiti. que. 80n WE 
nage consolide mon autoiíté.;.. L'empé- 
reur établit donc ute colonie milliaire à 
]-siou, pour nir ce pays en respect. 
Fóu-kietzeu fut falt marquis de [= 
gang... I parait, d'après ce qui suivis 
que les Leóu-lan se divisérenten deux ; 
une horde septentriunale à. Aiu-clieu 
i'Tourfan?; une horde méridionale, fes 
Chán-chan, autour el au sud. du-Lotr 
nar. — En 18, oi envoya, commi ü= 
lotis, dans le pays à lest du Ledo (281, 
tous les garnements et mauvais of- 
ciers de l'empire. En 75, on bàllt, pour 
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Les superstitlons offleielles, déjà pas mal nondbrenses 
(p. 529 seq.), s'aecrurent, sods ei rene, du сийе 
du phénix. f'histalre aütribue- celle; dóvollon nüu- 
velle, au régent Hoito-komng, 1 s'agissalt sans doute 
de prouver au pellt empereur Telhan, que le ciel 
voyall son règne d'un bòn wll. Son père avili Ate 
honore mar Ia Licorne; lui-meéme fül visité par le 
Phénlx... Bref. le pliénix s'étant montré; en RI, près 
de {й mer orienlale, on envoya un. dépaté pour Їйї 
offrir un sacrifice. SE Houao- Lang avall été ttré; au 
le texte, il n'anrail pas fait cela. — En &0, institution 
de lére du. phénix ( p, 538). — En 7X, une vercae 
de pierro poussa qu frunk du. vénéórahle T'di-chan. 
Dans le parc impérial, un smile tombé se. reliva ot 
reverdit, Un Insecte, en rongeant une feuills d'arbre, 
y lraca ées mots: Piag-i empereur. Si-houng (sie) 
le préposé aux insignes, adressa au Lrône un me- 
molre ainsi concu: Le sens de ces. phénomósnes; est 
évidemment qu'un homme i'une. condition obscure. 
ü été choisi pour fils par le viel. Que. l'empereur 
cherche ee Sage. et ubique en sa faveur. pour sa 
conformer aux intentions. du chel. Helas, le pileata 
prophete a toujours éb* un. rófe [ngral! Son inter- 
prétation de la nature ayant été jugée révolutionnaire, 
Si-haung füt exécuté. 

En 7i, apparition d'un bolide. gros comme. la Iúna. 
Toutes lés étoiles caururent à sa rencontre. Prépara- 
tion adrolté des évènements qui. vont suivre. — En 
74. au quatriéme molis. l'empereur Tetqo mourut; à 
l'àge de 22 ans, après Ireize anaées de rëgne ou plu- 
Lol de Tutelle. 


L'empereur Trhào n'avait pas laissé de pasterité, En 
ce temps-là, de tous les fils de l'empereur Oo. 1 be 
restait que 5sà, roilelet de Koang-lrng. La foule iles 
Ollicleres était d'avis de le Mire "uperen, comine 
nyanl droit. Mals Sé avail été tnis de cólé parson pere, 
à cauze ile sa mauvaise, conduite. Aussi le Marechal 
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i3. Lidu-beno. Carte IX. 


Hoùwo-kòang étalt-H Uurés perplexe. Utt 
lettre Iul vint òn aide, on lui rappelant: 
que Tün-fou, l'Ancien Duc de Teheóu, 
avait dérogé à l'urdre normal, en pré- 
fèrant son fils. Ki-li à son alné. T'di- 
pai (p. 185); et l'ampereur Wénn des 
Teheóu, en prélérant son fs Fa à son 
ainé (p. 89); parce qu'ils avalent Juge 
devoir faire sinsi, pour le bien public, 
Ces précédents prousent, dit le casuls- 
le, quil est légitime de: préférer, $n 
casu, lo cadet (ou un parent plüs 6101 
gné) а шй (оц à un parent plos 
proche); el qu'en tont cas, le rvitelel 
de Koüng-ling n'étanl pas dipoe ide 
perpétuer 1а dynastie, Il esl ù mettra 
de см. Пойа Коа реи Тенге, еши 
[éa sensible aux arguments tirés dés 
livres classiques. Le jonr mème, I sol- 
licita et obtiut de l'impératriee doual- 
riére, un édit qui appelill à Tel'áng-, 
nan le roitelet Lióu-heue de Tch'üng- 
í. Bappelons-nous que Hodüo-koang 
ne devait pus avolr grande difficulté 
dobtenir de. l'impératrice, 5a petite- 
lili àgée de 14 ans; tous les éidits qu'il 
désirait... Lréu -hmug, üis du roitelet 
Nài de Teh'üng-£, étall un collatáral 
assez éloigné. H étalt notolrement Hber- 
lin el viveur. Pour nó pos manquer 
une partie de chasse, Il avail omis d'as- 
sister òx [unérailles de lempereur 
Ой. Le préfet. Wáng-ki l'on reprit, 
em ces termes: Vous n'éludiez pas! 
Vous Minez sans cesse! Vous lining 
par rüiner volre corph, el vous attirer 
ides infbrmités. Vous n'étes pas Lidl pour 
«ivre jusqu'au. bout ile vos années, nt 
pour promouvoir In vertu. Né dans 
l'opulence, blen iustruit et blen levé, 
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naurri des enseignements ei des exemples de. This- 
lolre, vous. devriez étre/ passionné pour l'étnila des 
principes iles Sages et de leur. application pratique 
au gouvernement, La passion de. progresser. chaque 
jour, devralt. vous faire oublier le manear al je hoire, 
el no vous laisser ancon repis: Exercer votre corps, 
et nourrissez volre ime de nombreuses iqmintessenees 
(eL p. 117 1. Si voos vous appliquez de Ta sorte, votre 
ear deviendra bon comme celui de Удо et de 
Chotan, et vous. vivrez anssi vieux qne Wang- 
k'ico el Teh'éu-2ong (leux lnmortelss. Le bonheur 
el In fortune vous viendront. d'eux-mémes, ei. dans 
votre royaume, Ies Patróns des terres ul ides mots- 
sons Joniromt de [a paix. Ete... En réponso, lo rolte- 
let donna l'édil suivantz Lo préfet: Wáng-ki est Lrés 
Ше, M tne reprend assidüment de mes défauts. 
Qu'on luf donne de [a vianda de bœuf et da vin. 
[Qe fall, aprés uo paroxysme Je cette halelna (Pen-mni 
supprimé une partie), Wing-Ei devalt avoir besoin 
de se refalre. Le roitelet ne changea d'ailleurs pas.da 
conduite. — Alors le ehef du personusl Kaüag-soet, 
homme fidéle, forme, et d'ane: conduile exemplaire, 
censura là roitelet. som ttur ef son ministre, aveo 
force Lextes, morales ed larmes à. l'appui. Lióu-hezue 
se plalsait à Jouer avec les. hommes. les plas vulgai- 
res, palefreniers, culsinlers, et autres, Koüng-soei 
l'un repril eu pleurant. Se tealnant sir ses genoux et 
battant de ha lêle, H dit: SE ous fréquentiz. d'aussi 
petites gens, vous contracterez peu à pou [ers vices, 
Votre aveuir est entre vos mains; ne vous perilez pas! 
Choisissez, pour en falne vos camarades, des. jeunes 
gens lettres eb ade Dunne eondulte, avec lesquels vous 
parlerez poésie eL liistolre, vons étudlerez les ts et 
lu bonne tenuet... Lo roilelet y consentit. Koünq- 
soet lul choisit lui-mémoe dix esmarades; lett ale jours 
apres, Ie roitelet les avall lous congodiés. . Ca noceur 
GI sojet á dos hallueinations. Un Jour M vit un 
grand chien Hang, cf d'un chapeau de cèrèmo- 
nie, le has di corps du chien, était an corps d'hon- 
me. IH demanda à Koiag-soei ce que signilialt cette 
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„ Lióa-heue. Carte IX; 


apparition, C'est le Cw qui vous-avere 
Hit, dil celui-ci, Vos camarades de dé- 
bauche, soni des chiens collés, Ghas- 
sez-lés eb Tous vivrez, gurdez-les ët 
vous périrez... Une autre (ols, le rol- 
ihlet vil un grami ours, qiio ies gasis- 
lants na viréot fios. N demanda encora 
А Koüng-soei ce que cela. signiliait: 
L'ours, dit celui-ci, est un animal qui 
vil dans les litus deseris: Sil est nenii 
ici, cest oque ce palais sera détruil et 
converti en désert, C'est un piréesage de 
ruine... Le rolielet leva los vous an 
eel, souplra et ditz Pounquoi ne recóls- 
je que des présages funestes? Kaüng- 
&oei se prosteruaut, ditz Je ue vous la 
cacherai pas. Je vous al souvent averti 
du danger que vous courez, et mas 
paroles vous ont déplu. Je n'y puls plus 
rien! Maintenant le giel Iui-meéme vous 
averlil par ces présages, Voyer cs qua 
vous avez à (nire. Appliquez-vous- ài 
l'étude dès 305 Odes du Chéu-king. 

Vous v apprenilrez vos devoirs commo 
homme et comme prince, En est-il ane 

seule dont weus pratiquiez Ia morale? 
Vous avez rang de roltelet, eL vous vous 
eneanaillez avec des hommes de rien. 
Rappelez-vous yue Ta. prospérité se cone 
save — difücllement, landis que rien 
n'est plus Meile que dese ruiner !.. La 
roltelet 1e ehangea pas de conduite. — 
Quand il reçot la nouvelle: de In mort 
de l'empereur Tehao, avant que [à 
elepsydre ett marque an quart d'etre, 
le null. à la Dueur d'un flaimbenag, Lisu- 
Леме écrivall déjà á la capitàle pour 
annoncer son arrivée. Paril la Jour- 
même å midi, ll arrivait avant o. heures 
à Ting-l'ao, ayant (ail 135 li, crevé 
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ses chevaux et éreinto sës gens. Wibig-ki qui l'acs 
compagnait, lui fit cette. remontrancez Jadis, quand 
l'empereur Dà-ting (p. 81) portait. Te deuil, И {ш 
trois ans sans parler. liepuls que vous avez recu 
la nouvelle de Ja mort de l'empereur, vous devriez 
élre uniguemaonl ocsu[* à pleurer juur et ualt, 
I'allletrrs [o bonté, la бичом, Io зао et [a tdt. 
Hus du Grand Muréchal Zfaaa-hoaug sont geng 
conuues de tout l'empire. Altendez avec respect ses 
décisions (relatives à la succession; Prenez. garde 
de sortir de «otro rang et da. votre. róle*.. Quand fa 
roitelet fut arrivé à. Pá-chang, le Mallre d'hótel des 
princes Je regui ofüclellemni el Je ft monter. dais 
шз char dle la cour. Ja- roitelet Mi monter avec Dui 
Koüng-soei, pour [ut servir do cérdmuuloire, Quaud 
on arriva à ln. porto de lemceimta& exüérienreé dn In 
capitale, le cérémoniaire dit: D'après Ies rits, quani 
les princes. vont à la capitale pour. une cérémonie 
uncle, urrivés en vire de la ville, Hs doivent pleurer. 
Geri est la porie- extérieure de Tech'üng-nan. 
Pleurez!,. Jai mal à Ia gorge, dit le roltelet; Je tà 
pléurerai past... Quauil omn atriva à la porte dntérleune, 
le cerémoniaire répóla son lusitullon... Palsque je 
n'ai pas pleuré ä fa porte extérieure, dit Ip roitelet, 
je na plenrerai pas non plusà la porta intérieure T., 
Quaad on arriva à In рого dp palais Mate, la 
ciceémonlaire dit C'est lel qu'on a préparé votre. pied- 
A-lerre, Descendez de char! Face á l'ouest! A genoux! 
Pleurezt Sufft !... Bon, dit Ie roltelet..,.et HE s" exéeuti, 
conformément au ресора... Au sistème mola il 
recul le sceau, et fat fait empsreur. =É Nota : Comme Il 
fut ensaite dégradeé et rayé de [a liste dés empereurs 
(et, E 24), l'hislolre. officielle ne їні donnée jamais 
ce Шге. Маша durant son régne, qui lut court mais 
réel, elle l'appelle roitelet Lidu-heue de Tch'dng-i, 


Liónu-lieue, rolbelet de Tch'ang- i, 14. — Devenu 
empereur, Lióu-heue sè livra sits mesure au {Наг 
et à la débauche. N appela á li capltale Lans ses an- 
ciens officiers de Teh'aug-i (la eanallló dout lla dli 
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Toe PE. Liñua-heue. Carte IX. 


parlé plus haut) et Jeurdonna de hautes 
charges, sans Agard aus loia ilgs pront 
tions. Koüung=soei Ven reprit, et da 
manda qu'il renvoyát ces dràles. Liu- 
leue s'y refusa. Le eliancelier Tchang- 
teh'ang le réprimanda 24551, en ces 
lermes: Comme vous éles devrimi Fiia du 
Cièl à l'âge des passions, les veux. er les 
orellles do (uut l'enpire sondit üuverts aur 
volra conduite; Or. ton seulement vons 
n'honorez pas les grands ofüciers qui ont 
bion mérité de l'empire, mais vous leur 
préférez les petites geus da Teh'üng-t; 
c'est là une grosse [nate !.. Lióu-heus 
n'écaula rien, — Fort vexé idu slra 
donné an pareill maltre, le Growl Marė- 
chal Mouo-kòang enl uie conference 
avec T'ién-yen nien, le ministre da 
l'agricullure. Celui-ci lui dit: Vous étes 
la base de pierre qui soutient la culate 
ne de Felat. Expérience Mite, cel kom- 
me ( Líóu-heue) n'a pas ce quil faut. 
Avertissez-en — l'imperalrice, et files- 
lui choisir un aujet plús digue. Mois; 
ilit. Hodno-Koaug, dans l'anlbquilé, y 
a-t-il eu un fuit pareil ?.. Sous les 
Chàng, dit T'iéa-yen mien, pour la 
salut. de la dynastie, le. Grand. Duc. J- 
yínn. dégrada (temporairement) la 
jeune empereur T'di-kia ip. ;6). La 
postérité T'en à unanimement Tous, 
Fatles comtme Tul, et sous serex eélelirà 
comme Ie. I-yinn des Лан. Hoia- 
koang conia à Tien - qeu nien l'étude 
pratique da projet. Celui-ci en canféra 
secritement avec. Teliaag-nanelutu.,. 
Cependant Lióu-heue résolut de faire 
unë excursion. Au moment dn départ, 
Hidhiéou-cheng, Chef du personat, 
se jelunt à Ia 1éte des chevaux, Jul dit: 
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Voilà bien des Jours que fe ciel est comve:t sans qu'il 
pleuvé, Cela slgniile que les officiers conspirent con- 
ire vous. Et vius partez pour une exeursiotr!.. Lidu- 
heue farieus, ordonna de Mer Hidheou-cheng, et 
de le livrer aux Jayes; puis ll. parti... Hono-Koang 
reprit vivement Tehüng-naneheu d'avolr lujssé trans- 
pirer son projet. Or celui-ci n'àvall pas parlé. M 
demanda à Jidheou-cheng d'oüà 11 savait cè qu'il 
avall dil à Pemperenr. Mals, dit celnici jo nni 
fait que réelter le commentaire de la Grande Règla 
(Annales, p. 207); le signe est donte conme in- 
faillible, Tehàng-naneheu fut stupefall, Du coup, 
In cole des [vres et des Imttrés mounla à cent pour 
cent. Lo coup d'état étant définitivement résolu; 
Houo-koang convoqua en diéte, au paluis Wi- 
yang, tous Iés ministres, amnallstes, généraux, mar- 
(quis, seigneurs, préfels et eacyclopédlstes, présents A 
la capitale, Quand [lasemhlée fut. réunie, Hono- 
koang dit: Lióu-hewe se condul «i mal qu'il com- 
promet la sècurilé de l'empire. Que pensez-vous ile 
son 25 7... А ces mots, Loule l'assemtilóe palit de Ler« 
reur; personne me souffla moL.. Alors T'iin-nyen- 
nien quittant son siège el lirant-son opge, dit: 
L'empereur Ou a conh ng Grand Maréchal, son fils 
ël apu empire, dans la persussion que sa (libe et sa 
sagesse sagveralent la dyuastle. Or. imalntenant: les 
üres sont en ébulllllon, les antolz des Patrons des 
terrés el (es moissons деШн] D'alllèurs les Hil 
ayani falt tant decas de ïa piété filiale, qu'ils ent 
inséré lè caractère = dans lous les fibres posthu- 
mes de leur dynastie (F E a. F A OW. £e), 
cest par les (ls almis qu'ils doivent se / succéder, 
l'atié seu) “їл digne ife nourrir de viamie ot i'as 
beeuver ife sang. les mánes des ancótres. 5j ens sacri- 
lens venaient à cesser ( par la rine de. da dynastie y, 
de quel front Je Grand Maréchal se présentera-t-1l, 
dans Jes enfers, aux empereurs iéfunts? Voir& allez 
vous décider à la minute! Je eouperal ln tte à quis 
conque nura approuvé aprés les autres!.. Cürhüz- 
vous Détmosthiége, Ciceron, Mirabeaut Voilà Ia vrafo 


=" 


= 
e 


MT 


ENG 


e 


SEELEN E | 
EK 


мам ні Е 


М-Ж Е X 


= 
е 


e EXE ER HH GR DET AE ER ES HS 


HE 


AE ES 


+ 


SE EE D 


ШУП 
MERR DH 8 


x 


HERE RARE RR 
Ке BE ERES a Pd =8 >t 


a 


EXE EAE 


эё 


ERN XE ir 
IREE BNIE 


Sam 


SSC WH oe 
XB LINES 


M і 
FR 
e 


4 RS SA BI 


SE 
H = ES 


Pr i+ P E RE 
ayi 


EN 
min 


BL. Liou-heue. Carte IX. 


Ei 


éloquence, celle qui persuadet.. Au- 
cun de membres de la dièls mosi 
approuver oprès. les aulres. Prosternés 
ôL battant de [a (éle, tods crlérent A 
l'unisson: Comme le Grand Maréchal 
vondra!.. Eulralpant à sa sulle toute 
l'assemblée, Нойо- Каан demanda 
une audience à sa petite-flilfe, l'impé- 
riirice doualriere 4e. quatorze dms. 
Celle-ci «ап (ransportñe dans la 
sale Teh'5ag-ming du palis Wei- 
yang, ordouna de fermer toules bes 
portes de la cité. imperinle, et de Wy 
laisser rentrer ni Liu-heue nb sue 
gens. Á la téte (des cavallers dde là gar- 
dé, Tebëneg -nguehen AL malin bassa 
sur plus de 200 de ces dernlers, ot hes 
remlsa dans la. prison dg Grand. Juge. 
Ensuite Hoüo-koanq sdjura les gur- 
des, de né pas porter Er main sur Lidu- 
hene, at de ne pas lui. permeltre dn se 
suicider; de peur; dit-H, que l'empire 
ne m'accuse d'avoir assassine mon mal 
trò... Cependant l'impéralrdees, em gran- 
de tenue, s'asslt sur le tròne, entourée 
de centaines: d'offlclers eb d'annalistes, 
ints armés. Au-dehiors, les Imaclers de 
la garde étaleot rangés en batallli, Un à 
un, d'aprés leur rang, les grands digni- 
taïres entréreot else rangerent dans la 
salle. Enfin lon amena Гоце еце: 
Prostermé devant. l'imperaltiée, il dui 
écouter Ja. lecture de lacte salvant: La 
ritea de Tel'üng-i, libertin, polis- 
eng at Loqué, ne s'est pas conduit en 
prince et a mis fe désondre- dans le gut: 
vernement dès Hán. Moi Trhüng- 
tch'ang chanceller, eb nous ministres, 
nous l'avans. souvent et valnement Tür 
prinandé. Comme за. шосе де [ail qua 
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eritre, eralgnaut pogr da sécurité de l'emplre, nus 
en avons dellbére avec. les Encyelopedistes, [o vir- 
dict unanime a été eefui-ci : Des ciny granis crimes 
l'impiété «st le. pire! La dynastie est ian-dessmm ide 
l'empereur! Lióu-heee n'est pas Ulo qui la per- 
pétuera ! Hi faut donc le détróner ! Nous ишао 
qu'on offre un grand saeriilee aux Aneitres, eb qu'on 
leur annonce 33 déchéanee!,, L'igrperatilea dili Qu'il 
en soll alosi !.. Доно Аат avant recu cel edit À 
génoux, ÜL lever Liu-hacve etloi arracha le седи 
фе Гешрїгв, qu'il remit ñ la donalriérce. Puis. l'em- 
menant par le tiras; 1 бе сонш hors du: palais, Te 
fit monter. dans un char, eb fe mena à son anclenme 
hotellerie. Là i1 Ini dit: Prinee, c'est vous-nicam qui, 
par volre indigne eonmdulle, aver rompu le [Hen qui 
vous unissalb au elal. Je vous aï préfère l'empire: 
Моше quelque compassinn pour vors-metme on 
vous conduisant mieux désormais 1. èt H Ie qui ta 
et pleurant. Alors les officiers demanderent qu'on 
bannit Lidu-heus à Füng-lisg Mals un dit lui 
permit de retourner à Teh'dug-6, eL lut assignan le 
revenu de deux mille familles, Фа principauté sup- 
primée, devinl préfecture do Chánsgang 115 H 
n'avait pas régné ua mois enlier.. Tuus sex guciens 
oMciers et (milliers. furent truloits-oen рс, 
ponr remire compte de la conduite qu'ils avaienl 
tenue, alors «que Ltóu-heueée n'etait que roitelet de 
Tch'üng-1, Oulre divers Grat particuliers, ila ili- 
valent tous répondre de Ia charge générale, de n'asulr 
pas poriè |a mauvaise condulte dú prinee à la can 
nalesanee de l'empereur, el de Гаус vin) ou, à se 
déshaouorer eb à se rulner. Plus de 204 de ces nilss- 
rables furent décapitées;.. Va leurs exhbortallonms el 
leurs réprimandes, on fil gràce de la vie 4 Wüng-ki 
el à Aoüng-socr vp. 5357 ;2 mals ifs [urent tasca et 
condamnés anx travaux forces, piir Шихо pas é 
noncé leur malim... Wáng-cheu. fe précepteur du 
prince, allali étre eondamuné à mort, puur Taxie wa 
Фп. Ponnjuul n'avez-vwous [urs censire sa cui- 
duite, lui demanda le juge? Wüng-ehgam reponditz 
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Chaque jour, matin et soir, je lui ai expliqué quelque 
chose des 305. Odes du. Cheu-king, soulisnant avec 
ferveur lës bons exemples loués-dars ce Ivre, Insis- 
tant avec larmes sur l'ineondulte dés princes. quil 
(irit. Je lui al ainsi fail et refait J05 censures auto- 
risées. Гаі Jugóé imutile d'en ajouter d'autres de mu 
composition!.. Cs panégyrique des Оез, жай 4 
Wüag-cheu une mitigation de sa senlenmcn... Les 
livres étalent en haute faveur. HHouo-koang qui n'é- 
tait pas lettrá, flattait Les lettrés en favorisant les Tel - 
Ires. H dt expliquer à la jeune impératrice, par 
Hiádheou-cheng, tout le livre des Annales. Pauvre 
petite! Quelle récréation I | 
Dimas Fanfkgba le paetupro 4e Confaelus. (е Сагай. sera 
voncdétée | efle list encore ) eomme Ve coda de. lg атыга tanfurianlala. 
Kimguliére rigia dies murura! Sams dumis, ancums dp rer spills Choynastie 
m'en Dormia diminorala. Miis sed ось, de guod besncoap 
d'antra elles, ont le grave défaut de me pus larmiler la. aviralà. da ies 
contimagm, Coye morale est à degugur Гин hlatorimtir, dime albaaliot, 
(йш égigrzumen, d'uns. ullisban, d'an toxir & doobla sem. L'enfant, la- 
dokescenk, lani гә рае ùe верне opération, le maitre hi falt poar ful, 
dama èèn conmunmizire. Ceci étzmi, la murale raaire, en РВИ, вия 
ce quu vaut l'Óde, más ce gie tani je asajtra. Dr bes teg Daun гїлї 
mulader, pour Ва plupart, de peurriture du eur, cl ia pudenr n'étant de 
шине, parmi sux, qua duna les ri ot mon dans lev burg il ressalt 
que l'effei prédui] bar (es élèves ancigus t gerne, at Treb mg 
criai-la meme qu'Àpcones la roluelal Laku-hete р Ганне Ша САГЫ en 
Cuit de précoces рола... Сиг ostia, ži og frai ieu Hans un кен 
platociqeu (6a boupiri d'aus Commas aprés arz irri absent, aw. pon ines 
expliquer ces cira dias ma wn (ët Gids, oo du mmes, ün peri 
laisser suirevoir ce seni, laismunt à 'ugpeit impriek des adolesoriris da aire 
[т кейе... Supposos que, daus la virile Karope, un prefneseur $e rin- 
pulim dei de qualrièuse, soud venir designt È pet hives Io bonnes 
mure, leur conte P'h:aire án Hero zt de Lun... H r à, dé Eai dam 
retia hilaire, Doe cxaeicnie murale, à tavoit iè manade nala; aimé 
périssssi Lous ceux qui an Baromi Watini! Mola si V profesat me ire 
pak di wa baire, cntie preespeper t 5i) dirague sur ro qui pera ila 
la noyda" Ei] ajamga, š wes divagmtiana, m trdne Арасан, сед 
paaie de poivre, ze je ha kil quoi dont l'adolescence еы friumja t Yala 
he preicmier paa ax faire truire auf alors cete vieiin lisolre ietpirera à 
eire de esiisa di chair» pemseRl. Aima| em ceu det Om Aatpg 
chong éil Je Санін sort, épeló par be Sinnbopue dama lir ce de 
pon rabénri; enire bës pi le ChZn-Eing vivant, déwioppé par le Lettre 
dama la chasis sipeotphore de wa chise [Mar le prammer, b CAra-ting 
ai par апт рос барме; рове lé. eerond, c'ew qn Uokuw à grivoier- 
бет; poue l'Iludigat c'est an pium ist, dg Lt riesegt, иесш je 
terr, mi le rest. Done, brasllggema! paridat, cnaals Ing ` eebe, ag 
dp елее, gl d'Imenoraliié. 


Resto maintenant â décoovrir le pot aux roses; Noirs 
avons vu (p. 5035) comment Sñ, fiis de l'empereur 
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Ос, зу бё cart du tròne. Nous avons entenda 
(p. 501]. T'idu- yen nien. proelamer, que la success 
sion devait passer par fes (Hs ainés. Lesquels?.. Le 
mystére va. se. dévoller. Crois d'ailleurs qui vogidüra, 
à l'authienticité du personnage qui va entrer en seenet 
En Chine, un fils artificiel, vaut autant qu'un fils réel. 
(Comparez, p. H2, l'urlginal de ee calque.*... Natus 
somnis toujours eg 71, au seplióme maols, Jadis, dit 
l'histoire, An le ls aimé de l'eippeveur Gi, Боге 
présomplif. ip. hos), nima sa copculine née Chèu, 
laquelle Iul donus Tstan: Celui-ci eut, de sos épouse 
née Wang, un Nis qui (ut wommé fing-i. Cet eafant 
avait quelques mois à peine, quand lhornrille enquéta 
Sur les malèüces racontée plas haut (p. DOJI. causa 
la mori du prince imperial, dé sex Wis, filles, épouse, 

eonéculinés, ete Sanvé seul du massacre, Páog-£ fut 
inesreéré, Or Piug-ké, inspecteur des prisons pour 
le comple du Grand Juge, était convalucu de Г 
ceuce du princa Imperial, et navire de ses. mallieurs. 
Îl &'"intéressa au sort du pauvre bebe, et lui chercha, 

parmi les prisonniéres, une nourrice à laquelle 1 dit: 
Soigne-le. blen, car, à chaque bnspeetlon, Je Cen dri- 
manderab compte !... Cependant. les: magicións. pré 
posés auz eémanmalions, declarerent que des eflluves 
d'uu futur empereur Sélevalent de La prison. L'empe- 
геш" (Өй у euvoya aussiLól ses gardes, avec ordre de 
mettre à mort lous les pionniers. sans distinction 
de faute grave ou [égére. Quand les massacrours ar- 

rivércat à la prisom, la пой tombant, Plag-fti fort 
du réglement, refusa de leur ouvrir la porte. Retour- 
nés aug palais, pour rendre comple, Ns Lropreren) 
l'empereur (a reveng de sa première fureur.. Cest 
la volonté du ciel, dit-Hl ; restans-en là !.. et il promul- 
gua l'aronistie, qui cit On aux procés de magie... 
Ensuite Ping-ki ayant découvert fa mere Chèn= 
tchengkiunn et le fréve Gheu-koung de In feue con- 
cubine Слем, Н Тоог готи son enfaut, le petit-lils da 
priuce Imperial Arm. Avec le temps, l'origine de 
Píng-i$ ful conne de Tehàng-heue, Vintendant du 
larem, ancien et fibele servitour deson rand pere, 
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qui se dévoua Logt eniier pour som bien, et Tui nt 
épouser, ii ses frais, la fille de Hü-koanghan, čto- 
nome de l'hôpital et de la. prison. du harem. La fi- 
milie Chèu de aa mër, Teliüng-heue ct son irira 
cadet Tchüng-nanchen, el Hi-koanghan san beau- 
pere, pourvurent. désormais à l'éducallon du jeune 
prince, Is Iui donnèrent pour mollire un certain Fòu- 
tehoungwony, de Tòng-hai, qui lui expliqua les 
Odes; Le Jeune liomme avait: du talent. et de l'amour 
pour l'étude, И езі plus que probable que c'est 
Tehâng-nancheu (mi le Gt connaltre à Hono-koang, 
T'ién-yen nien et compagule ( p. 590), el qui provo- 
qua-la- déposition de Lidu-heue. Quol quil en sull, 
la version officielle est que, le tróne étant devenu 
vacant, et Hoùa-koang ne sachant pas trop qui y 
asseolr, Ping-ki, le sauveur du bébe, adressa au 
Maréchal le placet suivant: Le salut de la dynastie, 
et la tle des citoyens, dépendent do la déterminátion 
que vous allez prendre. Ping-t, pátit-fls du Dl alné 
de l'empereur D, est caché dans la famille de l'in- 
tendant du harem. Iw près de 19.308. IL ext instruil, 
bien fait, doué d'un caraciére modéré et paisible. 
Veulllez décider ce qu'il convient de [aire, pour le bieu 
de l'état... Au. septléme muis, Hoto-koang réunit 
toma les officiers, et. décida avec eux d'inlroniser Ie 
prince, La diéle adressa à l'impératrice dauairiére le 
placet suivant: Piag-i, arrióce- petit-flis de l'empé- 
rour Oir, Agé de 18 ams, sachant les Odés, les Sen- 
teuces de Confucias elle Traité de la piété Паје, 
de bonnes mitura, modéré, humain et charitable, à 
ce qu'il fant pour ètre adopté. par vous, comme «ils 
lèga) óL successeur legitime de l'empereur Tchao, 
pour perpétuer la dynastie el devenir lo père de 
l'etripicg.,. Docile. selon son habitude, I3. petite iin- 
pératrice. de qualorze an» dit: Qu'il ën salt ainsi?.. 
puis retourna h ses poupées... Aussitót Пипо-Колпо 
fit quérir lô Jeun prince, par Liu-tei, le Gardien 
ju temple des ancêtres, qui Ini (ir subir, dans a 
maison, les bains d'usage, et lul enseigna la dandi- 
pement rituel Le lendemain, introduM au palais 
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ror 


Weéi-yang, Ping-i ful présenté à 
l'mpératrice, On le nomma marquis 
de Ydag-ou (par manière de transi- 
lion ). Puis [es officlers avant: sollicità 
pour lul le sceau de l'empire i forma- 
lié), dH le reçut, monta ват іе tròne, 
desint l'einpereur. Swan, puis fut pré- 
sente, dans son temple, au [fondaleur 
de la dynastic. Au onzième mals di 
celle année 74, l'empereur nomma ime 
pératrice, pour son malheur, la flle de 
Hü-koanghan, ln compagne dévouce 
de son lolortüno passées. 


L'empereur бийт, 73 а 40. — 
Montė sur lo tróne commè fls légal «de 
l'empereur Teháo, l'empereur Suün 
voulut anoblir son vrai pire Liou-Iinn, 
et son aleul Lióu-kiu (p. 59%). L'an- 
cien prince imperial, mort et enterré à 
Hou, dit-1 aux officiers, n'a encore ti 
litre. posthume. ni sacrifices, ni mau- 
solée: veuillez vous en occupwr!.. Les 
officiers repondirent: D'apres les dis, 
celul qui succede à un homme, celul- 
là est censé son fils. Quaml an ne për- 
met pas à ee Bis lègal, de saerifier À 
ses vrals parautš, c'est pour mu mor 
généalogique. Fils légal de l'émpereur 
Teháo, vous devez sacrifier aux ancé- 
Ires de l'empereur Teho Qumi å vos 
propres parehis, volra père sara désor. 
mals le rol Tuo le Pitovable, ek. votre 
mèrs sera la reine Tdo. Voire aten) 
acra le rol Li l'impénitent (p. 558 3, ét 
votre ateule sera [a reine Li. On pour- 
volra à leurs sepullures, commn il. con- 
vient... Plus lard, en 53, lè pre de 
l'empereur regut par faveur, presque par 
(made, la Ure de Père Impérial, el sa 
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tablette oblint una petite place dans une dépendance 
du temple des aucálres. 
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Intrigues et gouvernement, =Â Jadis, quand lë chan- 
cèller Hoüo-Koang avall dü réprimer la révolte de 
son callógue Chángkoan-Kkie (p. 581), 11 ovalt séri 
avoc rigueur. Depuis Jors; 1a sévérité- étail restée à la 
mode, parmi ies fonctionnaires. Seul fodag-pu, 
miuistre du raitelel de Hesàáe-naa (8), faisalL excep 
tion par sòn indulgence. Durant Jes années de sa vlo 
plébélenne, l'empereur aval va de ses yeux. toul ce 
que le peuple a à souffrir dé la part des officiers. 
Quand H sat |a réputation. de Hodag-pa, il Je fit 
Grand Juzè, ol lui confia la décision de tuns lesap- 
pels. — En 73. l'empereur Gt la motion suivante: 
L'empereur Qï, qui a si bièn mérité de l'empire, 
commé administrateur eL comme guerrier, n'a pes 
encore de temple, ee dunt Je sais afflige, Que lés mar- 
quis, les nobles et les ancyelopéiistes ep délibé- 
rent!., Les conseillers dirent: Faisons ce que l'em- 
pereur désire l.. Seal Hidhsou-cheng dit; WW est vrai 
que l'empereur Oa a vaiucu les barbares ël agrandi 
la Chine; mais H a aussi tait périt nombre d'oficiers 
et de soldats; i a épuisé lë peuple; Ila vidé le. tré- 
sòr; Ça salgo l'empire, au poulet «ue celul-ci west 
pas encore remis; il n'a pas fait. de hen a коп pet- 
ple; done il ne mérite pas d'avoir un templat.. Më- 
contenta, les. courtisans dirent à Hidhéou-cheng: 
L'empereur le demandet... Tant pis, dit GChénq. Cela 
n'est pas une raison de le faire. Dans leurs dilibeéra- 
tions, lex conseillers doivent dire leur avis avec fran- 
chise, et nè pòs répondre aren servilement; ensult. 
te, aprés avoir exprimé leur avis, düt cet avis Jeng 
coüter la vie, Hs ne dolvant pas I rétracter!.. Alors 
les courtlzans accusèront Chéag d'avoir repoussá 
l'idit lmpérial sans méme le discuter, et avec des 
invectives cantee- l'empereur O9, qualifiables de lèse- 
majesté, His ajoutérent que Hodag-pa peusalt comm 
Hidleouscheng... Aussliht, a3n5 autre forme de pro- 
cès, ces deux hauts fonclonnalres furent incareiirés, 
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L'empereur Ow eut ses pagodes, et 
regui le nom ide temple Chéu-tsoung.. 
La caplivité: de: ITiiheou-cheug et de 
Haüug-pa se prolomgeunt, Je dernier 
demanda au premier de lul expliquer 
les Annales | p. 5811. Chéng Tal répon- 
dit qub. si prés de [n mort, celu me 
valait guéri: Ja рее. Дойра тороп 
dii: L'arlige nec dit-11 pas que, quand 
on a appris lu vérité le matin, òm реш 
mourir content Je solr?... Frappé de [2 
sagesse ide celle réponse, Ginting expli 
qua les Annales. Ses legons düurerent 
aussi longtemps que leur emprisonnes 
ment, c'est-à-dire deux. ums. Ea 70; la 
terre avant tremble, l'empereur amnis- 
Па Hidheou-chenigy et. Hodug-pa, et 
lès remiten charese, Hs le servirent miss 
volontiers aprés qu'avant, A quol coni 
parerai-]e le mandarin cliinols da totrs 
les temps? CGravaché, И sè coucho; 
caressé, il Iéehe. Sans alfection et sans 
rancume, sans plas d'hanmicor que de 
conaclence, M empochm, avec pallence 
el (wrseveérance, les alfronis et l'argent. 
L'atfront. passe, l'argent ceste, Tout ext 
ШИ. 
Hono-hten, la femme du Maréchal 
Поно- Коеп, véxalt d'une haute for- 
inne poor sa jamè ille Teh'eagsliunat. 
Јр ТА, ses diire dinlent miés sans 
alfet. Ea Ti, Fimpimirice Їй qui étalt 
игин, [ш malade. Or ui certilu 
Teh'ounn u-yea, medeeln, spécialiste 
pour les maladies des femmes, souvent 
appelé au palais, lait très lié avec Ia 
Maréchale. Gelle:ci Ini dit: Le Maréchal 
ulhmnant beauconp sa Jeune fille, huj son- 
hate tous Ies honneurs. Valla l'impérae 
Irlee conDnée,. Sb vous l'empolsonniez, 
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Tch'àng-kiunn deviendrall Impeératrice. Bien enfen- 
du, Hy auralt pour vous el richesses ei Шолт... 
Tceh'oünn u-yen ayant donc hroyé des graines d'a- 
conii, trouva moyen, dane ane de ses visites, da mé- 
langer sa pondre aux drogues préparées par le Grand 
Médecin da palais, et de la faire prendre à l'impera- 
trice, (Quelques inslants après, celle-ci dit: Ò qne 
J'ai mal à la tátel Y aurait-il ea quelque polson duns 
le remède que je viens de prendre?.. Non, du bs 
médeclu... Puis limpératrice tomba dans une. pro 
(onde prostration et mourut... Quelqu'un ayant dè- 
posé plainte conire les médecins el guerisseurs 
поп diplomés, ün ën Nt ume rale et on les livra 
aux juges. Cralgnant que la lorlure ne fit parler 
Teh'oüanar-:qen, la Maréchale avoua son crim 
à són mari, en ajoutant cynIquetnont : l'nisque 
|a ehose est faite, empechez les juges de molester 
Teh'ofbin u-yen... Uti moment terrific, Honkong 
fit ce que sa femme lui suggéralt- li fit savolr à l'em- 
pereur, que l'impératrice étant morte d'après bes re- 
gles de l'art, H n'y avall pas lieu йи poursuivre; Puls 
i1 tateoduisit sa fille Teh'àng-Kkiunn dans In harem.— 
En 70, la fille Че Нойа-Койн fut proclamée impeé- 
ralrice. l| y eut amnistie pour tout. l'empire. — Lu 
68, le.Grand Maréchal Hoüo-koang étant tombé ma- 
Jade, l'empereur alia le visiter et pleurer sur lui. 
Houa-koang remercin. l'empereur, le pria de parta- 
ger son apanage entre ses deus Uls Let Yünn, el 
de les mirè marquis, minsi que son neveu Ghuüri. 
L'empereur y consentit, ei dongg de plus an mou- 
rant la consolation de nommer aussitót son nts E, 
Grand Général de Ia drolte. Quand Haco-loang Dit 
mori, l'empereur (ui décorna lë titré posthume FAG- 
compli, lui At des funérailles princières, el consacra 
une terre de 300 (amilles à l'entretien do san Тоше 
bean; — En 67, Chéu, le His de la Tenc imperatiice 
Hà, (ut nommé prince héritler. Ce Tut un coup ter- 
rible pour Ia Maréchale, qui comptait qu'un fils à 
naltre de sa Ше, matterait nn jour sur Te tne. Elle 
en peciit l'appetit, et dit: Est-lE décent que be fils de 
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la plétiticnne declenne nmperenr, et 
iue Ju Da de l'lmperabrles mo salt que 
roltelet?., Sur. ee, velle ordonna à sa 
Mile Fhenpératilee; d'empolronner {н 
petit. prince Imperiul.: €elle-el. Invita 
plusictirs fols l'enfant, el lod donna des 
frlanilises,. Mais comme «on. Tuleur fes 
goütait d'abord, elle. n'arriva pas à lisi 
administer [Is polson qu'elle: bonalt 
deja dads sa maiti = Cependant Im 
foriume idu clan Hno balssant, en (65, 
Huso-u, Haoso-chan et Hoso-gyunn, 
afflizés et mieeontents, Tinrent: comi 
avec Ila: Maréchale, Jfoia-ehan dit; Le 
Chancelier actael VWei-siauy avant In 
eonllanee de Laus. les officiers, echange 
lous les réglements dp fen Marochi, 
et se permet inémoe de dévoiler ses fau- 
les. Les letirés, race. de va-nu-pleds, 
que la fiim et la. misere. amcnont 4 la 
cour, s'amipuent aussi di ploser sur sa 
méómolre. Ог léemperear. écogie сез 
pgeüs-Ià. (n déeclile- logt d'apres bes H- 
vres. pt оп critique notre administri- 
tion; luis, Ie peuple. dit tout bas. (que Ia 
Maréchale a empolsonné l'impératrice 
Ни. Qu'en est-1M 7... Cralgnant de les 
irriter: davantage, (u — Maréehale leur 
avona «on erime. Epotnsantes, 11s dirent: 
Vallà done pourquoi l'on nous limiiti 
peu à peu des charges, nous eb nos 
parenis! Quelle alloire! Б] ele est 
jamals jurhliquement prauvee, nogs 
somni bogus vones ag pine supplice! 
Que fare. Egares par là (eyeur, 1s 
déchlévcent que l'impéèratrice Moito invi- 
teralt leurs priuelpaus eunemis, savolr 
le efancelieor. Wéi-stang et Hü-koançg- 
hùn (père do la feue imperatrice Hi), 
à un hangast, où Fda-mingyou gendro 
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Les M dH. Suán-ti. Carte IX. 


de Hoüo-koang, et Tehéng-koanghan 
Ame dümmés de Та famille, les gorges 
ralent au nom de l'impératrieez on dë- 

Leóneralt ensulle l'empereur, el Доо 
monteralt. sur lë tròne... La сонро 
ayant été (évenlé, au sepliéme mois, 
IHouao-yunn, -Hono-chan et Fans 
mingyou se suicklérent; Howo-u [ut 
coupe en deux par le milieu du corps; 
là Maréchale s*ee ses filles, ses freres 
el ses sæenrs, furent Таре е акти 
Sur lọ place du marché. Toute 19 ра- 
renlé фек Лошо, ситрат plusieurs 
dizaines de fumilles, ful exterunnee. 
L'impératrice Mowo fut. déegradee ei 
renfermée, Les wdeémoneiateurs — qui 
avalent eventé le complot, farent tous 
faits marquis... Or jadis un lettré de 
Máéo-ling, mommé Sü-fou, olfüsqueé 
du fasto qua déployait la chin Hoto, 
avall dit d'eux: Les Moro sont tani- 
tous et me savent pas s'elfacer; tót ou 
tard Hs blesseront. l'empereur et. peri- 
ront comme rebelles. (Ï ailressa ensuila 
à l'empereur un libelle, dans lequel il 
disalt: Les Ifowo sont trop puissante! 
Puisque vous les alimez, abaissez-les, 
de peur qu'ils ne se perdent f. H rèpèta 
celle demande jusqu'à trois (013, sams 
recevolr aucune réponse, Quagd a 
ruine des oso [ub comsominée, les 
patrons de Sü-fou demandérent pour 
lul ume récompense, en ces Lermesz Un 
étranger [rssaut ileyant Ia maison d'un 
riche; el vovaut. que le (van do sa 
cheminée débouchait nu milieu du 
сш е entassé sur lò tolt (more 
* ginicó), M dil au raallre de la maisou; 
Conyvrez celle cheminée, | àcartez-en 
е éeomhbustible, оп vous aurex un 
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исеме! La riche n'en Ob den, Un Jour le fen 
рпі chez lui. Les voisins accoururent à son se- 
cours, el namitrisórent le fou. Alors la richi -tuni un 
boeuf, aeheta du vin, et regala ses sauveteurs. Ceux 
qui avaient été roussis par la flamme, eurent des 
mellleores places; ceux pui avalent moims fáil, eu- 
rent les autrés; quant à celui qui avait donne le bon 
conseil, Hb n'y cut rien pour luf. Quelqu'un diL au 
riche: SI vous aviez écouté Ie enuseil de col étranger, 
vous m'aurler pas dó dépenser uu boule du vin, 
car vous n'auriez pas ete incendie; et cependant au- 
jourd'liui que voas fitas vos amis, il n'y a rien pour 
iuit. Le riche eomprit son erreur, iuvità le ban con- 
&elller, el le Mihi conme H convenall... Or Ip Теше 
Sü-fou de Máo-ling vous à averti. [rois fois qu'utt 
jour les Aono conspirerilenl, el. que vous deviex 
vous Lteulr sur vos gaürües. 5i vous 3*lez. écanlà. &es 
uvis, vous n'auriez pas eu à doter t do marquis 
(les dénonclateurs), el il n'aurait. pas peri tant de 
monde. Ge qmi est fail, est fall; mals il vous reste à 
recompetser Sa-fou. Nous vous priuns iy. pensert., 
L'etupereur donna donc à S&-fou dis pièces de sole, 
el [e nomuma conseiller... La eouspiration Пея ошо 
HL aussi comprendre à lirpereur une chose qui 
jusque-là était restée pour [ui um mystére, Jadis, 
lors de la eeremmmie de son intronisallom, quand 
l'empereur était alle en char aa temple dis: ancêtres, 
Hoüo-koang ағай lail la Uerce personae requise 
pour équlllirer Je char (p. 63); Or. durant Lul ln 
trajet, l'empereur s'était senti mnl òà l'aise, avec ume 
sensation de barbas depis gul Tul plqualent le des, 
Une autre fols, le chef des gardes, te Adèle Tehing- 
nünchew ayant remplace Huuo-Roang sur lè char 
impérial, l'empereur se sentit exteémemoent à l'aise ; 
om ge dit pas quelle sorti de chatoulllement agréable 
H éprouva, catla fuls-Ià, dans le dos. Efflures sensi- 
bles, présages Сте, чоги раг l'événement!!! 
Aussi 1н peuple dit-ilz C'est quand. /foso-koang. Qt 
conirepolds sur Jo char Imperial, que l'inlquité des 
a ois ful révélé... Epilogue de loul ce drame: 
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Douze ans plus tard, la Aie de Mota- 
koang, l'ex-impeératrice Hoi, prison- 
niere au palais, init. [in A sa captivité 
par le sulcide,—En 61, l'amperegr sone 
gea à nommer mus nouvelle impératri- 
een, Mais eralgnant de mettre en péril les 
Jours du prince hérilier, guil aimait, 
s'il venait ensuite â lui nailre des frères 
de la nouvelle impératrice, l'empereur 
éhoisit, dans lé harem, la concubine 
Wüug, qui était. notolrement stérile. 
I. da fi Impeératriee, el mère officlalle 
du prince béritlor. — En 62, aprés dix 
ans ide régne, lumpereur recompensa 
ceux qui lul avalent-sauvé [n- vie, qui 
l'avaïent élovè et fait ce qu'il etait. 
Pourquoi ne lo fiti pas plus tt ? L'lils- 
toire feint do croïre qu'il les. ignorait. 
Hest plus probabla qué le clan Hono 
s'y élall opposé, alin de monopoliser Li 
reconnalssanee lmpériale,.. — Ping-ki, 
l'ancien I1uspecteur des prisons, était 
un homme de grande verta, qui me 
parlait pas de ses bonnes œuvres. 
Quand Ping-i fut devenu l'empereur 
Suin, Ping-ki ne dÍL jamais qu'il lui 
avait fait du bien. C'est par les femunes 
du haretm, que l'empereur sul ce quil 
lei davali. N lé ÔL venir, l'interrogea, 
aub la vérité, admira, et donna ['édit 
suivant: Alors que j'étals petit et oliscur, 
Ping-ki, Chèu-teng |Їгёге de sa 
mere), Hàó-chounn (pire de 53 femmer, 
m'ont fait do bién. Tehang-heue (mort 
depuis ) t'a élevé et insteall. Comblen jà 
leur suis redevalite! Or fes. Odes disent: 
Толе Боппе action doit. étre. récom- 
pensée. de Ñs dong marquis Tchang- 
p'engtsou üls de Tehüag-heue, Ping- 
ki, Ghéu-seng ei Hüi-chounn... 
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L'empereur donna aussi des charges, 
des terres, dus maisons et de l'argent, 
å tous ceux qui avaient contribué à son 
salat. Tous furent satisfaits.... Quelques 
jours avant l'iuvestiture de Ping-ki; 
сей tomba malade. L'empereur 
s'ulüises, етишип! НЕМ ne vint š 
mourir. Hiatasou-cheng lul dit: Soyez 
sans erminte! Celul quia (ait le biten, 
jouira da ferit de ses müvres. Ping-Et 
a Call Te blen. el n'un a pas encore élé 
récompensé, Ine mourra donc pas de 
SCH maladie... De fall, Piag-kt gué- 

2 Tehaag-nancheu, llsde Tehüng- 
e "en ngisa, manquia, chef do In garde, 
nl, erabgmib que la prospérité ne [fit 
des envleux ñ sa famille, comme Ц 
mall arrivé пик ons, Ne pouvant sa 
démelitra de ses chargea, il refusa du 
molns. les. émaoluments qui y etaient 
atlschés. Cet Попит ét la prudence 
et Ia discrétion méme. Apres avolr dil 
son avis ad conseil, au quuinent oà l'an 
allait conclure, Il se retlrail sous pré- 
texte d'indispasillon. Quand 16 appre- 
nait qu'um édit venait do paraltre, T 
simulait l'inquiétude, comme: sd. n'y 
était ponr riem, et envoyall demander 
au ÜChuanceller ee. dont ll s'agissait. [| 
he s'ouvrait jamais a personne. IE re. 
ecomimnnidalt anm tròne, miali proprio, 
ceux qu'i jugeait dignes; Quand enaui- 
L élu avail le malheur «aller lo re. 
mercier, Tehàüag-nancheu [шї Riisal 
une scéue. Je recommande les sages et 
les capables, disait-1l; je n'ai que faire 
de vos remerciements! èl I tompsit 
lonté relation avec sa enilünmns.. Ug 
couselller habile restait. dejmis. Tong- 
lemprs sns avancement. T. sen platenit 
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Les H EB. Suin-ti Carta IX. 


à Teliang-=nancheu. L'emgwreur sait votre mérité, 
ial dit celui-ci: Sil ne vons mangè pas, est-ce à vons 
et à mui dé l'en reprendee?., ët П le сопа, роз 
lui procura secrétement ide. l'avancement... Teháng- 
nancheu devenu Grand. Marechal, mourut an à3. =Â 
En 00, le s3uveur de. l'empereur, l'ex-inspecbear des 
prisous Ping-ki, devint Chaneeller. En 55, il tomba 
malade. L'empereur alla Te visiter, pour lui demander 
qui il jugeait npte-à le remplacer, Ping-Ai recom- 
manda Téw-yen nien, Ü-tingkouo el Teh'énn-ustn- 
nien; puls ll mourut. H reent bie titre posthume Ting, 
le Filéle. Les trois hommes quil avall reeomimandeés, 
furent mis en charge, et donnovent. pleine satisfac- 
lan; aussi l'empereur loua-t-il, encore aprés sa 
morL, le discermement de Ping - ki. 


Guerres et politique extérieure. — En 72, le roi de* 
Üu-sounn (vallee de l1-0i, p. 491), It dire à lempe- 
reur: Les Huns font de nouseau de grandes expédi- 
(lons contre nous. Is voudralent couper aux. Fd lo 
chemin de l'oecident. Je suis prét à anetlre. cinquan- 
tù mille cavaliers on campagne, et A faire aux Huns 
uno güerro à mort: maia que l'empereur envole ses 
soldats à mon aide!.. Or, depuis quelque temps, Ies 
Huns couraieat à l'est, sur les frontbéres de l'empire, 
et l'oa avalit déjà songi à les réprimer. L'appel des 
DOà -sounn ilécida: l'expéditlan. Donc, es aulomne, 
l'empereur mit en campagne 160 mille hommes, sous 
cinq généraux, T'ija-koaagining, T'idn-chouan, 
Tch'áng-hoei eL ileax. autres. Celle. armée, divisée 
an plusieurs corpa. sortit de l'empire par diverses 
voles, avec mission di secourir les O-s0udn contre 
les Huns... Ceux-cl ayant appris es mouvement, ap 
retirérent au lola vers Те uord. Au cimquisue mots 
de l'année suivante 76, la campagne se trouva tèr- 
minée, T'i2a-chounn svant Mil des. rapports mon: 
songers, et T'ida-kogugming ayaut exité de combat- 
wv. furent facarcérés el se suiciderent. Teh'dng-hioet 
avait fait sa Jonction avoc les 240 mille: cavaliere di 
roi des (u-souan. Celle armée eonlisée avait. réduit 
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] 7 à eapituler un roitelet Hurt avec ses 10 
millo cavaliers, et avalt pris plus de 700 
imille peces du beinil, chevaux, Боо 
moleta et Anes. Teh'dng-hoei wit fall 
marquis, Les Hans furent fort affalbila 
par cbe casrpasne. Pour eopmble do 
malbeur, le khan avanl. voulu prendre 
sa revanche sur les O'-sounn, Cul sür. 
pris qur là neige. H ên tomba dix nlièds 
en un seul jour, Homines et bètes péri- 
rent. Le khan ne ramena pos la dixième 
partie de son monde, Voyant l'ennemi 
commun аА, les vojshus se soule- 
verent. Les Ting-ling (nord du lac 
Balkliach, steppes des RirghisiIes attié 
quérent par le nord; les Tongouses 
Oa-hoan (p. 582) par l'est; les Oü- 
sounn par l'ouest, Le fer et là famina 
réduisirent tellement la milon ides 
Hune, qu'il ite leur resta qua Les dròla 
dixietmes de lere bommes et Ia mell 
de leurs Lhestiaux. De plus, (oira lors 
trihutalres s'olfraoctiirèogt de lenr joug: 
Piomés par tout lo monde, Hs deman- 
dont én gràce alliinocos ol moringes, 
Gràcs А сеци denne dp l'einemi 
héreéditaire, les (rontières du nord joui- 
rent de la paix... paa pour longtemps, 
toutefois, — En 67, le rotlelèt Ledu-lau 
de Arnr-cheu (Tourfan: p. 58M), sé 
tant alli par mariage avec les Huns, ao 
mit à ermeser | conme jadis) lès envoyés 
el les convals ehinuls. Tehéag-ki gou- 
verneur- de ja éoloule pénitentiaire da 
Aiu-H (Karachar), leva les troupes 
de tous les roltelets du Tarim aliis 
dës Chinois, y ajouta ses solduls et ses; 
colons, dix mille hommes en tout, avag. 
lesijuols HÏ prit et déiruitait Kro-cheaeu. 
Le rol demanda la païs. Tehéng<ki se 
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retira. Mors le rot, devenu probablement 
odicux à son peuple, &enfull chez ie» 
(M -sounn. Les Huns mirent à sa place 
soii берга Teou-mouo, quits stüróretit, 
avec les restes de son peuple, sur leurs 
terres, vers l'est, Alors Telidag. kd colt- 
nisa le pays də Kiñm-ehewu | Tourin l= 
En 65, Soüa- kin | Yarkend ) se revolta 
contre la Chine. L'empereur ordonna 
aux granda oficiers de lui proposer 
un homme сарае, qu'il püt envoyer 
pour examiner l'état du Si-u ( Tarim ^ 
Le général Hündseng recomman 
Fóng-fangcheu, qui recot mission d'i 
ier visitor tons les rottélets du Tarim 
Quand il ful arrivé près du. Lob-nor, à 
ja colonie chinoise de [-siou ( p. 5,550 
chez lës Chau-chan ( Leou-lan anis» 
il apprit le vrai sur l'affaire. Houtch'ou- 
teheng frere cadet du гої Houtch' ou- 
wannien de Yarkend (d'aprés les 
commentateurs, c'étaleni des Miris), 
avait assassiné son frere, avec l'aide 
des principlcules volsins. el s'était fuit 
lul-midme rol de Yorkend. Il avait et- 
suite. répandu. Je. bruit, (que lous lis 
peihs royaumes, ап nond de ГАПА, 
аше soumis uus Huns: ël site: 
pait de confédérer, de gré ou de force, 
les pelits princes du sud do VALAT, 
avec les Huns, contre Les Hán. Tout le 
bassin du Tarim. â l'ouest du Lob-nor, 
Фла soulevé, et. les communications 
(Изет bnierceptées. Quand Hen) cet 
détails, Foug-fongcheu jugea que gi 
on ne frappail pas raptdement un coup 
décisif, la ligue se fortifiunt de jour en 
jour, causerall peut-étre |i perte de 
toul le Si-u. HE se гозо donc å on- 
uepasser lès Wmites dé son mandat, 
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I sedit envoyé pour lever Hes [roupts die nts: les 
roitelets alliés; coutre celui. de Yarkemd. Ce coup 
d'audace réussit, À lo téle de cetle armée imdizéène, 
Fóng-fongcheu enleya Yarkenit. EÉ'usurpatear. Hire 
leh'ou-teheng se sulclila. Fdug-fungeheu euvoya sa 
tète à l'inpereur, et üt rol un neven du. rebelle. Le 
Tarim lout entier se trouva pacitié pur ce còup... 
Quond l'empereur eul recu ees moavelles, 1 appella 
en sa présence Hün-tseng, le patron de. Fougsfinge 
eheu, et Inl dit: Je vous [Felleite? Vous m'avez fie 
commandé lhemme qu me fallalt*- Puls H proposa 
à son consell de nommer. Féag-fongebenu: marquis. 
Ls Ghanceller et le Marechal y elment dispos. Mals 
Shisa-iwanmglcheu objecta que. Fieag-fougeheu, en- 
voyé comme ambasesaleur, nysnt agi on général; 
quolque son merito (àt grami. i ae (allait pas le 
faire manjus; autrement, dit-il. tous les: umhassa- 
dems, mhe fois dlolgnes de la Chine, sè permettront 
toutes les Improsisalians, el causeront ides. enntllts 
avec les nallasns barhases.. Cet avis prévalul, et 
Fóng-fongehew [шї seulement Dút Grand Préfet. = 
En GL, reeglmde peu honnrable. Les Huns гера 
talent vivement la pèrta iia Kia-cheu . ( Tourfan Y, 
un de leurs meilleurs greniers. DWantant que, les 
Нап pouvant máintenani supprowvisionmer là. tout 
prés d'eux, étabent plus 3 nemen de leur nuire. Hs 
déckdéerent done de repremlre: &in-ehen à tout prix, 
et se mirent à molester la eolonle, раг leurs rnzzkas 
usmgelles, Aecomru de. A'rn-Hi, comme la fets peees- 
dente ( p. 607), Tahéng-Ki fat Ini-méme enveloppe 
dans Kik-cheu par Jes Huns. [i trouva eepemlant 
moyen de faire parvenir un message st l'empereur, et 
demanda des renfarts pour |a colonie. Poussé par 
Teháo-tch'oungkouo, lemgpereur propaosa idle profiter 
de In еее des Huns, pour les attaquer chet iix, 
ei Jos dégoòter par 1à Ae courir dans Le Seu. Mal 
les militaires avalent comptà san les politiclena. Le 
Chaneéelier Weéir-siaag exécati les varialioate sgivan- 
tes, sur un théme que nous avons deja enteuda: plu 
d'une fois (p. 000); comme style; son discours est 
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de toute beauté... Оп appelle. guerre 
juste, une guerre entreprise pour supe 
primer une rébellion, ou ponr punir 
dès mallaltenrs. Celui qui (alt une 
guerre juste, prospère ct. conquiert san 
ennemi... On appelle guarre défemsive, 
celle qu'an falt parce qu'on y est cone 
traint, pour sé défendre. Celul qui dt 
une guerre défensive, rémssit, et celle 
guerre crée peu og pas de rancumes, .. 
Саші qui fall la guerre. par colere ef 
impallemee, est vaincu... Celui qui 
la Tail, pour conquérir des hommes, 
des torres et des biens, colul-là гое 
son pays... бейи qui la fall par vanité, 
parce que son territoire etant grand, el 
som peuple nombreus, ii veut Inspirer 
la terreur, celui-Ià perd s nation. Voilà 
comment les hoaimes jugent des guer- 
res, el Ie cie] sanclionne leur jugemetil. 
Or, cès temps-ci, les Huns se sont furt 
bien conduits. ils nous ont envoyé 
tous les prisonniers qu'ils natus aalen) 
faits. Ils n'ont pas fait de désordre sur 
nos frontiéres, Pen Importe quits moe 
lestent Kin-cheu et d'autres stations 
militaires; cela n'est pas une aline. 
Et cependant des généraux parlent ile 
mobiliser, pour les envahir. Mms la- 
quelle des cinq catégories susdites, clas 
aerez-vous cette guerre ?... D'allleurs, 
l'empire étant épuisé, H sera diflicile 
ile lever une armée. Et puis, chaque 
guerre est suivie de mauvaises années, 
parce que les plaintes des peuples souf- 
fronts ont détrnit. l'hmrmonie des deut 
principes. Füt-on vainqueur, la guerre 
[alt couler bien des larmes. Actuel- 
lement, beaucoup dW'officiers me sont 
pas digues de ieurs charges, les moeurs 
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baisent, les Inouilatlons eL Ies secheresses se succé- 
ient; Celle année, dans l'empire. hes cas de: parriei- 
de, de fratricide, de meurire du mari par ta. femme, 
sa soüt élevés à 223. (est 1d un stgne non équixoque 
de déculence. Or oi néglige ees choses graves, (NIE 
aller demander ralson. d'une vetille, à des barfiares 
lolntslns, Avez-vous он le mol de Confüclus à K'E- 
зоми 2 Мо rulüe ne vhendra pas dë Vextecaur; 
elle viendra de l'intérieur. (Quatre Livres; p. £51 1... 
L'empereur se coulenta donc d'envoyer le général 
Teh'aag-haoes, avec un corps ile cavalerie, pour debla- 
quer Tehénag- à Kiu-cheu, lè miner à Кын 
avec son monile, el rendre )u territoire de Kiu-cheu 
aux Hus. 

L'empereur Oo avaib élahH, em TIN, de long dea 
munis Nán-chao, pes quat. iréfeetures de 78 SE, 
i [ sk ik. "t T comme un verrou entr les 
Huns qui eouralent: dans la Mongolie actuelle. (611, 
et les K'iang ("Tibélalis) qui couralent dans li Tsal- 
dam (20) el lans les environs Иц Кошко = ( I8), 
jusqu'au confluent des liramches qui forment be Fleuve 
Jaune. Pour Ia eonservatlon iu. Tarim et iles. rela- 
Lans avec l'Ouest, 41 fallait à tout prix empeéelier qua 
les A'iüng, contournant le konkou-nor par Ir sud 
est et [ranehissant ia rivióre `8 Пийт (celté hran- 
elia dur Fleuve Jaune qui descend di nord au sud, à 
lest du Koukou-nor?, пе fissent leur. joncllag avec 
lès Hans, dans là brecha 19; car, cetle jotictlon faite, 
tantes Je. colonies des N&u-chan, de ПАНО et du 
Taritn, eoupées de In mere palrde, étaient réduites à 
périr. Eu 62, cela fuilllt arriver. Un certain Man- 
Кона, Иди de la tribu f-k'is (p. 4405), 20 service de 
la Chine, fot ensoyé comme ambassadeur parmi fex 
K'iüng. Le chef de la horde Seéa-lien (sic), la plus 
avancée vers le norf-esL, el qui. touchalt à fa riviére 
Hodàag, lul deumnda: l'autorlsallot dé. passer. cette 
riviére, aliu d'y. paltre. ses Lroupmatx dans les Пеш. 
déserts (dans ln bréehe I1. Han-kouo en refera à la 
capitale. Le général Tefhido-teh'aungkouo, trés nu 
courant des atfuires barbares, tgxà d'imprudenci: ce 
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délal. De fait, sans attendre la réponse 
à leur demande, les Sién-lien foreé- 
rent lë passage de la rivière Мой]. 
Da plas, on sut que, eux qui étaient 
suparavoul bróotllés avec les autres 
bordes. s'étalent raccommadès avoc 
elles et nvaleul échangé des otòges, 
Cela parut fort lonche, et. l'empereur 
consulta Tehdo-tch'oungkauao. Celuit- 
cl réponditz Les A"idag sonl divises pur 
lores, ayant chacune son chef et ses 
coutumes. Les hordes sont entre. eilés 
dans un “tat permanent d'hostilité. 
Jadis, chaque fois qu'elles. ont. tenté 
quelque chuse contre. l'empire, elles 
ont dü commencer par se reconcilier 
el se éonfédérer entre elles, Or elles 
ne peuvent pas [aire eela d'elles-mémes, 
Les Hans ont continuellement des 
émissalres parial Jes A fang, avec les- 
quels is voudraient s'allier pour écra- 
ser les colonies des Nàa-chan, Ce doit 
êlre an ambassadour des Huns, qul Ies 
à réeoneiliés et confélérés, Je gage 
qu'en automne, quand les chovaux se- 
rani dans Laute leur (force, N y aura du 
grabuge. Fulles di suite inspecier et 
mellre en état les postes des (frontières. 
Envoyez aux: King m émissaire qui 
cherche à les désunir. ou qui espionme 
du moins leurs inLentions.... L'empe- 
reur dépula, à eet elTet, le Hou Nän- 
Коча, — Bn fl, Nün-kouo qui ne sa- 
vali, parait-il, que la diplomalie bar- . 
bare, attira le ehef des Siíen-Tien dans 
un poste chinois, lui coupa la tétè, et 
mussserg оп millier de A'ídng qui 
forinalenl son cartège. Les nobles 
Kiáng prirent mal cè procene smni- 
malre, tombèrent anr le poste, et 
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ma«saerorént lós Chinois: Nan toua parvint à s'écliap- 
per, mais perdit armes et bagages... Quand cette 
nonvelle arriva à la capitale, on délibéra sur lo choix 
du général à emvoyer contre cez barbares, Tehdo- 
(ch'oungkauo ayant plus de TO ans, l'empereur 1e 
trouvait Irop tenx Hi demanda à Ping-ki qui il 
pourrait bien envoyer. Celul-el ditz ]] mv a pas 
mleux ique ee vieux-là. L'empereur demanda douc à 
Telhido-tch'oungkouo combien il |ui faudrait de trou- 
o pës: Qu'est-ce que j'en sais? dit celui-ct. Gent con- 
jectures ner valent pas un coup d'ail. Quand je serai 
arrivé à. Kian-tch'eng (premere ville de la série des 
Nán-chan), et que je me seral rendi comple de Is 
sltaation, je. feral mon devis el mon plan. Les Aran 
et les Joùng sonl dés harbares relaliverient insigni- 
innis, toujours em révolle contre le: ciel et. contre 
l'empire. Je pense que leur perte n'est pas. eloignée, 

Veuillez vous en rapporter à. mol. et ne pas vous 
elagriner!., L'emperear sourit et dit: C'est bon!.. H 

donna à Tehido-teh'ouugkouo une armées constdéra- 
ble, avec mission de réduire les A'ning. —AÀu sixieme 
mois; Telulo-tch'oungkauo ayant organisé ñ Kin=a- 
Lech eng ш! corps de dix mille cavaliers, se prepara à 
franchir la- Hodag. Craignant que l'ennemi ne [ut dis- 
putát le passage, il fit d'abord passer de nuit trois esea- 
drone, quise déployérent en ordre de. bataille, Air 
Juur, toute l'armée passa pa rivière, derriere cr rideau 

de troupes. Bientót quelques centaines de cavaliers 
K'iàng *inrent dournover autogr de lrméós efii- 
noise... Nous sommes fatizues, hommes et bétes, dil 
Tcháo-tch'oungkonod ses ofliciers hin patientés ; je vous 
défends de poursuivre ces cuvallersz lutssez-Tes nous- 
provoquer, sns leur repond; plas tard nons anean- 
Urons les A'fdag d'un seul eoupz me: noms risquorms 
раз, pour un si malgre avantage: Je vous défemls dé 
còmhattre!., Ensulis 1 détacha quelques. exeadrons, 
«pour explorer les délllés. Les [asses avant été (гоц 
véex [noceupées, Tehao-teh'oungkouo les franehil 
avec {оше son armée. Puis, ayant convoqué ses 
officiers, H leur dit: Je vous la disais bien; [eg 
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K'isng n'ont aucune selenee de la 
guerre, S'ils ar ent gardé ces délllés 
avec yuehjues milliora d'hommes sitili- 
ment, personie n'aurait pu v passer... 
Tilido-tch'ouugkowo. étlL un general 
dune rare prudence et prévoyance, H 
ne marchait jamais, quen ordre do Tii- 
taille, À piine arrété, HF se relranchnlt. 
Н анаа et. Lraltait blen sos officiers 
el ars Soldats. Ne lalssant jamais rien 
à l'imprica, d u'engageall un combat, 
qu'apres avoir combiné mürement som 
plan... Or avant [a révolte des Siña- 
lieu, Méi-wang, la chef des Han- 
k'ien, une autre horde des A idu, et 
voya som frere cndét. Tiao- E'ow avertir 
le cominandant d'un poste elrinuls, 4ue 
les Siga-lien allaient se soulever, Le 
soulévement ayant. de falt eu Dieu. peu 
ie jours aprés, le commandant chinois 
relinL Tiáo-k'ou comma otage: Le gë 
néral Tehúo-tch'aqngkaun ayani re- 
connu la parfaite innocence de Тийш- 
Kaum. lè renvova avec mission de Lrans- 
metiri à lous los chefs K'iáng la pre- 
elumaliom suivantez L'armée des Zfda 
est venue, pour punir coux qui ont pes 
ché. Que Ios boms se séparent des mé- 
chants; afin dé ne pas périr enveloppés 
dans teur chütimoent. Prener vous-meme 
ei décapites: les. coupaliles! si vous lœ 
faites; om ooblieni vos torts, an vots 
donnera: de l'argent eb des charges. 
Le but dé Tehao-tch'oungkouo etalt de 
séparer des Sién-lien par la crainte, el 
il'altachor aux Chinois par la contante, 
la horde des Hàs-E' ien; car ensuite la 
destmelian des Srien-líen isolés serait 
facile... Or Illy avait alors em tout, dans 
les garnisuns cllnoises de [a frontiere, 
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environ soixante mille soldats chinois. Le prófet de 
Taièu-(v'uan i Nün-chan); Sóan-oufisen, molns Lem 
porisateur que Techdo-feh'oungkouo, adressa an Iró- 
pe dà note suivantez Si, dans les premiers Jours idu 
septième mois, en ehargeal sur les ehevaus les 
vivres nécessabíes pour une course da frente Tours, 
et si on falsall raller par divers petlls : corps de cava- 
lorio, les troupeaux, les (ommes el les enfants des 
Haàn-k'ien, ou pourrult eusuile, en hivar, асия 
toute la borde., cp gl stall uno legon pour les 
autres... L'empereur soumit celle note À ses consell= 
lers... Tehdao-teh'oenngkoun Vavalt. éombnstlüe par 
eolie anire nole; Si on charge surun cheval les vivies 
micessajres pour Irante jours, c'est-à-dire 21 bolssemax 
de millet, et 8&0 boissexux de-hié (ces chiffres supe 
posent um bobsseau extrérnmemenl petit », plus les vit. 
tementa, effeis et armes, ec elieval sera nexte de 
poursuivre l'ennemi. Gelul-cl pourrza douc se monvalr 
librement, jralire eb abreuver ses CMOS d get 
de Каго, расног а son gr^ les montagues ot les 
Houx inaccessibles, Dous couper lis vivres pòr dors 
riore el flualement nous détruire. ЇМ plos, ce sont 
les Siên-lien qui se somi rivoltés, él nom pus hes 
Hün-kim.A ces derniers, conim aux aulres hàr- 
dea des A'idag, on ne peut mprocher ques loum 
brigandages ordinaires, I ane semble dome qu'ii Min- 
dralt fermer les veux sur ces mies[aits de peu d'linpor- 
tance, eL chütier les Sién-lien, pour dutlmbller lons 
les autres. Un pourra ensuite proclamer ane amnistia 
ponr les hordes repenlantes, et meltre à leur téte un 
préfet chinois, au согап de lours manirs, ol qui les 
tralla blen. Les frontiéres seront altus] couverlèa... 
L'empereur remit aussi eee nope aus eonmsulleurs, 
Ceux-ci apinerent que, Hes Siéa-Tien plus forts, supe 
puyant sur Jes. Jfn-A den plis falliles, I sorult pls 
commoda de hallpa d'abord ces derniers, puis dn 
compter avoc les Sièn-lenoaMuibhlls... aïïalre d'obienir 
vite, et à pou do (rais, Uno apparence dë sSuccòs, ce 
qui est l'idèa) de da рр споре... L'empereur 
changea I - yeneheou et Sian-euhtea d'eséeuler ee 
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plam, et adressa 3 Tehdostch'aunghkauad 
la remontrandé suivante: Les courses 
des nomades harassent de. peuple. 
SI vous ne оя prenez pas maintenant, 
près des eaux et dans lea pålurages où 
on peut les troovor aeo (cors tIróu= 
решшх, ппе fols l'hiver venu, quand Me 
se seront réfugiés dana les. montagnes 
èl les Henx Inaccessililes, vos soldats 
périront afe frold.. Senvole donc Sinn» 
ouhien et d'autres, pour attaquer tes 
Hün-k'ien à la septième hune. Entendi 
vous paur opérer avec eux... Toto: 
teh'oungkouo nipondit à l'empereur: 
Vous m'aviez danné permisslon de itè- 
tacher les Hán-k'ièn des. Sién-lien. 
Je leur ab Гай counallre vos bandes 
lutenlons, par Tíüüo-k'ou, et Hs en 
ont été peregadés. Les Si&azlien sont 
iles robellés, les Iüu-Á'ien. n'ont rion 
fail, N'est-ce pas ajouter um mal à in 
mal, quede sévit conira un innocent, 
еі de laisser le coupable impuni? Je 
pense que vous n'aves pas pris de vous 
méme une pareille décision. La Tacti- 
que dit: Temporiser vaut mieux quati 
quer, Chátions d'abord. Jes Sieu-lien, 
eb les Hün-k'ien sa somnetirom ams 
que cous ayons besoin de les ebat» 
tre. S'ils ne lé (ont pas, aprés je pres 
mier mois de l'année prochaine, nong 
les attaqueróns, Car, Gguand op veut 
réussir, H (aul preadre le bon temps. si 
vous- nliaquez mainlenant, vans ne 
péussirez pas... A Ia septiiame lune; un 
édit impérial permit à Tehdo4ch'aung- 
kouo ide faire comme] voudralt. Gelui- 
c| poussa. aussitôt Огой su douar des 
Sien-lieu. Quand centx-ct virent poral- 
tre «og armée, Us (ulrent, abandoncant 
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vollures ot bagages, el coururent: vers le zur dn In ri- 
viro voisine: Le chemin qui y сопа Halt Arruit, 
Teclido-teh'ouagkoua lès poussa devant Tul tres [in- 
lLement. Un officier Jul dit: Poussons-les pliis vita L. 
Non! dil-H; d ne fant pas exaspérer ces brigada 
dans leur détresse? si nous les poussons doucement 
lls fulront; si neus les poussons (rop vite, ils ae re- 
tourneront eise baltront op désespèrés, Вита 
centaines de Sién-lien se noyerent au. passate de [n 
rivière; cinq cents furent pris el décapltés. Les chi- 
vaux, boeufs el molèls caplurés, s'Clevéèrent à cent 
mille an molins, avec quatre mille wapotrs, Avant 
ensulle pénelrà sur les terres dès Tour - Ken, qui 
semblent avoir habité prés du Konkon-nor, Tehao- 
tel'oungkouo detendil à ses soliluts. de faire aucun 
dégát. Les. Hàn-K'ien rassurés so dimuat: Voyez, œe 
qu'on nons avall promis est; vral; Ие пе nous (ont 
aucun mal! Leur chef. Méi-unang envoya un dépuleé, 
pour offrir à Tzhda-tch'auugkoua dé se retlrer dans 
son aucien pava. Avant d'avolr recu sa réponse, H 
ala lai-méme Lrouver je: géneral ehinois. Celui-ci 
lui donuz.à manger et à boire, et lg renvoya en li 
chargeant d'exhorter sa mation à là. palx.. Les petits 
afiiclers dirent à Tilaia-teh'outghouo: Ce brigand 
fera mal vum alïlalres!.. Le general] Peur répondit: 
Véulllez voux ecceuper de vos soldats, ol ou laisser le 
solu de la politique... De falt, Lous Тез Йал А а 
&oumirent sans résistance, Alors Tehdo-tch'oung- 
kouo proposa à l'empocour de lui renvoyer sa cavas 
lerie [dont l'entretien était fort. dispendieux), et 
do coloniser les points siratégbques importants du 
pays, aveé son infanlerie ; de creuser des cannus 
d'irrigation, d'occuper les déllés, ete, Chacun de 
ses hommes devalt. deéfricher el сш таг vingt 
uere... L'empereur repondiLz General, vous de Inis 
les pas attention «ue, quand les rebelles appren= 
dront. le licenciement du gros de votre arme, Us mm, 
lesteroot vos coloales agrleoles, tuerott ou. caplure- 
ranti vos hommes, Que ferez-*oms, sans eavalerle, pour 
les en. eupécher *.. Tehdo4ch'oungkouo répoudiLz 
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Calculer est l'essentlet dans. l'art mill» 
táire. Qui calente beaucoup, esL supe- 
rieur à celui qui calcule moins (ceci 
s'adresse aux contradicteors du général, 
qui avalent coulbuttü ses plam, de 
more, auprés de l'empereur ). Les Siea- 
lien omi été tellement décimeés, que fe 
nombre de leurs hommes valhiles ne 
dépasse plus. huit mille, Ils ool. perdua 
leurs páturagés, ël vivent ëu hôtes 
dams d'autres tribus. Ainsi dispersés, 
ils souffrent de la faim et du froid. 
Leurs hétes dépérissent. Hs n'aseront 
jamais, laissant leurs femmes et leurs 
enfamis à-la merci des tribus qui les 
hébergent, passer les eaux et les monts, 
pour venir nous attaquer. L'empereur 
souméttait toujours à son consell, les 
noLes qu'il recevait de Tehdo-teh'oung- 
kouo. Jadis la prudence du vieux gë- 
néral n'avait guère l'assentiment qut 
de trols conseillers: sar dix; mais peu 
à pen H eut cinq, puis huit voix sur 
dis. Ceux qui Lrouvalent Jadis ses plans 
luexécutables, finirent par les. trouver 
excellents. Enfin lo ehaucelier. Weéi- 
siang IM cette. déclaralion: Mol, je 
n'entends rien à l'art militaire; mals 
J'al eu le loisir de constaler que toutes 
les notes. du général Tefido, onl tons 
jours ét verifiées par les événements. 
lenüósse done son projet, ët je de- 
mande qu'on lapprouwe,.. Sur ca; 
l'empereur douna pleins pouvoirs au 
vieux Lemporisateur. l| finit. pas avoir 
les voix, méme de ses deux riraus, qui 
avaient tani fait pour 101 faire endan- 
ner de combattre, Un ordre imperial 
licencia l'armée, et. Tehiüáo-teh'oung- 
Коно colouisa, Celle. piéce montre su 
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nalurel, eammaent les Chinois font 1a guerre. Aucun 
plan net. Beaucoup da pourparlers, de discours, d'or- 
dres et de conmtre-ordres. Exiter de combalire, et 
obtenir un dénouement quelconque, par là seule pré- 
sence d'une armée, Ce systémo, dit BR W. esl en- 
core aetaelliemmnt lë $e]. sympathique au gzouerne- 
ment... En 60, Tehao-teh'oungkouo | parfaitement 
renseignóé et rassuré, écrivall à l'empereur. Des 50 
mille hommes que comptait jadis Is horde Sien-lien 
des R'iang, quatre mille à peine sont encore en vie; 
les aulres sont tués, noyés, Od moarta de (aim. Lea 
troupes qui gardemg8l les colomnes agilenles, peuvent 
donc étre rippelées,.. L'empereur ayant agerurdé ва 
demande, Je vieux. Tehdo revint avec ses soldats. 
L'automne de cetlé annie, les. guerriers. restunts dà 
la horde des о-ва coupérent la téte iii [eur 
chef, et se soumirent tons à la Chine; Oi Ai provi- 
soirement, de ces possessions nouvelles, sources du 
Fleuve Jaune et koukou-mor, une dépendance de la 
préfecture de Kran-feh'eag (INáu-chaa, On y éta- 
blit tons les Aing (dul se soumetiaient à l'empire. 
En 80, troubles intestine dws Huns. qni furent trés 
avantageux à la Chino. Jadis. le khan [Tu-Iu-k'uarn- 
k'iu ayant dégradé la reine ITu-k'iu, celle-ci accorda 
ses honnes-gráces au doghri de ia droite, Ñi assis- 
siner son époux par som amant, et procura à celui-ci 
le tne des grands khass, 6o fut le Khan Ou-yen- 
k'iu-H. Le ls dépassé du defunt, Ai-haeou-Leh'at, 
s'enfuit chez Ou-chmn«mou, le pre de za femme, roi- 
telet da Tarim, Orc le roitelet Hun do Jeu-tchos, nom. 
me Sisn-hien-Tan,avanl une vielile nuorelle avee la 
nouveau khan Ou-yéa-K'iw-tí, mobilis sa borde, 
el la conduisit à K'iñ-li | Karachar), au. préfet. des 
colonies chinoises Tecehéng-Ei. Celui-ci leva, dana sa 
juridiction du Tarim, uti corps de 50 mille. hommes, 
pour escorter le roitelet Hun à in cour, àà HH dealt faire 
sa soumission 4 l'empereur. En passant, Tehéng-ki re- 
prit A ia-cheu ( Tourfan, réteocédé en dd), el s'enmpara 
de la toto des routes ile l'ouest et du nord«auest ( extré- 
mité de l'Altat 55). Jusque là Tehéng-ki avalt eu. le 


st 
Ed 


620 


Bm 
3 Œ Ka 


ENZ 


REN N ER 
su 


Së ï 
"€i 





Fa 


ЕЕЕ ИЕ ETT INE 
i md 


ЕЖА 


m 
Rif Sim 


Seene aisen 


Rë s: RR EE mj 


Sha Be H $ E X so Òm 


Eae ox E m RU `: ÓE 


EE. INE 


ons 
аж чк 
ma. 


\ 
í 


Mie.» 


у М 
uO S Su 


ia SIR BE 


= 
Ld 


= 


жий ш o ma LE 


= 


EH 


Ен Ee KC 


= 
Ka 


маена 


+ 


EELER Se 
жй ЕШ Н ЩЩ 


z m wp Bl 
z: 3, š = kz 9 EF nit SE N. 58 S 


d El E Si > 
PEREIS 


И ЇЙ. Snin-ü. Carte II; 


titre de Protecteur du Tarim, En 60, ап 
étublit plus à l'ouest, dans une position 
plus centrale, à Oa-lei ( prés Kouteha], 
à 3709 [i de. Yüng-koan terminus du 
Nà-ehan (p. A80), la nisidenca d'um 
Préfet des douars, dont la Juridiction 
s'étondail, par la posse de Quich, Jus- 
que sur lis Os-sounn (vallée do И ү 
ei leurs voisins occidentaux les A'ang- 
kiu iSamarkand j.. Le Préfet des dotars 
épiait les mouvements de 36. petits roi- 
elei, et. leur comamandait au not de 
l'empereur. e. Chine, — Au 51, Les 
troubles intérieurs des Muns summien- 
tant Lonjours, Us linirent par avoir à ТА 
fois jusqu'à elaq khans rivaux. Les con- 
sellers de l'empereur ne cessalent dé 
lui dire: Les Huns, ennemis hérédi- 
taires de l'empire, lul ont fail beaucoup 
de-ial; profitez ie leurs querelles In» 
testines pour les anéantirt. Cette (nis 
le personnage Ego contra, qui né mau 
que dans suene délibération chinoise, 
fut Joué par lè Grand Secrétaire Sidn- 
wangteheu. IE ditz La. Chronique de 
Confucius raconte que, en 55, Chéu- 
kai avant envahl Tw à la éta des 
troupes de Tsinn, appril que Ie mar- 
quis Ling de Tri venait de mourir; 
aussitôt H rimena son armée; car le 
Sage n'attaquo pas un ennemi en deull; 
ce trait de générosité toucha Jet e 
tous lès autres princes. Or lè khan dè- 
funt s'est très bien montré à notre 
égard, 1i s'est alli à nous; H a concla 
(les traltés. Hélas, il a été assassiné par 
un ministre inlldele, SJ vous atbaquex 
less Huns dans ces circonstances, vous 
serez un fautour de (désordres. Quand, 
n'ayant pas le droit pour sol, on tet 
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des troupes en campagne, on en est pant par l'insuc- 

cés, Envoyez plotòt vos condoléances š ces pauvres 
* Hous; protégeg leur faiblesse, trèz-les de leur misi. 
re. Quand les barbares des quatre régions du clel en 
auront ja nouvelle, ils célébreront tous l'humanité at 
l'équité de la. Chine, et tous les prétendanis dépas- 
sédés se donneront à vous, dans l'espoir d'étre secous 
rus par l'empire. Votre charité vous rapportéra gros... 
L'empereur sulvit ce eonsell. — En 5», ón améónagea, 
tout le long du versant sad dé V'Altal, des eolonies 
chinoises, alin d'y recevoir les barbares qul sò don- 
naient à la Chine. — En 54. conformément aus pré- 
visions de Sido-wangtcheu, le prétendant dépossédé 
Ki-heou-eh'ai, ul s'appelait maintenant kian Mou- 
han-sie, reconnut la suprémalie de l'empereur dé 
Chine, et onvoya son frère cadet servir dans les gar- 
des du corps, ménagerie Internationale, collection 
d'otages de Loute race, pápinióre ie roltelets à la dë= 
volion de l'empereur... [es fronliéres semhlanl paüisi- 
bles, on rappia les. huit. dixiémes des troupes qui. v 
Lénaieut garnisan... Mals lès nomades sont lestes, Un 
des khans rivaux, Teéhéu-tcheu, le plus redoutablo 
à ce quil parait, atbspua Hoi-han-sie le nonveau 
protége de l'empire, lé chassa, êt s'étahlll dans la éea- 
pltale du (rand khan. Hou-han-sie amena les hors 
des qui tenaient son parti. jusque lout prés de la 
Gmnde Maraille, el covoya son ñls servir dans les 
gardes du corps. Aussitôt Tehéu-tchieu envoya aussi 
l'un de ses (ls, servir dans la gande Impèriale, Heo- 
reux empereurs de Chine, on va les courtiser! =Â En 
52, Ie. khan ami Hou-han-sie étint arrivé à la Grain- 
de Muraille, demanda- à l'empereur іа faveur d'ére 
admis à lui remellre son soceptre (à se reconmaltre 
solennellement vassal), et à faire désormais sa cour 
lous les.truis ans, au nouvet an, comme les princes 
de l'empire. L'empereur chargea les: eérémonialres 
d'élaborer un cérémanial, pour ce cas nouveau. Mi- 
nistres et. Annalistes dirent: IF'aprés les rits ét sla 
tuts iles Sages anciens, [a cour a lè pas sur les êl 
[oyeus, el cèus-cl ont le pas sur les Iribotalres, 
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Quoand le Khan fera si cour, ll deer 
êlre mls dona la catégorie des rolleleta 
do l'empire, mals marcher le dernier, 
étant Lributalre et eux citavens... Sido- 
wangteheu fit encore l'Ego eontra. Le 
khan, dil-1], ne se servant pas du ca- 
ləondrier chinols, est mn- rol étranger 
et pon un Lribuatalre, I doit donc pas- 
ser avant les roitelets, ne pas se proá- 
Lerner, mals saluer seulement de la 
е, et sappeler АШе, comune Gout 
auxquels. l'empereur donne ses. avis, 
sans les traiter en sujets... Il ajouta 
que, vu l'inconstance hien connge des 
Hons, agir ainsi. serait le parti la plus 
sage, ear on n'auraiL pas eusuite à sévir 
còntre lé khan refroldi, comme on idn- 
vrait le faire si, reconnu sujel, I devs- 
nalt rebelle... L'empereur ае décida 
pour une solution miloyenne, et donna 
l'édit suivant: Le khau des Huns est um 
ro] ami du nord. Qu'il me viele ап 
nouvel an, c'est un honneur dont je 
suis indigne, Je le traïleral d'après le 
rituel des liótes, 11 aura Je pas sur tous 
les seigneurs de l'enrpire, mats еп раг» 
jant de lui-meme, H dira «Votre Ser- 
viteur». — Eu 51, l'empereur étant à 
Kün-ts'uan pour y sacrifier an tertre 
du Supréme Un, Hou-han-sie khan 
des Huns arriva pour [ul faire sa cour. 
On lui donnus, d'aprés les rits, unu 
colifüre, une ceinture, un habit cow- 
plet, dü sceau d'or muni d'un cordon. 
une épèc á poiguée de jade et des bre- 
loques; un arc, des fi&ches et an jave= 
jot; one volitare, et an cheval sellé et 
harnachóé; de l'argent, un lt des 
ñtolles diverses. Quand de rit. de ees 
offrandes (ul terminu, ou le mena 
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coucher à Teh'àngsp'ing. Le lendemain, l'empereur 
alin l'y prendre, accompagné de lonte sa cour. Pin- 
sieurs myriades de barikires assistòrent nü epoctacias: 
La rencontre eut Heu sur le pont de la Wi, dont 
les abords étalent garnis d'une hale de troupes; 
Dunni l'empereur parut sur le pout, Chinois et fr, 
bares - l'acclaunererit uua s ost i qnalssiez-vons vivre 
dix mille-ansi] L'empereur ramena le khan A In eä- 
pitale, [ui domna un bamquet 30 palnls; et lul (It des 
présents, Au deuaxléme mnis, il le renvova chex lul, 
en le falsant escorter par les troupes des. frontiéres; 
illul ft Hyrer par les intemdants des Marches, 310 
mllle boisseams de grain. Le khan demanda l'adtari- 
sallon. de statlanner prés de. 13 Grande Muraille; affü 
de pouvoir se réfugler dans Jes enceintes préparées 
pour les Hons amis, si Tehéustcheu veualt l'allaquer. 
De ce joar, non seulement les roitelets du Tarim at 
du sud de l'Altat, mnis méme ceux du versant. occa 
dental du Bolor-Patnir, depuis le lac Balkhach jus- 
que ehez. [es Parthes, tous- plus ou molis vexes par 
les Huns, se Lonrnérent vers l'empereur de Chine. — 
En 50, Tea deux khans rivaux, ffou-haa-sie et Teldir 
teheu, énvoyéreti chacun un ambassadeur, L'empe- 
reur donna ostensibiemenL ie pas à l'anibassadetgr Ца 
Hou-han-sie. — En 49, Teheu-teheu persuadé que 
l'empereur soutlendralt sog compétiteur, et-que les 
Hana l'abandeonneraieut nn Jour ou l'autre, voulut 
s'allier avec les QOüu-sounn de la valle de ТІЛЕ, 
Leux-cl massaererent som envoyé, eb envoyèreol ипе 
expedition бїгє lul. Mais Tchuu -tcheli les lat- 
tit. H. confédéra ensuite les (u- k'ie í abe, bs Tini- 
ling (60, p. 6071, et: les Kimi-k'ounn, pais émblit 
sa residence parmi ces derniers, à 7000 b à l'ouest 
de la capitale йез Кїлїп. Son empire semble s'ère 
étendu, des plalnes de la Dzoungarie (59, par fa 
nord du lac Balkhach i60), jusqu'au dac d'Aral 
(537) ot vers. lo nord de la. Mer Caspienme (521, Les 
Kién-k'aunn, dil lé commealalre, sappelérent nius 
tard Kie-kou et enin Tien-ka-sen i Telnerkesses, 
Circassiens ). Depuis cette époque, Tes Hans formarent 
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deg empires distincts; les Huns méri- 
z dlonaux (orienlaux) voisins de [a СВ 
„Ж ne, Hou-han-ssie et ses successeur ; et 
' 1 jes Huns septentrionaux (occhdentaus y, 

ER dont les Chinols n'écriront désormals 
a plus l'histoire, qui se. pousseront Ton- 
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jours plus vers l'Ogest, par le nord 
de іа Мег Caspienue, el Inonderont em- 
fin, sous Attila, ce petit appendice de 
l'Asie qu'on appelle l'Europe. 


Administration. — L'empereur Sudin 
fat bienfatsanL. L'histoire Гаре 
au falt que, ayant vécu parmi le peu- 
ple, H. connalssait ses misdres... Edits 
de l'an G6: Quand on lmpose,à des 
fils en ienuil, des corvées qùi les em- 
péchenl de vaquer aux préparatifs des 
funérailles, on blesse leor cœor. Que 
désormais on n'impose plus ile corvées 
à ceux qui ont. des (unmèrnilles à fale, ` 
afin qu'ils puissent accomplir dans ton- 
le son étendue leur devoir dë Mal = 
Le lien qui unit um pére-à ses enfants, 
un mari et son épouse, est du ciel. Le 
malheur, ni la mòrt méme, ué le défunt. 
Comment homme pourrait-il agir con- 
iré ces amours, qui sont identillés uvec 
sòn cœur? Que désormais les enfants 
ne solent. plus appelés à témoigner en 
justice contre leurs parents coupnbles, 
ni la femme. contre eon mari, ni les 
petits enfants contre leurs агат pa- 
renis, — Edit de l'an 61: Les procés 
sont, pour le peuple, une grave aire. 
Un bon magistrat, c'est eelal qui arriva 
à faire que les vivants vivent contents, 
et que les mouranis meurent sans ran- 
cune. Les magistrats actuels: s'appli- 
quent rarement à cela. Daus l'application 


DIA NE E E 


GE Ee 


EE Thi 
+ =н 


RUHO 


^" 
e 


Dess 
TT 


puru dp Kobe 
8031 Hi EP HRERBE-DRO S 


е 
Ф 


++ ҥ@ 
> we ua +> 


emer 


Hs 


38 x8 Ir АЕ 821 


а 


RE LB SEE 93 356 Wa 3535 
d 


BEAR B IEEE 


2p 83 2k R PR ORE H ER S 


FENYES 
JH É ER 


Les Ü DR. Suán-ti. Carte IX. 


nas 


des lalis, His finnssent, ila ergotent. ifs dénalturent et 
embroailent Jes (alts. Comment l'empecenr peut-il 
discerner la vérité dans des. rapports uius]. fausses? 
Que les hauts fouclionnalres velllent À ne plis empla- 
ver d'hommes pareis! Et puiz, les. salellites qui 
imposent au peuple des corvées arbltraiees, (qui xe 
font traiter et tater, dépassant ainsi [es fiuilbes de 
leurs sttribullotis,; ne cherchent-iis pas imprudem- 
ment leur perte, comme celui qui s'aventureralt da 
nult sur La glace mines? Celte annie l'empire я (каце 
coup soulfort е rnladles: épldéemhjuss. Out eux 
dont les familles ont eté' Irappées, solent. dispegsés, 
pour un anm, de payer les Impóts! — Elit de Pan 02: 
Quas désormals nueune paursule ne solt intentie i 
ип vielllard de plus dé 80 ans, sauf les can de faux 
temoignage, meurire ou sèvices graves... Qu'an re 
cherche les descendants de 10ü5 les oflieiers. qui, ayant 
bien mérité jadis de l'empereur Ko, le fondaleur de 
la dynastie, ont été faits marquis par lul ; p, 2463 1, 
puis ont perdu leur marquisst. Cat je veux wur 
donner des terres, pour relever. leurs familles... Qu. 
trouva 316 de cies. personnages —- En 51; les letlrás: 
tarrivant pas à s"accorder sur Hex variantes des fivres 
canoniques, laborieusement: reconstitués duran les 
derniers Fans, Sia- unm unteliew out appella à Litus 
décision de Fempereur. Celui-ci déchla que lés 
Encyetopedistes devraiont teuir désormais pour canas 
niques, le texte da Livre des Mulations d'a pines 
Leüngk'iou-heue ; celai des Annales. d'après JHia- 


heou-cheng; et la Chronique de Confuüehgs. come 


mentée par. Aouleeuq-ehonu (alias houleaug-teh eu, 


Personnages et Mosurs. — An 66. Par sulle фе Гаі 
contiunelles, dans les paya avoisinant lé golfe du 
Pé-tehi-li, les brigumbi et volones étalent ievos 
très nombreux. L'emportar chercha qui pourrait 
remédier à ee désordre. Le Ghanceller et les ¿ens 
seurs lui recomandérent  Konnag-saei (p. ART), 
L'impetreur le nomm préfet de In piréfezetuns Poig- 
hai. Quand le nouveau préfet se présenta derim lut] 
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selon l'usage, avant de partir pour sa destination, 
l'empereur lui domanda : Comment vonas v preddrez- 
vous, pour faire cesser les brigsndages?.. Дойл» 
боё dit: Les bords ile In mer étant des pays carts 
n'ont pas recu les enselgnements des Sages. De plus, 
le peuple y est dans une grande misere. Enfin Ha 
officiers n'ont [aucune pitié pour Iul. Voilà pounqual 
ces enfants de Volre Majesté, se sont mis à Jouer, dans 
leurs marais, avec les armes de Votre Majesté. L'adagg 
dit: ll faul s'y prendre, avèg le peuple soulevé, conr- 
me avec un écheveau de D embrouillé;.. Surtout 
pas d'impatience!,. Temporlser, et les choses finis- 
sent par se remeltre en élàat. d'elles-m?mes... Je de- 
mande que le Chancelier et les censeurs n& me pres- 
sent pas, affa ique Je pulsse prendre mon temps... 
L'empereur lul permit de faire ainsi, lui douna une 
bonne somme en or, et la congédia. Quand Koüng- 
oei approcha des limites de sa juridiction, les milices 
de son lerritolre vinreut à sa rencontre. I] les. ren- 
voya loutes. Puls Il onfonna, par une circulaire, da 
тецге Пи, dans tous les districts, aux salsies iles 
satellites, Quiconque Lravallle 1a terre, disalt sa. pro- 
clamatlon, est un brave homme, et 1es satellites n'ont 
rien à lui demander. Quiconque porte une arme, est 
un brigand, et sera traité comme tel... Kofing-soet 
fit som entrée dans sà préfecture, avec une volluré 
ordinaire, comme un simple particulier, sans aucune 
escorte. Quand lis brigands er Tes voleurs eurent Iu 
aa circulaire, Hs se débandéèrent aussitôt, déposirent 
leurs lances èt leurs arhalètéës, ob prirent le hoyau. 
En nn moment, le peuple Tut paisihle, les offi*iars 
tranquilles, et tout le monde content: Puis koüng- 
soei ouvrit les greniers publics, et lit. des. distribus 
lions aux nécessiteux. 1| choisit de bons oficiers, 
qui fassent les consolateurs, les pasteurs el les 
nourrielers du peuple. Le peuple de. Ts'í. étant trés 
porté au luxe et à Ia dépense, préféralt Ie eommerca 
à lagricullure. Aoung-soei [ui donna lui-même 
l'exemple de la plus sage économie, et l'exhoria à 
cultiver des céréales et des müriers, à planter. des 
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arbres et à élever dlu bétail: -Pour lut 

en dogner le moyen, Laut «n le dépaoull- 
* lant ide ses armes, IL ordonna que qui- 
conque avail un sabre ou üne брае, 
devall l'échnnger, à son tribunal, con- 
Ire un out ` et que quiconque: pussá- 
dall un eoutelas, devait le livrer. em 
echauge d'un vean, Bientót la. préfec- 
ture (t tres richo en botall. Les cames 
crimiuelles illsparurent. 
Án à. Le prince impérial Chiu avant 
atteint Гарде de douze ans, et Ani d'ap- 
prendre lès Sentences de Confocios et 
le Traité d» In Piété üllale, lc Grind [ré- 
eepleur Chou-koaug: dit à son frere eL 
suppléant Chóu-eheou L'adaen dir, 
celul qui sail se modérer, ésite le jës- 
honneur; celu] qui salt s'arrêter, évita 
lè malheur. Nous sommes à [apogée 
(le notre fortune. Si nous ne nous retí- 
rans pas maintenant, Je crains que mous 
n'ayons à le regrelter plus-dard.. Dong. 
le Jour méme, Jes deux frërex së dëela- 
rerenl malades et sollicilórent [eur 
congé. L'empereur consentit à lenr de. 
mande, et leur donna vingt livres "mar, 
auxquelles lu prince imperial en ajouta 
cinmuante autres ile sa cassette, A leur 
départ, les gramis ufficiers les fétérent, 
et firent pour eux les sacrifices d'usage, 
hars la porte de lest, Plusieurs cene 
taines ilo chars Ies escortérzent un bout 
de chemin, Tont le monile lous leur 
résolution comme éminemment saps 
certalas  saupirérent ou  plenrérent 
méme d'attendrissemenL..  evenus 
dans leur village natal, les deux fières 
firent vendre leurs lingols d'or. et en 
amployérent lë prix à festover avec ]eg 
étrangers de passage, avec leurs alnis 
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er connaissances. Quekqn'un leur ayant 
conselllé de conserver plutót cet argent 
pour leurs descendants, Hs dirent; 
Pensez-vous que nous sovons si abelis 
раг Горе, que nous avons oublié nas 
enfants? Ils auront, ce que nous arans 
eu uougs-mimes, savoir la mafsou el les 
clamps de nos ancétres, Qu'lls les irm- 
vaillent, et ils en tireront ce qu'il leur 
faudra pour vivre. 5i nous amdassions 
pour eux, ce seralb leur enseigner [a 
paresse eb l'oisiveté, La. richesse (ail 
évanoulr lass: résolutions du sage; ella 
fall cominellre au aot des fautes -sams 
nombre. Et pais, personne n'aime les 
riches. Nous ne voulons pas dire cause 
que, quand mous me serons plus là pour 
les instruire, nos descendants commgk, 
tent des faute, el solent un objet de 
baine, à causa du blen que pons leur 
aurons laissé. Enlln, cet or, l'empereur 
nous l'a dome, pour que nous lo man 
gions dans notre vieillesse. Nous le 
muangéeans dünc, dans la jole, avec nus 
parents et nos amis, qui pactageront 
ainsi potre bonlicur durant ]es Jours 
qui nous restent à vivre... Tout le 
monde trouva celle apológie satisfai- 
sante... On m'est pas plus utilitaire et 
plus égniste; en un mot, l'on n'est pas 
plus Confücianistet., Le fail de cette 
éducation primciere terminée à douze 
айз, esb assez curieux. Les comtmenta- 
lenrs expllipient ique les deux preeepe- 
leurs Jügéreut. [ear eléve Incorrlgible- 
ment vicieux, et l'abandonnerent pour 
ce molif, qu'ils n& pouvaient pas (it 
Шаг. 

An Ap. Le Chel du personnel Yáng- 
yuan, élail un bowmmeè simple ët 


intègre. D'abord chef des officiers du- palais, il obli= 
geait lous ses subordonnis à oliserver strictemeot 
lours réglès, et les [Шад casser quand He sè mots 
{Шеп an Aule. Dun autre cóté, ii procurmil da 
l'avancement à ceux qul avalent du mérito. Les 
mœurs des officiers du palais s'amceliorerent sensi- 
blement sous son adininistratlon. W fat ensuite (mit 
chef de lout. je personuel. Yang-yunn nimall In 
Justice ël méprisall l'argent. On lé savait incor- 
ruptille, Mais 3) avali, nux yeux de ses inférieurs, 
ja granil dàfanl d'étro. exigeant, eb ils lës sarveil= 
ler ie prés. Beaucoup [ui en voulaient. Ydug- 
умам «апі Шоп nvec. Tai-teh'anglao le Chief 
des équipages; celui-ci lancom de propos mülina et 
séditleux. Déféré au Grand Juge Ü-tingkauo, probas 
leen) son ennemi, Yda g-uunm Dub Juge par [ui 
eoupalile de I&se«majesté. L'empereur [ni DL price de 
là vie, el Io renvova ehez [ul conums simple particu- 
lier... Alors Yáng-ngunna sappliqua. palsiblement 4 
[nire valoir ses terres, Comme i était riche, H s'ami 
suit de son mieux. Son nini Soüan-horcitsaung Ini 
representa qu'un foumctlomalre dézraidleé, devait fermer 
sa porte, s'afffizer dé sa disgráce ifuire semblant dle 
4'en alfliger; car afficher, nou qu'on se fehlt da 
l'eunpereur, mais seulement qu'on ne Lenalt pas à [e 
aervir, étall, sous les. їл, criue de lèse-malesié), 
ne pus qaugumenler ses liens, ae pas recevoir. il'Büles, 
ne pas. accepter de cemplimenta... Ydog-ywnn Tul 
répondit par cette. [ettee ironbiquez. Plus. j'y pense; 
et plus Ja Irouve que, pour mes grands. péchés,. [ai 
mérite d'étre fail paysan. Ov quand lè payaan afini 
šom annis, H egit un monton өш ГЇ Шш арпеш„, 
lire une mesure de vin. el sa imel Jo engt op lm, 
Puls, quand le vin Tul a3 Pehaulfó les oreilles, à demi 
étendu, il chante Ow £u en bartant [a mesure eur 
ku cruche. L'Ode ne dil-ella:pasz Do mon champ, Je 
vols les montagues du sud imeultos et eogvertes de 
broussallles (l'empire en désurlre 31, Mes cent actes 
de haricols me donnent nourriture et. elinulfage. 
L'homme n'est-il. pas dé. pour s'amuser? Puurquui 
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attendre Ia fortune сЕ les honneurs? 
Héjouissons-nous aujourd'hul !;. Le fré- 
re ainé de Ydng-yunn, Yáng-Izeut'an 
lui dit: Votre tute a dió légère; hi- 
chez dés gagner quelque mérite, et 
l'on vous remettra en charge... A quol 
sert d'avoir de vrais гез 7 répondit 
Yüng-uyunn. Le gouvernement actuel 
vaul-H qu'on se dévoue pour lul?.. 
Quelqu'un accusa. Yáng-yunn d'arro- 
gance et d'impeénilence. C'est cet. hom- 
me-ià, concluait le Hibelle, qui a causé 
l'éclipse de sotell dé: cette année (qua 
triéme une)... Déféré une seconde: fols 
à son ennemi le Grand Juge, Ydng- 
yunn trouvé coupable de lése-majestà 
au premier chef, ful coupé en deax par 
le milieu du corps. Sa femme- el s83 
enfants furent envoyés comme esclaves 
dans les colonles. des Nán-chan, Les 
amis de TYdng-ywunn qui Ginen) ep 
charge, furent cassés. Les historiens 
déplorent unanimement Ia ruine de 
Yüng-yunn, et la considèrent comme 
une criante injustice. — An 53. Tehang- 
tch'ang, le préfet de poliçe de la capi- 
tale, &alt ami de Ydag-yunn. Là eli- 
que qui avail ruiné ce dernier, deman- 
da qu'il (ôL cass2, L'empereur qul esti- 
malt le talent de Tehüng=-teh'ang, mit 
la pëtitlon də côté. Pendant qu'on en 
attendall Tes effeis, un certain Su- 
chaunn, employé de Techüng-tch'ang, 
fut ehargé par celui-ci d'une commis- 
sion. Au Tieu de s'en acquitter, H alla 
ehez luf et dit: Pourquol me donnerats- 
Je се mal? La préfel n'en a plas pour 
clhq Jours (les afaires s'axrpidialėnt dð 
5 ëu 5 Jours) 1... Teháug-tch'ang ayant: 
appris ce mat, fil saisir Su-cliounn, 
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l'emprisanna, lui découvrit de sieur pérhés, et le 
mil à mort. Au printemps suivant, quand lès eaquie- 
leurs impériaux firent li revue ies prisons, Jot jit- 
rents de Su-chounn prodalstrent son cadavre. et dë: 
posérent une plainte entre leurs mains. Les enqué- 
leurs accusèrent Tehüng-tch'ang d'avoir falt pórir 
un innocent. L'empereur vonlant ful donmer be temps 
de prendre ]e large, lt d'abonl examiner l'accusatian 
précédente, qu'il avall mise de cóté, et qui n'entranait 
pas prise de corps, Tcháng-tclang fut désradó et 
réduit au rang de particulier. Il reporta son sceau au 
palais, et s'esquiva. Peu de mois aprés, dans la cipi- 
tale lout était en dèsomiroi les volenrs pallulaient, 
et des bandes de brizands s'organisaiett à. Ai-teheau. 
L'empereur DI chercher Teháug-teh'iag. Quand les 
envoyés impériaux Je déconvrirent, sa femme êl ava 
enfants poussérent des eris de douleur, érovant qu'an 
venait l'arréter. Tcháng-tch'ang leur dit en пап: 
Si c'était pour me prendre, ce seraient les satellites 
du préfet. Puisque ce sont ides envoyés impdriaux, 
cest que. l'empereur a besoin ila. mes services... И 
s'habllla, suivit les envoyés, et fut conduit à la capi- 
lale par les relais ofüciels. L'empereur l'appela enu sa 
présence, ët [ui donna и йге ses potvoirs, Aus 
sitót que Tehüng-teh'ang apparut, les briganids et 
las voleurs disparurent. 

An 58, Yéu-yeanien, le prétet du. Heüe-nan (81, 
elait un bomme férocé á (rold. Un biver; il annit å 
la préfecture lous les. prisoaniers des. districts de s 
juridiction, prononça leur arret de mort en lile, elt 
les fit tous égorger sance tenante, Lo peuple ne lap- 
pela plus gu Yén le Boucher. Y2a-jeanien meépri- 
sait souveralmemwent son prédécesseur Рой ри 
(p. 590), si renounné pour soa hurmanité. Ur Hoáng- 
pa était z&lé pour le culte du phérix (p. 585). Ydn- 
„ Yennisgn se moqualt de cette faiblesse, Une annee, 
les santerelles dévorant les uoissons, son assistant 
Í (dont le nom doe famille est perdu) voulait organi- 
ser la destruction de ces insectes. Gardez vons et Wem, 
lui dit Yén-yennien; les saulorolles sout la mets | 
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| favori dés pliénIx; ique ceuxscl [es mati. 
i qw i gont !.. Amis des maus qua cette Tu 

= щ curis allait causer au peuple, Í rëdigea 
3E A E: # un libelle dans lequel 1l accusait le pré- 
| г fét de divers méfolts ; puls зе ой, 
2ш pour mornitrer qu'ii ne lavalt pas accusi 
nfin de profüter de sa tmine. ['alfalre 
bh ayant été esxomInée, on découvrit blen 
H des injustIcès, Convalbèn de barbaric: 
d) Yén-gen nien fut livré au peuple. qui 
le mit en pieces sur le marehé;.. Jadls 
sa mòre était venue de Tong-hai 143) 
н» sa patrie, pour visiter son Wis devenu 
préfet, Elle arriva juste au moment où 
H (alsalt massacrer Lous ses prisonniers. 
Pénétmie d'liorreur, elle alia demeurer 
ñ plhotellerle, et refusa. de шейге. [ев 
pleds à Ia préfecture. Elle dit à son fils: 
Alors que ton" bonheur Ca falt. préfot 
d'un territoire de milla fi, personni 
ne vuüte ton humanité pour Je mitt 
peuple; on ne parle que des supplices: 
et des exéeutlags que lu commandes 
Gouverner alòst. pac la terreur, est-ce 
Агы 1е pere et la mére. du peuple? Le 
cle] et des esprits veulent là vie des 
hommes; et toi tu. ne fais que les tuert 
Ie n'aurais pas cru qu'il me faudrall un 
jour, dans mes viellles années, ensevelir 
mon 14 suppllché pouc ses meals 
dame la forca de l'agi l.. -Cla ilit, elle 
partit, retourna à Tóng-hai, eb. pré- 
рага 18 оше de son fils. De fait, um 
an plus (ard, Yén-yen nten était exée- 
cuté. À Tong-hai tout le mondi ad- 
mira là sagesse el la perspicacité de 
celte тайге, 
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Pére et fila. — Au 53. Le prince im- 
predal Chè (p. 400) tall mou, hon 
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enfant, et grand ami des letirés; L'empereur avani 
applique la rigueur iles lois 4 plusieurs ofüciers 89- 
vants, un jour que le prince caussil Familierument 
avec son père; (Ï lul reprocha d'étre trop séxére; et dà 
faire Lrop pea de cas des. lettres. L'empereur changea 
de visage el dit: Les Háa ont. leur code à eux. qui 
est un code de conquérants. Nous me sommes plis au 
temps des Teheóu, temps du gouverpement par: la 
verta al par l'éducation, Les lettrés ne comprénnent 
rien aux besoins divers des époques divèrses. Hes disant 
toujours du bien de l'antiquité, et du mal du présent. 
lis éhlouisseut les simples, et faisant miroiter & leurs 
yeux des mots hrllants et vidas, Comment donueruis- 
je des charges à des hommes qui, «Ivant. dans l'uto- 
ple, sont dépourvus du xen pratiquet.. Pois Tem= 
pereur dil en soupirant: La prince imperial metea 
le désordre duns la maison des Han. — Lo second 
fils de l'empereur, Kin roltelot de Hodi-uang (4, 
était bom légiste, trés Intelligent et. ben донй: Sa 
mère, [a concubine Téliaag, êlalt chère à l'empereur. 
Celul-cl se refroldit. pour le prince (Imperial, Chaw, 
et s'alfectlonna à A"rsu. 0) disait en ouplrant: Aga 
mest-Il pas anssi mou Ms? N auralt blen voulu lui 
léguer l'empire. Mais, comune Chen lul eiit né au 
temps dé son inioriuna, comme il avait simé sa meom, 
eL s'était. appuryé sur fes Ii; enfin. parce que Piui- 
pératrice Hò avalt pérl st Lamentahlemuent (y. GU), 
Il mosa juris désrader son fh. 


Phënomënes naturels. — Fu Гап GG, H tomba aq 
sm du Deen Thi (07 LL ilins lë Cháns-long alui, 
une gréle Lerrible, qui tua anmbre d'hommes, Lea 
grélons, gros comme des aufs de poule, couvrirent 
Ie sol d'une couche de glace épaisse de denx plos 
cinq pouces, 


Culte. — L'empereur Sada fut superstitieux, comma 
ses iden. prédécessours,,, En 73, une baude de phê 
nix a'éfuol montre du Ghaa-toup (451, sans double 
. pour. fter sou. axéuenient, l'empereur accord, fing 
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amnistie à l'empire. Comme ftogs l'u» 
vons UN en san temps. ip. 589), e'est 
le. Grand. Maréchal Hoho-koang: qui 
leventa la. dévotlon aux phai, II leur 
faisait souvent xacriler. Aussi l'appari- 
Uon de Fam 73, Iul causast-ele une grae 
de jofe... Em 70, nouvelle apparition de 
Phenix, cotte fols dans In Mongolie ac» 
Inelle,.. ltem, en. (B, dans le pays. de 
Lèu (32); ummistie pour (ont l'em 
pire. L'empereur se bousa, dlt Pik, 
loire Iaconkiquetment, FTona-Kkoang mog- 
rut cellé année-meéme, mals |& culis 
idu phénix lui survócut, — En 61, l'em- 
pereur Swdan, pris de la démangeaison 
qni avait tourmenté son blsaieul, con- 
sulta les inagiclens, eb s'occupa dé 
ёдат nouveaus. Asanl appris que, 
dans l'extrénw ouest, on venóérail un 
cheval de metal et an cog de plorre, 
tous Jeux tres [ranscendants, II deputa 
uu certain Wang-pao, originsire da 
Chou (4), pour lul quérir ces deux 
übjets. Cependant Je préfet de police. 
Tehàng-teh'ang (p. 630) (nit par Tul 
porsonder de renvoyer ses magiciens 
étrangers, et de s'en Lenlr aux pratiques 
des empereurs ses predécesseurs. П ў 
en avalt, de fait, blen assez! = En 60, 
üu deoxième mois dou printemps, à la 
capitala même, apparition de phénig 
&|- rosée sucrée, Ammnislie général... 
Eu 53, apparition d'une bande de plié- 
nix à Tóu-ling. — En 53, à la qua- 
triéme lune, apparition d'un dron 
jaune, ce qui est la combla des appari- 
Lions de hon augure. — En 51, bande 
de phénis à Smn-lch'ai... Blen enten- 
dn, chacune de ces faveurs cdlestes 
(ul itmbortolisée par l'institallon d'uno 
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Désormais nous na citerons plita ees nlalseries, 
Epilogue. — Et 19, à ln 1rnisl^me lune, unt comète sa 
promena à travers les constellations polaires. Lempo- 
reur Suán en lomha mae. [| nomma régenta- 
shéu-kao, Stáo-waugtcheu vt. Tcheou-k'an, aux- 
quels i dicta ses dernières volontés. 1 languit juss 
a qu'en hiver (cometite chronique), el mourut dürant 
la douzième lune. Son His Gheéu, Ie letirillon iui 
n'ainail pas, lud succedà sur lé tróue, et fot l'empe- 
reur Yuen: 


L'empereur Yuin, W à 33. — Montà saris 
Iróne à lige de 27 ans, N commenga par nommer 
{трёга!пїси sa concublne Wag, dont t famille 
renversera um jour la dynastie. Pais 4 dt distribuer 
aux pauvres, ume partie de ses jardins et pares, (des 
vivres; dao l'argent, des semences. = Avant ap ique 
Wüáng-li et. Komng-u.connaissaient parfullement 
les livres canoniques et menalest une vie pure, Tiem- 
pereur les flt duviter à venir à sa cour. Widog-ki 
(p.587) mourut. durant le voyage, Kostagq-u étant 
arrivé à Teh'áng-nan, fut nommé censeur. L empe- 
reür l'avranl inlerrougé eur les réforme A пичине 
dans le gouvernement, Kottag-u lul dit: Les princes 
de l'antiquilé (ttaient sobres et écomomes, Пао 
genient dü peuple. que (e dixiemne en nature de ses 
récollës, sans aulres taxes nb prestations: Anssi [e 
peuple vivait commodement. Sois les emporengrs Ada, 
Wan et King, lE n'y ent, dans le harem, qu'une 
dizalne de Mlles, el dans fes écuries, puas plus de cent 
ehevaux. Aussi ln dépense, en. vélements ol articles 
divers, m'excédait-elle guère une dixzalno de ballots 
раг ап. Maïntenout tes ouvriers qui travaillent pour 
le harem se comptent par milliers. ot la dépense sa 
chiffre par myriades do pléces de monnalez les hargs 
contiennent plas de dix mille éliavaus nourri aux 
frais du peuple. C'est que l'empereur Où a introdui 
dans son harem plusieurs milliers de belles filles, et 
a rempli san Irésor, aux idépens du peuple; Ha dussi 
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InIrodait l'usage de consacrer on dinies 
lière ò chaque concubine du larem, 
aux dépens du peuple. Quand Vem- 
perour a irop dè concubines, I les 
rédult pratiquement à nune conlinene- 
ce forcée, ninsi: que les hommes qui 
auraient pu devenir les maris de ces 
Mes, S'H attribue des eimetiéres à tou 
les ces femmes, là &upertleie iles terres 
soustraites à l'agriculture augmentera 
démresurément, Ces désordres venant 
du chef de Temple, je tons prie de 


— inéditer les Iecons des anclens, el d'imi- 


ler leur esprit d'écanomle, Le ciel [ait 
naltre. Jes. Sages (finilerie), pour 16 
bien iu peuple, ét non pour leur plaisir 
partieulier... Le Fils du Clel. goüta co 
discours. || ordonna de supprimer toute- 
la pariis du harem, dans laquelle les 
filles Introduites attendalent In. fuvettr 
di Maltre. Lo Ghef dés équipages recul 
ordre de rédalee Ia dépense des hàras, 
elle Directeur des pares celle du gi-- 
hier et des [auves. entretenus pour les 


. Classes Пе l'empereur. 


En 47, l'empereur nomma sor fils Nd. 
prince Imperial. 


Nous allons volr les Regents ou Tulaurs 
saentre-détruim, à peu prés comma 
sous la серпе précédent. De plus, les 
eunuques vont entrer.eu scene... Chéu- 
kao était premier Rézent: Siao-wang- 
chen ek. Teheóu-K'an  q'étalent: que 
жез grsesseurs. Mais ees derniers avant 
jadis dirigé le» étmides de l'empereur 
(р. {ЇЧ}, celul-cl avali en eux touta 
confiance, et confirmit souvent aveg 
eux sur les affaires du gouvernement: 
lis sadjoignirent Lióu-kengcheng de 
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la famille imperiale, 1708: тога) Папа Ia science des 
livres classiques, et un. cerialn. Kinn-tch'ang. Ces 
quatre hommes s'eutendirent pour instruire l'empe- 
reur et régler sa. conduite, d'aprés les principes ca- 
nontques. L'empereur recevrait volontiers et sulvalt 
leur direction... Par je fait, Chéu-kao se irouva 
еге plus Hégent que de tiom. I] ue se résigna pas 
ñ celle position effacée, et concut de la halne eontra 
Siao-mangtchzu... Or deux eunugnes du palais, 
Hoüng-koung et Chéóu-hien, étaient devenus dea 
personnages Imporlants sous le règne précèdent. 
L'empereur Yuna élint souvent malade, pensa que 
Cheéu-hien n'ayant pas (fe famille, ne l'importunorait 
pas par ses brigues el ses. sollicitallons pour des pa- 
renis qu'il n'ávait pus. IT se déchargea. donc, sur cet 
eunuque, de beaucoup d'afaires grandes et petites, 
Үй cette faveur, Ghéu-hten fat hbleutót le. person- 
nage le plus eourtia& de la cour, C'était nn. homme 
fin, prudent et habile, prévenant de loim les désirs 
de son maltre, el alisolument dépaurvu de scerupules, 
Nil cause commune avec. Cheéw-kao, Il avall tou 
jours des raisous prétes, pour combatire cellaz de 
Sida-wangteheu et do ses amis. Vex da la faveur 
de Gheu-kao et des empistements de Hoünag-koung 
el da Chiwu-hieu, Sido-waagtcheu. adressa 4 j'eme 
pereur unm mémolhne dans lequel db disait que les 
ёа étant le pivot sur lequel [le gouvernement tours 
ne, Ils devaient être rendus avec une eectalne pibli- 
eite (p. 294); que l'empereur Qu aimant beageoup 
les femmes, avail multiplie les eunuques; cuntre In 
coutume des anclens; que l'on devall au moins йг 
pas employer ees gens-Ià comme secrétuires ot rédac- 
Meurs des 2uits, In regle ancienne défendant d'employer 
dans Jes affaires Imporlantes ( eame personnes nélas- 
131, Lots eas qui. antsubi un supplies ( easiration)., 
L'empoereut- qui vonall à- pelne de monter sur le (réng. 
était timide et. irrésolu. devant lés- décisions à pren- 
dre: Hl ne lt. pas: ee qu'on. fui consclIHalt... Les degx 
eumüques ayant appris ce que Sido-wangteleu 
avall dit contre eot, Hs ló (rent accuser d'une (aute 
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quelconque. L'éxamen da son eas fut 
dévolu à Hoüng-koung.. Siao-iang- 
teheu dédaigna de se justifier, et dit 
fiéremeat à l'eunuque: Quand. fes pa- 
rents des impeératrices régnalent, fe mal 
était déjà assez grand ; faut-Hf malntenant 
que deseétres Impurs gouvernent?.. Alors 
Hoüng-koung eà Chéu-hien. accusi- 
rent Suto-wangteheu, Teoheóou-k'ün 
el Lióu-kengceheng de conspirer pour 
accaparer le gouvernement, et deman- 
derent qu'ils fusseat déférés an Grand 
Juge. Or l'empereur était si ignare. des 
choses du gouvernement, qu'il ne sa- 
vait pas que, êlre déféèré zu Grand Joga, 
Goütrolsaïl prise de corps el 1пслгсёга- 
tiom immédiate, H accorda la гене 
des deux enmuques. Le lendemalu, il 
demanda pourquoi Tcheóu-k'an et 
Liu-kengcheng ne paraissalent pas; 
Ils somt en prison, lui dit-on, L'empe- 
reur s'écria lut effaréz Je pensais que 
le Grand Juge leur demanderait zeule- 
metn des explicatlats!.. Et IL se répan- 
dil en invectives contre les deux eumna- 
ques, qui se prosternerent en battant 
di la téte; L'empereur dit: Qu'ils sortent 
de prison et viennent reprendre leurs 
charges!.. Alors Chéu-Rao venant. au 
secours des aeux eunuques, dit à l'em- 
pereur: Vous rennt de monter sur le 
Lróne, eE n'avez encore donné å l'ème 
pire aucgne prenve de volre capacita. 
П me sufüt plus, pour abasoudre ces 
horumes, qu'ils Gent ét? vos maitres, 
Puisqu'il& out été défénts am Grand 
Juge, d faut au moins què vons les pirë 
viez de leurs offices!., L'empereur dui 
se rendre. 1] amnistia Sida-wangteheu 
et ses deux compagnous- d'hufortüne; 
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mais tous trois furent privés de feurs eharges; et dé- 
gtndés au rang du peuple. = Quelque temps apres, 
l'empereur rappela Teheóu-E'an et Lióu-kengeheng. 
ll voulait les nommer. Censeurs. Mals les eunuques 
irent si blen, qu'l« furent seulement. mommés Cone 
seillers... L'empereur qul estlmalt parlIcullérement 
Sido-wangleleu, toulat le mire Ministre. Mais les 
deux cuouques el Chèu-kao avant fait la grimace, 
il t'osa pas réaliser &m désir. — Lióu-kengcheng 
essaya de ruiner cette clique. N fit présenter, par des 
parents à lui, an placet dans lequel an. treriblement 
de terre survemu Lout récemment, étalt attriliul à 
l'inmdignatlon du clel contre les doux eunuques, On 
demandait que l'empereur montràt son aversion pour 
lea méchants, eu disgraciant les deux ennuques; et 
&on affectlon peur lés hons, en donnant sa confiance 
à Sido-wangtcheu... Les enniques se. doutant. qua 
le coup venait de Liou-kengcheng, Vaceuserent da 
(rahison. H fat arrété, dépoolllé de sa charge de Cor 
selllér, el dégradé au rang idu peuple, pour In secone 
de fols... Or, dans le méme lemps, Sido-ki la Ms de 
&ida-wangtcheu avalt. présentó. an. placet, pour Ta 
réhabilitation de son père. L'affalro: ful. renvoyée 
nux juges, Leus-cl soupconnerent Aida-utanglehen 
d'avolr poussé aon fils à falre celle. démarelie; man- 
quant ainsi à la platltade esigée en. Chine des fences 
llonnaires (p. 550). En consequence, Jes juges do- 
manderent qu'il füt arte. Les deux cunnques ap. 
puyerent [n demande des juges. lis dirent à Tempi- 
reur: Cet homme à un caractére flier et arrogant. La 
(uls precedente, H3 éie graclò; Va même tè mres- 
lon de le remetire es charge. Or, gon. seulement id 
ne s'est pues amendéz i a gardè rancune. Fort deta 
qu'il a été volre préeeplaur, H crall qu'il ne peut lol 
arriver aucun accident. FI faut l'hümiller em l'empri- 
sonnant, poor Ini falre apprécier fes bienfals qu'il a 
Tecus1.. Mais, dit l'empereur, si moa précepteur refusa 
de se livrer aux satellites? ( Elant son élève, je ma puis 
pas ordonner qu'on Ini (asse slolence!)... Les eunu- 
ques dirent: Soyez sous craluto, Sido-iwangtehieu 
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Пеш à sa vie, autant qu'un aaitre; [E me 
fera pas de résistance. El comme sa fau» 
te étant légère, IE sail qu'il sem tirem à 
lon marché, iL se labssera falre voli 
liers... Sur ces assurances, l'empereur 
perinit de l'aepier,. Ds qoe le mandat 
fut signé, les eunuques Ie remirént ag* 
aatellltes.. SNido-iwangteheu fut averti 
de ce qui allait Iul arriver. par le brave 
Tchou-gunn, lequal lat eomseilla. de 
ss sulchier. Eléevant les yeux au ciel, 
Sido-weangtcheu gémlt ot diti J'ai 
élé général et ministre, jusqu'à. pilus de 
soixante ans. N'est-il pas trop honteux, 
à mon Age, de me laisser Incarcérér, 
dans l'espoir qu'on voudra bien me 
et avalant du 
poison, il. mit ün à ses jours... Quand 
Temperenr nmppril «a mort, épouvanie, 
Hi joignit les mains dt s'écria: Je savaia 
blen qu'il ne se latsseraïil pas arrêter! 
lis ont tué mon sage précepleur?.. el 
refusant ioute pourritur», H pen si 
lamentablement, (que Lous les specta- 
tenors furent émos de sa douleur, Puïs, 
ayant appelé en sá présence les doux 
eunuques, ll les chapltra longuement, 
les temant à genoux ella tele décou- 
verte. H n'oublia jamais sen précepteur, 
H Dt ofrir des sacrilices ñ ses mimis, 
chaque sunée; Iaut qu'il véent... AlTuire 
de poser devant ia pestérile, el de. se 
mire absoudre par elle dà crime d'avoir 
causé là mort de son preecepleur, ee 
qui est bien pire, en Clilne, que d'avolr 
né père el mère... L'empereur Sudan 
вели Шев Juge son (Us ( p. 6331; Гете 
pereur Yudn fut el resta un lettré im- 
Беле, = L'eunuque JlIeung-koung 


. étant mort cellg année-meéme, l'eami]ug 
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Chéu-hien теа soul Secrétalre, oi puratlquemont 
Malre dir puilnis. et Tateur de lenmjuereur, tant qua 
celul-cl vécut. 
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[lI qui sappeHe mabtemmt fut -ngn. format, 
depuis іа conmquéte би. Манае par los Chinois 
(p. 511), Jes deux. préfectures de. Tebóu-ir el Táün- 
eull. Les fonctlonnalres ide cs. prefecturex Alaini 
tous des Ghlnols, qul vesalent eb Ieulaliealent hes 
Inidlaénes, Ceux-e] élalent des larbares, qui se Ter, 
talent chaque (olz qu'ils Те pousalent. Plusieurs fols 
les Нап avalent dü réprimer par les urnes Tours 
insurrections, ei le mourira de leurs gouverneurs. 
En 46, l'on eut la nouvelle que toute. l'ile cili son= 
levée, et qu'il n'y aalt pas moyen de la rode, 
L'empereur convosqua le cotes] des mialsirs. I-an- 
rait voulu meliré en campagne une Grande arme, 
Mais Kid-kwanteheum pria aliadi: Yao, шө et 
Ü n'ünt-lls pas été [es Sages par excellence? Or leur 
territoire m'avait que quelques milliers de fi d cten- 
iue, depuis le desert à l'ogest; jusqu'à la mer à Fest 

Qaant aux pays du mord et dg sud, ces Sages fes 
lnfuenéeslent (ar (cur verta, eb aun раг la fore. 
L'emplre des Yian et des Tehieóa, dv (ul guère pus 
eLendu. Ceel solt dit à wur June, On uinimil en 
вох cette modération. Aussi viul-on jusque dü (Cup. 
bodge (en £112. pi. 165, pour leur Dare la cour: re- 
япа чиа машти jomals obtena par In force 
des armes. Les güernmes lolntaines commencèrent 
sous les Ts'ínn, qui. culuérent, l'empire pour. faire 
des conquélesz aussi la nation «n souleva-t-elle ai- 
tre eux, L'empereur Qu ayant aussi fatigué l'emplre, 
ponr lé plaisir ile Fabre la guerre aux bharhares, dex 
bandes dé rebelles se lexérent. de toule part. Quaml 
un état est trop. étendu, ЇЇ est dificile d'y muinteule 
l'orre. Aetuellenienl les. provinces: orientales: sagt 
dans une talle misere, que leurs habitants errent en 
mendiatis sur les гое», тайдан jusqu'a leur fem- 
me et leurs. enfants, ae Нулан а инва les. desardres, 
sans qu'on puisse les. réprimer, w'est-ce pa, lš uno 
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grande afflietlon. pour les Palrons des 
tèrres el ides molssons?.. Quant à ces 
barbares da Ce, chez [caquela le père 
et le fils se baignent dans la mème 
eau, et qui ne différent guére des bru- 
tes, [lz ne méritent pas que leur pays 
solt érigé en préfecture chinoise. D'ait- 
lenrs ce prys est humide el miasmall- 
que; les plantes téneéneuses el Tis mip- 
llles venlmeus y abandent; si blen que 
vos guerriera périront, avanb d'avoir 
joint l'ennemi. La perte de ces denx 
préfectures ( Tehóu-ie et Tán-euli), 
në vaut pas un regret; laisser сейв 
révolte impunie, ne diminuera en riim 
votre majesté. N'allez pas, potir nm mo- 
ment de colére, exposer vos armées, 
d'abord aux hasands de la mer, puls à 
ceux d'un pays manbagneux, stérile, 
inapte à nourrir des hommes. Consi- 
dérez ce. qu'a coüte la derniere expé- 
dition contre les Tibétalms (p. GIN). 
Elle n'a duré qu'un an, vos soldats 
n'ont dépassé les frontières que d'un 
millier de (i, el la dépense s'est élevée 
à quaire milliards de plècès de шоп 
naie, si bien que le trésor ordinaire 
étaut complètement épuisé, H n falla 
entamer les résorves, Alors, que coüe- 
tera bien celte guere loiniaine? Je 
pense, dans ma simplicité, que les pays 
peuplés d'hommes qui ne se coiffent 
ni ne s'hablllent {barbares}, el dont ni 
la Géographie de 17 (Annales p. 01) ni 
la Chronique de Confurius n'ont. parlé, 
ne sont pas des objets que nous devions 
convolter. Abandonner done lle dà 
IHüi-nanu à son sort, el cogcentrez va- 
tre alteniion. eb vos efToris, inr ie sat- 
lagement des peuples de larieul du 
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l'empire... L'empereur soaltvil cos cón- 
gells. 


Fort dé son éloignement de l'empire, 
lé khan des Huns occidenlaux (p. DÉI? 
Tchéu -tehen commença par maltralter 
les envoyés. chinois Krange-maieluu et 
autres, qul cireululenl dans les pava à 
l'ouest des Pamir-Bolor. Puls; en Tan 
íi, H réclama fe: fils: qu'il avait jadis 
envoyé servir dans la garde Imperiale 
(otage, p. 621), L'empereur NL accon- 
ране сё Jeune prince par Kou-U, 
officier des gurdes, Les conseillers qui 
se ileéfialent iles sentiments de Tehiéu- 
tcheu, péensenenl quil suffirail que 
Kóu-ki escortà son Dis jusqu'à fa 
Grande Muralille. Mais Kóu-hi demanda 
et oblint de pousser jusque. chez. de 
khan. Celai-el la Dt mettre à mort. 
Ensuite, comprenant que l'empereur ne 
lii pardonnerail pas cel acte, et erai- 
gnant d'étre attaqué par. HTou-han-sie 
khan des Huns orientaux, Tchéu-Iclieu 
demanda à serelirer vers Гоце, sur 
le territoire de A'aug-kíiu. (Bokhars, 
Samarkand). Or In roi dé K'anq=-Rin, 
hareelé par lea O-xounao, qui, de [a 
vallée dé l[I-1 débordaient ilans cella 
(le l'iazartes ( Tchemikend, Tuchkenl y. 
fut charme de cette. proposition, et lui 
olfrit de sallter à lul contre le On- 
saunn,. Tehéu-teheu qui haissalt. ees 
derniers (p. 623), descenidil done dans 
les plaines de K'áng-Kiu. Le froid Tul 
ша, ботап сеце шаге», plus de trota 
mille hommes. Le roi de K'ang-kiu 
lui fiL épouser sa fille, et le combla da 
laveurs; ear i| comptait elTrmyer on 
Esgner, mvee son concours, tous les 
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royaumes avoisinants. Tehén-teheu 0t 
plusieurs courses contre les Cu-souwnn, 
al poussa jusqu'à leur capitile d'alors, 
Teh cu-kou-teh'eng ( Tchemkend ). Les 
Dà-sounm durent rentrer dans la valita: 
(le CEN, abandonnant, aprés l'avoir dé- 
vasiée, uné étendue de Lerraln de plus 
de cimq mille. fi. — Vn l'éloignement 
délinitif de son redoutalila rival, en l'an 
43, Hou-han-iie khan des Mins oren- 
taux allés de Ia Chit, quita lé voisi- 
nage ide la Grande Mumiile {p 625], 
pour aller s'établir, au nord, dans l'atr- 
cienne capitale des khans, dans ht pays 
oü sera [lus tard karakorum ( p. fà). — 
Cependant Tehiéa -Leheu devenail inso- 
lent, à mesure qu'il desenait- pulssant. 
Sant hroulllé avec le roi de A ang: 
kiu, Il entreprit de bálir sa capitale 8 
Jui, dans le pays de Tachkend. Des 
amibassadeurs chinois ayant dl emn- 
voyés dans le K'ūag-kiw, pour sin- 
[former da ce qu'était devinu Kou- 
ki, Tehéu-tchen les arréta, les mal- 
iraila, pi les empécha ide s'acquilber 
ie leur eommlssiom.. Oc fl * avait alors 
(en 203, dans le Tarim, deux geéueraux 
thinois, Tch'énn-f'ang e. Kan-yin- 
gheaw. Toh'éan-i'ang élait brave, In- 
venlif, déclilé, eL avide de se signale, 
lH dil á son collègue Auan-yencheonu: 
Le Tarim n'est à mous, que parce (qua 


aps roblelela neus craiguent. Ce pays ` 


(ut jadis &ux Huns, qui onl encore së 
sympathies. La renommée de. Tehéu- 
tchew s'étend de plus on plus, Koll 
qu'il bataille contre Ies. Onassounn et 
las Sogillena, SH vient A bout de les 
soumettee, nous l'aurons à nos portes. 
el verrons, dais Je Tarim, di longues 
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années de guerre. (Cest un guerrier hardi et ешге» 


prenant. -5i nous 1e faissons grandir, 11 deviendra: le 
fléan dé nos eulonies. Levons jes garnisons do Tarim, 
eniraltións les Oü-sownmn, marehüns droit à sà nog-- 
velle capitale et détrüisons-la. Nous aurons accompli 
un exploit brillant, et Wallleurs facile... Adn-nyen- 
chcou (ut d'avis ile demander la permission de l'em- 
pereur... Si vous falles ela, Iul dit Teh'ënn-Uang, 
[е plan n'étant. pas banal, les conseillars le combat- 
tront certainement... Sur ees entrefalles, Kün-yen- 
clieou tomba malade. Aussitót Teh'éan-tang convo- 
qua les eantingeals ies douars, el les zsarnisous des 
colonies, Aun-wyenacheou layanl su, se leva toul 
tnalade, eL voulut &'v appaser. Teh'ënn-t'any Ura 
son sabre et lui dil: C'est falt!. Pas d'embarras, itu 
bécilet.. Celte rhéforique puissante, triompha des 
hésitations de. Kaa -yencheon, et |e guédt méme de 
sa maladie idé.circonstance, Les hommes convoqués 
par Te'dnn-t'aag sant rassemhlés, au nombre da 
quarante mille, les généraux chinois écrivirent A 
l'empereur um (Us avaleut dà supposer ses ordres, et 
se mirent en marche [e jour-méóme. Arrivés à unà 
trentaine de li de Ia eapitate de Telhéu-tcheu (Tach- 
kènd), Ts s'arrélèrent èl sò retranchercent, pour voir 
l'effet que praduiralt leur. arrivée. Tactique chinoise 
classique, dont-nous avons déja vu plus d'un exemple. 
Ün arrive; on s'installe; o0 slt ou un présum qu'il y a, 
parmi les ennemis, deux parils rivauxz on laisse à [a 
révolte le temps d'éclater, 5i elle réussit, on Iratermi- 
se avoc (e parti vainqueur, el l'on triomphe sans ollu- 
sion de sucur ni de smg: genre bien plus coté, ew 
Chine, qu'an assant vlelorieux. Toujoors los grands 
principes; n'esaspérer persosne ; ne pus trouer la sub- 
ilauce recué des ancétres, — Tehéu-tcheu ft demati- 
deraux généraux chinols pourquol ils dalent tenas. 
Tch'énn-t'ang répondit: Jadis vous avez Gert A 
l'empereur que, étant dans le malheur, vous désirez 
Ini faire visite ( vous reconqallre son vassal, p. 633 1. 
L'empereur vous plainl d'avoir perdu valre pays, et 
d'étre réduit à vivre esile parmi les. A'aag-kid. MH 
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nons a envoyés pour vous rapatrier. 
Nous nous sommes arrêtés à trente Fi 
de la villa, alin de n'en pas effarouclier 
les habitants. (On n'est pas plus sini- 
que; l'offre faite aux Ministres, en 1900, 
de les esceorter. jusqu'à. Tientsin, était 
Perle avec un reste de сеце encre... 
Cependant Tehédu-teheuiui ne s'y Nalt 
pas, essava de parlementer, Alors les 
généraux dirent: Nous qul sommes 
venus pour vots de si Join, c'est ainsi 
que vous nous recevez? Est-ce In de 
l'haspitalité? Nous sommes. fatigues 
eL avons falm; il nous lanl nous res- 
laurer; vovez ce que vous avez à fal- 
ге!.. Le lendemain, les générant nlii- 
nois levèrent leur camp. investirent 
le douar des Huns, entassrent des 
[amots contre la palissade quol lui ser- 
vait de défense, et mirent Je feu aux 
quatre coins. Quand les bréches furent 
ouvertes, au milleu du fracas des cym 
bales et des tambours, les Hán avan- 
cérent, avec de grands hurlements. Les 
troupes de. A'ang-kiu abandonneérent 
Tehiéu-tclieu, Les Hán [eur donnèrent 
le temps de défiler, puis pémétrérent par 
les bréches, le bouclier an bris. Tehet- 
tchew tomba bless, On Iul trancha la 1й- 
te. Les Hán trouvérent, dans son irè- 
sor, les seeptres de délégation de deut 
envovés impeériaux, eL les patentes de 
Kòu-ki et aulres... T s'agissait main- 
tenant (an 35), pour les généraux chi- 
nois, de futre approuver par l'empereur 
l'initiativé qu'ils avnient prise, Hs ab- 
tinrenL le. résultat. désiré, par l'envòl 
du hijou fittéralre que volei: La justiee 
de l'empire a toujours été la méme, 
maintenant sg les Han, comme Jadis 
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sous Ydo el Chounn,. Or le hun Tehéudeheu, ré- 
volté contre l'empire, mavalt pas recu. Iusqu'ici le 
ehátiment: mérité. M. opprimall les peuples, el ses 
crimes erialent vengeance au ciel, Nous Küo-yen- 
cheou et Tel'énn«lang, armés pour In Justlee, nous 
l'avons ehálié au nom iu ciel. Grüce à l'inlux traüs- 
cendant de Votre Majesté, grüce ag concours des 
deux Princlpes et aus effluves da Cial, mous avons 
défait Tehéu-teheu et lul avons coupé Io te. D'aprés 
l'usage des empereurs còlêhres, la te d'un. rebelle 
de cette sorte, doit ñtre suspendue à in capitale, dans 
le quartier des étrangers, alin qu'on Di sache partout, 
Nous vous lenvayonus donc, avec cette lettre... La 
lettre, et la téte de Tehéa-4cheu, arrivérent à Tch'üng- 
nan au printemps. Or les Bits onlomnant qu'à cette 
époque de l'année (renouveau de la vie), lous les 
cailavres et ossemenis (spectacle de mort) solent 
enterrés, les ministres opinerent que la t&te du khan 
пе бета pas etre suspenilue. Pour satisfalre. ont le 
monde, l'empereur ordonna de ia suspendre durant 
dix Jours seulement, puis de l'euterrer. La nouvelle 
de cette courte et heureuse campagne, füt soleunelle- 
ment anuonceée aux taldeltes des ancótris el aux terlnes 
de 1a banlieue: uné amnistie [ul accordée à l'empire; 
ипе (èls fut donnée aux. officiers; — An X. Le klian 
ifes Hus orientaux Hou-fran-sie ayaat appris que les 
Ghinois avaient battu et inis à imort le Klin ies Mans 
occilentaux Tchueu-tcheu, se réjouit (d'ètro délivré 
de son ennenn j, et eut peur (d'étre traité de mime, 
à l'occasion) loni ensembla. I vint cea personie falre 
sa cour, et demanda à épouser ams Cliinoise. L'em- 
pereur [ul donna une Hla du harem, nommée Wila 
tiang, surnommée Tehüe-kéunn. Le khan fut tort 
content. 1| orit à l'empereur de garier pour lul 
toute [a Grande Muraille, et la ligne des Nüa-chan, 
jusqu'à Tosnn-hourg; alnsi, disait-il, l'empereur 
pourrait licencier toutos les Iroupes des frontières, 
el lalsser reposer s00 people... Vollà que (c= Huns 
deviennent almablesL. Parnil les eonsedllars auliques, 
certains mnalls trouvèrent que, si Гоз ассеріа 
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proposition du khan; ee serait commoda ; ce qui est, 
en Chine, om argument puissant. Mais Hedwu- ing, 
trés an. courant des affüires barbares, dit à l'empereur: 
hl, Gardez-vous-en blen! 81 vous falslez du hin lè gar- 
dien de wotre Murallle, suppesé qu'll chunga de dis- 
рюзШопв à votre égard, quolle calamité! Noovres pas 
même une fento à ces barbares | Gardez-vous de come. 
promettre, pour l'amour d'eus, [a solidité de [à 
Chinel,. L'ampereur envoya donc au khan Ie- général 
Hü-kia, avec mission de 101 dire oralementz Vous 
m'avez fait une proposition aimable et agréable, dtt 
je vous remorele. Sachez que 1a Grande Murallla n'est 
pas taut bàle pour protéger l'empire cantra Гей» 
risun, que pour proléger l'extérieur contre les Chi- 
nois trop entreprenants, (Comme Strasbourg. et Metz 
sont fortiliées, pour proteger la France coutre VAI- 
lemagne; Tonl, Epinal, Belfort, pour pretéger l'Alle- 
magne contre la Francë... El dire que ces bons Huns 
ne se doutaient pus de cala! Ce que c'est ique d'avoir 
du sens commun, et pas de díplomallel).. Le khan 4i 
à Hü-kia : Moi qui suis simple, je me sais paa penser 
des choses aussi profondes! Heureusement que votis 
avez eu la bonté de ventr i les apgeendre !.. et M 
lit de Teháo-kiunn sà reine. 

Maler, h propos de Tehübi-Aiuum, аана ji. fam wr qwnief de pra dta 
hes roguams i les draumes cipinole pour de. ise ernie (af p 08). La 
l'ihán-kinma himorique [ai épauehe pir Je Ars, song elis. ap, 
comme dans Mei büunes kisobran Panwervuap d'una, Lx TrÀdoa-atuan 
romunüqgue, 2 was шш аш Legenda. Ales sum, jeund däi, ale gras 
dat, dams ie haram intpérisl, Dmae (4 bi be (Fahrt 2, d), vg 
pero colana ide piyer aa gnerrermmur du hurim Mas-geur esu, b. prime 
qua rebdi-el deamaudiir puer (introduire aprés de Tempest Lram- 
ag mm Tots king si mal, quello demmira auldise düfan; plagisufs 
snnëew, Ua jour l'omperenr la ricconi par basiri, drat la jara di 
baresi In comp. de Qendrüluom, ee devint Pareri Mih prir hosa 
гайда яз жерде, a'auilapt ches. jew Hana, е1 emm ga kham le pit= 
(ran de Tcháa-Riwum. Calai-rà mecapi da mallra lè China A [eu кї й 
mag ui ap pe ba Wl Urs pas. LOempernur je li meg IN si fer: 
su puegs da Amar, Tehilo-kiunn ng procigita dama las Bote. Ke fli 
turre sar là prt, Fi dapi (E s alga yal agren de vendait. 
ай birer combo en fé... (ier uatre versi bn de Miti percaya le 
pènte du palais, chargé de peindre l'album du harem, sur lequel Ven: 
perour Саан mam riait H AM Fekiäx-Aipaa Wide, pure vm die Tore 
wil pryè. Miia H manire ma vris ишы zu Man, Hone dda, à eon 
smardules, que d'ètre vraies, f 

Si les Hung sont devenus moins redoulables, ёй 
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revanche les Tibétains ( King) vont Je. devenir da- 
vaniage. Nousavons vu leur entrée en sone i n. 6113, 
Les succés obtenus par Tehio-tch'eungkoua, furent 
éphéméres, comime tous les succés chinois, parce 
qu'on ne fit pas ee qu'il. fallait falre, pour les con. 
server. Non seulement les Tibétalns envahirent totes 
les hautes vallées du Fleave Jaune; mais, en. 42, ils 
. pénétrérent par la Volo des Barbarea (33), jusque 
dans la vallée de la Wei (b). L'empereur órdouna 
au chanceller Wéi-huan-teh'eng, de. dellbérer avec 
les ministres sur ce phénoméne., Or, les récolles 
ayant été mauvaises plusieurs années de sulle, et la 
misère diant grande, Jes conseillers assemblés rardë- 
rent un morneée silence. Alòrs Füng-fougchien, lis 
général de la droite, dit: Les K^ráng out envalil l'etn- 
pire. Si on ne les chátie pas immédiatemeut, les Inir- 
bares n'auront plus peur de nous. Je demande à aller 
les punir!.. Camhlen *ogs faut-il d'hommes, demanda 
l'empereur ?,, Fóng-fongeheu dit: J'estime les nivàl- 
tës en Gros, à 30 mllle hommes, D'aprés. fes Tégles, 
il faudrait donc lover une armée de (0 mille hommes, 
Cependant, comme les K'idag ue sont armés que 
dares et dé lances de mauvaise qualité, 40 mille 
hommes suffliront, je pense; et la campagne ne durer 
qu'un mols... Les. eonselllers se récriérent, iisant 
que, le peuple étant eccupé aux molssons, an nn patte 
vail pas lever un sd gram nombre d'hommes: que dix 
mille hommes, répartis dana quelipues postes, <of- 
raient pour rétablir In tranquillité du paya, par le 
fameux systeme gm HÉ de la présence armée гр: 
619).., Nan, dil Fing-fongcheu, dix milla hommes 
пе suffiront pas. Le peuple est débilité par là jeùne, 
suite de |a. famine; les chevaux sont. énervés, pour 
la même raison. Mun anire côté, les barbares mépri- 
sent dójá lien assez les postes de nas (rantióres, SI 
TOS n'envoyez пре dix mille hommes. qu'il [andra 
répartir en divers postes; ou les soldats seront härra- 
sès par des patrouilles incessantes, ou le peuple no 
sero qu'inefficacement protégé. Vous n'aurez fall que 
détmoülrer espérimenlalement votre impuissance. 
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Les K'išng l'ayant constatée, 5 confédéreront, t, 
an leu de n'en avoir sar les bras qu'une seule horde, 
vous devrez lutter contre une invasion de la mation 
entière... L'empereur mnecorda à. Fóng-fongchem 
$000 hommes-de plns (fiche de eonsolution), et Tui 
donna ordre de gagner la frontière. Arrivé vers les 
sources de ln Wéi (b), Fóng-fongeheu dlabllt ses 
iroupes dans trois stations: M mitensuite en compa- 
gne deux colonnes, lesquelles se firent battre, Alors 
Il annonça à empereur que la: révolte était. plus sé- 
rieuse qu'on me pensait, eL qu'il ui fallait un тео 
de 36 mille hommes, au minimum, Finissant, de 
morg, par où il aurait dù commencer, le zouverme- 
ment en envova 00 mille. Au onziéme mols, Fóng- 
fongcheu livra bataille, eoupa plusieurs tilliers de 
têtes, et refoula, dans le Tsakdum, les hordes les plus 
avancées des K'iüng. Puls l'armée fut llcenciée, aprés 
l'étalilissement de (quelques. postes non viables, Tou- 
jours l'histoire du ressort comprimé, qu'on reliche 
l'instant d'après. 


Les pièces qui encomhrent I'histoire doco règne, pan- 
vre en événements, sont des placots et discours de 


Lióu-kengcheng, King-[ang et autres; contre l'eunti- 


que favori et faetotum Chèu-hien, Mais c'est en vain 
qu'ils rappelérent à l'empereur Li-wang el Yün- 
wang des Teheóu (p. 426, 132), perdus par leurs 
éeungques; c'est on valn qu'ils hinputérent A Chti- 
hien les éclipses de solell et autres. phénoménes në- 
fastes, L'eunuque resta an pouvoir, et ruina (ce qui 
étalt alors si facilo), Lous ceux qui l'avaient attaqué. 
Ces pièces qul robaltent toutes tes mémes trivialites, 
n'ont aucun inléret. 


Culte. — L'empereur Yuda ret avec- dévotion" les 
divers sacrifices chers à l'empereur (à, que ses 
deux prédécesseurs aemblenb avoir négligés. — En 
47, à Kôân-l(s'uan (6), sacrifice au. Supréme Un. — 
En 45, à Fdnn-yinn (10), sacrifice à la Sounveraiaüa 
Terre. — En 4, au. printemps, sacrifice au Supretüe 
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Un. En automne, sacrifice aux Anecélres... Sorii dn 
palais, l'empereur deésira aller à leur teinple èn bar- 
que. C'étalt contraire aux Hits. Süe-koanglei se je- 
tant à [a Le des ehevaus Imperlaux, óla son bonnet, 
se proslecpa el dit: Les Rit exigent. que vous alliez 
au temple en char, en passant sur le ponltt.. Couvrez- 
vous, dit l'empereur ( c3 d., laissez-mol tranquilla... 
Sí vous: ne m'écoutez pas, cria Sue-koangtei, je vals 
më couper (a gorge, èl souiller votre cliar de mod 
sang (mpor; alors vous we pourrez plus ofrir vütre 
saeriflee (impureté Jégale?!., L'empòrour changeait 
de couleur. Alors le phjueur Tehaüng-mang dit: 
Quand les officlèrs Sout aussi (rancs. c'est signe qu'ils 
jugent leur maitre sage. De fait, une barquo est un 
véhloule chancèws ` un pont èst beagcoup plus sdr. 
Ог le Sge ne lenle jamals la chanter. Le team 
Secrétaire idit à l'empereur, qu'il ferat Iden de falre 
ce qu'om lul conseillait.., En tont cas, di eclui-el 
итеб dépit, cò n'est pas là ung gier do (e [uire 
Ia lecon!.. eL IL prit par Ie pont... [histoire s emie- 
gisiré qu'il sa soumil avec mauvaise humeur, (Gest 
que, d'apres les principes, le Fils du. Ciel doit. ¿imi 
un pantin souriant- S, quand on tre b (eelle des 
riis, il se meu, mais sans sourire, ce n'esi pas Mi 
perfecikon, 8H. rechigne, c'est mal, et nn. mauvais 
point marque au grund tableau de l'histoire, en Ip- 
forme la posterite. Pauvres Fils du Ciel! Quet sat- 
vage! — En Au, l'empereur Ôï démòlir les tomples 
clovés aux ancêtres de la dynastie (excepté le omii- 
leur), jusqu'à l'empereur &ing Inclisivement (péri- 
més ).—En 39, suppression du cimetirre de l'empereur 
Hoéi. — En 38, suppression du eimetiere de l'impéra- 
rica Wenn. — HE parall que, avant cés suppressions, 
l'empereur Yudn s'était mal formé la conscience: 
Etant tombe malade, en 24, et n'arrivant pas à se re- 
mettre, l| vit dans. sa langueur une vengeance des 
Ancétres qu'il. avalt. réduits à Jenner. I se repentit, 
el ordouna de tout rétablir, temples, cimetiéres et 
atfranidea, comic devant. = En 33, au einquiéme molis, 
l'ampereur Yuda mourut.. Monté sur le tròne à Vice 
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da 27 ans; Il l'occapa. durant 16 ans, et оона. арб 
de 43 ans. Des qu'il eut fermé les yeux, K'odng-heng 
le leite qui lui avait fait expurger ses Ancélres, 
adressa à la Régente (impératrice donairière Wång) 
le placet solvant: L'empereur étant tombé malade, a- 
retabli las eimetióres des Ancétres. Còtrme cèla ne 
lui д раз porté bonheur, je demanda qu'on les 
supprime de nouvoat... La BRégente apostilJn: Ainsl 
soit fait | — Au sixieme mois, le prince impérial Nio 
monta sur le trône, et devint l'empereur Tch'éng. 
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L'empereur Teh'éng, 22 à 7 avant J.C. = A 
peine monté sur le tróne, 11 nomma Grand. Maréchal 
gpu oncla maternel Wüng-fong. lè frere и Гире 
ratrice mére: commencemeüut de Ia fortune du clan 
Wing, qui (nit par ruiner la dynastie. — Les minis- 
ires et censeurs s'empressérent de lui présenter là 
lista des vieux péchés de Chéu-hien, ce qui. pruuve 
que la fortune de l'eunuque tenait uniquement à soi 
ascendant sur l'esprit de l'empereur défunt. Chéu- 
hien ful privé dè toules -ses charges, et renvoyé dans 
sa patris, 1 mouruten route, de chagrin, om anire- 
ment, Les hommos ne l'avant pas fail périr. comme 
ils auraient dà le faire, le ciel se chargea da l'exécu- 
ter, dil ie texte; — La méme année, quatre. Wing, 
fréres de l'impératrice miére et du Grand Maréchal, 

furent faits marquis. ls étalent hull frères. Sep 
eurenl de hautes charges. Le huiliéme monrat, lais- 
sant un fils, Wáng-mang, le fatur usurpateur. La ciu] 
в бах malhenrs à venir. Au quatiiòoe mois, un 
brouillard janne couvrit l'empire. Un censeur dóposa 
la pote suivante: D'aprés les statuts du fondateur de 
la dynastie, personne ne doll étre fait marquis que 
pour ses mérites. Or voilà que les fréres de l'impéra- 
trice dounsiriére onl élé falis manquis, sans aucutt 
mérite de leur. part!.. Le. Grand Maréchal eat peur 
des suites possibles de celle pole, et orit sa 
démission, L'empereur refusa de laccepter, Comé- 
die, dit l'histoire. = Eu 3f, la concubine Hü, (saue 
de In méme famille que linfortunée Imperatricé 
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Sudán (p. 599), ful nommée impératri- 
ce. Elle n'eut pas Neu de s'èn réjouir. 


Alfaires extérieures. — Hou-han-sie, 
le Kklion ami des Nons orientaux, étant 
morb en* 34, on Dis Fou-lchou-lei- 
Jjao=ti (oj succèda; => En 27. le khàn 
ayant envoyé comme député, pour por- 
ter ses hommuagus, le roitelet I-51e-mrou- 
yen, éelui-ch demanda à /— passer aux 
Ghinols, disant sue, si -ss offres n'e- 
lajient pas acceptées, H so sulcideralt 
plutét que de retourner dàns son pays, 
L'atfuire (ut soumise au consell Impé- 
rial, Les conseillers: òtalent assez d'avis 
d'accepter sa soumission, Mails Kéu- 
young prenant Ia parole, dit: Les Hus 
ünl éle, durant longtèmps, Je fléau ide 
nòs frontières; wollà pounquol lun 
pavait cher leurs ttunsfuges. Mauinte- 
naánt que leur khan lail profession d'étre 
la vassal de la Chine, et fail presenter 
ses hommages aux occasions solennel- 
les, les circonstances sont changées, 
Nons n'avons d'allleurs aucume raison 
de douler de la sincérité ides senti- 
ments du khan. Sl, recevant d'une main 
ses hümimnages, поя lenidons l'autre 
main à un officier déserteur, nn ris 
quons-nods pas de perdre l'amitié d'une 
nation pour l'"mour d'un individu, et 
le cœur d'an prince juste à cause d'un 
sujet coupable? Mieux vaut débouter 
celui-ci, poür montrer elair comme le 
Jour la loyauté ile notre. mur... L'em= 
pereur suiviL cet avis. I ÜL sonder Z 
szie-mou-weén. Celui-ci nía avoir е 
mandé à se soumettre, Jui une mòlas. 
die, dit-il; quand elle me prend, je dis 
des folies... Oü le eongédia... IF reprit 
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et garda sa charge précédente, ce qui 
canvainquil les Chinois que le khan 
s'élalt servi de lui pour épler les santi- 
menta Intimes úe l'emprréur, et «que 
Kóu-s5owng avait êpargnó ó celui-ci 
un pas de clerc. 

An 29.. Aussilàt aprés l'uvénerent di 
empereur — Teh'àng, le chanceller 
K'oüng-heng avait accusé Je général 
Teh'àan-tl'ang, de ге approprié Te 
hutin qu'il avalt [ait doos sa campagtie 
contre le khan Tehéu-tcheu, dans le 
pays de K'üng-kiu (p. 640), Tch'énre- 
tang fut. dégrade, H osa se plaindre 
ide l'injustice de s3 sentence, ce qui dui 
valut d'étre Wcarcére, eomine eriminel 
de Jése-majesté; car, sous le doux 
gouvernement des Hén, se plaindre 
d'une Injustice, eèntralnaïl peine de 
mort: les victimes devaient remercier. 
Kóu-young présenta à l'empereur, en 
[aveur de Tch'énm-l'ang, um placet 
ains] conco: Un général vainqueur, 
grilles et dents de son pays, ne doit 
jamais ètre méprisé, Chaque (vis que 
le prince entend le son. des tambours, 
i dolt penser avec reconnaissance à ses 
généraux. Or Tch'énn-lang 3. vaincu 
le khan Tehéu-tcheu. Il nainspire la 
(erreur dde nos armies À lous Ies barli- 
res. Et Je volli accusé de s'àtro pinint, 
inénreére depuis blen des Jours, et tme 


acó de mòrt Un prince doll së sou 


veulr des mériles de ses ofücters, et 
oublier leurs fautes, disent les. Tivres 
des Tcheou. 5i on fail au cliien ou an 
€hoval qui a pelis pour l'homme, l'hóon- 
neur die l'unsevelie ( Bita Ll, p. 253, ense- 
velissement du ehlen de. Confuclas), A 
combien plus forle raison faut-il faire 


Les DER Tch'éng-ti. Carte II. fos 


ï TS honneur à un officler méritant. Quand. vous entendez 
X lp son des tambuurs, pounqpuol ge pensez-vous Nu 
mu préceple des Trheów ei ap chen dn Maultre?.. 
L'empereur fii élargir Teh'énn-r'ang. mals en le 
condamnant à servir eommoe sIimple soldat (felme 1.— 
Une |nsurrectlon avant éclaté Jans le Tarin, lis Chi. 
sounn s'en певен. el assiégèront le Préfet dis 
douanrs Todn-hoeitsoung. Quand on eut recu, à fa 
cour, la nouvelle do ce mouvement, certains proposée 
reut de mobiliser les garnisons du pavs de Totran- 
hoang (Ndn-chan), et d'en former une armée qui 
délivreralt Taodn-hoetisoung. Cependant Je: Grand 
Maréchal Wüng-fong dll à l'empereur: Teh'énn- 
lang étant fécond en expédients et très au. courant 
des affalres barhares, 1] convient де lui demander 
son avis... L'empereur appela donc Tch'énn-Ülang 
chi sa présence. Comme, par sulle d'un refroldisse- 
inent gagné dans la campagne contro Tehéu-teheu, 
Teh'ónn-t'ang Aalt perclus des deus luas, l'empe- 
reur le dispensa do saluer, eb Iul exposa Ia. sitüatlon 
de Todün-hoeitsüaung. Te /nn-tang dit: Soyez sans 
aucune crainte t. Sur quoi vous fondez-vous pour ma 
dire cela, demuuda l'empereur 7.; Jadis; dil Teh'ean- 
l'ang, cim Oá-sounn ne valalent pas un Hán, tant ils 
sont mal armi et malhablies. Malnienanl qu'à forea 
de se halire eonire mous, Hs ont appris quelque eliasm, 
mellons que. Lrois. Oz-sounn valent à peu. prés un 
Hán. Or, dL la Tactlijue, sl pour Ia guerre. offensiva 
H Dot Gre double de Padwversmire, pour Ini guerre 
defensive il suffit d'avoir ia moitié de ses effectifs. A 
ce Lous, les barlares qui entomrent Todu-hoeitsoung 
uë vendront pas à hogt lé lo. salncere.. Encorv una 
[o]5, soyez sans aucune crainte. D'allleurs, lus iron- 
pes Metres maant 5i fi. par jour, et les troapes logr- 
ües n0 F3 pelne; si vous. ordónnlez de mobiliser Les 
garnisous de Townn-hoang, ees Lroupes arriveraient 
peut-étre à temps pour venger Todàn-hoeitsaung, 
mals pas pour be sasnwer... Quand pensez-vous que 
cette guerre. finira, demanda l'empereur 7., Tch'énn- 
l'ang qui savali par expérience le mangue de cohtsioy 
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iles hordes Tongouses, répondit Вага» 
ment: Elle est [inle!.. Puls, avant cal- 
culó sur ses doigts, il ajoutaz Vous emn 
aurez Ia nouvelle, an plus tard dans cing 
Jours!.. De falt, quatre jours plastard, la 
nouvelle dela dispersion des (u-sounn 
arriva à la. eour. Aussltót le. Maréchal 
Wuüng-fong lit nommer Tch'2nn-Clang 
arhitre de toutes [es affaires barhares. 

Au 25. Jadis quand, sous l'empereur 
Ou (en 115, p. 498), la domination on 
l'influence: chinoise s'étendit sur les 
pays de l'occident, seul le pays de Ki- 
pinn (la Cophéne, 51, pays dé Kaboul ) 
refusa d'entrer em relations areg Vem- 
pire, dont l'éloignement, et In difficulté 
des communications, lui Гаи рей 
redouter l'inlmitié: La rof de Ki-pinn 
violenta èl lua même plusieurs envoyés 
impériaux: Sous l'empereur Yuún, le 
rei alors régnunt euvoya tine ambassadt 
pour s'excuser; шаа, а се поем), 
l'empereur étalt. dégonté des colonies; 
H refus done d'entrer. en. relations 
zvec lex ambassaileurs. Quand l'empe- 
reur Teh'éng Tul monté sur Te tróne, le 
roi de Ki-pinn envoya de nouveau des 
ombassadeurs, pour s'excuser el pour 
offrir des présents. L'empereur qui 
étalt disposé 2us relations avec l'étran- 
ger, songenil à faire reconduire ces 
ambassaileurs avec honnenr. Alors Tóu- 
k'nn dità Wüng-fong: Nous n'avons 
à entrelenir de relations. ümicales, 
qu'avec ceux des peuples harbarrs 
avec lesquels les commoanlcòtions sont 
faciles, Or les demés ilo Hudn-tou 
(passe Kliatbor, entre Altock, Peshawer 
el Kaboul), rendront toujours mos re- 
[ations avec le- Ki-piun  extrémemeut 
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difflelles. Par suile, lamilié ide ceux de Ki-piun 
sera peu utile à ges colonies- du Tarim, ei loor 
Inimitié leur sera peu redoutable. Aprés avoir eto 
d'abord nos amis, lis nous ont ensuite fait di mat: 
voilà pourquol nous ivonns rompu boota ц 
avec eux. Les ambassadenrs qui viennent. d'arriver 
pour renoüer des. relalious: amicales; ne-sont. ni 
des nobles ni des notables; mals des mMonchonits qui 
cherchent à falre le commerce; leurs excuses el leir 
tribut, sont pour la forme Faut-il; pour reeaondulra 
ces gens-là, fatlguer vas envoyés, eb les exposer à 
mille hasards? Depuls Ies monts i-chi, ot allait 
vers le sud, on passe par quatre ou сир rovauimes 
(bordes Tibétalnes) qui n'ont. pas de очих атте |а 
Chine, et qui dévalisent. teas. les passants. Puis {i 
faut franchir les gratils et lis. petits Monls Cophalal- 
giques, ehalnes de roches nues eb йе», qussaze 
durant lequel le hàle rend les hommes. ueéconnals- 
sables, mundis que Гаши Гош. Поппе anu plus 
haut degre lo mal des montagnes, migraine, werli- 
ges el nuusées. Ensuile vient le dét de Sius 
tch'eu-p'an, long de trente fi, senlier de fG á 17 
pouces de large, au fane d'un préciplce, qu'on fmn- 
chit â la lle indienne, les soyageuns s'altaelinnlt tous 
à une longue eorde,— Vrntient hex ibutzers &and it- 
nombrahles, &ur la roulé dn plus de Letz, mille fi, 
dic à Hudn-tou. Les sages souverains de l'anlliqui- 
lè. se sont contentés des neuf proviuces centrales, eL 
des cinq zones péripherüques. L'interieur jeur sufi- 
salt, el Up ge ae preéuecupilent раз de l'extérieur. 
Encore une fols, estorier des marchands barbaras, 
cela vaut-il la peine d'exposer ides envoyés Imqeriaux 
Atant dè hasards, alors surtout qu'il y a (wu d'espoir 
d'obtenir ua résullat durable. Sil en cuna à enpe- 
reur de se dédire, lès ufiüciers de [escorta etant déjà 
nommés, qu'il se bome Ó falre excorter evux do. Kí- 
pian jusqu'aus mouts P'i-chas (Kotan j... Le Maré- 
thal Wang-fong appuya la mollom de Tow-k'inn. 
Depuis lors, par inlervalles — de plusieurs annees, 
des garavanes de wurclinnde venus de la Cophòne, 
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arrivérent en Chine. Les relations se bornérent à cela. 


Les exspératicns aratuitva: de Гон Ёа Ишт mises ie chi). ii ati 
probabls qme з кошы qu'il déch, e là khizgple. De Kutsg dana |= Ta 
rim, pur dà passe Rarzlach 2 /" (cham, je haut platouu tibéiatn Karstaqh 
{Миша (үмүт |, le col Кагана [San-tch'eu-p'am), b Leh 
dama le Lada ; pula, par Ghigi, à Ala, Peshswer; enfin, par |o passe 
Кле | Fufn-tew |, à. Kaboul. — Lay, passe Mere, fecht: 
tral, Attbk, P'eshaerer. passe Kkaqibar, Kabul, samble nruima jrüfmablé, 
qajar pri diiikullia répoudamt mieut à. ka aleseriyüium ев Тий Чит. 

Les relations avae les Huns orientauxs Torent palathilea, 
durant toute Ja durée de ce r^gne, Déinéles. inslgni- 
fants avec les Oü-sounn et les A'ang-kiu. 


Alfaires intérieures. = [e trait saillant du régnoe ide 
l'empereur Teh'éng, fut son incondulte, En 20, il 
commença 4 courir Incognito, comme avalt falt jadis 
l'empereur Oi (p. 410) Avec quelques. gardes. ou 
valets, en voiture ou à cheval, I courait Ia ville et 
les faubourgs, parfois méme les districts avoisl- 
паша. — En 19, comme Ies Encyelopédistes falsalent 
la cérétnonie ritaelle du lir-å l'arc ( Bits Il, p. 659], 
une volée de faisans, oiseaux de mauvais nügure, 
s'abattirent sur le palais, eu poussant des cris. Wang- 
ginn ne perlit pas celte occasion d'imitar le vieux 
Tsóu-ki (Annales, p. 162). H dit; Les émanations dit 
ciel et de la Lerre ae répondent, Ces falsans sont vg: 
nus pour hlámer l'inconduite de l'empereur. Vollá 
quinze ans que vous régnez. Vous n'avez pas encore 
de ls. Et cependant vous conrez la pretautaine fous 
les Jours, donnant du scandale et falsant mal parler 
de vous dams tout l'empire. Le eiel vous a averti. pur 
bien des signes funestes. S'ils pè vous. tonchent pas, 
noas sommes pardus. Vollà pourquoi j'ose vous re- 
prendre, au. péril de una sie. Consoloz votre mère, ël 
pourvoyerz à la succession de l'empire, Fréquentez fes 
sages, bridez vos. passions, observez les convenances, 
recherchez la volonté du ciel, et vous pourrez encore 
avoir des fis. eb ces présages. funestes seront sans 
elfet. =@ Jadis l'impératrice Hò et 1a conculiine Pán se 
partagealent fà faveur de l'empereur. Un Jour que ee- 
lui-ciss promenail dans le jardin Qu harem, 1Ї voulut 
faire- tenter ja coneubine dans- sa. voilure. Cellescei 
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repoussa l'offre, en disant: Sur les 
peintures aüciennes, on voit tonjours, à 
eat d'un sage empereur, qu ministre 
célebre, Jamais jo n'al vü une Image, 
ой Pempereur ft représenté: avec une 
favorite. I1 ne convient donc pas que je 
mouta dans votre vollure,.. L'empereur 
adinlra ces paroles et en resta lá. — 
En l'an 18. dans l'une de ses courses. 
l'empereur fil la. connaissance: d'une 
courlisane nommée Tehao-feiyeu, I 
samouracha de cette fille, et la fid en- 
trer dans son harem, ainsi que sa 
smür cadolle, pala s'adonna épendu- 
meot aun vin el å la luxure... Les ulli- 
riers grincaient dea denis; à Ja voe de 
cus désordres. Un Jour, un vieil Ency- 
elopédiste somme Teh'ao-fanglteh eng, 
cracha dans le dos de l'empereur, en 
disant: Vollà pour éteindre tòn fout... 
[es deti courlisanes élant ilovèoies 
maílresses absotues du eonur de l'etipe- 
reur; chereherent à. ruiner quicomqus 
pouvait les gêner, Elles. aceuscérent do 
sorilleze, et limpératrice Ifi; et [а 
eoncubine Pan. L'impératrice Hà fat 
dégradée et rentermée. (uan on Inter, 
rogea la concubine Pa, célle-cd. (dll: 
Je sais que Ie ciul rezlo Ia mort et [a vie, 
ја fortune etla gloire des hommes, Si. 
en faisant le hien, on arrive 2 peine au 
bonheur, comnient y arriverait-on en 
s'abandonnant à de mauvals désirs * S] 
Пее koki et jes chinn sonl dongs de cane 
nalssance, lis a'agréeront certainement 
pas mes olfraniles, sl J'agi« eontre mon 
dovoir, Sits ne sonl раз doués фе tun- 
naissance, pourquoi [es évoquerals-je 
par des offrundes? Pénéitrés de ces 
principes, je n'al (ult aucune [rain ue. 
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magique... Trouvant qu'elie avail рат 
failement répondu, l'empereur l'acquit- 
ta- Craiguant qu'on ne Hui intentál (do 
nouvelles calotnnies, la eancubine Pan 
demanda à servir l'impératries dans sa 
réclustan, ee que l'einpereur lul accor- 
da. — [empereur déclara ensulte son 
intentioti de faire: Impeératrice l'ex-cour- 
sane Teéhao-feryen. — Offusquée. ides 
antécédents de cette fille, In doualriére 
Wång Wt des difficultés, Tech'aünn- 
utelang, Je fils de sa sar, s'entremil. 
Au bout d'on an, en W l'impératrice 
consentit, Pour sauver les appareuces, 
Tehdao-lixm, le. pore de la eourtisane, 
(al préalablement créé marquis de 
Tch'&ng-ang... Cependant le censeur 
Lióu-fou | originuire de £feite-kien ), 
présenta le placet suivant: Quand 10 
clel veut qu'une chose néussisse, H Pane 
nonce par dis présages; iquand une 
chose lul est odiense, Hen avertit par 
des mallyeursz ce sont lá les sigues que 
le ciel donne Iui-méme, sans l'intermé- 
diaire de la divination. Jadis quam] Fi, 
le futur empereur ©й des Гелеби, 
passa le Fieuse pour renverser les 
Yinn, le clel approuva son. entreprise 
par les présages du poisson blanc ( p. 90) 
ël du corbeau de (en. (r. au grand re- 
gret des génles de lu terre et de vos 
offielers, non seulement le ciel me 
vous seconde pas d'hérilier, mais WM 
Tons envoie, coup sur coup, hes présa- 
ge» les plus sinlstres, Vons devriez, en 
conséquence, examiner volre. eonacien- 
ee jour eL nuit, vous corriger de vos 
vices el changer. de comduite, ecuindre 
le ciel et penser Á ios ancelis, fré- 
quenler les femmes T*vertueuses et de 
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bonne famille, afin de donner un sué- 
cesseur à volre lignée, de contenter 
lits génies du ciel ei de la terre, de 
realjser jes espéranees de l'empire, et 
de luütsser des discandants, T] n'est pas 
encore trop lard pour cela. Mais, nu 
lieu de vous appliquer à ee devoir, nu 
mépris des murgrs, eselave dà vas pas- 
slons, arbourache d'une [lle méprisi- 
hie, vous voulez en fotre in Mere de 
l'empire! C'est à ce point que vous па 
ceraignez pas le ciel, que vous n'avez 
pas honte des hommes! Quelle folie .. 
Le peuples dit: On ne prend pas utn 
arbre pourri, pour en (alice une colonie; 
on ne fail pas un superleur, d'un hom- 
me Infoe. Ce que le ciel abies bom- 
mes reprouvent pareillement, ne sam 
raib rapporter que des malheurs. Lë 
que je viens de vous dire, Foul lé mons 
de le Sail, ël personn n'ose vous en 
avertir. Cela. m'afiligez voilà pourquoi 
jal parlé, ag péril dp mg vle... Ca 
placel lui ayant été remis, Pempe- 
reur ordonna de lier Lióu-fou, et de 
li renfermer dams ume oublie. Alors 
le général Sinu-k'ingki, ei lé cham- 
belln Aóu-gnoung, presentërent le 
маси. subvnntz Quand de prince est 
eudurant, al në consiliare paa wiii. pa- 
гой [гапа commè une injure; alors 
les officiers osent, sans craimie dere 
presailies; dai dire ce qu'ils- pensent. 
Or, sur sa reéputatlon de. franchise, 
vous avez appelé à [a cour, et fall cen- 
sur, lo mandarin da disirict Lióu-fou. 
l| est en charge depuls un mols à palng, 
et la. volli eaferm* duüns na metil 
secret Nuus pensons que sa mute ваё 
redalt à un défaut de forme, excusabla 
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dans un homme qui vient de la pros 
vinee, eL qui n'est pas encore fait aux 
habitudes de ia cour. Que s'il est con- 
pable de quelque autre crime, livrez-Te 
aux juges; employex conire Iul la pro- 
eédure ordinsire, mais në Ie faites pis 
disparaltre dans un euchot! Le ce 
semble. irrité ; les inondations, les sé- 
elinresses, tontes les calamilés se suce 
cdent; raison de plus d'élre clémient 
et d'écouler patiemment les avertisse- 
ments. 5i, dans votre- emportemoent, 
vous faites mourir un conseiller sincèr, 
les officiers eifrayes n'ouyrirnt plus Ia 
bouche, personne n'osera plus vous 
parler avec sineérité. Vous n'aurez plas 
rien.du désir qu'avalt Chain ( Aura- 
les p. 301 d'ètre Instruit, et votre bonne 
réputallon périclitera. Alffligés de ces 
choses, nous vous invitons à mediter es 
que vous avez À faire !,. L'empereur flt 
transférer Lidu-fou dans le quartier des 
forcals. du palais, et le condam A 
coupar ol porler, durant trois ans, [0 
bois nécessaire pour le temple des An- 
eire — Àu sixième mols de cetto 
année, Telido-feiyen ful. falte. ре 
ràtrice. Dés qu'elle em eut ]e titre, 
là favour impériale f'abandonna, et 
passa à «4 apur candello. A calle-ci, 
l'empereur IL coustruire un apparte- 
ment d'une splendear inouie, org 
d'or, de jmde, de perles et de. plumes 
rares. L'hnpératrice — Tehdáa- feigen, 
l'ex-prastitaée, ent beau s'abandonner 
aux officiers eL méme aux esclaves. du 
palais qui zvaienL beauconp de fiis, 
danz DPespoir d'en obtemir un qu'ella 
pôt faire passer pour le fils de l'empe- 
reur; elle-demeura sterile... Afflige de 
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ces désordres, le célehre. Liáu-Miang, 
de la famil bhnpérhale, écrivit, pour 
l'iastruetlon de l'ampereur, deus upis 
eules que nous avons encore. Le. pre- 
mier, А Femmes célèbres, cát 
une collection des exemples de vertu 
féminiue, épars- dans: les Odes: ef dans 
les Annales, üuxquels  Liéu-hiang 
ajonta l'histoire бех. пешг causés 
par les inirigues de harem, L'aulre 
opusenle, 1à. Forét. d'anecilates, avult 
pour bat de faire la leçon à l'empereur. 
si celui-ci n'en profits pas davantage, 
üu moins reconnut-il le bien-fonde dà 
ces morales. IE soupiralt quand iH les 
entendait Tire. — Én 15, ttu. deuxiéms 
mois, le sofell «e valla la fice, La ni- 
lure pleura unma pluie de météorites 
Le ehambellan Kóusgyoung Lrempa son 
Iufatigahle pinceau, et produisit me de 
ces pices, trés ennuyeuses quani: à fa 
forme, irés impartantes quant au fond, 
révélation. ide. l'áme eliinolse dans cs 
Ages шањ. Ен мос bx passages 
principaux: Quand les snuveralns Гош 
des choses fatales, H (out, pour leur 
salut, qu'ils soient réprimandes. Les 
dynasties Chdng et Teheóou ont perdu 
le trône, parce que leurs empereurs 
vielen n'ont pas čis repris, Vons ñlles 
рев et endurant ( fpirécanution 
üratulre 1. ël mua neti коше? [шай 
cous qui vous reprenaeat 5 cela ma 
donne la confiance, à tnol homme de 
rien, de vous redire co-que joienton. 
du. Le principal souci des officiers; 
c'est la. conservatlaa de lemplre Or, 
l'an dernler, au. neuviéme mols, tn 
dragon a obscurci lè soleil (eclipse) 
Cette année, au deusi^nis mais, pluie 
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d'itolles eb eellpse de soleil; Trois si- 
gnes néfastes, dans ie courl espace de 
six mois! Je ne.crols pas qu'il y en alt 
eu davantage, lors dò la chite de chu- 
cune dos [rols ilynastiis, Or c'est par les 
femmes et par Ie sla, que ces idynasties 
ant été ruinées, Les souvermiüus ве 
perdont eux-mémes ; aprés cola seule 
ment Ie ciel les abandonne. Dr, rejetant 
les tiobles, vous. almez le vulgaire. Vous 
écartex tout ce qui est beau et он, 
pour wous atlacher à bout eec quil ya 
de plas vil et de plus méprisable, Vous 
quittez (urtivement ja palmis, pour 
courir comme un galopin, el vous livrer, 
avec les plrës polissons, š l'ivroguerie 
et à In débauche. Ii arrive que vos gar- 
des dü corps, que vosolfieiere ël serti- 
іепга, ignorent cë qna tong Ates dova- 
nu, Et cota dure depuls des. nnusest.; 
Les soüsveralus opt besoin de lour peu- 
ple, ët Je peuple 3 besoln des biens de 
la terre. Quand. ées biens lui fout dé- 
Ígut, le peuple se révolte, et Je somveraln 
périt. Aussi ua prince sage s'applique-tl 
avec le plus grand soin à procurer l'ai 
sance à sim peuple, et 5e gande-t-H bien 
de l'appauvrir. Or vous, vous grugez 
volre peuple, vous l'épuisez de taxes ot 
de corvéss, Aussi le peuple vous détes- 
ie, IE est pauvre et désaffecibonné.,. - Ш 
y a encore autre chose. Depuis neuf 
générations, dociles aux volenlés Hü 
ciel, les Han uni suivi li politiques da 
fondateur de la dynastie, Vous, au cón- 
iraire, vous ne suiver quo vos Instincia. 
Vóua vous rendez aprisable, vons dons 
pez un exemple déplorable, et par suite, 
vous dies Justement priyé de. postérité. 
(eri étant, ponunquob liendrail-on a 
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хоца ? Les-tertres (les Patrons des terres 
ël des moissons. lè timple des Angi- 
tres dépendent de Жоц! Wevenex à de 
meilleurs | sentiments, condi. ota 
honnélement, corriger veas vices, pirati- 
guez In vertu, et Ies pliénoméeneés nofae- 
Les. eesseront, le eiel vous rendra ap 
bienveillance, fes tertres dos Patrons 
et je temple des Апей гез serunt preser- 
ves de la destraction. Veulllez eaonslilé- 
rer амес sallenlion. et raminer à Tolsir 
mes paroles! — Ace discours, l'histoire 
ajoute In glosa subvanle, L'emypeéretmr 
était hon eufant; ealé sur le: Ghezu-king 
(p, GB, eb. Iueurablement: débauchi 
L'impòratrice doualriere, et ses oncles 
les Wasg, en Plulent. désolis, Etant 
Ses proches parenis, iis ne poutalent 
pas le eonsurer aves la vigueur néces- 
aire. Csi cox qui Inncalent Uinlrepnk- 
de Kou-uyoung, à l'occasion iles éclipe- 
ses. Les oncles appuyaieunl ensuite ses 
mereuriales, i abligeaient l'empereur 
à los blen prendi. — Le sport préféré 
de l'ampereur Teh'óng, elali dé rop, 
courir, avee  Tehüng-fang. eL autres 
lsrognes, & qui boirait le plus de ein. 
Ges orpgies ebauest accompagnées de 
rires, de cris; el du. reste; Les Wang 
imaginérent, pour corriger l'empereur, 
de [ulre peiidre pour lui un écran, re- 
presentant Teheou-sinn. se Зат, 
avec sm [uvorite | Tita- kt, dins зоту ра 
lais soulerraiü | mélange de deux anpe- 
dotes, p, OP er 85)... La chanmbellan 
Pün-poi, qui relevalt d'une longue 
maladie, ayant repris son service, l'em- 
pereur lut montra celte peintare et [ui 
demanda 2 Teheüu-sinn a-t-11. vraiment 
fait alusi ?., Ha fait ainsl, et pis encora; 
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dit Põr-pai Les Annales disent 
(p, 185) quil s& Inissa gouverner pur 
lex femmes, négligea lé gouvernement. 
ot c'atilra tous lex mallieurs: Les Odas 
disent (p. 3771 qu'ii se plongea dams 
l'ivresse, lla mmnilié avec des gens de 
rien, et Imt avec eux jour et null, qu 
mépris de toute pudeur, Celle peintura 
devrait sous déterminer à n'en pas Taire 
a»utanL.. L'emperegr soupira et dit: 
Voilà dë la Tranchisè!.. Aussitôt 
Tchüng-fang. et ses auis mireut fin à 
l'entretien, el emmenérent. l'empereur, 
sous prétexte de changer ide toifette... 
lar aprés, l'empereur émnt allé rendre 
ses devoirs À l'impératdee doualriére, 
dés que celle-cl le vit, elle s'écria en 
plourant; Comme vous Ales ümaisri et 
fétri | par Ja débauche)! Le chambel- 
lan Pána-pat voos a ċtèdonnè par vola 
oncle lo Grand Maréchal. Vous devriez 
avoir peur lui une alfection: particulié- 
re, ot rechercher sa compagnie, pour 
profiter de ses entretiens. Vous devriez 
élülgner de volre personne Tehing- 
fang et ses parells?.. L'empereur no 
pul pas ne pas dire oal; Aussitôt les 
oncles Wång accasérent Terming- fang 
de divers méofaits, et demandérent qu'il 
fit dégradé et renvoyé Wod I était ve- 
nu. A conlre-ceeur, l'empereur "mai 
lolgner de la. cour: T le nomma com- 
mandant de la prefecture. Pei-ti (44), 
eL plenra beaucoup en prenant congé 
de Tui; = En 142; au quatrième oils, le 
tonnerre gronda dans un cièl sereln; 
pluie d'étolles. filantes. ( probablement 
explosion d'un gros bolllé), Au septiëé- 
me male une comte npparnt dans In 
coustellation Toug-tsing. L'empereur 
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intorrogea ses officiers, sur la eigniflcation de ces 
phénomènes. Aow-goumg retrempa son^ plneeau : 
Quand l'empereur se eandult bien et eoopere â l'har- 
monte du ciel el dela Lerre ! Annales p. 907], alors jos 
phónomenes nalurels se succedent avec ordre, Tes Hans 
mes vivent jusqu'au bout de leurs années,etle eiel ma- 
nifeste son conlentement par ides. signes de bou augure. 
Quand l'empereur se conmiuit mal, offusque Je ciel 
et malirulle Jes vivants, alors les (mines se suree- 
dent, et les apparitions de mauvais augure se mull- 
pllent, Si l'empereur no revient guis à lul et ne change 
pas dn conduite, le cièl [ui relire son mandul, et mal 
un ше енг sujet à: sa place. Vita [a. regle taxariable 
du ciel et de là terre, Et voilà pourquoi je trambite 
de peur, et vou» exlorte depuis (ani d'années. La 
elel révèle les vices de la lerre. Cela n'est-M pas fail 
pour inspirer la ominta? Les grands suialheurs miis 
sent de commèéèncemonia å paiio  perceptihles. Le 
mal se produïl nrec unë oxtréme facilité: De grâce, 
condulsez-vous en prince; me vous encanailhez pas 
en bovant avec des étres miprisablesz (réquentez vos 
feiimes d'apres les règlas idu hareri i sacccessivemitnity 
tis donnez pas Laute volre faeeur à quelques pauotmes 
Jalouses; loncz regzull^cenient volre couri me sariez 
jua commie i sied à un. empereur, apres avoir ШИ 
évacuer là vole, el bien entourée de gardes; na vious 
rondez Mus méprisable, em. allant boire el manger 
uu domicile de vas officiers 51 vous falles.ces. chis 
ses, les désocilres eesserant . Les révoliès uaissent, 
de ee que le peuple affume est imaltrailé pir dès otii- 
clers sans eniralllezs, qui le preseurent dans aa ml, 
sere, et alllrent. à. l'empereur. sa. colere, sans que 
éelüt-ci sen doute. Vollà iles années (ques les Inula 
[lons se saccèdenot, el que les récoltes tiandquent; et 
nu lleu de diminuer los impôts ordinaires, vos ols 
ciers ne vienneutsils pas de demnnder que. vous les 
augmentiez, ce qui vous aliénerait Ie car du peuple; 
el vous altirerali les plus granis malleurs? Gardez- 
votis de consentir á eeité proposition! Dtminuez an 
contraire les dépenses, faltes ies largesses, seconrex 
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les pauvres, encourazez l'azsrieulture, me 
X prenez pas au peuple sau temps pour. vas 
-m. — Corvées;., et celui-ci console, rentrera 
dans l'òrdre ét lac paix... L'empereur 
ройіа ces paroles, et pen lit ni plus nl 
molins. — C'est que d'autres lui parlaient 
autrement. Aou-yawag ай lettré, 
Tehang-u4. lo précepbeur de l'empereur, 
Halssait la caste. I dit a son Impérial 
éléve: Les éclipses et Jes tremblemants 
de terre, les. meurires et les. guerres, 
moontés dans la Chronique de Canfü- 
clus, sont des. évenarmnents s]. élolgmes, 
qu'il est. Impossible de vérifier sil y 
cul vraiment, nire cea faltes, relation 
ila couse à eiet, Confucius alfeciall. de 
ne pas parler des ehütiments du. ciel, 
des phénomènes insolites, des chénn 
et de la vole cóleste. ( Quatre Livres p. 
145, texte altéré j. Ca que lë Sage ( ne 
pul ou) ne voulut pas dire à Tzeu-lou 
(0. L. p. 189), comment des lettrés 
vulgaires en parleraient-lls ralsonna- 
blement ? En somtnmn. les livres canoni- 
ques enseignent, que le prince doit 
s'appliqner ap godvermemeut, el së 
hien condüulre; vollà lout. N'ajoulez 
pas (fol aux. dires des. pédants de nos 
Jours, qui troublenst lout et trompent 
les hommes! Alors Teliôu-yunn, 
mandariu de #H#Hodi-4, demanda шпа 
audience à lemperear. En présence: de 
tous. les ofüciers, ib. dit: Les officiers 
actuels ne savent, ni conduire leur 
mallre, ni faire du. bien au. peuple; Ts 
feralent de bons paysans, des volgal= 
res; comme disait Conlacios. Cost å 
cause d'eux, que Tes malheurs nous 
accablont Je vous demande la permis- 
sion de couper la téte au plre d'entre 
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eux, pour donner nne lecon aux autres... À qni, das 
manda l'empereur?.. A Teháng-u, dit Tchou-yunn !;. 
l'empereur se ficha et dit: Petit mandarin qui as 
sé vilipender mòu malire, je le condamne à mort, 
kans sursis et sans appel!.. Les huissiers salsireni 
Tehóu-yunn, Celui-ci 2e eramponna â la balostrade 
de là galerie, La balustrade e&da.  Tehóu-gyunn 
&écria: Eh bien, firal anx eufers donner dé vas 
nonvelles à Koán-loungp'eng (p. 621 et à Pi-kan 
(p.91); Ms ne savent pas dans quel étàb est. votre 
cour!.. Les bulsiors entralnerent Толоц- уипн. 
Alors Sinn-K'ingki grand général de la gauche, ayant 
té son bonnet el déposé son Scoun, ap prosterna smi 
bas iles dogres el dit: Cet homme a parlé, il èst тта], 
avec uhe franchise brotale: Mais, &'il à raison, ll ne 
mérite pas la mort; s'il a fort, iÏ est d'un prince de 
lui pardonner. J'ose vous demander s3 gráce, au pé- 
ril de: ma viat. et Sina-k'ingki battit de In tèta; 
Lellernent pe. le s3ng coulait ile. son. front. meurtri, 
La colère de l'empereur s'étnt évauoule, 11 fut con- 
lent dé cette. Intervention eb fiL gràce, Quand. plus 
Гага on. voulul réparer Їй baliüstraille hrisss: Lalssoz- 
la tetle quelle, dit l'empereur, pour perpétuer le soug- 
venir de la franchise de Tehou-gyunn. — En l'an 
f, an premier mois, une partie du mont Miam 
(34) s'éeroula. Le cours du Minn-kiang (4) qui eti 
descend, [ot obstrué durant brois jours, Lidu-hiang 
it: Sous les Tehedu, quand le mont Aï s'écrouta, 
eb que les trois rivinres lärireni, l'empereur Von 
périt ( p. 4191). Cest du mont Ki que les Telivôu 
dérivaiont lear fortune, Les to sont sortis du pars 
de Chow (4 ). Maintenant les monts s'y écroulent, les 
flenves y turissent, De plus, une comete se promene 
å travers le palais méme du Souverain du cel R-E 
SS SE les conatellatious eireumpeolaires), dans du 
direction du pays de China. La dyocastie est perilüet = 
Tandis que ses dévoués servileurs gemissalent, leny 
pereur s'amusait. Avant entendu. parler de l'adressa 
avec lmquelte les Tongouses combaltaient ies animaux 
sauvages, l| ordonna an directeur de lu ménagérie 
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Imperiale de faire- battre las mònts do 
sid. pour garnir Te parc impárial d'ani- 
maux féroces. Qn tendit des filets; on 
prit beaucoup dé fauses, on les envoya 
à la capitale dum: des cages roulantes. 
Des Tongouses les. eombattirent. Corps 
A corps, sous les yeux de l'emperear, 
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Le clan Wang; intrigues. — Nous Avons 
déjà constaté que, autre ses maítresses, 
Vempereur Teh'éng. avult des malfires: 
le Maréchal Wüag-fong, né de la 
inéme mere que limpératriee deuairie- 
ге, gouvernall comme I Jul plaisait 
L'empereur lw eñduit en tout. Ea 34, 
Lióu-hinn ls de: Ltu-hiang (ie la 
famille Impériale), fameux lettré come 
me son père, lot avant élé recommandé, 
l'empereur voulut lè placer comme page 
muprés de sa persoune, et (ul dit. de sé 
lalre faire le cosiume de «4 charge. 
Camme iL allait eutrer en fonellans, on 
liL observer à l'empereur quil n'avait 
pàs demandé au Grond Maréchal ta 
permission de: faire cette nomination, 
Faut-il que je lui parle d'une chose 
de si peu d'importance, lemania [anr 
pereurt., Les coutrtisang zo prosterné- 
rent el le xuppltérent do le [nire. L'ermn- 
perceur parla à Wáng-fong, lequel re- 
fuss, et fidn-hinn ne devint pas page, 
C'est que Lous Ies postes vacants etaient 
destinés aur Wang ou à leurs rén- 
lures. — L'empereur n'avait aucun en- 
faut. Ü tomba (mlade, Sòn (rire, фе rhi- 
{е Кона de Ting-Cao. (59) qu'il 
uhnait beaucoup, étant vèni [nire sa 
cour, l'empereur lui dit: Je mai pas ilo 
fiis. 54 co qu'on me momme pas m'arilvait, 
si le tróne. venall à devenir vacant, si 
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nous devlons ne: plus nous revoir, (je. désire qug 
vüus me succédiez),. restez à Ta capitale, aupres da 
moli. L'empereur avant guért, le rultelet. Kodmng 
со Мїппйа nënnmolis ù séjourner à In espltale, s'en- 
landant au mieux avec l'empereur, Cala déplut fort à 
Wing-foug. Une écllpse de solell. éant survenan, 
Wüng-fong déclara que cette ocealtatlon dé l'astre 
du Jour, était la répercussion céleste de colle que lo 
rultelet Koung falsall suliir à «ou. frere. l'emperenr; 
qu'il falltalt dauc le ronioyer dans sa princtpautà. L'eme- 
pereur fort marri, dut obélr $ l'oncte. fl prit congò da 
son frére en pleurant. Le roltelet Kong mouruüt ble. 
Lòt aprés, =@ Wüng-tehang le préfet de la capitala, 
(album censeur (ntréplile. Quolqu'il dôt ка лев 
à Wüáng-fong.il n'étuit, à son égard, rten molis qu'un 
docile mouton; Hf s'avisa, Iui unssi, d'iuterpréter Cé: 
eclipse. H découvrit que- cette: occultallon était Ia ré» 
percussion edeste, de celle que. Wüng-fong (айза 
suldr à l'empereur, en accaparaut le pourolr. Altra 
pel.. Mest-ee pas que l'astromomle eliimaise est bien 
plus divertissanie que celle iles: Europierms? (Quelli 
ressource poor (es plumitifs de [n Presse, s'H leur 
était permis, en Occhlent, lors de choque éclipse de 
хоіе op de ups, de rechercher le ciloyen eoupalile du 
phénoméeéne!.. L'empereur appela Wing-ielhiing an 
Sa [rrésence, et de prla ide développer son dés... Le ciel 
pat intelligent, dit eelul-ci. M sourit au bien, et [nil 
lü grimace au mal. WH manifeste par iles signes, sean 
contentement ou son mécontentement. Vous n'avèz 
pas de fils, et vous meditez ide vous associer te roitelet 
dé Ting-tao volre frere, Celle mesure proflerult aux 
AncMres, aux Pulrons des terres et des molssons: 
elle plalralt donc au ciel et satisferall le peuple; Jes 
mauvais présages qui paraissent au ciel, ne sont done 
pas ume cenegre de val proje. Hs parülssent, parce 
que les gratds fonctionuaires ont accaparé Ie goaxer- 
nement; L'interprétation que Wüàng-fong a donnéa 
de lVéclipse, est falle pour vous separer de volre frire, 
alin de vous Lenlr plus facilement on tutelle; Dar 
loute éclipse, &est Ie yin qul occulte le dag? Ur 
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SÉ JE Je mintstre est уап рае rapport à son 
SE prince. Actuellement toutes Ieà affaires, 

ч grandes el pelites, sont entre Тез mnins 
135 de Wüng-fony; vous ne pouvez mème 
plus remuer librement la main, EA 
Wéáng-fong me volt pus que c'est [u] 
que le ciel blámes et il rejette ce bláme 
sur un innocent; H éloigne le roltelet 
de Tíng-Cmo. Yrniment Wüngs-fong 
n'est pas ui officier dèle... L'empe- 
reur entendit ces paroles avec plaisir. 
l| dit à Wüng-tchang: Si vous mp 
m'avie2 pas averti, Je tre tme serals pas 
apereu du danger de l'état. Mais, entre 
Sages, ün se comprend, Dites-moi, qui 
est-ce iui pourrait m'aider comme 
minislre?.. Widug-tehang recammatre 
da Fong-yewang, le préfet de Lüng- 
ya (35), homme d'ane fidélité, d'una 
loyauté, d'une franchise et d'une sages 
še sans égales, L'empereur aralt onten- 
du parler de Ini, alors qu'il etali encore 
prince impérial. L'idée de le substituer 
à Wüng-fong, lul sourit. Пери lors, 
après chaque audience, il retint Wang- 
(chang pour causer avec lui, Ces enlre- 
tiens excitérent l'attention, Leur sujet 
fut surpris par le page Wang-yinn, 18- 
veu du Maréchal, qui avertit sua oncle, 
Celüi-ci fut trés vexé. Sur le consell (le 
Tóu-k'inn, il se dil malade, ol solli- 
cila son congé dans im libello lumen- 
table. Sa sour, la dôuairière, pleura et 
refusa de manger. En fils pleur, Pam- 
pereur dul caler, Il envoya d Waag- 
fongl'onlre de gaérir et de reprendreles 
fonctions de: sa charge, ce qui fut falt 
illico. Puis l'empereur fit juger Wáng- 
tchang, lequel, trouvé coupable de 
lendances qévolullonnalres, dut se 
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suleidér. Fóng-yewang, le candidat du 
mallieareux préfel, sentadi que le sal 
brüluit sons ses pas, s'empressa ide tome 
ber malade d'une maladia de circons- 
tance, qu'Il enateelimt solgnaeusement di- 
rant Lrois mois, aprés lesquels H ollint 
d'aller 3s xolguer datis on paya: Pape 
recomimnandée à ceux qui révent do rë- 
formes еп Oline. — En 23, de page, 
Wüng-yinn, le mouchard, devint 
Grumd Secrétalre. Cette promotion porta 
ü son comble la fortune des Wang, 
(outre hes hautes charges (di gouserné- 
ment central, les ministres des princi- 
paulés, les préfets, lex enquéleurs par 
loul empire. étaient du clan ou de fa 
clique, Ciuy marquis Wdáng, et la foule 
de leurs fils vt neveus, rivalisilent do 
gloire-et de faste. Des Hbarallies Inte, 
lizentes leur. attichaient les. officiers, 
jes lotita, eb une naüée de parasites, 
faiseurs de réclame pour espeéces.,., 
Lióu-hiang du à Tel'énn-l'angz 
Malgré tant de présages sinisires, ls 
fnveur des parents de l'impermirice me 
fail црпе стиле, Сия Waq ruinerant 
certainement les Lidu (la dynastie), 
Or, tout insignifiant que je 3012, Je suis 
pourtant цо Lidu Won pthentlqne. 8l 
mol je ne parle pas, qui parlera?.. et 
il composa, contre les Wang, un ré- 
quisitoïire amer, dont voici quelques 
passages: Tous les princes desirent Ia 
pali, eb hien. peu en. joulssentz Lots 
veulent durer, et cependant beaucoup 
périssent.. D'ot eeta sent-H! Ordigai- 
remeüt, de leurs officiers, Quand ceux- 
el usurpent Je pouvoir, il& rulnent leur 
maitre. Or actuellement $€ individus du 
clan. Wüng, ont lè privilège du char 
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i IB. Toh'éng-ti. Carte IX: 
écarinle: le Maréchal Wümg-fong, & 


Hans ses mains tont Te pouvoir; cinq 
marquis de ce clan, rivalisent d'arro- 
gance-el de [msle; personne n'ebilent 
plus-d'avancement, quà. condiliou dé 
les flotter; quiconque: les blame, est 
perdu. Jamnie les parents il'ancune 
impeératriee, n'ont. emplelte eomm ces 
Wing. Or n prospérité engendre fa- 
Катети атом. Les Jiu sont, 
par rapport aux Wang, comme serait 
un cuf déposé sura pente du. "Tor: 
chan (en danger imminent de choir el 
de se briser), Veuillez peser mes piti- 
les 1... Apres lecture de ee placet, l'em- 
pereur appela Liu-hiang, gemit, lui 
dit quii acit raison, puis conciut: 
Surtoul Laisez-vons! J'y penserai!.. I 
pensa tant et si bien, qu'il nosa Ja- 
mais aglr. — En 22, 1e Grand Maréchal 
Маон ét tombé malade, Fen- 
pereur alla le visiler, se lamenta mt lul 
demanda: 5i ce quon ne nomme. pas 
vous arrive, Wüngs-t'an serait-il ca- 
pable de vous remplacer ?.. Wiüng-dong 
salua de la tête; et dit en plenrant: Il 
est trop ambitiegx, comme plusieurs 
autres de mes parents. Prenez pour 
ministre Je Grand Secrétaire Wing- 
yinn, el jo maourral volontiers... Le fin 
mot est que Wéáng-t'an n'avail pas été 
gaan? souple entre Jes moins de Wang- 
fong, tandis que Wüng-yinn l'avait 
servi comme le fis Je plus dévoun. Ca 
dernier fut fait ministre, et le. premier 
commandant des portes de Ia capitale: 
ila ce jour, lle devinrenL «mnetiis. =Â 
En TG. entrée en scène ils l'homme m= 
lidique, qui detruira [a dynastie. Des 
hail freres. de l'iinpératriee Wáng, un 
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seul, nommé Mán, était mort jeune, 
laissant un fils en bas Age, nommé 
Màng. Calal-ci montra les plus heit 
reuses dispositions pourla Ltempeéranea, 
la docilité et la modération. IL deviüt 
tris savant, s'hablllaït comme les let- 
ires, prenait soin de sa mère, -d'uno 
belle-siour тепте èt de ses enfants. H 
se lin avec des amis bien choisi, el 
ешти ses oneles. Bref, Hl obaersa tout 
ce qui est preserit dans les Rita. Quand 
sun ónclé ]e Maréehal tomim malala 
de ta maladie dont ïl mourut; Wany- 
mang ee Ôl son infirmier, goütant les 
mèilicaments avont de les [ai préseti- 
ter: les cheveux épars el le visage sale, 
il ne se déshiabilla pas durant plusieurs 
mois Quand Wáng-fong Tub mort, 
Wüng-mang recommanilé à l'impera« 
trice el à l'empereur. fut. placé. dans 
les pages. Puis, des personnages im- 
Поти s'étant employes pour lui, 1! fut 
fail manquis ie Siun-lou (4. La for- 
tune në (И que le remire plus: r- 
pectuens, plus hamble, plus blentai- 
sunt. Hl n'ainassail pas, donnant Loul ce 
qu'il avait sans cou pter: Aussi ceux qui 
&laient au pouvoir, sinléressérent-TMs 
encore davantage à sa fortune. WH s'ii- 
sinuall datis le exeur des gens, par toute 
sorle de services. Alusi, un. Jour, N AL 
emplelte d'une jolie Alle. Sa parents 
s'étonmerenL. (C'est, dit-il, que In géné- 
ril Tehóu-tzeuguan n'a pas d'enfants, 
Or ceite Шо est faite pour өп avoir 
beaucoup, Je l'ai achetée, à 500. Inlen- 
liom... eb H IDn ul otlril Ie jour méme; — 
En 8, Wibig-mang gagna le eweur da 
l'empereur, de |a. maniére suitanté. 
Teh'oünnu-tch'ang, olficier- dame les 
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gardes, entretenall un commerce aves 
Hü-mei, la sœur de l'ex-Impératrice 
Hò, évincèë par Tehdo-feiyen (pi. 659). 
L'ex-[mpérulrice donnall à sa sonar les 
bijoux mis à sa disposillon, et celle-ci 
les donnalt à Teh'enantu-teh'ang, afin 
que celui-ci parlit à lempereur, et 
obtlnt in | rentrée: eo. faveur. de lex- 
impératrice, füt-ce comme simple corn- 
cubine. Teh'oununu-teh'ang — leurrait 
la pauvre femme, par de faux. rapports 
sur les progres de son affaire. Waag- 
mang jaloux ide Ia faveur donl jouissait 
Tch'sünnu-tch'ang, observa, dé- 
couvrit l'intrigue, et nvertit l'empereur. 
Pour la fuce de l'ex-impéóratrice, l'em- 
pereür sé contenta de bannle Teh'otan- 
w-teh'ang dans sw marquisat, Le 
courilsan acheta  Wdag-li, jadis son 
ennemi, ep [ul misant don des objets 
regus de Hi-mei Quand Wüng-H 
intercéda pour. Teh'onun n-teh'ang, ' 
l'inimitié de ces deux homines elani 
notoire, les soupeons sévelllérent. Une 
enquéle révelg les. délournements de 
bijoux  impériaux. Jeté en prison, 
Teh'odnmnu-tch'ang se suicide. L'ex- 
impeératrice I7à dut preudre ane potion, 
qui mit fin à son veuvage force. Plus 
ie vingt officiers, compromis dams cette 
affaire, furent diestituis... Le succes de 
Сене campagne à Pentonr du harem, 
H de Motug- meng un grami militaire, 
Le maréehal Wilag-kenn qui ве [аш 
vieux, le demanda pour successur. 
Wüng-mang tat nommé Gramd Maré- 
chal de l'einpire, à l'àge de 28 ans; i 
ne marchanda pas sa peine. I] resta 
loujours siinple et ennemi du faste, Un 
joar, sà mère étant Lombés malade, de 
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hauts fonctionnaires allérout demander de ses nouvel. 
les. Ils furent recus par une ferme en robe courte et 
usées aux genoux, qu'ils prirent pour une servante, 
et traitérent comme telle. Or c'étalt Madame Wiüng- 
mang. Téte de ces Messieurs... Шеш le. Maréchal 
Wing-wang fut un personnage trés populaire, 


Culte. — Les modiflcatlons apportées au culte officiel, 
sous ce régne, son d'un laut futeret, Elles prouvent 
avec éxldenca, que les Innovations de l'empereur (Un 
étaient considérées comme dex innovatians, et que 
les cent années éeoulées depuls lors, n'avalenl раз 
fait preseription «fans l'esprit des lettrés ni du peu- 
ple. — Ea 32, antiée de son. avenement, l'empereur 
ft élever, duns 19 banlieue de la. eaxpllale, un Теге 
au xul elun aulre au nord. [I supprima les saerifi- 
ces de Kán-ts'uan (Sopréine Un et Cinq 5ouverains ў, 
et de. Fénn-nyinn (Souveraline Terre), ainsi que Tes 
aifrandes à iivers- Ghénnu absceurs, IF f£ ces suppres- 
sions, 4 l'instization dua leltré ravagaur K'oang-heng 
(p. 652). — L'année sulvrante, en 21, l'empereur supe 
prima net les fureux cinq tertres ie Yoitug (p. $26), 
ël le culte rendu au Joyau de Teh'énn (aérolitlin], 
loujours sar je couseil du méme A'sang-heug. M 
sacrifia pour la premiere fois, ati cicl dans la. banlieue 
du midi, et à la terre dans la banlieue du nond. He- 
inur vers le. culté anclen. — En 10, un dragon noir 
fut vu à. Tóng-lai (13), — En. 14, revirement пош 
plet, Nest pas esprit fort, qul vell. L'empereur 
ayant fait démollr Te tertre du Suprême Un à Kan- 
is'uan. un ouragam endommngea le palais, et. derá- 
cina plus ide cent arbres. L'empereur iroura colon sin- 
gulier. i consulta Lihu-hiang. Celui-el, molti боше 
füclaniste, moiti* Taofste, lat dit: Supprimer un sx 
crifice: privé, est chose. de. consèquenco, qu'on ne 
falt qu'à regret. A plus forte. rnison faut-il y. regardér 
à deux fois, avant dle demolir un Lertre ancien, bien 
Iranscendant de l'empire, Depuis sa fondatlon, ce tors 
tre avait eté visité par les esprits du ciel et de la tors 
re. Mieux eül valo n'y pas toucher!.. L'emperegr se 
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repeniit 4e ce qu'il avait Гай; d'au- 
lant iu'll pensa, que La sterillti: de ses 
femmes, en était peul-éfre la peine. 
ll demanda donc à l'impératrice doual- 
riére, I2. permission dle rétablir le ter- 
tre du Supréme Un à Kan-ls'uan, el 
celul. de 1a Souveraine Terre à Fenn- 
ginn, das leur état print, H ns: 
Lrura de méme Tes einq tertres da 
Yoüwp, rétablit le culte du. Jogau dé 
Teoh'8un, et tàus les autres sacrifices 
qu'il avait supprimes, On n'est pas plus 
repentant? De la pénitenee, l'empereur 
Teh'éng passa méme A la forveur. H 
devint dévot anx Chèn el aus Kod, 
et s'appliqua à la magie..... Le terrible 
Kóu-young retreimpa sot pinceau: Qul- 
congue, dit-il, connait [a nature du ciel 
nt da la terre, no sà laisse pas séduire 
par les artiflees des Cheénn; quiconque 
connait les véritables propensions des 
éires visihles; ne so lnisse pas troubler 
par les êtres transcendints. Toni ca 
qui est contrulre à Ja voie drolle de 
l'humanité el de 1а convenance, tout 
ee qui est hostile aux cinq livres cano- 
niques: tous les contes merveilleux du 
Коё eb de Chénn: Ion ce qu'on ra- 
conte, d'une diététique, d'nne rogné 
et de pratiques qui procureraient ШЕ 
martalltéz tout cela est. faux, el hon 
satilimment & sedulew les peuples, el par- 
fois leurs souverain, Les magleiens pro- 
ineltedl-monts et marveilles: ar, quand 
on eherche à yerifier ce qu'ils affirment, 
il vous arrive ee qui arriva à celui qui 
woulüL atiraper le sent ei qui courut 
aprés son ümhre; on n'arrive à ren 
suislr. Tous Ies hàns Souveralms, bnt Der- 
mé leur orelle aux tuagiciens, Le Sage 
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n'a pas vonju parler de ces choses. Faites da méme! 
Eloignez de vous ces gens-là! Nè les Laissez pas se 
Multer dans votre cour l. L'iempereur trouva que Kin 
young avall bièn parlé... Mais, dt maitre Tag, + 
l'homme à pour du malheur, et désire stre heureux , cun 
clioscs lë touchent de prés; et vlvement. D'un autre 
côté, les Koèi et les Ghénn étant tmvisibies, I] n'est 
pas-aisé de prouver qu'ils n'existent pis. (жй бш, 
un culte établi (depois cant ans, «e supprimn difficile 
ment. Si méómo le savant Lidu-hiang ma pas ép 
exempl ile superstition, combien plas Ia: masse. des 
bonnes ordinaires) = Еп 12, su premier mois, 
l'empereur «acria en personne, à Adn-fá'uan, au 
tertre restauré du Supréme Un.- Au troisióme mols; 
Il sacrifia au tertre restauré de la Souyeraine: Torre, 
À Fénn-yinn. — Ce qmi sali, soil dit par anticipi- 
tion, Quand l'iéanpereur fut mort, en l'an 7, la doual- 
rire, se Confuclaniste, sempressa de redeémalire 
les tertres du Suprime Un er de Ia Souveraine Terre, 
üémolis puis restaurés par l'empereur Tehié2g. Nous 
les verrons relevés sous le rezne suivant. Pauvres 
dieux, pas plus assurés du lendemain, que les roite- 
lets, ministres et officiers, di ces trisles tomps! 
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Phénoménes naturels. — Ea Jo, dans Ia vallée do la 
Wäi une plaie diluvienne lomba aans diacomiimier 
dorant 40 jours. Eclipse de solell; et trembhlement de 
lerre. — En 99, chute. il'aérelltbes. Le Fleuve Jauta 
trompit sa diguë septentrionale (prés G$); et inonda 
qualre préfectures (22 districts] de là province ac- 
tucllè du Tchëu-tU, Qulnze millints d'acqres deo terre, 
furent couvertes de trente piuds (Peunu. Quarmhis 
mile bátikmentz, maisons eL habitations, furent de: 
Iruits par les eaux, En 28, Waug-genehen fut eliar- 
gé de réparer la brèche idu Fleuve, ét de mettra tin 
à la dévastallon. N fll faire des lioudins en sparterie, 
longs de 40 pieds, sur 9 de circonférence, remplis de 
callloux. Chacun de ces houdins étant suspendu entre 
deux chalands conjugués; qui allaient l'immrger 
dans la bréche. En 206 Jours, la digue ful refallb..s. , 
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En l'an 95, le Fleuve l'emporta de not: 
vēnu, et inonda la moitié de faire de: 
vastèa précédemment. Wång-yan- 
cheu fut de nouveau ehargé d'y mettra 
ordre. H eti vint à bont, aprés six mols 
de travail, = Eu 22, chute d'aéroli- 
thes, — En 17, le Fleuve Jaune rompit 
aes digues dans Ie. pays oü est. mainte- 
nan Kí-Leheou (56). Tout le centre 
de la province actuelle du Tehidu-li, 
fut couvert par les eaux. Trenle elun 
districts furent noyés, et quarante ilke 
habitations détrulles. Um certain Li- 
sunn, de P'ing-ling, üt ls motion 
suivante: Vollà longtemps que T 
pose de recreuser [e delta dà г [е 
Grand (p. 43). Palsque le Fleuve vient 
de s'épandre, iÏ m'y à qua l'abanidenner 
à lui-meme., Pèu à pei H (racord lul 
méme ses mouvelles branches. On n'aura 
ensuite qu'à Caller up peu, pour ren- 
dre ces branches délinitives. Ce sera 
là agir d'après lés Intentions du cel; ce 
sera économique et. pratique... Оп re: 
nonga donc à fermer [a brèche. | Les 
grands officiers eureut beau reprisen- 
ter la détressa di. peuple, L'émpereur 
se contenta de hdi faire distribuer des 
sumónes, — En 15; pluie de météoriles. 
Шет, ей Ian (2 2vant LC- 
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En l'an 9 avant J.C., l'empereur. perilil 
détinitivemenl taut espotr d'avoir des Om. 
tanis. A la première lune de celle anuig, 
sun fróre Hing rollelet de. Tclibüng- 
elan (613, et son. neveu JTinn. rottolet 
dë Ting-t'ao (59) Ais du feu roitelet 
Koüung ( p. 670), vinrent faire leur cour, 
L'empereur almalt peu son frére Hing. 
Н оннан Hinn, comme T avait Jadia 
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ahné &on pere, Ce [rere et ce neveu 
Giant (es plus proches parents de i'en 
pereur, l'un ales deus ifevall (dre choisi 
par tuf comme suceessenr.- ffinn etait 
Üts dune concubine Ting. S4 imêre lès 
gale, la mime Fon, lavull acconipagué 
ù la cour. Ella acheta, puur (al, la 
faveur de l'impératrice: Tetaa- fergen, 
de la favarle Teldo-tehaoi, el de 
l'oncle Wang-hien. lesquels éraliett 
sancleux d'assurer leur avenir. (es Lrojs 
personnages exlurtérent. l'empereur à 
bommer son successeur, L'empereur 
Inclina pour Hin, alors agé de 17 
ans, = En l'an 8, l'empereur runit lus 
ministres, les eenseuts ol les généraux, 
et leur demanda lequel des deux prin- 
ceea derali reenlierement devenir son 
successeur? Tous Tul dirent que, d'apres 
Ies Hits, le neveu étant, dans l'arbre 
généalaghlqne, au. méme. niveau que le 
His, H pent ere adopl* | comme tel; 
que, par consequent, Hian de Ting- 
Cao Пекин êlre nommé prince imperiul- 
Seul K'oung-koang (ut d'avis que; le 
[rére étant plus proche parent que le 
fils, le roltelet Hing de Techomags-chan 
uevalt erre appelé à succéder. I eila à 
Гарри. l'exemple de T'dun -beug de 
Vian (p. 80). Muls l'empereur pul- 
mant pas som frere, et les. Bits interdl- 
sant que deux freres eussent acces dams 
le temple des aucires, M rejeta l'avis 
ie A'ouag-Eodaag, et nomma fran de 
Tinq-Can san His légal el successeur. 
Celul=cl nc pouranl plus désormals 
[aire les sarrilloes rituais À ses propres 
üucelres (p. 507), lempereur donna 
iu principauté de Ting-l'ao à Lidi- 
king, à charge d'offrir régulièrement 
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ces sacrifices, — Jusque là, le prince 
Hinn iani encore jeune (17 ans!) 
la reine. Fóu, sa mére légale, aval 
pris soin de Hii. Quand H fut idi- 
venu prince inrérial, l'ex-meére bate 
Еди, et In vraie mere Ting, furent lo- 
gres à l'hôtel des roitelets de Ting-tio 
(à la capitale), et n'eacent plus la per- 
mission de voir la prince: impérial ñ 
leur gré. Mais bientót la douairiere 
Wang eur permit de lai faire visite, 
ute fois tous Tes dix Jours. L'éempereur 
dit: Cela ne convient past.. La douai- 
пеге répondit: Le prince esi encore 
Jeune. La reine Fóu l'a nourri. Meltans 
qu'elle le visite comme ea nourrice, el 
wen parlons plast.. Sons cette formt- 
lité, la reine Fóu urriva. linalemernt à 
habiter soys lo tolt dii prince héritier. 
Nous verrons ce qui s'ensuivit.. 0 geing: 
iole des Rits l O puissance funa tër- 
minologio bien choisie! O comédie 
humaine 

En l'an 7 avant J.C., au troïsiéme mois, 
l'empereur Tch'óng mournt. Sa mutt 
(at digne desa vie. H n'était pas mi 
lade. Les ruitelets de Tch'óu eb de 
Бейил étalent venos falre leur cour, 
el devalent avoir lo lendemain leur 
audience ide congé. Dans hi même séan- 
се, A'ohng-koagag devalt êlre nons 
mé Chancelier, L'empereur passa la 
mult avec lx favorite Teclida-tchao t£, la 
spur de l'impératrice Tolido- fei yen. 
Le matin, comme dt allatt se lever, t 
explra sans avolr pg artleuler une ft 
role. Apoplexie finale d'un noceur, Le 
peuple accusa. Trhaa-tehaoá de l'avoir 
assassiné, Loa douaniriere Wüáng chargea 
mon neveu, le Maréchal Wüáng-mang, 
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d'une nouvelle emmpagne dans le harem ip. 676], 
Tcháo-Lehiao i. se suicida, On n'en sub jamais plua 
long. = Monte sur le trône å 10 ans; l'empereur. 
Teh'àng régna $6 ans, et mourut Agé de 45 ans. Aprés" 
avolr idit franchement, qu'il fut erapuleux et Hbertin 
CE de Ws f. equi lassa gouverner sa. persontie 
et l'empire par (a famille dr sa mir ZS D SF E. 
l'histoire ajoute dévotemetnt Kn R A Е EU 
regut le nom posthume: Teh'?ug, le Parfait, pour 
avoir donné la paix au peuple, par son bon gonver- 
nement, Amen! — Ati quatriemoe mois; le neveu Hian 
monta sur le 1rónie, el deiint l'empereur Nai. 


L'empereur NAI, 6 à | avant JC. — H avait 
fü names ds qui fol empereur, N anoblit san (fru 
pere, le Койо de Tíing-tao; er la reine Fou, 
épouse de- som pere, sao mere legale, H épousa et fit 
impératrice, la fille du frere de cette. reine: Fo. Il 
envoya dams leurs. familles les nombreuses асв 
bines (de sog pndécesseur, er supprima les esche 
attachées at serviens de ec femmes, — Les Ix anners 
du règne do l'empereur Nai, Mureni une balale de 
dames. Iy avait, 2u palais, trois impératrices, L'ime- 
pôratrico Yuda £ É E ne Wáug. L'impératrice 
Teh'àng d m K Гея гопа, soi-disant ойе 
Teháo. L'impératrice Nai {@ JẸ nie Fiw. Enfin la 
tante de cette derniere, I3 relne veuve Fiat do Ting- 
rao, F3 concubine Ting, trale mère ile l'empereur, 
іта ана] ши palais, mats n'y Jota aucun rôle. = 
Sous le règno préesdent, le elan Wing, c'es'-3-dim 
les huit fréres de l'impeératriee Yu, ot la: bande de 
ses meveux et pelils-nevenx, avaient accapari les char- 
ges, La reine Fouw, femme mmbitieuse et sns sernpus 
les, tenta de subsHtüer aus Wang, ses parents d 
elle, les Fia. En G, première année da nouveau reé- 
gue, le Grand Maréchal Wéag-maug, neveu de hi 
dugsairióre Wig, ful remercie; Wéng-kenn, frére 
ie. Ta douairiére, ful. renvoyé dans som imarquisal ; 
Wüng-k'oang, un autre neveu, tut dégradé. K'oung- 
koang, un bonhomme pas malin, fut falt Clrancelier, 
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ed pour inver les apparences, Les Fóu se poussérent en 

dessous. Bientét Fóu-hr, l'un d'entro eux, fut Grand 
= Maréchal. =Â Les intrigues et vengeances: féminines 
allaient lear Irain: cest le passe-temps des harems. 
La fortune des deux scurs Telio, leur avait fait bean 
coup d'ennemies. Tihdo-Ichao í stall  sulchiëa 
(p. 682); on la poursuivi dans [a mort. Hie-koang 
présenta le placet salvant: Je anis que l'ex-lnipé- 
ratrice Hii ( p. 0763, et d'autres (ommes dy barcas, 
on eu des flis ie l'empereur Teh'à»ng. Jal fail une 
enquéte-sur cé sujet. Tous ees enfants ont. disparu. 
De plus, iunombhrables: ont. ер les: avortements, 
dans le harem, sous le régne précèdent, Cest Tobio- 
tahaoi qui a causé ces torts à la maison бире 
riale; c'est elle qui Da privée de postérité. Pour ce 
crime, toule 53 race. devralt êlre exterminée. Dr 
ses parenis occupenk encore. des charges, au grand 
scandale des bunnäies gens. Je demandé qu'an les 
punisse!.. Un édil dégrada donc Tehao-R'inn et les 
autres parents des deux soeurs. Tous furent exiles 
dans le Ledo-s£ (27), — Ki-Izeu, pelit-Hs di rol 
Hing de: Tehoüng-chan (p. 6081; futur empereur 
P'ing), étail très sujel aux. conxulsions, La. reine 
Fong (épouse du roi Hing! son aleule, l'élexalt elle 
méme avec la plus grande sollicitude, el faisall sou- 
vent prier et sacriller pour obtenir sa guérison. L'em- 
pereur lul onvoya lë médecin Tehüng-yow, pour 
donner une consultation ay peilt prince. La reina 
Fòu paya cet artiste, I) était, dit. l'itstoire, sujet à 
des accès de falié. Quand H. ful resenu de Tehonag- 
chan, dans un de ses accés, Hl cria que br relne йл 
faisall faire des incuntutions contre l'einpereur el 
l'impératries (pour obtenir qu'ils n'eussent point da 
postérité ; auquel cas. son petit-Dls succéderail; com- 
me il succéda, de fait)... C'est que la reine Foa de 
Ting -i'ao était l'ennemis jurcee dé la reine Fóng de 
Tehoüng-chan. Jadis Loules deux. avalent. été Iles 
d'honneur ide l'empereur Yadu. Un jour que celui-ci 
зе promenalt, avec ces dames, dina le parc impérial, 
un ours échappé de sa cage, vint droit sur (t. La 
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Еди senfuit. La. Fóng courut à: l'ours; et lui barra 
le passage. L'empereur lui ayant ensuite demandé le 
motif de cette action, ella répondit; Quam unë bèta 
(crocea 52151 ип Lome, elle ven saisit pas mn se- 
cond, J'al eraini que loors пе vous saisit; je me sula 
dévouéeT.. L'empereur sogpira d'admiration, et eut 
désormais, pour cette fille, une gronde estime. Hon- 
Leuse da contraste de. s3 eondalte, là. Fou [uni voum, 
au contraire, une haine profonde, Les deux files 
d'honneur furent mariées à deux roitelets, Trente atm 
passèrent; la Fän n'oublia pas. Enfin. l'enxol du més 
ileciu Tehàag-you, Iul fournit l'occasion de sè ven- 
ger. Quand i| eut accusé ia. reine Ping, l'empereur 
députa le censeur Ting-Ihuai, pour verifier la charge. 
Ii: parait que Ting-hai n'avalt pas le mot, car $Ï mit 
des mois ne riem decouvrir. La reine Fóu Irouva 
moven de lut substiloer un certain Chèu-li, qu'ellis 
acalt eonvenablement stvIó. Celui-éeb tortura lis saure 
al les lelles-seurs de lin reine Fáng, avec Ieurs gens, 
si bien que plusieurs dizaines ilo personnes en moti- 
rurent; puis i| lt savoir à empereur, qua la reine 
Fóng avalt vraiment fail des sortilèges contre жа vie, 
pour pracurer je tróne au peli. prince. A3-£zew.. Ce- 
pendant la reine Fáng. refusant obstinément d'arouger 
le erime qu'on lui Impulalt, un jour. Chéu-L lul dii 
en (face: Vous qui avez élé si brate devant um ours, 
pourquoi étes-vous si timide devant moj?.. Aprés 
l'iaterrogatoire, la reine 3 qui ces paroles. avaient 
révélé d'aü lui vesaleni ces poursultes, dil à son ed 
tourage: Le fall dont Chéeu-li a parlè, s'est passa 
dans le seeret du harem, Н уа blen des ann, S1] 
en a élé Iuforme, e'est qu'il est envoyé icl, uon. pour 
ine juger, mais pour mo perdre ?.. et elle s'empoisan- 
na. Sou [rire Ghan se suicida avec. elle; Cótait un 
* homme Juste et intègre. Avant de se tuer, il dit: Si 
je survivais à ma soeur, Je n'aseruls jamais me pre- 
senter devant mes amééires aux enfers!..— Dis-sept 
memhres de la famille Fang prirent, Tout le monde 
les plalgfit. 
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Révision et classification de la littératura. — Jadis 
l'empereur Suan avalit établi, dans Ie pavillon 41 '& 
El. une sorte de còtmission chargée de réviser 
la littérature esistonte. Puls. l'empereur Teh'éng 
nomma Lióu-hiang (de la familie Imperiale) presi- 
dent de cette commission, eï le chargea de réviser 
les livres classiques, et ce qui avait paru depuls. 
Lióu-hirng étant mort em l'an 9 avant J.C., eñ 
lan 7, l'emperear ài churgean жоп fs Lióu- 
hinn, de continuer l'oeuvre de son pere. — Lidu- 
hinn créa | division de la Hieérature chinoise 
en 7 sections: |! Classiques; 2 Arts; 3- Ethique ; 
4 Poésie: 5 Art militaire: 6 Nomhres el Divinaljon ; 
7 Art de guérir. = l! divisa, comme suit, les écoles 
[&vst/mes] relalives-à Ia troisieme section (éthique): 
| Ecole des Lettrés, maralisant les hommes par les 
principes de Yáo Ghounn et C*, couservés dans les 
livres classiques, vulgarisés par Confucius... 2 Ecaleé 
des Taoletes, prétendant moraliser les. hommes, en 
les ramenant ó la simpllelté primordiale... 31 Ecole 
des Physicians, besant ie morile, sur la Juste mó- 
lange, l'équilibre, l'aecord ou le désaccord, des deux 
principes phivsiques уон ес уп, $ Ecole des 
Lézistes, basant la morale sor lés cháliments ol les 
récompenses... 5 Ecole Notlonelle, fondant la moralė 
sur certaines notlons innées, exprimées pur des mots, 
devant être réalisèes en pratique (| v.g. de la notion 
et du mot paleraité, dérivent lés droits el les lä- 
voira dw père)... 6 Ecole Humanitaire et. Egulitaire 
de Méi-tzeu... T Ecole des Politiciens, à In Machia- 
vel, n'admettant que l'unique principe de la Raison 
d'Etat... 8 Les Exiravugants ой Singullers... 9 Les 
Economistes, 1es Agronomes; l'agriculture étant prise 
pour tontes les sources du revenu... Les euvres de 
ees neuf écoles naquirent, disent les commentateurs, 
quand lès empereurs euren. pordu ш соба de 
leurs peuples, quand ià féodalité enl morcel Tem- 
pire; Avant cette époque, l'enseignement uulforme da 
la sagesso ancienne suffisait. Les sciences moder- 
nes sont aux cluüssiques, ee que lè rulesegu est à la 
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source, ce que la bordure est au тетен... Ши Фог 
ке... ци асоеваціге, 


Schéma fiscal. — Jolis Tóng-tchoutigehou | p. A8) 
parlant à l'empereur Ou de la. suppression dü &ys- 
tème agraire JE ising par los Taina (p. 0, 102, 100 
et 246), el de la liberté lnissée à tòrs. dde vendi on 
d'acheter les terres, Iui dit que cette liberté était cause 
que, dut cóté la. grande propriété, de l'autre coté 
le prolétariat alisolument depourvu dé Lerres, allalent 
se multipliant, pour le Ша!һепг do In patleon, Lan: 
сіе svatéta teing, dit-il. quoiqu'il ól ses [nconvé- 
niènts pratiques, avait cependant l'uvantage d'assurer 
à chacun son lopin de terre; d'empéêcher l'accapare- 
ment dé la propriété, la mulliplication ides esclaves, 
el la. prépandéranee excessive iun. petit. nombre dea 
particuliers. emeédlez à ees maux, dii-H z diminues les 
taxes, rognez l'aristeeratie, лоо оге -Te sort adti peii- 
ple, et celui-cl sera facile à guuverüér!... Sous l'etge 
pereur Nài, Chéu-tan reprit le Ihóme іе Tong- 
tchoungchou. lI dit: Le systéme nctuel, est cause ique 
la prospérité est lè lot du peili nombre : les pautres 
sant plus pauvres que jadis; H faadrail iellre des 
bornes au droit de propriété... L'empereur soutinit 
còtle proposition â son conseil, Les mlnistres oplnè- 
renl qu'il falint lWxer ut chilfre похоти, poir i 
propriété des roïlolets. des màarquia dotés, èl des: 
princesses ; ei que tes terres d'un marquis honoraire, 
пе pourraient pas exceder 4rois. mille ncres, nl -ses 
esclaves [rente personnes. Un donmait à fous un dé- 
Int do Trois aus, pour vendre Је surplus de letirs tor- 
res et de leurs. esclavas; aprés quoi, ce surplis ti- 
rail confisqme.... L'effet de e projet, fut de déprécler 
entièrement les terres el les. esclaves, personnma na 
voulant plus en acheter, dans ces conditions, Les Fus 
qui é(alenl en. veine de- fortune et qui déstialent 
s'agrandir, déeclarerent que celte lol- serait mapplica= 
ble en prailgue: Lè projel, logé au greife, y fnt oublit, 


Le Fleuve Jaune s'épendall librement, depuls l'ati 47 
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(onze ans). En l'an 7 nvant JC on 
lui donna iu consultatlon suivante; re- 
comiandée mux ingénieurs hydrogra- 
ples... P'íag-tang dit à l'empereur: 
Les Ires exnonfipaes parlant seulement 
He creuser le HL des. fleuves, et non de 
Jes endiguer, adres»ez un appel ays 
hommes iui savent crewser Les. leuves 
et faciliter l'écoulement de leurs eaux. 
L'empereur üt alnsl; — Alors brong 
Ini dit: H $a, poar remédier nux dé- 
vastallons du Fleuve Jaune, trols mo- 
yens; l'ou excellent, l'autra bou, le 
trolsième médiocre. Avant lonl établit- 
sèment, les anciens examinalent avec 
soin les comlitlons du lerrain, et. spé- 
cialement l'écoulemenut des eaux. Quand 
les fleuve: ne sont pus endigués, los 
riviéres s'y déversent aisément. Certalns 
lleux relativement bas, doivent étre et 
rester éuangs eb marals, afi que les 
оних Поппе апі ou se loger, še 
reposer et se jouer à l'alse. Les fleuves 
sont à la terre, ce que la bouche est 
an corps. Entraser le cours des fleuves, 
suus prétexte de falre du blen à la tore 
re, c'est comme qui бушаган Ds bouche 
à un enfant qui vagit; le pellot erleri 
plus fort, ou bien И étoulfera. De ]À 
adage: Le *rab precéde pour régler 
lis fletves, e'est de favoriser leur ecous 
lement; et le vrai procede pour regler 
lé peuple, c'est de le hisser benu- 
eoup parler (p. 1265). C'est an tempes 
ies (efs el des royaumes, qu'on a com- 
mencé à construire des digués, ehncun 
pour sol, par. inléré4 ézoiste; / Tehdo et 
Wéi continzient au Fleuve en sinoni; 
Tsi s'étendait le long de sa rive en 
aval (Carte ҮП), Ges trois royaumes 
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ennstruFsirent Цоя тоа раа шй 
Fleuce, à 25 [i ido sòt IH (p. 1911, At 
миш ülifs] ou Fleuve une auge de 50 
li de largo, dons Inquelie il ponvalt 
s'ètemire, uu temps des crues. Quoi- 
qu'il ne Iùl pius complètament Uire, 
le Fleuve était pourlant encore à son 
nise, Au lemps des crues, il fertillsait, 
par son Miwon., les terres qu'il avait 
Itiondées, Le peuple cultivalt ces Terres, 
mats n'y bálissall pss d'habitalipns... , 
Ensulte, durazaol nne série d'années, les 
crues ayant été médiocres, lë peuple 
senhardit à hir des Шира, зуг iles 
terirés artiüelele, élevés «dons lagge 
réservés ou Floure. Loa grandes orines 
üvant emporté ces villages, orn exiimussa 
las: terires, on renforca les digues, on 
les rapprocha du Fleuve, on enserrm 
éelui-é], et des chisa changirenk 
Actuellement les Aigues ne concdóodeynt 
plus uu Fleuve, en. eertalns endtulta, 
que quelques centaines (la pas d'espace. 
Toute Faire qui lul étatt jadis concedis, 
pour s'épanüdre, est mainieuant mom 
seulement cnliivee, mais halliee. N'a- 
1-ой рая dte jusqu'à l'enfermer, (e Li- 
yang à. Tehüo-igang (BA, de TE D À 
Sk IA KF. In courbe; la partis la plus 
vulnerable j, entre deux digues de virge, 
re, qui im génenb étrangement! La 
systóma excellent, serait ide donuer de 
la reláches uu. Fleuve, au liou de cetle 
contrainte, Tiunmsporiez  sillegre, eu 
bloc, toute [a popülatloh du pays da 
1% | Ki-teheou, et livrez eo pays. au 
Fleuve. Lais&ex-le courir Hhrrment, à 
travers lo pavs, vers le. nord-est, vers 
la tner, Vu la configuration iiu. terrain, 
i| ac pourra pas vagabonder. Eu pou 
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de mols, il se sera fait un nouveag lil, ei [otl rentré 
ra dans l'ordre... Vous me direz peui-étre: Sï l'an 
fait ninsi, lo Fleuve détrulra nombre de villes, d'lubi- 
tàllons et de tombes; le peuple sera navrél.. Jo ré- 
ponds: Quand. Ü le Grand creusa ses canaux, H dé- 
Lruisit towl ce qul leur barrail Je. passage. méme les 
montagnes et les foréis. II ouvrit les bréches do 
Loitag-menn et de Í-kue (8), de. Ti-tehau, die Kie- 
chan. ll désunil ee que la ciel et la tarre avalent 
unt. Cetall nécessalre pour son œuvre; qal a jamais 
osé [l'en blàmer?.. Actuellement dix préefectures riva- 
raïnes du. Fleuve, deépensent chaque anmuée des mil 
Nons, rien que pour entretenir ses digues, vallle que 
vallle. Quand une erue plis forte les rompt, alors la 
dépense est incalcolable, La ресе саша раг Гара 
don du lerritoice de Ki-telicou, êt le transport de sa 
population, n'exe&dera pas là somme que ces rëpara- 
lions coütenl emn peu d'innéss. Dh plus, le svstéme 
dont je parle, a l'avantage d'étre conforme aux prins 
clpès des oociens; les monts el les fleuves auront 
leur place; les chènn et les hommes ayant leur 
habitat bieg distinct, ne se molesteront. plas. Dail- 
leurs, que peut faire, à eelul qui rézne sar l'immense 
emplre des Jfán, l'abundon ide quelques pleds de ter- 
riloire* D'un seul coup, le. Fleuve sera réglé et [o 
peuple sera en paix; millo ans se passeront sans 
nouveaux malhenrs. Voilà pourquoi j'ai appelé се 
procédé excellent, — Le second, que ]'ai qualifió de 
bon, comsisterall & créer, daus la plaine de Ki- 
teheon, loul un réseag de canaux. Tléparties dana 
ces canaux, les eaux du Fleuve perdralent leur impé- 
ооа, еі аггозегаіепі. ра оше lés champs du 
peuple. Les anciens Suges mont rien wil de semblable, 
il est vrai: cependant le projet est acceptable, comma 
remeéde contre Ia ruine. Ces canaux devraient saigner 
le Fleuve en beaucoup de points, par des vannes cons- 
lruites en pierre... On ilira peut-étrez C'est là un gros 
travail! Les canaux de Jodag-5259 ( réseau entre lo 
Fleuve, le Ts£ et le. HTodi; entre 63, 50 et £5) ne sufil- 
sent-ils pas?.. Je réponds: Non, lla ne suffüsenut pas, 
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D'ailleurs on n'y a émployé que du bois 
el de Ia terre; Hs ve dureront pas. Pour 
qu'on puisse étre tranquille.à l'avenir, 
il [nut construire des vannes en pierre, 
èl épandre li Fleuve, vers le nord-est, 
ilana la plaine de Ki-tcheou.:. Dans les 
années de sécheresse, Ies canaus don. 
neronl leurs eaux pour l'irrigatlon ; ilaus 
les années pluvieuses, H&  dralneront 
les enux, et les conduiront au loin. Ce 
système assurera. l'arrosage, la culture 
ii riz (au ljen do biii, et bi batellerie: 
Iris avantages notabiles, Le pays s'en- 
Меги, (е peuple sera content: y atira 
sécurité et preallt pour plusieurs sblés. 
Voilà pourquoi J'al appelé cè projet 
bon. = Le troisióme avstime possible, 
consiste à réparer, année par Aanniite, á 
grands frais, les anciennes digpneas ot à 
boucher les bréches, quani Ii s'un pro- 
doira. C'est là lë pire des syslómės, un 
pis aller qui ne rèméiié rnilicalinent 
ü rieg... Aprés ce bean diseaürs, Aid- 
Jang se reposa, Dempereur aussi, et pa 
Fieuve continug à ravager ie pavs. 

En Гап 7 avant J.C,, la eapitale et 
pius de lironte principautes et. prefee- 
lores. du normi, avalent die руе 
par an Iremblement de terre, qui t 
écrouler jusqu'aux remparts ides villes, 
el euusáa lu nort dé plusieurs eentalues 
de personnes. L'empereur intarrogea 
Li-sunn sur |a sigoilication ds er gro. 
dige. Coloï-ci étendit sot discours A 
divers phénomènes mnaturela arrivés 
dans les derniers temps. N. dit: Lao во- 
leil èst, Jana la nature, l'étre пано le 
plus parfail. 1 manileste an llirmament, 
ce que le souversin fall aur là lerre. 
Quand le souverain по зо сонне [as 
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parfaitement, le soleil éprouve des per- 
Lurbations ot perd son &clat. ( éclipses, 
atc. h Ог, dans ces dernlers lempa, de 
vilains halos ant plusieurs Tols entouré 
l'astre du Jour. Les petits officiers ne sa- 
vent pas ce qui se passe dans l'interieur 
du palais, mais lls jugent l'empereur 
el augurent, d'aprés lès phénomènes 
solalres, surlout au commencement 
iun règne. Soyer viril et ferme; ne é 
der pas aux caresses des femmes el des 
mignons: appliquez-vous avec énerzia 
à vas devolrs, et ne vous chagrinex pas 
pour dés bouderies; que si vous tenez 
à faire quelque chose pour vos favoris 
el vos favorites, fulles-leur des dona 
en nalure et en argent, malis pp lour 
donnez pas de charges, car le ciel ré- 
prouve cala. = La lune esl, dans [à 
nalure, l'étre. yian parfait. Elle tnani- 
feste, au firmament, la conduite des 
femmes iu harem, dès ministres et des 
offlclers. (Or, dans ces derniers. lamps, 
la lune à subi ben des perturbations, 
П (aut croire qua. les [emmes ze mëlant 
du gouvernement, Uroublent l'hármonis 
des deux. principes el gênent ieur ex- 
pansion normale. Choisissez de bons 
officiers, pour le blon dë l'empire. — 
Parmi les chm éléments, Pasu est lë 
principal. De sa nature, l'eau tend A 
couler, et à se теге оп ушга: 
Quand l& gouvernement est bien réglé, 
son Nax est normal. Qaand le. gouver- 
nementést màál réglé, fes inondations 
désolent la pays. Ог maintenant inus 
les fleuves débordont. lonnez molns de 
charges aux pareils de l'impeératrice! — 
Parmi los: пема, la terré est nae 
turellernent  donce et iranqullle. Or 
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maintenant elle est souvent ébranlées: 
par des tremblements. henforcezle pria- 
cipe yång (gouvernez par vous-même), 
alTaitilissea le principe yinn. (femmes et 
ministres), et Ia Ferre redevienira cal- 
më, =Â Soyez digne, fermo et Juste; 
mellez fin au favorilisme; avancez les 
sujets dislingnés; eassez les oflleiers 
incapables. Alors votre. gouvernement 
deviendra: fort, et son. influence. blen- 
faisante se fera sentir dans tout 
l'empire; tandis que, s'il. reste failila, 
H vans altirera des mallieurs. Car un 
gouvernement atfaibll por de mauvais 
conseils, n'est pas craint des brigands 
et des rebelles. — Autres. variations, 
sur le môme air: L'empereur osa tenter 
quelques innovations. Chèu-tan parlà: 
Jaifiz, dit-il. durant les trols années du 
deuil, l'hérler da (réng ue parlait 
niue pas (p. 81). IF Tajssail le solhi du 
gouvernement mu Maire du palais, et 
ne faisait absolument aucun change- 
mut. Ur maintenant la terre tremble, 
les Deuves déborident, le peuple souffre, 
le solell et La lune s'éclipsent, les pla- 
üMes tmarehent de travers; signes сеге 
lains de désordre dans |o. gouverne- 
ment, dans les éilils et dana. Is lois. 
les deux principes. sont troubles !.. 
Quand un homme n'a pas de fils, eüt-il 
80 od. 70 arms, HL tàche encore d'un pro» 
créer. L'empereur Teli'êng n'a pas [all 
pinl. Dans fa- forca ile l'áge, il â poussé 
l'abnégatlag. jusqu'à vous ndopler et 
vous hommer hórller de son trône 
(p. 651). Aprés votre. nomluation, 1'ém- 
pire Још de la paix eti le peuple 
(ut rassure, signe évident que le ciel 
eut laete de. l'empereur Tech'éng: páur 
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agréable. Monlrez-vous reconnaissant du bien, qua 
le cial et l'empereur vous ont (ait! Souvenez-vous de 
l'adage: La crainte du ciel ne me quite pas d'un 
pied (p. 145). Méditor sans cesse les motifs qui өш 
engagé votre prédécosseur à vous Lransmelire san 
tróne; réprimez vos passions, faites votre devoir, pro- 
i*gez ia paisible évolution de tous les dires infé- 
ricors. Car l'empire entier est votre domaine. Tàchez 
qu'il n'ait pas à soulTrir de la pauvreté, de peur quie 
votre régne ne dure pas!.. Chau-tan flt à l'empereur 
plusieurs. dizaines d'exhortalions de cette force, — 
Or le chaücelier K'oüng-koang pensait qu'on n'avait 
pus pris, pour succéder, l'homme qu'il fallait. Ces- 
sant d'étre lionhomnie, i] osa résister à [a reine Fóu. 
Mal lui en prit. H fut dégomme, et réduit au rang du 
peuple. Un certain. Techóu-pouo fut noma Chancë- 
lier à sa place. Alors qu'on allait. l'installer, l'on en- 
tendit, dans tont le palais, comme le son d'une grosse 
cloche. Les eunuques, las conseillers, méme. Yáng- 
lhioung, ne surent pas expliquer. ee pliénoméne, On 
lInterrogea Li-sunn. C'est là, dit-il, ce que la Grande 
Hégle (Annales) appelle le tambour surnaturel, 
Quand um prince imintelligent se lnisse tromper par 
som entaürage, et donne une charge à un homme qui 
en paralt digne, mais qui enq réalité né l'est pas, alòrs 
un son se falt entendre, dont. personne ne peut dé- 
couvrir là provenance, I| faut revenir sur la nomina- 
tion du Chaucelier; c'est Іа volonté manifeste du 
ciel!.. Yáng-hioung déclara aussi quo le présage 
étsil uéfaste,  Tchau-pouo, dit-il, est пп bomme 
brave et hardi. 1| fera un excellent général; Comme 
chancelier, il sera daugereux!.. L'empereur maintint 
son choit, malazré le tambour surnalurel. 

En l'an 5 avant J.C., l'ampereur étant tombé malade, 
rèstaura loutes les cérémoniles Iustiluées sous les 
regnas précéilents (Tán; supprimses puis. rétahlies 
par sou prédécesseur, cofin supprimées par la donai- 
riére Wdag їр. 079), ешге la décès da Teh'éng-ti 
êt l'avénoment de Nâi-ti. C'est-à-dire qu'il ordonna 
de restaurer plus de 700 leus saints, el de refaire 
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plus de 37000 sacrifices par an. .ChilTfes suggeslifs !;, 
On restaura, avec un soin spécial, le tertre du Supre- 
та Un à Kán-(s'uan (c), elle. terlre de la Souve- 
raine Terre à Fénn-yinn (10); On démolil le tertre 
du ciel dans la banlieue. du sud, et Te tertre de la 
terre dans la banlieue du nord de Tu capitale, Тег 
seuls reconntüs par les Ieitrés. — En avant J C. à 
l'occaslon. d'une grande sécheresse, explosion, dans 
les provinces orientales, d'une de ces frénésles popu 
laires, dont les Chantonais en particaffer sont eoulus 
miers, et dool les Boxeurs ont donné l'édition In plus 
récente, en altemlant la. suivante. Ces fiunatliues se ml- 
rent à errer dans le pays, en longues Nes, l'un menant 
l'autre par une tige de sorgho ou par ung baguette. 
IIa appelàlent. ces objets, les flehes de Si-wang-monu 
(ef. p. 1221, et disaient falre feuz pélerinage pour. le 
salut de l'emplre. Cetle Si-wang-mou était, disent 
les commentalres, une déesse à corps Iumain, queue 
de léopard et téte de tigre. D'autres fanaltiques cou-= 
raient la campagne, les pieds nua el les chaveus 
épars. D'autres brisalent les tmrriéres et escaladalent 
les murs, durant ia muit. D'autres. errnient, en voi- 
шге ой à cheval, Le mouvement s'étendit à 26 princi- 
pautés el préfeetures. HL attelgnit: jusqu'à la capitole, 
Sans du op parvInt à l'enrayer, Le peuple. si rénnis- 
sait par troupes, dressait iles (entes, chantait, iiin- 
sait et faisail des alTrandes à Si-wang-mou. En au- 
tomne, aprés 1a: moisson et avec la frateheur, Ie. peu. 
ple redevint tranquille. C'est que, dit le commentaire, 
quand les hommes sont dans l'angoisse, des:instinets 
fanatinues s'emparent d'eux facilement et les mettent 
en mouvement... L'Europe a su les Flagellants, les 
Pastoureaus, l'Armée ifm Salut, ete. 

En l'an 3 avant J.C, lo khan des Huns demanda â 
êlre reçu à la cour. L'empereur Interrogea les grounds- 
officiers, lesquels opinérent que, vu lea (rais ili ess 
visites et l'épuisenient du trésor, H1 conyenail йе та 
fuset, pour cette fois, Avant l'expédition de |a ré- 
ponse, Tdng-hioung interjeta appel, èen ces taer- 
mes : D'aprés la docuiue des six livres. cangniques, 
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aucun lien m'est supérieur à la paix. 
D'après la stratézie. classique, vuin= 
cre sans combattre, èst là plus belle 
victoire. Conservar la piir, c'est ehg- 
së impalpable, mals: des plus emca- 
ces; velllez-y attentivement! Si, le khan 
demandant à venir, vous refusexz de Ie 
recevolr, vous brouillerez les Han et 
les Huns. Or lea Huus sont nne puis- 
sauce, que les irois Angusles et les cini 
Empereurs (p. £39 n'ont pas pu sonmet. 
ire. Le Premier Empereur des Ta inn, à 
l'apogée de sa puissance, n'a pas osé 
les alfronler. Malgré son talent et. ses 
200 mille hommes, l'empereur Kao a étà 
cerné par eux à. P'ing-tch'eng. L'im- 
pératrice Lu les ayant indispasés. ils 
l'insultérent. Sons l'empereur Wan, 
leurs eolonnes poussérent Jusqu'à Ain- 
is'uan (c) .eb à Yonng (2), Pour 3e 
défendre contre eux, l'empereur Ош 
dut d'abord fortifiar. Mà-t (51). Tl vida 
ensuite son Lrésor, et lera toules вез 
réserwea, pour faire conire eux une 
expédition, dont il revint sans avoir vu 
méme un seal cavalier Hun ; blan moins 
vit-il le. khan. venir à laf ea ami. Puis 
il dat mobiliser coup sur coup ded cen- 
taines de milllers d'hommes: guerroyer 
durant plus de dix aus, épuiser ses 
finances et son peuple, pour arriver 
enfin å refouler les Hims vera le nord. 
Ceux-ci demanmdérenL alors а жаа 
aux Hán par ut mariage, mais jamala 
janr khan oe proin allóézeance à l'em- 
pereur On. Enfln,. en 54, la discorde 
s'étani mise parmi lès Huns, leur khan 
Hou-hon-sté se déclara vassal de la 
Chine. Pensant quee mobile de cette 
déclaralion, étall |a nécessité, plutot 
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que l'alTection, l'empereur шома 
prudemment à Mire «a. euur quand H 
viruidralt, sut lul en falre miena ahil- 
gallon ( p. 6224. (C'est que l'humeur que- 
relleuse et inconstante des Muns Lint 
hien. connue, on Jugea qu'il serait dif- 
- fücile de rester longtemps en bons tir- 
mes avec eux. On тош pas s expe 
ker à devoir, à ebague brille, fatliruer 
los armées dans des expeéditlous loin- 
laines, el gasplilloc lès (exsourees de 
l'empire. Gomm cela. un en était qult- 
to pour les (raïs causés par (ns visites 
dos kans, Les Hons sont поте en= 
пели саита et heredilaire. Maintenant 
tous ammas Dien avec eli; ees noted 
avantüipge, el un grand avantage, Le 
khan demande à venir [айг s3 conr. 
I| ne demande que eo que жоя predë- 
Gessumnra, uns leur sagesse, lad ant ace 
corde., tomme irès conforme à lours 
propres idbésirs. Hy aursi des ([rüls; c'est 
vralz male H faut en passer. par. fà. Si 
vous refuser cet visite, au si vois Tu 
remellez inidelinisuent, vous iléirulrex 
la bonne entente xi Inbatietserent 
olitenue, et vons cansever ites mallens 
duns latenlr. La sagesse ctin perspi- ` 
cacili: consistent à perovolr déjü ce 
qui n'a. encore ni Ogure ui son. Una 
fols la discorde &clatén, à l'intérlear tes 
supés auront bedu consulter, à fut, 
Henr [es oficieri nuroni beon combat 
(pe; Ande do vicloire na vaudra иші 
autant qu'aurnit vnlu le maiotien de Ia 
paix. Avolr peine durant cent ans; puis 
perdre en un jour le fruit ile ses pines 
éparzner un, pour perdre diz; cèla 
me parail une mauvalae spéeulatlon. 
Veuillez méditer les principes. ques j'ai 
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cltés en .commeneant, et. détournez lo malbear qui 
point aw nord L... Ce placet BE. impression sur l'em- 
pereur. I relira son refus, etle remplaça par une 
autorisation, ponr fe khan, de venir (aire sà cour. 
Comme celoai-ci allait se meltre” en ronte. pour 
Teh'àng-nan, M lomba malade. N envoya donc un 
ainbassadenur, pour demamler que sa visite füt remise 
à l'amnée snivame..— L'empereur accoráa. encore celte 
demando, — Cependant certains voulurenL volr dans 
се ijélal, nn signe i'lostilité des: Huns, dont on se 
üéfiall toujours. Sifou-k'ioung dit à l'empereur que 
les signes menacanis qui se moltipliaient dans la- nä- 
lure, étaient évidemment le présage d'um grimi ért- 
nemen; qu'il fallait dane se défler. des Humns, et en- 
voyer mmm général pour imspecter. les postes des fron- 
iieres, avec ordre de couper la téte à un commandant, 
pour surexciter la vigilance des autres, L'empereur 
accorda cette requete. IL en parla ensuite au ministre 
Wánge-kia, qui lui dit: C'est par des bienfaits, et 
non par des paroles, que lon touche les hommes; 
c'est par des actes ilo verin, et non par des démons- 
Iratiotis vales, qu'on apalse le chel. S'I est vral qu'on 
n'arrive pas à tromper |e peuple, a fortiori. n'en 
impose-t-ou pas mi Ciel et aux Intalllganees trans- 
cendantes, Les plibnoménes cálestes sont. des. aver- 
tissements, que le eiel. donne à l'emperear, pour ls 
rappeler à som devoir, Faites le bien, eb Jè peuple 
sera content, et le elel sera satisfait. A quol bon pren- 
йге les armes nt se donner Dant de mouvement, alors 
que 1а volonté du ciel demando tout antee chose. 
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Leompereur Nac fut urn sodomile notoire. Les dora- 
ments relatifs ñ son Азоб, (е fameux Tòng-hiten, 
(forment io gros de l'histoire de son regne... Aa 3 avant 
JC... Tóng-híen étalt un gracieux efféminé, pret à 
toutes les complalsanees, [1 eat. la faveur de l'empe- 
reür. Cette fiveur fut telle, que toute la cour s'en enu. 
li se couchaitel se levall avec. l'empereur. Celüi-ci 
Iul fit bátir un palais splenifide, à la porte du sien. II fit 
préparer sa tombe, à cóté de la sienne, H Tul. donna 
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des gardes armës comma -les siens: des 

hijoux, vétements, chars impériaux, et 
* le reste... Teheng-tch'oung avant cen- 
auré ces infamles, l'empereur le prit en 
Egrippe. Aussitót. le Secrétaire. Telhidao- 
Ich'ang l'accusa de Jése-majesté, L'em- 
berout dit à Tehéng-teh'oung: Vous 
deut Mi malson est si mal teme, qu'el- 
le ressemble à un marché, pourquat 
vois permettez-vous de redire à cella de 
Vempereur?., Tehéag-teh'aung répon- 
it: Si ma malsite est amal tenie, mon 
contr, du molis, est pur comme. Dean, 
Exmninez wma comjulte!.,— Mécontent, 
l'empereur “HL Inearcérer Tehing- 
Lech oun, Le joge d'instruction Soitan 
pao fnt sam rapport en ces termesz- J'ni 
torture Tehéag-teh'aung: presque jus- 
qua mort, sans arriver à lui arraeher 
un mot de repentir. Je pense qu'il est 
innocent, ei [njustement accus par 
Teliao-tch'ang, кап апе do viella 
dale. Je demande l'autorisation d'exa- 
miner ce dernier. pour donner satís- 
facllon à Iz conscience palilique... Fu- 
rieus, l'empereur donna l'édil suivant: 
Le Juge Sasnn- pao prend li parti des 
inférieurs contre les. supérieursz: e'est 
un malfaiteur public; gwt solt peduli 
au rang du peuple!.. Tehéog-4tch'oung 
migrgt en prison. — Mors le eenseur 
Páo-swan trempa son pinceau et dit à 
l'empereur : Sous volre prédécesseur, la 
pulssance alii clan de HPimparatrica 
idoualri?re, mit fe désordre dans l'em- 
pire. L'apalence des Wang réduisit le 
peuple à In misere, Casa dix. eclipses 
et qualre comretes, signes néfastes dont 
Yuus avez vous«moóme ete témoin. Hélas- 
la situation actuelle est encore jire. Et 
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dire qu'il ne se trouve aucun officier 
asser bardi. pour, censurer le présent 
au nom du passé; aucun qui ait falm 
el -solf du hien public! Des parents, des 
neveux, des mlimons, un. Tóng-hien, 
sant vos personnes de conllance, votre 
etibourage habitae, SI vous pensez que 
c'esl uvec cés qens-Dà que vous шейге 
en liarmonle: le ciel et Ta terre, ique vous 
maiatiendrez l'empire en palt, vons éles 
dans l'erreur. Mis, par faveur, dams les 
haulés charges, el grassement rélri- 
buts, ils moni ancun sogel du patit pin- 
ple, fis ne ae donnent aucun ial. pour 
vous aliler À l'insteulro et à Ie gouver- 
ner, Hs iravaillent uniquement [rour 
leur bien particulier, et pour ceful de 
leurs eréatures. L'intrigue, *ollà- leur 
grand talentz l'umbition, vollà le res: 
sori qui lès pousse, Pour ces gens-là, 
mol el mea pareils, noue sommes. des 
Imhéelles. E'einpire appartenant aa ciel, 
cl vòus étant, dé par le ciel, pasteur 
iles hommes, vous devez los embrasser 
tous dans une égale sollicitade. Or ač- 
tuellement le pauvre peuplé na pas 
de quol se nourrir ni sé couvric, la ml- 
sére. désssgrége les familles; et vous 
prodiguez vos présors. exclusivement à 
quelijpes. почо et mignons, quae. vos 
gavez, que vous gorgo! Pensez-vous 
que ce sot fà agir selon les intentions 
du cièl? Ne croyez pas yue les charges 
gaini 4 volre discrétion: elles appar- 
tiennent. 4 l'empire, Si vous Tes donnez 
A des indignes, ét sb vous espères que lit 
peuple respeclera ensuile ces hommes, 
vous vous tromper: Retirez done des 
charges, vt renvoyez à l'école, ces ne- 
veux et cesmlgnarns, qui a ant pasencore 
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fini de lire leurs auteurs сіл реа. 
Un prince doit faire sien Jo cent de 
sun peuple: M doil vivre poor lé bien 
du peuple, et non pour son propre plal- 
sir... Quohue les placets de Pro-suan 
fussent cinglants, l'empereur les &upe- 
portail, à cause ide lü grande autorité 
de ce dettré. — L'empereur ayant donné 
à Tóng-fien un apanage de deux mille 
familles. le chancellor Wang-kia te 
censura en ces termir: Les charges et 
ibt hens viennent du clèl. N'est-il pas 
dit dans les Annales p. 48 2: C'ést le elel 
qui metencharge les hommes vertuegx: 
cest ponr eur que sonl les ding costu- 
mes et les ciui décorations... Le prince 
confére les eharges au nom dn ciel. H 
doit gaequitter ile cë devoir avec sala, 
car s1 ent an imligne, le peuple ne Iul 
орга рая, et lharmonie des deux 
principes étant troublée, ijes. malheurs 
sensuivront. Or vous wersex À Motz, 
honneurs, richesses ôl faveurs, айг 
Tóong-hien, an mignon eifeminé. Tout 
le monde hi salt, et. tout le monde lu 
hláme. Le proverbe dit? Celui qua tant 
le mouude. montra. au dolzt. celol-tàá 
motrra sanis imailadie (ne vivrà pas). 
Mui, votre dévane serviLetur, Jo suis na- 
vre de ces clioses. Lo désordiva nds doni 
les éléments, a troublé la uature et 
atteint Jusqu'à votre personne. Vous 
Ces valetudinalre et sans enfants; Na 
devriez-vous pas chereher À bien faire, 
et attirer sur. vous des Dénédlieiions, en 
vaus conformant aux vonix deu ciel ot 
des hommes? Hellas, vous av|lissez vobrg 
personne, en vous fivranl sans freln А 
vis passions. Vous rendez тае [es 
peines prises par he fondaleur de la 
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dynastie, qui comptait que son отте 
se perpétuerail de générallon en geéné- 
ration. ("est par pitié pour la dynastie, 
que j'ai osé vous parler aïnsh.... La 
lecture de ce placet, mit l'empereur 
dans une furieuse coléfe. MN chargea 
K'oüng-koang et autres de juger lo 
chancelier, sur Jes ehefs. d'exeitation à 
la révolte et de lése-majesté imperiale. 
Les Sages ayanl tous. poussé [e respect 
de leurs ministres, jusqu'à leur épar- 
poer la torture, les eniraves et la fus- 
méme dans le cas op ils 
étalent évidemment coupables, K*oüng- 
Koang conseilla à l'empereur de faire 
dire au chancelier, qu'il eàt à sa mettre à 
la disposition du Grand Joge (plutôt 
que de lo Mire: saisir). L'empereur Ht 
ainsi, Quand le mandat eut été porté 
au domicile. de Wüng-kis, ses fami- 
liers préparérent une coupe de poison, 
sé présentérent devant lui tout en lir- 
mes, el ]ui. dirent: Vous étes victime 
“шш ddieuse Injustice, dè vieilles 
ranéunes; prenez ceci cinvitatlon. mii 
suicide, pour [ui faire éviter la hanta 
du jugement);!.. Wüng-kia prit là 
coupe et la brisa contre terre en disant: 
Mol chancelier, olficler du premier 
rang, si fal mangu à mes devolrs, je 
ois dire exécuté publiquement en 
pleiu marché, pour l'exemple. Me pre- 
nez-vous pour une femme ou un ene 
faut, qui] se suicidera par peur?.. EL 
sortant de lui-méme, il salya les en- 
voyés, se Ot lire lé mandat, móntu tèta 
découverte dans une petite. voilnre, et 
se laissa conduire chez lè Grand Ji- 
gė. Celui-ci. lui ayani retirè le scean 
de sa charge, le ft Her et enfermer 
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dans | prison commune, Lès geóllets lul demans 
derent: Qu'avez-vous (alt? Vous devez nwvoir com- 
mis quelque crime. On n'est pas mis dans cette 
prison pour rien... Wdng-Kkta lova les voux au ciel, 
»oupira et dit: Oui, fal commis an crime: Etant chan- 
eeller, je n'al pus su avancer les. bons, je n'a] pas su 
destituer les méchants; fal dome mérité la mart !.. 
Qu'esl-ce que ees bons et ces méchants? demandi 
rent les geóliers... Les bons que Je. n'ai pas avancis, 
dit Wüng-kia, ce sont K'oüng-koang eb Нейе- 
оц. Les méchants que je n'ai pas destitués, ce sont 
Tóng-hien el son pére. Je suis digne de mort, Je 
vals me faire jJustice!.. et ayant cessé de prendre 
aucune nourriture, ЇЇ vomit iu sang el mourut en 
prison, =Â En l'an $ avanl J.C., le mignou Tong- 
hien fut nommé Grand Maréchal de l'empire, et come 
mandant de la garde imyériale. 1l avalt 22 ans. Quoi- 
qu'il eüt alnsi rang de Grand Due; il ne faisal pas 
les fonctions de ses charges, mals remplissait, auprès 
de l'empereur, ses fonctions intimes ordinaires. Des 
officiers subalternes le suppléahent dütis ses charges, 
H était Пра, ја moitlé de l'empereur. — En ca 
temps-là, la fortune des. Wdnag etit presque ruinie, 
Seul Wüng-houng, le fils de. Wáag-t'an ( p. 674), 
avail ane charge dans l'intériear du palada. || etit 
gendre de Sido-hien, le llls de feu Sido-wangteheu 
Lp. 840). Toóag-kouag, le pere de Tóng-hien, aimait 
beaucoup Sido-hien. Un jour H Tui (üt demander par 
Wüng-houng, pour son Hs Tong-hien, la main 
d'une flle qu'll avall encore, Sída-Aiíen. fn^mll, re- 
fusa. et dit secrétement à Wuüag-lhoung * Le hrult 
court que l'empereur songe à faire pour Tóng-hien, 
comme Yào fit pour Chowan (abdiquer en sa [à veu 
aussi tout le monde craint Tòug-hien; comment 
oamais-je jul donner ma Allot.. Wang-houng COL 
prit, revint, et dit à Toóug-Koung que Sido-hien 
rerasalt par hutilité, Tóng-koung dit en soupirant: 
Qu'est-ce ique ma famille a fall à l'empire, pour 
qu'on nous évite ainsi? eL H devint iriste... A ЛЕ 
ques jours de là, comme l'empereur buvait atea 
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Tóng-hien dans le рах Шоп: йе. 18 
Licorne, HL dit au migtion: Sije faisals 
pour tol, ce que Yao 8b pour Ghotun?.. 
Aussllót Wang-houng s'avanca et dit: 
L'empire est au fondateur de la dynas 
lie; Hl me vous appartient pas. Charge 
dp perpéluer sa lignée, vous dorrez 
lalsser son eimplre d vos descendants. 
La dignité imperiale: vous defem! de 
dire, même en badisant, une parole 
semblable!., L'empereur ne dit. rien. 
Les assistants s'empressèrent de pous- 
ser Wüng-lioung dehors. Cela ne le 
üt pas taire. I! rédigea le placet sulvant : 
Jalls l'empereur Wann sè contenta d^ 
laire son T2ng-t'oung préfet, L'empe- 
reur Oü në donna que de l'argent à 
sun Hdn-uen, Votre Tóng-hien n raug 
da manquis; H est Grond Оше; vous vi- 
dez pour lui volre trésor. Les hommes 
cancanent, et le ciel vous déteste!.. 
L'empereur ne l'écodta pas, mais H ne 
le punit pas non plus, 

En l'an 2 avant J.C., le premier jour du 
premier mais, Fiu-yen, frére de In 
rolne Fouet pere de l'impécatrice Fóu, 
avail été nommé Maréchal. Or une 
éclipse de soleil ayant eu ilon có- jonr- 
là mèmo, on pensa que le cht blàmaïlt 
cè chols, el Fóu-yen Du drpummg, 
Fuit et défalt, en 2& heures! Toóug-hien 
devint Maréchal à за piace, comme 
nous avons dit plus haut. — Peu apres, 
la reine. Fós mourut, La fortune du 
clan Fow, qui faisail échec au clan 
Wong depuis E ans, (nit этесе elle, La 
Helle dounlrlére Wang ressaislt le 
peuvalr, 

En l'an ! avant J,(., au premier шош, 
le grand khan des Huns fii enfin, à 
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Tch'dng-nan, la visite annoncée deux 
ons auparavant. Le grand Khan des 
Tongouses Og-sounn, vint avec fui. 
En ce lempaá-Iá, 376 Khans et bees Пе 
50 hordes du Tarim, étnient vassauk 
déclarés de la Chine... Au banquet ofti- 
ciel qui lai fut donné, le grand khan 
des Huns observa que le Maréchal Tng- 
hien étalt Меп jeune. I| est. jeune, dit 
l'empereur, mais doué d'une grande 
sagessa |l). Le khan se leva, ët porta 
un loast å l'empereur, pour le féliciter 
d'avolr de sages ministres. l'as mal éfe- 
vés du tout, ces bons Hubs! Avec du 
Champágne, ils auraient probablement 
fait aussi bonne figure que nos muder- 
nes! — Maltre Ffóu idit: Les Hàn étant 
en plelue décudence, les Runs ël les 
Oü-sounn éujent cependant en bons 
termes avec enx, el plus da. 50 hordes 
du Tarim lour étaient soumises; que 
peuser de ces choses?,. Hl en était. des 
Hán, comme d'un. gramd arbre, dont 
les lungues branches feullliiés sont hel- 
les à voir, mals dont le cœur est rongé 
par les vers, Pareil arbre péril un jour 
ou l'autre. Aias! en advint-il nux Нап, 
Aussi un- prince sage. doit-il étre. plus 
soucieux de procurer à son pays la 
vraie santé intérieure, qu'une. gloire 
extérieure éphémeére; i| ne doit pas 
négliger le sain de ee qui est prés, 
pour spéculer sur ce qui est loin. 
Pensez-y bien! 

An sixième mois de celte méme année 
| avani JE.. l'empereur NAi mòürut, 
üge de 25 aus, dans [a sixième anniéa 
de son regne. Dés qu'il eut. rendu le 
dernier soupir, la viellle donalri?re 
Wáng (51 ans, impératrice depuls 1 aq 
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Á8], sa fransporta dans la salle фи. їед 
nr, et se saisit dn sceau de l'empire. 
Sur ce, grande lesslve!:. La douairidre 
fit appeler le Maréchal Tóng-hien, et 
lui demanda od en étaient les prépara- 
ifs des funérallles. Cotte chire maithi 
de l'empereur. Nài, ne sut que répati- 
dre. La vielle lu} dit: Non nevem 
Малата à orgatiisé Jadis liss fau£- 
milles de l'émporeur Teh'ëngm; MH est 
entendu. dans la matière; qü'il vienmo 
pour vous aber). Tòng-hien ahari 
salua et remercia... Le courrier chargé 
d'appeler M'áng-matng, partit A l'heure 
méme; Aussitót qu'il ful arrivé & la 
capitale, Wüng-mang mit la garde 
sur pied, convoqna tons les officiers et 
l& personnel du paluis : muris; muni d'un 
erdre de la douairiére, il déclara Tóng- 
hien coupable de пе s'étre pas encore 
empoisonus (вее), eb lui interdit 
l'entrée du palats. Le mignon se pros- 
lerna à [a porte, la Léle el les pleds pos, 
Muni d'un nouvel ordre de I3 dogai- 
rière, VWang-manq alla lui arrachar 
le scean de sa charge, a [а porte méme 
on il étidit agenouillé. Tëno-hien cam- 
prir ee qui l'atlendait. H1 se salcida, le 
jour-méème, avec en femme.. Ses Mmi- 
liers coustèrriés l'enlerrérent durant 
la nuit. Sous prétexte de s'assurer de 
sa mort, fe lendemain Wång-mang ii 
flt deterrer at transporter ñ la prison: 
puis, constatation (ale, on TPentfaoult 
comme on faisalt iles erlminels: marte 
en captivllé. On confisus, comme 
avant ole volée d l'empire, la fortune 
masser par ce hvori, parili de rien, 
durant les trois années que dura sa. [u- 
veur. Ello se montait à quatre milliards, 
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trols cant millions de pièces de monnaie. Son pére 
Tóng-koung, el tous ses parents, furent exliés dans 
la presqu'ile, qui fait face, au nord, à llle de Hái- 
nan, — Puis Ia tante. Mag nomma son neveu Mag, 
Grand Marechal et Bégetil de l'empire, — Аш sepileme 
mois, elle déstgna, pour devenir empereur, Ki-Icen 
le petit-fis du roitelet Hing de Tehoüng-chau 
(p. 6841). — Au liuitiéómoe niois, elle dezrada les deux 
douairiéres, veuves. des ideux emperenurs précédenta; 
l'ex-eourtisane Telido-fetuea ; vea Fou-eheu, là niéce 
de là [ene reine Fou.(es deux. dbufürtunées, com- 
brennt ca qu'en (їзїї Ге, se^ suleidérent 
anssitót. — Au neuvisime mois, le palais. étant expur- 
ge eb fes abords du iróne étan| deblayes; Ki-tzen 
fut installé sur lé tróne, à l'àze de 9 ans; Nous avons 
vu pleas. haul (pi. 655 1, quil &aib alleint. d'une né- 
vrot, Cesi probablament jour cela qu'il fut elvis; 
car le bul de La vieille n'étall pas qu'il régnát, Elle 
s'installa somme Régente, el remit tuul le pouvolr 
nux mains du Grand Maréchal Waag mang. 
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L'empereur P'inog, 133 apnrés JC — Outre fà 
charge de Grand Marechat,  Wiüng-mang: sudjugea 
encore cella de Grand. Admoniteur. f| zarnit les ham- 
les charges, d'hommes à 4a dévotion. WH se Hp decerner 
le titre de. Pacificateur des In. 1 s'attacha, par 
iles faveurs ot iles lHibéralités, les princes et. es ofl- 
ciers. Puis H leur Insinna de persuader à & tante 
(1$ ans), que за niajeste exigeait qu'elle ne soccupat 
plus persannellement des uffalres de moindre impor ` 
lance, En comsjuence, elle annonca par un édit, 
qu'ellé sa reservat seulement de Leóner idans: les ati- 
diences. données aux — fonctionnaires. nouvellement 
nommés; sinse dans lesquelles lê nouveau Utalalre 
presente ses remerelients, et recolt ses Instructions. 
Toul le reste fut confié aux hous solnsilu Pacilleateur 
des Hán. — Wendu déflant paria. diszráce de lau d, 
Wüng-mang eralgnit que la mére de l'empereur, 
concubine Wile Tchoung-chan, пе bronillót ses 
cartes, comme valt Mit Jadis la- Fún dü Ting*t'ao 
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(p. 633). Prenant donc les devants, 11 obllnt de la 
lante un édit, qui faisait Ia Wei reine, et soa [rere 
mánquis, avec défense expresse, â lous deux. de: 
jamais mettre les pieds à là capitale. — Ensuite 
Wáng-müng, habile homme s'il en fut, sachant 
que, pour Lout polilicien, une elique et une. cla- 
qué. blen organisées, sont chose essentielle. él. In- 
dispensable, s'occupa de la construction de celle 
machine. M découvrit et Dt marquis, un certain 
К ойп, descendant?) des anciens marquis ie: iu 
(dynastie Teheóu, p. 238), gracieuseté qui lul atta- 
cha tout le parti ritualiste vieux-chinois. (i fi: aussi 
marquis A 'onag-Eiunn, petit-fils de Confocins å 
la seiziéme généralion, ce qul lul gagna la castle 
des lettres. 1) commll â ces deux hommes le soin 
d'olfrir des sacrillces, nux mánes du Duc de Tehéóu 
( p. 118), et de Confucius ip. 1&3]. Puls, en Tanz da 
J.C., Wáng-mang fit ruitelets ou marquis, plus dà 
cent membres de ta famille imperiale, ou officiers 
distingués, s'attacbant ainsi et apaisant les ambitieux 
du dedans et du dehors. Spéculation katile du futur 
usuürpateur; plus ib y anralt ide nobles, moins. ils 
seralent puissants, moins ils seraient capables de 
tonlrarler ses visées, — W'üng-mang continual 
aussi à faire le saint homme (p. (77 ), La séclieresse 
étant grande, et les sauterelles dévastant te pays; Il 
averlit la. douairiére qu'il convenait de réduire les 
dépenses du vestiaire et de la cuisine du palais, pour 
l'édiflleation du peuple. Lui aussi se vétit simplement, 
et se nourrit sobrement, H orit au trésor, de ses 
propriétés, un million dé pièces de monnale, et trofs 
mille arpeuts de terre, pour lesecours des alfamés, — 
Cetle année-[à, le pays de Hodag-tcheu, qu'on place 
dans le sud de l'indo-Chine, envoya enm tribgt un 
rhinocéros. Uu dragon jaune fat vt, se. jouant dana 
lë Fleuve Bleu. Enlln le khan des Huns envoya l'una 
de ses filles, pour étre demoiselle d'honneur de Tim, 
péralrice doualriére. Signes. de bon augure! Bons 
points donnés par le ciel à Wdng-mang. 

En l'an 3, afin de consolider sa position, Wáng-mang 
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conçul le projet de faire épouser sa Alle, à l'em- 
pereur (Agè de 1% ап). Ш fit donc un macet, de- 
mandant que l'on choisit. conformément aux. cinq 
canoniques, mne impératrice et Jes douze principales 
concubines (p. 105) de l'empereur, afin d'assurer la 
succession, Puouvaleni être choisies, lés filles des 
rüllelets, Ies descendantes du Duc de Teheóu eL da 
Confucius, les filles des épouses en [itre des marquis. 
Des fonctionnaires furent chargés de dresser |a. lista 
des fllles présentées. Or plusieurs fles du clan 
Wüàng ayant été iuseriles, Wingemang craigult 
que l'une d'elles n'enlevàt & 1a. sienne le litre d'im- 
pérdtrice. || retira done sa fille, en disant: Elle ua 
раз co qu'il Caut; Je Ja retire du concaurs!., La doua- 
riére dit: Elle est ma petite-niécez elle cst hors con- 
cours -Alors le peuple, les oficiers et les hauts digni- 
taires; réunis em meeting, demandèrent que: la (Пе 
de- Wáng-mang füt faite Mére de l'empire. La donal- 
rióre daigua leur aceorder celle faseur... Bien joue! 
Wüng-nuag usa et alusa des meetings el des plébis 
cites, dont l'histoire ne elte pas d'exemple avant Tui. 

Celte móme année, Wag-maag HÚt dues règlements 
sur lea terres. véhicules, vetements, outils et ustensi- 
les; funerallles, sacrifices; mariages, esclaves. Il. exi- 
gea la déclaration ou l'enregistrement d'une foule 
d'actes ou d'ehjets, sous peine de nullité ou dà con- 
fiscation. Dans toules les prineipautés | préfeclures 
el disiricis, les préposés aux. écoles étalent. chargés 
da tenir les registras, 

Comme Cromwall, auquel 11 ressemble par plu- 
sietirs côtés, Wdng-mangq eui des opposants (fans sa 
propre famille. Son Hls aínë Wang-u luj eno voulait 
de ce qu'il. tenalt. élolgnée de la capliale la meére de 
lempereur, reine Wei dé Tchoüng-chan (p. 708). 
ll conseilla à cetle princesse, par son [rere Wéi-paa, 
d'écrire, pour remercier dé sa. promotion an rang de 
reine, ume lettre sl cordiale, qu'elle fll anblier la 
précédent de la relié. Fu et de Ia concubine Ting 
( p. 683), et lul ouvrit l'ucees de la capitile, VW deg: 
mang fut touché de celto lettre, malis pas dans Je 
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sens qu'on désirait: il se eonteüta de 
(oire ajouter sept mille: familles, A. la 
dotalion de la princesse. Wüngs-u la 
potssa secrètement ð revenir à la ehar- 
gë. Waâingq-manq n'en At pas davan- 
tage. Alors. Wüng-w comsultx som mal- 
Ire Ot-tehang, el son heau-fróre Li- 
k'oan, O-tchang qui savall Wüng- 
mang. irés superstilieux, conseilla à 
Wüng-u d'exploiter ce faible de son 
père, Lir-k'aan se chargea de l'execu- 
lion pratique, 1| aspergea de sang, 
durant |a nult, la porte des apparte- 
-ments de Wüng-mang. Pris sur la 
fail, $Í révéla le complot. Wdag-mang 
flt Inearcérer son Ils, qui s'eumpoisonma _ 
dans sa prison. Toute la famille de la 
reine Wai fuil exterminée. Oü-Fehaimg 
fut coupé en deor par le miiien du 
corps, Wiüng-maag salsit cette occa- 
sion, pour se défalre, par tout l'empire, 
des persumnages marquants qui lui 
étaient hostiles; HL en flt mettre à mort 
plus de cent. Heüg-ou, Pdo-suan, 
Sinn-K'ingki, furent du nombre, L'em- 
pire fut (rappé de terreur, 

En l'an & aprés £C, Wing-mang qui 
айан еп tout [à réaetion contra. Jes 
iunovations des deux derniers siècles, 
el 1e retour aux closes anciennes, offrit, 
dans la banliene du sud, le- sacrifice 
imperial classinue, at cièl et ац fmi 
dateur de la dynastie, l'empereur Ka. 
Puls H-sacrifia, dans le leinple des An- 
cêtres, mi Souverain d'en. haut et à 
l'aerypereur Wénn. — Au. deuxióme 
muls de cutte année, la Me de Wany- 
mang devint impératrice: — Еп= 
suite, imitant [a sollicitude des an- 
ciens empereurs | Laurnees lmpériales j, 
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Wáng-mang envoya par toul l'empire des. enqué- 
leurs, chargés il'examiner les moeurs et [es usages 
du peuple. = Une petition lancée par nn compère, 
le Grand Tuteur. Wángeschounn, et signée par plus 
de huit mille officiers ou particuliers, demali Æ 
l'imperatrice doualriére, qu'on donnat (ous les Mirës 
honorifiques accordés. jadis sus grands ministres f- 
yinn. (p. 6), el Tán duc de. Teheóu (p. 113). à 
Wüng-mang, Pacílieateur des Ehin, Ieur digne imi- 
taleur. Quand cetto pèlilton fni présentée au. consell, 
Wéáng-mang protesta humblement dé son indignite. 

La douairière passa omire: Devenu in Balance du Gou- 
vernemenl, Wüng-mang eut désormais le [ша айг 
tons les roltelets el seigneurs. = La méme années, 

les paya récemment purges des Aidan, sources di 
Fleuve Jaune et. Koukouesnor (Carte. D. 18), furent 
érigés en préfecture. On y déporta des condamnés, 
par myriades. = Puls Wüng-mang nidilia les titres 
dea charges, et remia les principautés et les pri- 

feelures; affaire d'elfacer ide. pins en plus lanchan 

état des choses. = WH аши nne salle du Leine, à 
l'instar ilo ancieas i p. 163], une école Impéciale, aue 
errasse pour labservallon: des pliónoménes cólestes; 

I ñt rechercher les savauts de toarue, et Jour бс 
cónla des distincllons. 

En l'un a, au premier mois, grand sacrifice dans Га 
salle du. iróne.. Hestimration des tertres de ln bani- 
lieue, terire du clel su sud, terire de la Log au 

nord. A cè propos l'historien soupire; Afnsl, dons 

l'espace de 20 et quelques années, Ja muda des sacri- 
ces aui chel et à Là terre; ful. change cing foist. BII 

avail remonl* jusqu'en l'an. 13 avant J.C.. et uu deli, 

il aurait&rouvé un nombre de modiücalians arbitrat- 

res encore plus suggestif. — An cimquiéme molis de 

celle gnnee, par vole de pótilion, 4875723 porsatinas, 

princes du sang, гое, шагу, notables ét par- 

LHouliers, demamlérent que, pour ijs merites eniers 
l'empire, an accordat au l'acificeateur Чез Чай una 
distüinclion signalée. La doualriere lol accorda Aung 
loutes les neuf. décorations. Il ne s'agit pus. Ich dea: 
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hroderies dont i1 a && parlé p. 72, mafs 
des signes extérieurs de faveur, que 


les Jlán accordaient aux grands per- 


sonnages; char et habits spéciaux, mu- 
siriens, ganldes du corps. perron et 
porle rouge à leur demeuré, ele, ` 

Cependant l'emperear P'íng. grandis- 
«ant, apprit eomment Wüag-man»g avait 
iraile sa more, oi 16 prit en grippe. 
Wáüng-maag prévint les suites pos- 
sibles de cette aversion, Kn 5 apres 
J.C., au douzième mols. an joar dü 
sacrifice M. ïl mit du polson dans le 
vin épicé qu'on seèrvaïl, à celte occa- 
sion, à l'empereur, Celui-ci lomba ma- 
laude. Imitant le Duc de Teheóu, Wáng- 
mang alla demander au tertre du ciel 
de mourir ñ ln place de l'empereur, fil: 
écrire cette demande; èt la de posa dans 
la cassette ou fermoir d'or (p. 100 et 
15). Personne n'esa rien dire... L'em- 
pereur. P'ing mourut, à l'âge de t4 
ans, aprés avoir régué nominalement 
durmnt 5 ana Wüng-mang ordonna 
qu'on porterait son deuil durant trois 
ans. Ilte ñt ensevelir à K'dng-ling. 

L'impératrice douairlére  Wdáng réunit 
les grands offlelers, pour discuter avec 
eux la momlmatian d'an successeur, La 
lignée directe de l'empereur Yudn 
étant éelate, N fallut remonter å lem- 
pereur Sudan. On trouva 5 roitelets et 
á8 marquis, arriére-pelits-fls de cet 
empereur. Comme ils étaient Lous adul- 
les, craignant que l'éla пе тош gou- 
verner par lui-méme, . Wádng-mang 
dit: lis sont tous au méme degré, dans 
l'arbre généalogique, que le défunt 
empereur; ils ne peuvent donc pus 
lu) succeder... On. s'enquil alors des 
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Carte IX. 743 

arrière-arricra-pellts-Ols de [empereur 
Зийа... Sur ces entrefaitos, la clique 
agissail. Lióu-K'ia8g demanda que fe 
Pacilleateur des. fd füt nommé Ré- 
gent, eb devint, au nouvel eli, ven que 
le Duc de Teheóu avait eto. pour l'em- 
pereur Teh'ésg (p. 1135. Euchérissant 
encore, un certain Sàüie-nao anmonca 
qu'on avalt Lroneé à Tsortna-ting une 
plëerre Manchi, avec cette. Inscription 
en lellres rouges: Que le. l'acifleateur 
des In monte sur In tronet.. Cos bal- 
luns d'essal révelérent ü Ia (onte ce (ue 
l'on desirait d'elle. Elle nos ms. 
Alors le cumpre Müngschoun lui 
dil: A loul le moins, nommer Mang 
Bésent de l'emplré, et lulssez-]ui carte. 
hianche... Cédant à la nécessité, la lan- 
te donnus Fédi suivant: Aurés avoir 
examiné fes £3 arriere-arriére-petits-fils 
de l'empereur Suda, nous avons choisi 
parmi eux wm successeur a l'empereur 
Ping. Comme Реши est encarc latis les 
langes, il ne pout gouvermer раг й 
méme, e retiiet son autonté ams malnm 
du Paeltieateur iles Hiaàm, lequel tiánera 
provisolrement, comme be Due de 
Теһеди tròna- jadis pour l'empereur 
Tech éng... Out la tonteeut publié 
ce décrel, la clique du neveo compre- 
rant qu'il nme sagissalt plus. desormuls 
que du inot. el pun de (a chose, Nila 
pmiolión. sgivante: Que. le. l'acilicaleur 
dos Hasa, Царев Пе l'empire, Ali tous 
les insiznes imperiaux. Qu'il Lróne face 
ай sud. ct que lous sappellent derant” 
(uï voire serveur ou rolre sujèt, 
comme derant l'empereur. Qu'il offre 
les sacrillces impèrians, u'll décide en 
maltre toutes les affaires, et donnes ses 
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dits sous forme imperiale. Mals que; 


devant l'impéraïrice  Yudn (sa lante), 
et devant l'impératrice Ping (sa fillej, 
il appella vol re sertiteur !.... La tante 
npostillaz Qu'il en soit inst! 


Le bébé Ying, 6 à 8 apr^s LC. — 
En l'an & aprés J.C., au premler mis, 
Wüng-mang offrit, dans la banlieue: 
du sud, le sacrifice imperial au ciel. — 
Au troisiéme mois, le bébé Ying ful 
nommé prince рогі (qias empereur. 
li descendalt de l'empereur Sudán, par 
Honn ei Hien. M aval 2 nna (à la 
ehinolse; e á d. qu'il commendcall sa 
druxièina année): T fut choisi, parmi 
les 23 poupons candidats, parce que 
{ня sorts, et. ses bosses, lui promet- 
talent un destin extrémemetndt henreux. 
Nous l'alluns voir tout à l'ieure, — La 
liil de. Wáng-mang, veuve à 12 ans, 
fut nommeée impératrice douniridre. 

Au. quutriómé mois, Lióu-teh'oung 
marquis di Nán-tehoung, ditau minig 
Ire Teháng-chao: Wüng-mang rul- 
nera [n famille regnante. Tout ha tión- 
de le hait, et personne n'ose lever la 
main conire lu. C'est là une honte 
pour la dynastie. Je vals risquer la 
partie avec mes gens; l'empire so dé- 
vlarera certiinement pour moi... [| 
réunit ume centaime d'hommes, tenta 
nn coup de main sur le palals, échoga 
et fut tué, — Au cinquième mois, la 


 elique de Wüng-mang lit la motion 


auivanle: 81 Lidu-teh'oung 2 pu [ей- 
ter un coup d'état, c'est que fo pourveir 
ge Wüug-onang est trop Ilmité. IH faut 
la faire plis pulssant, pour Ie salul de 
l'empiret.. La tante appela ie neveu en 


— 





EIGEHSRNARSNESRBDS-UuS 


EE 


=k EE 


= 


HN Se OE DEI ES | QURE 


F 


ARR EE NAHE 
Htm л Ж Ш-Н ЯШЕРЕН ia SH Жш ЕМФ US 


F L H PH > 00 


Aen 
= 


= 


= 


= 


d 


рас 


F 


Iu EE KE ПЕ 


EEEREN EI ENA" 


3188 22 ES a) >q SE 


BIG 4 Sp ДО ЕР Е з ЧН 


Les Bi DA. Jóu-tzeu Ying. Carte IX. 715 


№ 


ERESSE 


s présence, etIni donna pouvoir de Vice-Empereur. 
En d'an 7; Tehái-i le préfet de Tong 61), dit & son 
neveu Tch'énn-fong: La régence de Wáâng-mang 
ahoutira au renversement des Háa. Ceux-cl n'ont da 
salat à atendre, ni ie l'intérieur, nl de l'extérieur. 
Wüug-mang est obél; personne ne. lui résiste. J'ai 
té comblé do blenfails par les Tán, et mon devoir 
Uo magistrat est de níroppoóser aux brigands quets 
qu'ils soient. Je vais marcher. vers l'ouest, avec mes 
soldats, pour chátier ce Hégent Intrus, et mettre -sur 
lë trône un Нап bien aulhenilque. Si je péris dans 
cette entreprise, Jo périral avec gloire, er pourzül me 
presentar avec llerté, aux anciens empergsurs, dans [es 
снеге. Жаик ои) емо, Телим Го), ара 
ife 18 ans, fortet Brave, accepta aussitóL. Alors Tewdi-i 
s'uusril de son. prajet à Lióusu et Liou-sinn de la 
famille imperiale ; pals I lera les milices de sa prë- 
feeture, mit à leur bte quelques hrgves officiers. 
proclama Lidu-sinm empereur, et prit. lui-ména le 
titre de Maréchal, Pilier du Giot. M Danes, par. tout 
l'empire, le manifeste suivant: Médeg-mamg avant 
empolsonne l'eapereur Pour, $68! Fall Wgretil, pour 
renverser los Haa. Un nouvel empereur (CLidu-sinn) 
étant nomme, nous nogs sommes. leves: pour exécuter 
sur Wiáng-mang l'arrét du elel*.. L'empire sènt.. 
Les partisaus marehérenl sur. Clhán-gang (11 Ws 
furent bientòt plus de cent mille hommes... Quand 
Wüng- ang apprit ées nouvelles, Hb eut. penr à en 
perdre l'uppétit. La tante groumielaz: j'avais comma 
un pressentiment que Mana s'attirerait des mil- 
heurs!;. Cependant  Wüag-mang fi généraux 
Sonnn-kten et six autres, a0xquels IF confía les-trom- 
pes d'élite qui tegaienl garnison â lü capitatè... Los 
bravi Teháda-p'eng, [Haoto-houng e aulres, avant 
appris ee qui «e passalt, se donneérent pour généraux 
eL se mirent à pareourir le pays, imoeenmdiant les pne 
loires et Tes bemples, et tuant los olficlers lmpeériant, 
Puis ils se direntz Loutes Ies Lroupis disponililis, &ml 
parties pour Pest; la: eapiiale est absolument dégrar- 
nie; müàrchans droit sur Teh'ing-nan!.. Bientóteleur 
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bandecompta plus decent mille hanimes. 


lis approchérent si prés de la capitale, 
que, des beIvédeéres du palais, on voyait 
les feux de leurs eampements, Wdag- 
mang conia à Wang-ki Ia défense de 
la enpitale. Lui-méme, portant dans 
ses bras Je bei Yiog, alla prier devant 
le tertre du ciel; et dang le temple des 
ancêtres. Il dit aux oficiers: Jodis, 
quand le Duoc de Teheou était Réègent, 
Sien ile Koan et Tôu dò Trdi ss ré- 
volterent, avèc Oü-kençg, contre l'em- 
pereur. Teh'Pag (p. 115). Maintenant 
Tehüi-i s'esb rexolté avec Liou-sinn. 
Si la réebellion.a fait peur jadis au Duc 
de Teheóou, combien plus maintenant 
moi Waüng-mang ai-je sojet d'étre 
imquiet!.. Les officiers (sa clique) Ii 
dirant: Sever tranquille! Cette révollè 
n'aura pas d'aulre effet, que de faire 
briller vos expacites!.. Singeant alòrs 
la manifeste de l'empereur Tobong 3 
sòn peuple 1р. 110). Wüng-mang 
pahlia une procfamation exhortant l'em- 
pire à Ta fidélité: envers le béhé- impé- 
rial... Enfin ses généraus étant arrivés 
à Tel'é?nn-liau (59), battirent et tis- 
rent Tehdi-z, Lioóu-sini s'échlmppa el 
ne put étre relrouvé. Les brigands qui 
menacalent Ia capitale, se dissipérent. 
Eu l'an 8. au neuvième mois, la mèns 
de Wüug-mang maourut. Il ne prit 
pas la temps de s'affliger, mals charged 
son pelit-His. Tsokug de porter pour 
lui Le deuil durant trois an& — Tont 
était prêt. I n'y avail plus qu'à presser 
le liouton de la superstition. qui fait par- 
tir les mines politiques ehlmolses. Mr on- 
zeme mois, Lióu-king annonc;a, que 
dans le pays ilo T'i (32), une. source 
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nouvelle venait de syundire. Hóu-ywunn fil savoir, que 
dans la pays de Pa (45, on avait découvert nn. bruf 
de plerre. Tsáng-houng annonca, qu'à Yairag (a), 
on avait trmuvé une siéle couverte de carnoléres... 
Wüng-mang üt apporter, à là eapitale, le Iueuf et 
la stèle. 1| annonca ensulte A sa tante ce qui sait : 
Áu Jour jémn-tzeu, jour du solstice. d'hiver, comme 
J'examinais. avec | M'üng-chownn, dans la salle da 
гоп, е кла de Do et Ia stéle ide. Yonag, soudain 
um coup de veut forma an baurlilibou: di pourssiire, 
qui obsearelt l'aïr. Quand le phénoméne eut. cessi, 
nous vimes devant les plerres saercees, une Haus ide 
enivre, portant ees earaeteres: DBiplóme donné par le 
Ciel à l'Empereur. Lo Cle] me donnant ce diplótne, 
comment le refuserais-js? Je demunde douc que dé- 
sormuis lemplo m'appelle (rougvernant, et non. plus 
Régent, Jé demande que Ii. présente anie, devienne 
la premiere atinee-de l'óm9 da. Commencement Cela, 
pour me conformer anr volontés manifestes iti 
Cieli a La tànli* approusa. — Au douzième uois, un 
certain Nii-techang, originaire de Tzeu-Coung i 421. 
forgeas une cassette en cuivre, sur luquelle il grava 
cès mats: “сейпп Поппе jadis par l'Empereur Còlnste 
à Lióu-paag (fondaleur des Hay, (ratsmis A 
Wüng-mang... Puls, entre chlen t loup, Í ports 
la cassette 20. temple. de. l'empereur. Kaào, Li déposa 
et s'esquiva. Les ganlisens du Llemple ayant remanpus 
cel objet, avertirent Waug-maig. Golui-el se rendit 
mu temple; venera In cassette, reconnut en elie lè signo 
de la déchéance des Hán el de xa propre exaltation, 
revint au palais, s'assit sur le (rônc imperial et dicta 
еи аштап: Le Selupeng du ciel m'a falt la gràce 
de me chulsir pour gouverner le peuple de l'emplre, 
L'Empereur Rouge, génie protecteur des Ha p, 2861, 
m'a гапе [e pouvoir qui leur їшї шж соб. Mol 
qui suis st rellzienx, conunent aurais-je refüsë%* Ini 
(once mis la colllure imperiul», et suis monie- -sur le 
Irúne. Ma dynastie sera Ia dvnastia Sinn (à l'instar 
es dyonoslics précédentes; (l avait ét marquis de 
5Sinn-ou 4), Mon régie commencera au pretileérceour 
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de la donziéme Tune de l'année prisen la, 
qui deviendra [e premier jour du premier 
mois de l'ère nouvelle: Fondation ! — 
Ог То Бе Ying n'ayant jamais éié fall 
empereur (p. 714), le sceau de l'empire 


H êtnit encore aux malns de In tante, la 


vieille ilogalriére, alors Agta de TE aus: 
Lé neveu Je ul üL demander, pour. [n 
шепге dans sa casselle vide. La. tanle 
refusa de te livrer. Le neveu lut envoya 
Wüug-chounn,.son dele compé?óre, 
avec ordre de l'exiger à loud. pris. La 
tante se Гаспа, шло He neveu el dit: 
Notre famille tolt sa fortune aux Tán. 
("esL sinsi ique vous payez volre dette 
ilh reconnaissance, en usurpant leur 
empire? G'est là agir en hrutes! Croyer- 
vous qu'apres cela l'empire voudra ide 
vous?! Si le clel vous a donné l'iaves- 
Шоғи йе l'emplre par eelte cassette, 
pourquol ge vous a-t-il pas aussi don- 
né Ie sceau, un seen neuf, que vous Ié- 
guerez À volre ilvnastie? A quol pout 
vous servir le sceau d'une dynastie dé- 
choe? C'est un objel néfaste! Moi la 
veuve d'an empereur Hanm, qui touche 
au terme-de ma vie, je veux. emporter 
dans ma tombe le sceau des Hin; je 
né vous le Here posi, Fu disant 
сећа, ella sanglotsit. Tous les assis- 
lini& pleuruient. Wáng-cheunn iii- 
méme otait prés emm. Cependant 11 
dit: Qa'v puleje? Wiag-mang l'exign! 
ll. vous Je preudra!.. Alors là douai- 
riére tirant le sceau, Je jeta vIulemment 
coutre larre et s'éeriaz Désormais coti- 
sidérez-tmol comune morle; et sachez 
qu'en ce jour vous avez perdu nolre 
familiei.. Quand Wéag-mang eut le 
sceau de l'empire en son pouvoir, H 


š 


zi 


ër H H E [A E SS n Z nl S E 


7 
tH 
(H 


T+ | mill 


D 





ng 
SS? 


Gs ELSE Ne jr SUR SD OR ER 


n 


Е: ЩЫ 





= 
= 


= 
= 


iE -R3O 
Мер ОН аР ЕРНЕУ gt ae W PFE E 


TER 


EK Жи KE EE TEE ER 


SÉ 
K 
e 
K 
з 
R 
yr 
Ж 
x 
8 
Kk 
g 
E 





= 


Ser OS A 


ал 


= 


T [1| B8 3 35 HH ER ee zm LU me Lr 18 34 O R a t 


ЕЭО 


I -TTdÓimRmH-mGTEDPIT BG ONIS 


HO 
J$ zum sg a ID Sf 
(38 REB 





. Jóu-tzen Ying. Carte IX. 


719 


s'appela l'Empereur de Sian, ét changea 
le tire de Fhnpératriea — doualriere, 
en celui de Mère de ls dynastie Sinn, 
Priis (| déclara le bébé Ying déohty idu 
lróne, eb Te Dt. « Dae de la Paix Réta- 
bille »... Eu l'an. 10, Hl rédnisit ui rang 
du peuple, lous les roitelets ei иг 
quis descendants ife Lisu:pang.. Aprés 
cing années de mart civile, la еа 
douairiére Weng maurut eu l'an 13, à 
l'àge de Ki ans, 


Ainsi Anil] la première dynastla Han. 
Ses douze sonveralns OPhnperatrica La 
esl complée ) occaperent le tróne effec- 
üivemenl durant 307 ans, ie l'un 204 
nvant J.G.. à l'an 5 après s d.C Les tabloa 
chinoises òjootent à ces 207 ane, les Ï 
antices (206 à 203) durant (lesquelles 
Lisa-pang lulia pour. l'empire, èt les 
$ annees (0 à M) de la regeuce da 
Wing-mung, Soit, pour. les W PE, 
211 ans... Evincès pour un temps, les 
Lióu de Hán remonteront sur le (réng, 
et feront encore, pendant deux. üuires 
siècles, sinon du bien, mu mois du 
brult, . 
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Máàng de Sinn, 9 à 231 aprés JC. — Häng: 
mang assigna aq bébé Ying les revenus de dix mille 
familles, et un apanage de cent Ii de cóté; Dl ondonmna 
(que le temple des ancêtres de Ia. famille Lióu de 
ffan, serait transporté dans cal apanage, où on lenr 
üMrirail les sacrifices ritnels. Au moment d'exsputser 
le bib do poliis, Wang-mang lol prit la main, 
ploura et dit: Jadis le Duc de Telieôu a ét assez 
heureux pour transmettre l'empire à son pupille, Moi, 
l'Anguste Ciel m'a obilgé à vous le ravir; je ne palë 
pas lui désobélr!,, Quand ii èul lini de gémir et de 
soupirer, le gouvernear de l'eífant poria eelul-ci an 
las iles degrés, lë tourna, (ace au tord, vere Wang- 
Wang assie sur lé (rêne, el dit au nom de l'enfant: 
Je suis volre sojet ! puls ün emporta le pauvre bel. 
Wáng-maag mit des gardes à son hd; dont li 
interdit l'accés même å la nourrice de l'entant (il aut 
peur; touto sa vie, des inlrigues féminines). Ying 
grandit entre quatre mrs, sb bien sequestrs, que, 
devenu jeune homme, 1 ge savalt pas le nom «des six 
animaux domestiques, Aprés tout, Wüug-mang ne 
l'égorgea pas, comme поша Та Je dous empereur 
Winn {p 389), — Wiüag-mang s'entoura ensuite 
de onze: ministres el liauts fonctionnalres ñ sa devyu= 
lion, parmi lesquels les Wang forent en nombre, 
cela va dè sol, Le compére Wag-chaunn nul avait 
soutiré la sceau d [a doualriére, et Nài-tehang qui 
avait forgé la Danmetaae casselte, hrillórent dans les 
premières charges, Dien entendo. M parait ique 
Wünug-mmng consulta: (ea soris, sur tous ceux 
qu'il miten charge, či examina solzteusement leurs 
bosses: car Hb tenall à n'avolr, dans son entodgrmge, 
que des sujets agmeables nus ehënn. W chungaa 
ensulte les noms do toutes les charges, les diplómes, 
lies Hisignes et les sceeaus. H зе fabriqua unes géuealo- 
gie, qul remonta. Jusqu'à JI5&ag-ti, en passant. par 
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Cheinn. En. consequence, H halit, À 
ces ilustres alex. neuf temples si si 
dé la capitala Teh^dog- neu Нойон 
fut. hionoré eomme Iisengél adi [а idv nis 
He, eb (Loun comme son chef. L 
(emple de Ffodogets fut un carré idi: A00 
piela de côl; H egt 170 pieifs de hau- 
leur. [es hit aultres. temples, furent 
шине аө иниў, 

Weng-nmang alat, dit l'histoire, lès 
utopies et Tes anthiuallles. U révalt ide 
refaire un empire, en tout confortnieé aux 
апо irallés i] E ( Annales: p. 331) 
eL E WB (HI 1. p. 753]. En l'an D. W 
пелі. qux. parilenllers | voile àt 
Vachat des larmas eb odes ésehaves di 
vaulmiit revenir at svstéune toii d p. ЇЙ), 
ou à quelque ehase d'équivalent. Wait: 
lans l'antiquite, climqpue homm passes 
imit сеп иеге, еі рауан а Гота. rom 
me mpl, La dim: en nabure ide ses reve- 
nus. Les Tw'ían ont détraüit ente Insti- 
Lutien des anciens Suagex; Depuls lars, Los 
puissant ant acis d'inimensess pros 
prietés. Des faibles i'ont plus qu pouce 
ile terrain: On a ausal Inai des mar- 
thûs d'esclaves op Ton vend ceaeux-el 
Cup les boiie èl les chevaux, Gè qui 
est manifestent eantlimlre aa оп 
lions da clel et de Ju ferre, lesquels 
eu donné à Phoman: nne nalure phis 
поми que celle des aubinaus. Pour eu 
qui est des Iinpls, le cado des Nda à 
réduit, il est vrai; fa dime ancleniur au 
(rentlème; mois fes Hin nont quas 
übservé Tours propres Institutions, A 
force. dé conversioms eb d'iiditlong, de 
(anes ot de drollas surajoutés, Its fünirent 
par soustralre su peuple, en réalité, fa 
molle de són revenn. Les riches 
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3$. Wáng-mang. Carte IX. 


propriétaires et les pausres prolélalres 
ont également. subi Jes. ineonvénients 
de eut élail de choses, Trop pula- 
santa, les premiers devinrent Разиз; 
Irop malheureux, ls& seconda » mi- 
veltérent; par suite, les [lois derin- 
rent draconiennes, et les supplices ne 
chómérent: plus... [sormuis, la ter- 
rë ël les esclaves  appariiendrant A 
l'empereur, Personne n'aura plus le 
Огой iden: acheter ni d'en venire A 
lonis Camille complant huit máles, H 
sera concedé un tsing de Lerre; l'excé- 
dent sera. dislribur à leurs: parents ou 
à leurs woisms. Tout le monde жега 
désormais toni de posseder son lopin 
de lerre. Qulconque parlera mal ië 
l'aericulture et idi système faing, ou 
exeiera le peuple à en mal. penser, 
sera immediatement banni dans les fo- 
réts des régions barbares, où je l'oecu- 
perai à chasser les sylvains el les hama- 
dryades (à déhoiser, p. 48), comme Ut 
mon ancetre Choitan (p. 40)... Or, dit 
l'histolre, Wang-mang einlt s| re- 
inant, qu'il nè pouvait se tenir att rë- 
pos.Son amour ile [l'antiquité l'aveugluit 
au polht qu'il ne s'apercevait pas que, 
les temps étant changés, ses théories 
étaient Inapplicables en: pratique. HH dui 
fatlait done ravaler, apre ао атое, 
En Гап (2, le mécontentement du. peu- 
ple lohligéea à rapporler sa lol, et À 
lnsser vendre et acheler les terres, 


comme par le passe, —En l'an 10, Wing- 


mang imstilua, à In гаруе А), ñ Lao- 
yangi Bi, à Hinu-tan (221,3 Linn-tzeu 
(45), а Yuan(38) et à Teh'eng4ou (4), 
lrois sortes de mandarins nouvests... 
I*le Seéu-cheu, Güuverneur des murehés, 
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qui déterminait, qualre fois param, le prix maximum 
auquel se vendralt, durant le trimestre, une marchan- 
dise donnée... 2* le Kigan, Ezalisateur des prix, qui 
achetait, an pris courant, (es marchuudises amerdey 
au marché et qui m'axalunt pas trouvé aequéreur, les 
gardalt en imoaasin, ot les meltuit ensuite op venta, 
encore au prix eouranL. quamd Ie manque i'une ilen- 
ree donnée, menacait d'en faiee ausser Ie prix... 3" le 
Ts ién-fau, Wanquier ofliciel, qui prétait de l'argent, 
à qoi voulait en emprunter, an taux Invariable de truls 
pour eeut par mols, — Wüáug-maagordonus de plus 
la déclaration des professions sulvantesz Ouvrlers en 
milaur, ehusseurs el piecheurs, éleveurs de bestiaux 
en de vers d sole, lllaleurs eb Hsseranids, Inilleurs ot 
ravaudeurs, arlistes, medecins, ievins ol: sorciers, 
marchands et reveuideurs: Газ mundarim du district 
déxait zempu?srir de leur roventi, oten exiger la dime 
pour hs gousernempsnt. Ceux qui ne se déclaratent 
pas, og qui déclamieunt un chiffre. inférieur à leur 
vrai revenu, voynlent tous leurs. liens eonfisques, et 
talènt condamnés à servir durant nn an comima sa- 
Lellites duns les pretoires.... Wáagsmang revemllqua 
aussi, pour le gouvernement, lu monopole de Ta fabri- 
cation des liqueurs lermentées. 

Eu lam т, alòrs qu'll melit encare que Beasent, 
Waaqg-mang avall modifié je sestme monetalrs. 1l 
avait fait (alre trois valeurs. La premlire ts'ons-Aao, 
valait cing willa plèctres d monnale. La seconde k'i- 
tac, valall cinq cents pièces, Loa Iroisicine lir-Piten, 
en valait cinquante... H. defendit; à quiconque n'était 
pas un moins mangas honoraire, de conserver. du 
culvre. Toul óð métal davall iro livré an tresor im- 
perial, contre remboursement. Tes emploves dg iri- 
&or le recurent, dit l'histaire, e£ ne [e paserent pas... 
Comma tonles les aulre& innovalious de. Wiüng- 
mung, linproviséees el peu prallkues, eelte-el no dura 
pas. Des l'an 0. les. deux pramieres valeurs. fürent 
supprimres: Ön créa les sicao-ts ten, pelites. pieces 
ayant six dixiemes de pouce de diameétre, pesant un 
vingl-quatriemo d'uno. On ne laissa en. circulation, 
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Wüng-mang. Carte IX. 


ique les ti-a' fen. grosses. sapésques a= 
laut cinquante, et les aiie-I Ten polis 
lis sapéques valant um. Pour emypécher 
le peuple de Tondra de la monnaie 
(prurit chinois irrésistible), Wünge 
mang: fit surveiller rigaourcüsement lá 
vente dü cuivre el idu. charbon. — En 
l'an: 10, iH donna Medit suivant: Quand 
là maonnale est trop grosse, elle ne peul 
servir pòur les petis achats, Quand 
elle est trop. petite, ella est qun emploi 
peu commode: dams los gramdes trans- 
actions, C'est pourquoi. jol instHué 
deux sortes de monnaie. Ce sysbeme 
ètant commode, le peuple sera content... 
De (uh, les faux monnayeurs— furent 
combents ides grosses sapéques, Melles 
à eonirofaire, Wüaüag-mang dut agera- 
ver les peines édiclées contre eux. 
Selon son habitude, ii exagéra. Quand 
un frumdeur de celle sorte dtait digou- 
vert, поп senlement tonte = mille, 
mais les quatre familles. avolsinantes, 
étalenl réduites en esclaecage, Avec Coti- 
fiscation de tous leurs hieus... Cette Dol 
draconienne пуаш multipllé A Muni 
lé nombre: des esclaves, Wuüng-mang | 
la ravala; en l'au 20, Оп ne réduïsit 
plus en servitade, que là famille du 
niíalteur, et lis fonciiuntinlres cot- 
pables de connivence, L'abas continua, 
Les egges. roulatites et Tes chalnca ide 
forçats, so suivaient, à Ia queue Teu leu, 
sur toutes Ies routes menant à la capi- 
tile, N arriva à Teh'dng-nan plus de 
cent mille esclaves, Or six ou sept, sur 
dix, ċtalent moris aur les chemins, des 
soulTrances du. оха. 

En l'an 16, Wüug-mang recom- 
menga à payer aux fopetiounalres leurs 
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traitements, qu'on avall cesse de leur 
servir depuis la décadence dés Mon, 
les réduisant ainsi à groger Jo peu- 
ple... Peu aprés, Wing-mang W Talre 
une engjnéte sur les [anctionntuires 
provinelanx, preleta, eommandants, et 
autres, iqul seraient devenus auormule- 
meni riches, duns l'exercice de teur 
Charge. L'euquéte finie, il leur conils- 
qua [es quaíre/ cinquiemes de leur 
fortune, el consacra cet argent $ Ta déó- 
lense des frontières. — En lan 30, 
Wüng-mang рыпта Vusage de ne 
(alre, pour l'amour des deux principes 
gina el udag. les exéealions capilales 
qu'en autamne ef en hiver. Les cou- 
pales fuveut execulés aussil apres lH 
sentence, Economle pour Félat, qui qi: 
dut plus noarrir les comdammnos durant 
de longs mois, Celle mesure ile Wiking- 
many lui esi raproche comnie son 
pire crime. Aprés sa elute, l'amour 


sucré des deux principes, ÓC rétablir 


l'aneten systeme, lequel foncliaune en- 
core ide nus Jours. 


En Fan. 10, Jes Huns atbiquerent Tour- 
in, qui expltala, Cedagnt à ug tle dout 


son histoire die plusieurs exemples, 


Wüng-mang commenea par Mire un 
mauvais calembour sor le nonm du grami 
khan. Easulte HE s "occupa de réunir ung 
armée de SU0 milla. hommes, lesquels, 
partagés ep plusieurs eurps, sous dots 
ze ménéragx, envaliiealent tontbe Lord 
tore hun, he partageraient énm. quinze 
pelits ruvaumes, auxquels [Is prepose- 
raient quiuze descendants de Hou-han- 
sie, le kham ami de la Chine... En hon- 
mes prali[ues, Jes Huns ne laisserént 
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раға Wáng-mang le temps d'appllumer ses théories. 
Leurs colonnes volantes fondirenl sur. les provinces 
dü nord, pillant et rarageant, massacrant fées fonetlon- 
naíres, entraïnant en caplivité Ies officlers et je pan- 
ple. La gramie Armada de Wüng-mang narriva 
jamais à e concenlrer, Exaspérés. par In souffrance, 
les habitants des provinces septentrionales, Шыде кал 
lanra terres dévasteées el se firent brigands, — En l'an 

(2, lës Í du Yànn-nan. actuel (85) —— 
leur préfet chinois. Les Coren (38) violérenL aussi 
la frontiere de l'empire. — En l'an 16, Wdng-4sounn 
fut tnassseré, prés du Lob-nor, par la ћогіе des. Yén- 
k'i, èt les communications avec le Tarim furent com- 
plétement inlerceptées... La méme année, ine expt- 
idillun envoyée contre les Man de l'Ouest ( x ),. fut dé- 
falle par ces barbares.. L'emplre craqualt. M fallait 
rassurer lé peuple. Une falaise de loss s'étant écrou- 
lee dans la King (5), laelique de Wüng-mang atfec- 
la de voir, dans cet évènement, un présage favorable. 
C'est là, dirent-ils, le signe donné par le Livre des 
Mutations, en ces termes а [а terre arróte l'eau s, Vous 
valncrez les Huns!.. Wüdng-mang envoya done, can- 
tre les Huns, plusieurs généraux, lesquels, arrivés à 
la (ronilere, se retranchéreat prademment. — En l'an 
419, nouvelles Jevées. Sur trente hommes, un dut mar- 
cher. Tous les. condamnés, tous les. esclaves, furent 
incorporés ians cete cohue, destinée à combattre 
les luns. Wüng-mang demanda aussi leur con- 
cours, à Lous les magiciens de l'empire. L'un Iui offrit 
une Е pour passer les riviéres sans baleaux., 
L'autre lul offrit un& pilule, qui dispenserait les sol- 
dats ide manger. Ut autre, qui faisait mille li par jour 
eo valant, s'ulTrit pour éclairer l'armée et. la tenir an 
courant de lous: les mouvements des Huns, Wång- 
mang üt faire l'expérience de ces recetles, quisa 
tronvérent être Ulusoires... Durant ee lemps, les Huma 
eouraiest, el ravagealent les froniléres de. plus belle. 


Parmi les lettrés, tous ceux qui aimaient l'antiquità 
par-dessus {оше chose, les fhéoricieus. creux, les 
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ulopiites à outrance, lea cervelles. momltfées par [es 
principes de  Yáo et de Choünn, étaient poar 
Wüdng-mang ; qui se ressemble s'assemble. D'autres, 
matres célebres, fonctionnaires Tlustres, étalent res- 
lés, de comur, (hlèles aus. Hán, età. Wángemang es 
suya plus d'une fols, ide Та port de cens-lá, (vs plus 
sanglants alfromis, En volcl am exemple; En Vau t, 
Il envoya un dópntë an cólüDre Keñng-cheng, pour 
le prler de devenir ie récepteur de son fils, l'héritier 
présomptif. I| était s] assuré que: Kotng-cheng ne 
refuseralt pas, qu'il remit au députe Le sceau du pré. 
cepteur, et le Mt accompagner par Ie wagon altidé de 
quatre chevaux, destlaé à Plllustre sieillard. Pour 
falre honneur à Kotng-cheng, et sensatlon en fnveur 
de Wüngemang, Ime dépulé smmena des lettres et 
Пее осете do loutes les villes par lesquelles f] pas- 
sa: sl bien qu'il arriva à destination, ñ lu {аё d'un 
cortége de plus de mille nofabilites. Desirant que 
Kaüng-cheng ft preuve de sympalhie envers Wing- 
mang, èn venant à sa rencontre, le député It halte 
à l'entrée du village, avertit et. attendit. Kaüug- 
Сету sewll au lit, eb ft etaler, par-déssus là couver- 
lure, &on anclenna robe de cour et sa ceinture. Far 
député lui fit porter Je sceau et le diplóme, el fit 
entrer le quadrige dans La cogar de sa. malson; puls 
il se présenia devani sòm [It et dit: Non sage pûn- 
vernement n'a pas encore achewe de déterminer les 
lois et ]es usages; Hovons ntfend pour terminer cetie 
ingvre, et assurer la pal de l'empire, Kaüng-cheng 
répondit: Je wal pis ce lent. De plus, je auis si 
vieux et si malade, que chaque Jour peut ètre le dor- 
nier de ma vio. 5i ]r vous accompeagrnals.: je mourrais 
certalnement en roule, Alursa quod boa?.. Le député 
qui tenal à ca que Aeneg-cheng lèmolgudt du 
molus qu'il accepta sa nomination, (wea la scenti 
šur aon corpa. Aenug-eheug le repoussa. Alors la 
député éerivit À.— Wéngsimnang, en ces termes: 
Roungescheng soulIre d'un asthine (qui. s'aggrave au 
Leinps des fortes chaleurs; veuillez difféerer son voya- 
ge jusqu'en auloume!.. Wüng-muang consenlil...] 
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Te. Wáng-mang. Carte IX. 


Avant de s'en relourmer, le député 
dit aux deux Dis de Aonng-cheng 
el à son disciple Kaoosi : Aprés 


. les asances que le gouvernement a fat- 


les à Konag-cheng, celui-ci. devra 
absolument, méme maladi, falre ap 
moins Je simulacre d'accepter er do se 
walira cn route; cela vaudra й Ба fi- 
mille les pus grandes [aveura.., Ces 
paroles avant été rapportées à Koung- 
cheng, celul-ci. dii: Les Haa m'ont 
fait du bien. Je snis resté leur. débi- 
leur, Je suis. vieus et prés de ma fim. 
Si je consentais à servir um nouvenu 
mailre, de quel front me présenterai-Je, 
devanb mes anciens mallres, aux en- 
fers ?.. Puts, aynnt réglé li-meme bans 
les déiails de ses funéórailles, if cessa 
de boire et de manger, agzonisa duram 
quatorze jours, et mourant dee de 78 
atia. 


En l'an tà, Wiug-mang AL démolir 
le lemplo de l'empereur Yoda, marl 
de sa Iante, Ia vieille doualrióre Wong, 
qui vivait encore. II n'en conserva «que 
là salle principale, qu'il eut l'Indélica- 
lesse dn convertir en Pavillon de In 
Longévité, salle de [tes â l'usage. de 
là tante, Pour inaugurer ce pavillon, Ii 
y lit préparer un banquet puls invita 
Ia tante, «ans [a prevenir de rien; Quand 
celle-ci ful arrivée et eut constaté qu'ón 
ovalt démoli le tomple: dè son marl, 
Ires émue, elle pleura ët dif: 6'étalt un 
temple des Hàn, cher aux (tres Irans- 
cendants! Pounquoi l'a-L-on ririné? Si 
les moris etalent. dépourvas da con- 
naissance, ou ne leur БАЕ рва 
des temples. Puisqu'ils sont doués de 


3 dr. Wàng-mang. Carta IX. 729 


connaissance, comment mol, sa жешко, ошеа: е 
mon défunt mari, su point de festoyer Mita on бе = 
pleth. Pois elie dit à ses inthnes: Cet lomme ile 
neveu) outrage les cliéann par trop fort; Hs шіге 
reront certaluement lonr proleclion- Profonidément 
teiste, elle but res su et Joen La асе Elle mourut 
peu apres, ügés de ££ ans, eb ful. enascvolle à Wzi- 
ling. — En l'uu 31, "їшї dees Пи ар сора заа = 
dantes qu'émettalt [e (ampla de l'ompereor Aia Гон = 
datear de la dynastie, Wüâng-mang ordonna â ün 
oficier do ва game de |e profaner, Celui-ci y iit 
d'abord de l'ésecitme nu salire, dans lis quatre direc- 
lions de lespace, pour eu chasser ['esprit.. Puis iH 
brisa, à coups de hache, là porte et les fenétees, pour 
lui óter l'eavie de rentrer dans uu. logis [ntinblltnhila, 
Les murs fureni raciés, fustigés, et asporgés d'une 
infusion de bois dé pécher (lequel bois chassi lus 
esprits ). Ensuito la temple désatfecti, fut converti en 
Caere, 
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Eu lan L le Floure Joune rompit sa аце гіна 
(prés 068), et enllà (e Tahi, бгбш ainsi пш «уздш 
fluvial (Pék-ho et Поле, p. 12) senslilement 
identique à celui de nos Jours. = En l'an. 13, une 
gelée taniive détrulsit la vegetation. Au sixicitie moli, 
un broulllard jaune s'ébesillt sur bout. l'empire. Au 
sepiieme mois, un auragan deracina: les arbres, el da 
gréle [un des hoeufs et es инштк. Cette année, 
aux [ronlieres du gr, In famine fult (elle, que des 
hommes se mungérent Les utis les áuties, — Kn l'an 
lo, an printemps. sabson des folles papulales, up 
bruit étrange sò cèpamlil parmi Io peuple: Le dragon 
jaune. (gétle dé l'empire) était. ilescendu, disait-un, 
à Hodi-H, et y Halt mort dans ane caverne: Le 
peuple satirouja par misciulis, pour aller voir son 
cadavre, Wádngsnang (disperse, par ss troupes, ces 
rassemblements Inquniélants, — Cella même antin, 
vu In cherte et Ta disette persóvérinles, plus ile 900 
mille hommes dos Iroupes-eadtonuées â la frontière 
bord, désortaut par bandes de queli mes mille st 
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ZE Pr. Wáng-mang. Carte IX. 


mirent à courir le pays, pillant et valant 
pour vivre, Wüngentuang dul encore 
envoyer des troupes, qui mirent plus 
d'un an à disperser ces maraudeurs. — 
En l'an 16, au printemps, tremblemetit 
ile terre. Mix pleds de nelge. — En Гап 
17, rebellion dans les préfectures Linns 
honi (30), Láng-ya (95) el Kiáng- 
hia (14), Wing-mang y envoya iles 
commissaires, qui amnistiereut les re> 
belles. Quand ces envoyes furent res 
venus, ils dirent à Wüng-mang, que 
la révolle étouffée pour celte fis, 
recommenceraïit | infailliblement ` bien: 
(ôt... Pourquol?2 demanda cetut-el... 
Parce que lè peuple nen peut plus de 


misère, dirent los — cotrmissaires... 
Furieux, Wüng-mang les dégrada. 


D'anires iui dirent: La révolte recam- 
mencera, parce que le peuple est-indo- 
cile; sésissm shverement conire fui... 
Trés content, Wáng-mang les récom. 
penas =Â En l'an 10, la famine causa 
le souléverment de 70 mille hommes: — 
Eu l'an $0, un jeune homme de: Kii- 
lou. nommè AMu-cheu, тёш une 
hande de quelques milliers dA sventu- 
riers, pour tenter d'assassinat Wing- 
mung. Leur eomplot avorta, el 18 fii- 
rent lous massacrés — Еп Гап 21, 
résolte de dix mille hommes, dans Ja 
préfecture Nän (35). ltem, dans 14% 
préfecture  P'ing-yuan (67). — En 
Гап 22, H y eub tant de sauterelles, 
que leurs nuées nd vol, couvralent 
lë elel. 


Nous avons wu (p. 709) comment. un 
lils de Wüáng-nang letrahiL.. En l'an 
[8, son pelit-iis гойт (celui qu'il 
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avall chargé jadis de porter pour [ui le deull de еа 
mere), imaginant peut-ètre, par sullo de catte dia- 
tinetlon, ique а succession deson aeul lul reviendrait, 
fit faire som portrait en altirail imperial. Wüng-mang 
ayant su la.chose, T«oxag dut se suicider. — En Van 
31, au premier mnis, la femme de Wüng-mang 
maourüt. Son nis Linn, héritièr présomptif. désigne, 
projeta d'assassiner son pere. Le. complot. ayant été 
évenlé, Linn dut se sulcider. — L'histoire ajoute d 
cas falts, ee commentaire laconlque: Wüdng-mang 
n'àvunt pas rempli ses devoirs de sujet, ses fils ne 
remplirent pas leurs devoirs de fils. Hl fut pani, par 
ой И азай рс. 





La famine désolant l'empire de mus en plus, des 
bandes de brigands se levèrent de toute pari. Cepen- 
dant ées pauvres. iHaMes ns cherebaient qu'à viere, 
en.altemdant one bonne sauneé qui leur porm ie 
redevenir honnêtes gens. Quoiqu'ils se complassent 
par mryriades, в Пе зайпана pas aus villes, 
sióge des ofilclars du gouvermement.. En l'an 18, les 
clioses eliangerent dé face, C'est am Chün-tong. pays 
populeus et Iiéesogneux, que eaonmmenga, cammie pres- 
que toujours, le mouvement révolutiaunalré, Eu cur- 
tuit Fdn-teh'owng. de Léngenga, chef апе centaine 
de brigunds dans l& pays de Ki (25), brava oj bandi, 
arriva, en moins. d'un an, à reunir plus se dix mille 
lipmmes. Ses suécés engagérent: d'autees linniles à se 
eoaliser avec |a sfenue, ce qui produisit unn especa 
il'armée ide. plusieurs ruvriades: i'lhomimpes, D'autres 
chefz de brigauds resterent lndépendants; Ces aven. 
Luriers s'eimparénenl des paye, onbre In T'di-chan an 
nord eb le Hoàt au sudz pays dans lesquels los Nan, 
brigands enx anssi à l'origine, avaient "alt leur far- 
(ипе... Малд талу venvoya conlre eux Wüng- 
k'oang et Lién-Lan, qui пе purent pas les vaincre, 
An de remire impossible tonte désertion des siens, 
Fün-teh'aung les obliges à 3e telidree Jès sourcils en 
rouge (hene ou carthame ). De là le nom de Sourcils 
Rouges, donné раг Гіз га A ces affreux Handils. 


Е 
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if- Wing-mang. Carte IX. 
D'abord repoussés, W'üng-koang et 
Lién-tan réuninsnt une armée de plus 
dé. cent. mille hommes, lesquels se 
permirent tout, dans les provinces 
qu'ils traversérent; «i Hen que la peu- 
plè disait en gémissant: Mieux voul 
Lombher entre les malos des Sotreils 
Mouges, iu'éire- prolégés par Wüng- 
k'onng: que si. Lién-tan. vient. nous 
défendre, c'en sera fait de noas !.. 
Tòng-ħiea avant envahi In vallée da 
la Láo (26) avec un corps de SourcHs 
Houges, c'est contre [ui que les deux 
аига de Wang-mang marchèrent. 
Is furent battus; Wüng-k'oang s'en- 
fuit: Lión-tan se fil toer. Da coup, les 
provinces orientales furent perdues 
pour Wáng-mang, et l'annami Loch? 
aux posses. Lo momenl était. proplée, 
pour les memlmres eb partisans de la 
üynastie déchue, 1s leverent Ja téle, 
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Nous avona dit (p. 385] qua les révo- 
[utions chinoises ne commencent pas, 
comme celles d'Europe, par des parò- 
xysmes violents; mais plutot, comme nn 
jeude hasard, caue une partie de bou- 
chon entre gamins. Des paysans, des vo- 
leurs, des aventurters queleomques, en- 
puveés de vivre Iranquilles, forts de quel- 
que prédiction qui leur promet ur iró- 
ne, engagenl la partie. Pourquoi pas? 
Voyatis voir... Ceux qui échount, meu- 
renk avèg la consolallon de s'en étre 
donné à coeur joie. Celut iul réussit, de- 
vient Fils du Ciel. el vaut Logs ses-preéde- 
cesseurs, parce que ceuxeci ne valaient 
pas mieux quo lul.. Done Liw-& inn, 
üis da commandant ile la préfecture dé 
Kiu-lou (19), descendant dn voltelet 


путна шл нр a p 
(EE TRE Dale c E pR SL Sp EE A >H 218 1 Жш >» 


e 


D R > 3 H HH ò ua) Sy 22 a, E! 


KEE 


mim IS mp S 


m" 
a 


3i 3 (N È 32 33 28 28 39 
X4 RNSERBESSS 


EE E 4 1-4 ES 
EE H E А а SH 


a 


m 


хюа ЕВ 


F 


BbgS SEDE DP IU Ë& 


zum m3 q 


r pa АЕ 4 


vu 
ey 


inis s eR n EN 


nN DE AS EBE ER RE q> 


In x 48 7 ж.о шшш} 


rg mi ZS en mk x h E SË Er 


48 195 39 88.00 > + 11-86 A ET ITI E Ier T T ES 
аат OS SU m GE bb D 


т 


>+ > % 42 = 


èl (= zs 


EX NX 


bu 
p 


Y ÒV E 34 





E dT. Wáng-mang. Carte IX. 2 


Ting de Teh'áng-cha (5V) dixiéme fils de Ten 
pereur King des Hán, avail trois fils, Lióu-yinn, 
Lidu-tchoung «1 Lióu-siou. L'aIné des trois, Lióu- 
uinn, étail handi, entreprenant, ambilieux. Supr 
portant impaliemment lhumiliution de sa familia 
èt la violence falte à l'empire, Hl s'appliqua peu 
à ses affaires domestiques, cais. lâcha de satta- 
cher des amis à tout faire. Son (frère cadel Lidu- 
riou avall le nez aquilin et le front. bombe (signes 
de prédestinatlarn аш commandement, p. 285). mais 
il aimall les palsibles (travaux des champs, ce qui 
lul valut plos d'une fois les moqueries: de son iné, 
Ür un certain Ts'di-chaokowng de Juüng (381, 
devin babile, ayami vu Lióu-sigu, dE 3. qui vou- 
lait l'entèndre, que — Lidu-aiou deviendrail erti- 
pereur, Un certüin Li-cheou de Yuàn (28), Liv 
seres dans lasteologhs et dans [a selenee ites noni- 
bres, dil aussi plusieurs fois à son fils Li-Caung: 
Les Lióu reviendroni mu. pouvoir, et les Li seront 
leurs auxiliaires... Quamd les торе опе, dant поце 
avons- parlé ci-dessus, commencèrent, Li-3 dit à хой 
cousin Li-t'oungz L'emplre se aouléve: le destin 
veut que les Hii remautent sur Je Urónez peasez-y 1., 
Li-t'aung dit en ant: Jy pense?,, A quete emps 
de là; Lióu-siau s'étant rondü à Yuna38) pour 
y vendre des graine, Li-Coung envoya [i-i pour 
[ui faire des ouvertures. Onu coovint de se mouli- 
ver ag premier Jour. de. l'autoimue. Alors Lióu-gran 
lil parvenir à tous les bravi ses. amis, Ie manifeste 
sulvani: Wiítng-mang ex un tyran! Le peuple. pé- 
til! l'empire est eu révolution 1 N'est-IL pas tets de 
nous lever, comune HE. jadis mon ancétre l'empereur 
Küo, pour.v remettre l'ordre et là paix?... Tous ré- 
pondirent qu'ils etzient. préts.. Aussitót. Lióu-yinn 
envoya de ses parents et amis dans tous les districts, 
poar lės meitre di ranle. Hult mille bomines enti- 
ron se тегей, el s'appelerent les Colonnes dt СЫ. 
Celle ntinee-]a, Lidu-stou avall 3X ans, I| elait l'âme 
du parti, lequel eralgnalt plutét son frere ain& Liau- 
yintn;,. Li40uung qui faisait dé Ia. propagande dé pon 
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FF. Wüng-mang. Carte ІХ. 


coté, fut moius heureux. Découvert, 11 
dui (utr, Son pére l'astrologue Li-eheou 
fut mis à mort, avec 6i personnes. de 
samaison, Lióu-yinn députa de ses 
parénts, pour s'aboucher avec les autres 
rebelles, eb se concerler pour urne ac- 
tiom commune, on vue de balayer Їй 
vàlléu dé li Hn. Li-i et d'autres loi 
avant amené des renforts, Lióu-yinn 
tenta. un coup de main sur la viile da 
Yuan (38), alors centre. adtiinistratif 
de toute la vallée; mals H (wt battu par 
les officiers de la province, Tehénu-fou 
el Ledagk'iou-seu. |] réunit alors ses 
partisans plas au sud, vers la Jon, 
Les denr officiers provinciaux se mirent 
ü za poursuite, ñ la téte de leurs Irou- 
pes légéres, cent mille hommes environ. 
Pour aller plus vile, ils lalssérent en 
arrière tout lèur train... Surviat une 
bande indépendante de-cing mille pir- 
lisans, du bous cours (14) de In Haw. 
Lióu-yinn et Lióu-siou allerent trons 
ver. Wáng-tch'ang leur chef, auquel 
ila firent comprendre l'avantage qu'il y 
aurait pour lui, à.se Jolndre aux pri- 
tendants de l'ancienne dynastie, Et- 
trant dans fours vues, Wiag-teh'ang 
dit: Puisque lès Lidu sonb restaures, 
ils sont Jes vrals mallres de- l'empire... 
Lióu-yinn et Wüng-tch'ang contrac- 
térent une étroite alliance. Puis. Wéáng- 
ich'ang propesa à ses gens de se julnd re 
uux Нан. Ceux-ci direntz- Pulsque 
l'empire esL rempli de bandes, qui upt- 
rent chucune pour son propro compli, 
pourquel m'en feriüns-nous. pas — au. 
lant? pourquoi nous attacher à d'au- 
(res? . Alors Wüng-teh'ang Jour Dt la 
haraugue. suivante: Par sa lyranoie, 
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i. Wing-mang. Carte IX. 


Wüng-mang aà perdu lecœur dü peuple, Cé carir 
appartient anx Adn, que le peuple regrette, Cest lu 
mnécontentement du peuple contre Weng-maug, et 
son désir des Pn, qui a, jusqu'ici, (aït lòtus nas 
succès. Ceux que le peuple déteste, le cièl Tes rejette. 
Ceux que le. peuple désire, le el les lui nccorde. 
Pour réussir dans une entreprise commè la nôtre, I 
fant suivre I5 goüt dir peuple et là. volonté dir ciel, 
SI, conllanis en notre force, nous ne consultons qua 
nos eonvollises, eussions-nats conquis l'empire, nous 
na le conserverons pus. Souvenez-vous dn Premier 
Empereur des Ts'ínn, et de Hidug-tste (p; 2281. 
C'étalent des hommes supérieurs, el pourtant ils out 
péri. Combien plus devons-nous nons attendre A 
perir, nous panvres gueux, s] nous falsuns commè 
eux, Les Lióu de ffán ont soulevé la préfecture de 
Nün-Yyang (28), pour lu cause de leurs ancétres, 
Js ont un plan et. du. talent. Altaclions-nous à leur 
fortune, el le ciel nous fera du bient.. Ca sermon 
reveilla la. conscience. des compagnons de Wang- 
tch'ang, Is s'écrierent : Merci de vos bons consells, 
génóral Wang ; sims vous, nous alliots à notre per- 
el, Aussitôt Wüandg-teh'ang Bt former les eolun- 
nes, et les ména à Lióu-yinn, avee lequel toutes 
les bondes ides environs Drent auss] leur jonction. 
Ces circonstances surexellórent I& courage iles insire 
ges. Libu-yian traita les chefs de son mieux. Aprés 
le banquet, tous Jurereat alliance et. nilézeanee aux 
Hun. Apres trois jours de repos, divisés en six colon- 
nes, tournant par une marche de tuil rapidi l'armée 
provinciale dmprudemimenl avancée, les Insurgés 
surprirenl ses Pquipuges, et s'urmerent aux (rals du 
gouvernement. Pals Us altaquerent, hattirent et mas- 
sacrérent Tehénn-fou et Ledngk iou-seu, alnsi qua 
les généraux ое Малу тато envoya à la rescous- 
s Enn ils mirent lè sitze devanl Firun (381. — 
Vallá la révolution lancée! Haro sur Wang-manr! 
Mais Iu question de la reslinratian des Hán, va s'en 
broulller, par suite de la competition de divers mem- 
bres du clau. Lióu, Les iusurges fTán-se montalenl 
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F. Wáng-mang. Carte IX. 


à cent mille bommes. environ; Les 
chefs subalternes, complant désor. 
mais sor ]e succés (Inal, erurent Jo mo- 
Inent venu de clioleir l'homme 4 qui Hs 
confieraient letrs espérunces, Cenx du 
lerritoire. de JNün-yang (38) étalent 
pour Liju-ginn. Mais ceux du terri- 
loire de Kiang-hia (14), jugeant Lidu- 
yinn ambitieux el. ézolste, portérent 
leurs vues sur un certaln Lióu-huan, 
qu'on appelait, dans leurs rangs, le 
genéral Kéug-cheu Restauration, C'était. 
un imbécile, sons lequel Jls comptaient 
pouvoir faire: leur quatre volontés. Its 
le prociamérent empereur, puis averti- 
rent Liw-ginn et les siens du fuit 
accompli. Lioóu-ginn leur dit: Vous 
Чез Шеп bons d'ivolr tant. ide. sollici 
Lus pour notre famille Lidu. Wai il 
nous faut d'abord savoir Jes Inteutlons 
du puissant parti. des Sourcha Rouges. 

Ils sont aussi nombreux que mous. Sls 
allatent élire un autre empereur ?1: La 
disconde epnlre eu et mous, alors que 
Wüng-mang n'est pas епсоге тайиш, 
désorlenterait l'empire et. arréreralt fe 
mouvement de la révolution, Conten. 
lons-no0s provisoirement d'élire an rot, 
qui ail. anlorité supréme sur des gèni- 
riux, Puls nous nhgocheroms avec les 
Sourcils Houzes.. 5i ceux-ci proposent 
un candklal mcceplalle, nous fusion- 
nerne ivet anr, Sinon, aprés I3 défai- 
të dè Wång-mang, nons irons ui em- 
pereur. IH ne sera pas trop tard; alors... 
Les génóraux penchaient à acenpler co 
programme de Licu-yinn. Mals Tehi nage 
nang, le principal patron. de. Líóu- 
huan, liant bon épée, en frappa la 
terre el s'écria; Les indécisions perdent 
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TR 


tont! Vous allez vous accorder tclaneme! Pas do dis 
sentimentsi.. Alors limus hes generans aceepterent fardas 
huan. Au premier Jour du denen: molis, Bin- 
huan fut Mironis surun ferire. an borid de: bi gili 
rivière DÜ , affluent doe I». Hio, On Pusti. Droen au mit, 
et les généraus Jul rendront Попац: Го bata awat 
à grosses goulles, et étall tellement efTare, qu'il levat 
les bras au ciel, sans pouvoir diro un mot. Ensuite; 
branle-has usael d'un avenemenl dgrasibpae, amnis 
Ue, tilras, cliols des minisires, ete, Licu- tan, friz- 
Ire de l'emplre, Tut Tout Grand Directeur. | dust 
son fréye, fut fal (rand Ceremonia. Touz- degx 
comprirent ique, sous peine de taut. perilrie, HE Falluit 
fairo bonne figure à mauvais jeu. Lrba-312u- $e mit 
aussitót en campagne, prit les villas de A odnu-yang 
el de Ting-ling i38, (ranchit là posse qui mae dela 
vallée da Ia Fido dans les plalnes du Hodi,rt prit Yén 
iui commande eetté passe (à l'est de 81, Les Colonnes 
du Cie] ét les Sourelis Rouges allalentk Mira lour fotit- 
tion. Wdaug-manj comprit que l'heure de Jouer ses 
dernleres cartes élall venae. 1D envoyaá donc deng 
Wüng, Wüng-sitn et Wiag-i, avec tout ee qu'it 
put rümasser de [roupues, au secours de ses génitaux 
Yén-gyou eb Tech énn- mao, ieja. bailus. qul chor- 
ehalent à défendps l'accés de (n valle de la Lilo 
(581. H envoya aussi toiles [es еа Гога de lz 
neénagerie Imperiale, tigres, rhinocéros et ëlephantlx, 
qu'on. devall [doli sür Le pelkille L'armóe de 
Wüáng-sunn et Waug-i, defila par [a vallée ve Ia 
Lào (8), dont elle sincorporn. les contingents, com 
mamdles par les ollicièrs doe là province, Qn dE cuurir 
lp bruit, qu'elli commisit plus d'un inillian d'lrnisz 
en réalité, elle éxali forle. de 30 mille; Le doll des 
troupes, опна déployées suivies dur tralt des 
équipages, couvrait till £i sur Ia grand'rogle, Au élus 
quieme imos. elles firent [cur jonction üve&. Yeén- you 
et Tehénn-mao (509). Eifravés, les insurgés se replié- 
rent, paria passe, dans la vallée de ln. Hàn, etse 
conceglrerent A Ketten -utug. Is ne parlalent de 
теп molons, que de se disperser dans les petites 
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iP. Wáàng-mang. Carte IX. 


places fortes... Lióu-siou leur dii: Avec 
peu de vivres et. beaucoup: d'ennemis, 


-Al nous. nous disisuns, nous ne ponr- 


rons pas tenir; et si K'oünn-gang 
lombe, c'en sera fnit de lontes les LE 
lites places, Allons! n'abandonnez pus 
les intéréts commniuns et nos espéáran- 
ces, pour tenter de sauver vos families 
eL tos magais 1.. Due dites=vons iù, an 
réeriérenl les chiefs? avons-naus jnnmis 
eu intention parelllá?., La face étail 
mise èn causse, Satisfait. de [l'effet pro- 
duit, Lióu-siou sourit et ne. dit plus 
rien... Cependant lürméós de M'áng- 
mang parut au nord de K'aunn-yang. 
et se déploya sur plusieurs centaines 
de li de front, à perte de vue. Les offi- 
ciore Hon demandôòrent à Lióu-siou 
de décider es qu'on. ferait, promettant 
d'exécnter ses décisions, 1 ny avali, 
dans ÁAÁ'omnn-yang, que neuf mille 
hommes au plus. Líóu-siou cómmilL la 
défense de Іа ville à Wüng-fong et 
Wáng-tch'ang. Lui-méme, suivi de 
Li-i el de trelze cavallers, sortit da 
nuit, par là porte du sud, pour aller 
ramasser [ous les sòlilats Han, Hv 
avait déjà, devant. K'etun-uyang, cent 
mille homimes ite. Wüng-mang. Lióu- 
sinu eunt beaucoup de mal À s'échapper. 
Le lendemain, A&'omnn-yang était in- 
vesli, par Jes généraus Wüng-sunn ot 
Wüng-i£. Cependant Y2n-5ou di à 
eeux-cl: A'ahun-yang n'est qu'une 
bicoque; mieux vaudrait débloquer 
d'aliord. Yucn, que les Дал assisgent; 
quand Yuan sera débloquó, A'onun- 
yang devra capitnler... Wüng-sunn 
el Wiüng-£ ne l'écontérent pas. Hs eu- 
tourérent A'ounn-yang de cercles 
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toncentriques, s'étenilant sur plusieurs dizaines dae 
li, appuyés sur plus de cent campa retranches. La 
roulement de leurs tambours s'entenda â plu- 
slenrs dizaines de (li. lls altaquérent la viile au 
moyen de machines, Dans plusieurs *tentatives 
d'assaut, les (ralis plurent. commo gréle.. Décoora- 
gés, les asssiegóés afirenl de capituler. Leurg offres 
furent reponssées. Faisant alors do nécessilé vor- 
lu, ile se défendireot bravement. = Tandis qué lou- 
lo l'armée de Wdng-mandq s'acharnait ainel mala- 
üroilemenL sur K'ouau-yang, lès Hán роца- 
salcot activement le siège de Yudn, défendu par (e 
brave Tel'énu-p'eng. Еп les vivres manquèrent 
aus assiêgés. Ds ke dévorerent les uns les aulres, 
puis capitulérent, Fi0u-hiuan fit son entrée ñ Yaan, 
et y etablit sa capitale, provisolrement, Ses ofilciars 
voulaient mettre à mort le brave commandant. Liu 
inn leur dit: Gardez-vous-en buen! Cet bome à 
lait contre nous son deser! Moulrons que maus 2 
vous ёцішег сеїа!.. А son iustigallon, Lidu-huuan 
nomma Teh'dun-p'eng marquis du Adèi-tei. =Â 
Cependant Lidu-siou était aile. ramasser les garni- 
анз Шап Пе Yén et dà Tiug-ling Là nussi les uffi- 
Clers eussent prefere 1a défense de leur butin, anx 
chances d'une campagne, Lióu-siou leuridltz 5I nous 
yninquans Parmee de Wáng-muang, nous feroms un 
butlu plus eonsidérahle, et nolre cntuse Wijompuhera. 
*| nous sommes valneus, mous a aurons plus que falis 
ile bulin, car nos Léles y passeront... el iE les enbraina. 
Au premier jour de la sisiemo (une, à la tèta d'une 
avani-garde d'un millier ie fantasstums et de cavaliers 
eholsis, précedant l'arméèc faa de. cinq B environ, 
Lidu-siou parut devant А ойлт зоо е eideploya 
en ordre de bataille, Wüng-sunn et. Wüdsg-i Tui 
oppaoseérent quelques milliers d'hommes, et ds eomtut 
s'engager Chargeanb nvec furie, Liíóu-siu coupa 
plusieurs dizaines ide D61es. Tous les officiers s'ecrie- 
rent joyeux: Voyez donc Lióu-si00, qui a peur quand 
lesennemis sont en pelll nombre; commu if est brave; 
aujourd'hui que tes eunemis sont. mombreus !., et eux 
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#7 E. Waáng-mang. Carte IX. 


aussi s'élanciórent au pas de charge. 
Lióu-siow était déjà. relancé, et faisait 
plier l'armée ide. Wáng-mang. L'as- 
saul général l'enfonea. Le courage des 
assalllants croissant атое Те зросла, ila 
avanmeaienl, un contre cènt. A la tèla 
d'un corps de [rois milla hommes; qui 
tons s'élaient dóvoogés à [a mort, Lidu- 
siou força le cercle. À l'ouest de la 
ville. Wáng-sunn el. Wiüng-t tenlé- 
renL en personne de l'arréter, asec dix 
mille hommes de troupes Tratches, Or 
ces deux généraux avalent jadis doni? 
ô lours camps retranchés, [a consigne 
йа це bouger sügs sucum prétoïte, 
sans un ordre formel. Ce fut leur perte. 
Ils farent écrasés sons les veux da Tours 
Irou pes Irmmohbiles,: Wings-sunn tom- 
ba. A co moment, ез аз иву, Баа 
le tambour et hurlant lä charge, firent 
une xortie, e prirent Waga À revers. 
Il s'ensuivlt un sauvé-qui-peut général. 
Fuvant daná imn  Indeseriptihla idésor- 
dre, l'inmense armés ilo. Wüng-mang 
sema les chemins, sur plus ide cent fi 
de distance, de cadavres d'hommes tués 
ou corasès, Ua ourgan terrible aceom- 
pagn d'une plule  diluvienna, qui 
remplit lex elunniua cereus et Ies canaux, 
acheva lo desastre; plus de dix miile 
liomumes périrenL toyés. Les bëtes (ë= 
roces qu'ils avaient amenees, pour les 
Lächer contre les Háa, se tournérenl 
conlre eux, e[ en luérent plusieurs. 
Wáng-i, Yén-you eà Teh'nn-mao 
ne durent leyr salat qu'à fa fuite, Tous 
les fourgons dé lour baunense arme, 
lombérent aux malus ies Han, qui 
tirent un mois à se partager le hutin, 
puis livrérent le reste aux flammes. Le 
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pass A l'ntérleur des passes, avant 
eu nonvelle dèe ceto catastrophe, fat 
lerriülé, Les aventuriers el les bravi 
de tont l'empire, qui n'attendaient 
qu'un sime de la forinne, se. loexérent 
partout. massscrani les officiers do 
Wüng-mang el se [nisanl généranx 
Нап. Еп moins d'on mois, ll ne. resta 
à Wåueg-mang que Tintérieur dea 
passes, — Серен un: événement 
tragique faillit compromelltre le «шс 
des dusurgés. Lés partisans о Де 
huan avaient de plus en plus peur ile 
Liu-yinn et de. Liiu-stou. lis pres- 
serrüt. Lióu-Ifuan de s'en débarrasser; 
Liádn-lai, olfleler de Гліну, ауан 
Lenu iles propos seditieus, Lsdat-huan 
ranges son armes en bataille, fit sortir 
Lióu-Isé iles rangs, el ordonna da la 
décapiter sur Ia pluce. Ltóu-ymn aynut 
protesté, fut execute бо пойте, Lrju- 
siou npprit la wort de son. fréce; comme 
il se reudalt da AI oanr-yang à Yuan, 
Les officiers ie cette ville ayant voulu 
lul présenter Jeurs eomdoléauces, N rs 
fusa de ]es recevolr. I| nó permit plas 
qu'on [I aucune alluslón A son Hom. 
phe à A'osan-uyang. IE me prit. gus To 
deuil, mois mangea, but, paria e. rit, 
comme à londinaire. Lióu-hwan qui 
Je зай observer, fut ИЕ do sa 
со. O (af décerna le thro de 
Vainqueur, et le fit marquis de Où- 
sinn. 

Teulrant nuzsilót en campagne, Lidu- 
siou s'avança daus la pleine du Modi, 
cl s'occopa de forcer l'ontrèe de la val- 
le de ln Ldo. Ayant pris un- officier 
nommé Данн, celui-ci lul dit: Mu 
vielle mère tublit Коне Ген Lh. ji 


E 


j 


a Wang mung. Carta IK. 

Laissez-moi aller 1a rejolndre, et je 14- 
theral de vous livrer са pays | p. 300.1. 
Lióu-siou le mit en liberté. De fall, 
Fóng-i dit aux notables de Fou- 
Lch'eng: Vovez. bien à qui vous vous 
dongerez. Les autres chefs des insurges 
sont tous des brutles. Seul Lidu-siou na 
iit aucun Перса lå on il passe. Ce n'es 
pas un homme onlinalre!,. Ceux de 
Fòóu-tcli'eng se donnèrent donc à Lión- 
siou. = Celle méme ante, un cdo-chiarmnt 
celebre annonca qué les: Lióu allaient 
remonter sur lé tròne, et qu'un certain 
Lióu-siou deviemdrait empereur. Or le 
Grand Annaliste Lidu-hinn, le classi- 
Ücateur de la littérature. ( p.. 69507, 
s'appelait aussi Lidu-siou. Hl complold 
avec les généraux Wüng-chee el- Tùng- 
Ichoung, d'assassinor Wiing-mang et 
(e passer aux Hán. Le complot. ayant 
été découvert, iis se suicidórent [005 
trols. Cette trahison de ses plus an- 
cleus el plus fdéles serviteurs, affecia 
vivement Wdag-mang. N cacha leur 
mort, pour qu'on ne songit pus à les 
imiler. Ses armées épalent lallues, ses 
oficiers lv Lrabissaient, il ne savait plas 
à qui se (lór. Une meélancolie profonda 
s'empara de l'usurpateur, el min sa 
santé. li bulb avec exces, ne mangea 
plas ique des hultres, el laissa aller tot- 
les choses À l'aventure. Né. pouvant 
plus s'étendre, U dormall assis SOF un 
siége, — Eulin la revolution [ranchit 
lès passes: Wéi-nao, gouverneur do 
Tch'éng-ks (b), se donna aux Нап, 
avec lès cont mille homines. qu'il cam- 
immanilait, Les ayant divisés en plasieurs 
eürps, il s'empara, au nom des Han, 
de la préfecture de Lobag-su (33), et 
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de toute Ta série des pastes Цез № слап, jusque 
sers lé. Lob-nor. — Un certain. Tsonnug-teh'eng do 
la préfecture Nàán-yang (33), s'empara, pour [e 
compte dés Han, du haut cours de la Hün (6), Jus- 
qu'aux passes. Koingsounn-chou qui gouvernait (е 
pays de Chôóuid), l'avant appelé â lai, T20üng-tcli'eng 
marcha vers TeA'éag-tau (At, malsen pilinant tout 
sur son passage. Alors Konagsowau-chow dit. aux 
hraves de sa juridlletion; Tout le manda evëcra Mang 
di Sinn, et désire la retour dea Maa. Ja panse commi 
taut le monde. Ayant donc appris qu'un général Hán 
approchait, je songeais à fratermiser avec lui, Mais 
vole quil maltesite la pauvre peuple. C'est donc un 
brigand et nòn nn vengeur.. Sur се, feignant avolr 
recu un breseLde général des Hán, Konagaounn-ehou 
marcha contre Tsodan-teh'eng, Io alt, le tun, et 
réunit lè reste de ses troupes aus siennes. Malles 
pas croire qu'il en agit de la sorte, par pur amour 
de la légitimité. Il songeait 4 se créer un royaume, 
comme DOUS verrons ën son temps. = À ce moment, 
Wüng-mang perdit <a dornière ressiuroc. Los dé- 
bris ile son armée hallie ù A'oinn-yang, stationes 
nalent encore dans la vallée de la Lao (8), Sea chef 
Yén-you et Teh'énn-anao, firent empereur. un cor- 
iain Lióu-wang,. Lióu-huam ataus aussi бе 
pouveau compéólitedr, Lióu-wang, Yén-you et 
Tch'ónn-mao perirent dans la bagarre, el leur ar- 
mée se disperse, Poussant vigoureusement бё suc- 
cs, Wüng-KA'oang mit le slége devant Laáao-gang 
(8), qul enmmandalt In passe Hdn-kou. Li-sang 
remontant la vallée de Ia Tán, aborda 1а passa Оц, 
qu'un traltre lui. livra. Désesperé, Wiadng-mang alla 
processiopnellement, avec ses officiers, ati tertre dlu 
chal, dans la banlieue da sud. H étala, devant [e 
terlre, tous les Insigues de Ia souverainelë, et sn lu= 
menta, les yeux levës an ciel. Quand In vois Ini 
manqua; H battit la larre de 5a téte. Malin el soir, 
lus lottrés vt lè peuple se réunirent, pour pleurer ein 
commun, añn d'apitoyar Je ciel... Puis Wáng-mang 
nomma neuf géu&rauz, qui! sppela Tigres. II Jeur 
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donun Tes quelques milliers de soldals 
qui forimalent la garnison de Ia capi- 
tale. IE vida le Irésor, qui ne conbemall 
plus que six cent mille lingots: Cette 
somme Tut donner aux пеш Tigris. 
li y enot, pour chaque simple soldat, 
quatre mille sapeésqaes, Hs. prirent Tar- 
gent, Irousérent quie e'vfalt trop peu, 
el mefüserent de ae battre, Cependant 
Li-s0ng, et Téug-hoca iul lui avall 
Шеге la passa Oü, arrivèrent à Mod- 
ling ol investirent lucapitale Teh'dng- 
nan, Wáng-mang ouvrit ies prisons, 
délivrales captifs, leur donm desarmes, 
Imtnolz un porc-et Jour H jurer 0Odd1lte 
sur son sang, en cis (ermes: SÏ us 
(rahifssonis les Sian, que les koci de Ta 
terre a'en souviennent !.. Cu corps dë 
lite, commandé por un certaln Cheu- 
[ch'enn, sortit de la ville, passa le pont 
de ia Wei, et se débanda... Cependant 
les Han qol investissalent ia. granite 
ville, eomineneérent, mone siiico, par 
déterrer jes cercueils ie la feme du 
Wáag-mang et de ges parents, quiis 
bralérent, Hs Hivrórent sussl aux Паш- 
més, lés nout temples: que Мт 
mang avait élevés à ses uus imagi- 
noires, Hodng-U, Chénn-noung, el 
C. Le fen de ges ineendies éclairait Га 
ville... Au premher jour du пецуіёше 
mals, lèa Mdn euvalilrent les faubourgs. 
Le lendemain, In Jeune. eamallle de la 
enpitale (Boxeurs du temps), mit le 
feu au palais. Quand: l'incendie ent 
gagnè le: pavillon Ze-t'ing, 1a fille de 
Wüáng-mang, ex-impéralrice. Ping, 
dit: [e quel front. reverrals-je Jos 
Пап?®.. el elle se jota durs les flam- 
mies. Wüeug-mang se retira devant 
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le feu, Че pavillon en pavillon. Les fbimmes aeii- 
blaient le sulvre... Durant Tai null solvinte, on- prowl 
costume violet, tenant en main l'épéc magique qu'il 
prétenialt avoir appartena à son ancttre Choinn. 
Wüng-mang consulta ses Insiruments d'astrologie 
el le mouvement de fa queue de: In. Grande: Ourse; 
pois H dit: Le Ciel m'a douné le poutalr, les Hao ne 
me le prendront paslo Le. lemlemait, uu malin, «ex 
derniers adhérents le Lransporlécent au haut d'un 
tear, bàtie au milieu d'un fac artificiel. Fw ful низ 
ЗИ asslégé. Vers Го soir, lu tour fut forces. Quelques 
amis së (rent luer en Je detemlant. Enllin. Tóu-ou 
de Chàng tua Wingman. hoüsag-pina lui cou pu 
la táte. D'autres mivent жоп corps e mielies 
(p. 330), qu'ils parlérent à un certain Wing-hien, 
lequel s'était donné le Ulm ide généra! cp chèf dex 
Mün... Le jour sulvant, зоны, lésg-hoe, puls 
daulres vrais generaux Pas, peneteérent dots li 
capitale. Irrités Пе се тупо Мотел s'eiail empare 
du sceau imperial, des femmes di harem et ates. in- 
signes impérlauv, (ls le prinent èl lar décoaplléretil: Va 
envoyérent ensuïle |a Lète de Mdagemaug à Yada 
(48), capitale provisulre de Lióu-huan, o» elle ful 
suspendue sur la place du mareheé, La. populaee. [n 
brisa à coups de pierre. Uno bòte humaine dévora Ta 
langue ie l'usurpabeur. Tuule celte page. superlativi- 
ment chinoise, se passe de. commentaire; — Tandis 
que [а capitale (A) tombait aux madas des Moa, 
Waüng-k'oany prenall Ldo-gang ( 8) eb y exlermi- 
пай les dernlers. pariisams de Wüáng- mang Les 
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Au 23. Le palais de Teh'üng-nan dan) en partin dé- 
ruit, et la ville étant ravagéc, Lióu-hwan гези 
d'établir sa capitale à Laáo-jyang (8), l'ancienne ca- 
pitale des Tehedw. N commenga par y envoyer Lióu- 
siot, comme gouverneur, pour faire les. préparatifs 
nécessalres. Celui-ci s'entoura d'un corps d'ofilelèrs, 
dans lo style des Zia. Des. notables do l'intérieur 
dés passes, étnul allés à Ldo-yang, pour voir ce qul 
ae passalt, rireut des chofs militaires qu'ils rencot- 
trérent, coiffós de bonnets quelconques, el vélus 
d'habits de femme ( batinj. Mals quaid ils eurent vit 
Lidu-siou el ses officiers, ll& ne se possiderent plus 
de joie. Les anciens fonctionnaires plearaient comme 
iles enfants, en dísant « tous avons revu. la majestá 
des Ffan fa Tous les cœurs së lournérent тега: Деби» 
siou... Quand tout iint pidt, Lidu-ħuan passa à faio- 
yang. envoya des émissaires dons toules les prin- 
eipautés et prüfeelures, avec. cetle proelamatiol 
eourte mais substantielte: « Les dignités serunt pour 
ceux qui se soumettront. les premiers ». 

Quand les Sourcils Rouges eürunt appris 12 res- 
tauration des Lióu de Hdn, leur généralissime Fin- 
tch'owng arréta ses dpërallons: Salvi d'une vingtaine 
de chefs, Hl alla à Láo-yang, pour voir eü en étalent 
les choses. Liàu=-hwan les ft Lows: manus. Mats, 
avant qu'on leur ett assign ides apanages, Hs euren 
nouvelle que leur démarche déplaisant à leurs. ban- 
iles, celles-ci songenient à les abandonner, et à se 
donner d'autres ehefs. Ils quitterent donc précipi- 
tamment Ldo-yang, et revinrent dans lours camps, 

Alors Lióu-huan nomma Lióu-siou Grand Mare- 
ehàl. et l'envoya pour soumeltre-ausx Jln, les pays su 
nord du Fleaye Jaune, Partout ou il paraissait, ібн 


-aiou abolissall- aussitM Les lois vesatolres de Wüáng- 


mang, et r«installn, l'ancien. systeme des Han. 
Officiers et propio, tous étalent dans la joio, Un lui 
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amenòail des boufs: on lui apporiuit 
du vin. Lióu-siou refusalt tous lea 
présents. 

An 321. Soudain Liüu-huan, on ne salt 
гор pourquoi, Iransporta sa résidence 
de Ldo-yang (8) à Tch'dng-nan (A). 
Il donma des apanages à tous. ceux qui 
avaient  cuntribué à son suecés, H 
épousa là (Ше d'an certain  Tehda- 
mong, qui devint bientél eonmine ba Né 
geni du bonvol empire; car Lesu-huan 
passait les jours et les nuits a boire 
et à folátrer dans son barem.. Quand 
les officiers venalent prendre sesondres, 
on les renvoyalt, parce que le. inaltfe 
étant iere, nhall pas ën alde lonr 
parler ` op bien, quand l'alTaire ne cor. 
portali aucun débil, an laquais quel- 
conque leur répondait, au nom du 
maltre, de derrière un ridenu, Tehdy- 
mong se permettait: inrunement jus- 
qu'à (Quer aeta qui lal déplatsalentL 
Quand un ofcler asall se permettre 
une obserccalian, Líióu-huan se fachait 
ët llruil son salire pour le (rapper. H 
Eisall mrundarims les plus рене репа 
qui avaient sg Tui plaire, en particulier 
ses cmisiniers. Aussb chanlalt-un, 4 
Teliiüngesnan, Yi cogplet suivant ( rimi, 
Intraduisihle 3: Un bon boullli, [alt con- 
selller. Une panse de mouton beu far- 
cie, fait officier des gardes, Uue Ше 
la mouton rôtir à point, (ni marquis 
honoraire... Le général Li-chou ayant 
repris. Lióu-hnuan, celui-ci la flt em- 
prisonner, I| donna à ses géneraux, qui 
opéraletil dans les provinces, lè pot- 
voir de réeompenser ou de punir à 
leur gré, d'imstituer des fonellonnmalres 
eb d'organiser l'adtniaitstration: comme 
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Il leur. plairait. Ceja produisit un (èl, 
соро, que personne te sub plüs ой 
i| eu était, Par suite, l'intérieur des 
passes se désalfectionnna de Lióu-liuan, 
et l'empire se souleva coatre ful. 
Lióu-siwu occupé à gagner le nord 

àla enuse des Liów, était à Ai [74], 
quand sogdain un certain. Wüng-lang 
se [empereur à Jlüa-tan i22», c'est- 
аге Пиз зон физ. [ш ville de Kf opta 
pour ce noavean (urelemlaut. Lionu-siou 
dui. fuir au plus site, ef courir à franc 
éelrier, Jour el nuit, avec ses quelques 
braves, car lè pays tout entier se déela- 
ral pour Wuüng-lung. A. Os-leou- 
ting, par un grand froil, Fóng-i lui 
trouva, pour loute nourriture, uns 
юш Ше de lèves. A Ydo-yang, toute lu 
bande failli mourir de fatigue et de 
faim. I four fallut cependant continuer 
à cogrir, jour et nuit, malgre la neige 
el la bise qui leur crevissail le visage. 
A Hia-k'iu-yang, lis apprirent que 
les soldats de Wang-lang étaient à 
Jours trousses, Duand Is arrivèrent a 
la rivière FHóu-t'ouo-heue, le cavalier 
qui écluirait leur marche, reviul annons- — ` 
cer que lu riviére. étalt débordée, qu'il 
n'y avail pas de bac, et qu'il serail 
impessilie dis passer. Lidu-arou envoya 
Wüáng-pa à la découverte De lait, Ia 
glace dal faible. Craignanl que le 
peloton désespéré, ne se debandât sur 
place, Wány-pa revint et annomça que 
la glace portait, Lidit-siou passa, da 
(ull, avec presque lowi son mande; la 
glace ne se rompit ique sous les derlers, 
Près de Ndn-koung, une бечорае Це 
neige les forea à chercher un abri 
duüns une. cabane inhabilée, pres du 
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chemin. Fang-i Lrouva du combustilila, Téng-uallu- 
ma le feu. Lisu-st04. sécha ses weélements, n- 
dis que Fóug-t faisait bonllilr. des gratas de blé. A 
Hiá-poweo, is perdirent leur chemin, Alors un 
vieillard vétu de hlanc part et. leur. dit: Bom con- 
rage! Mais n'allez pas plus Toin! Retournez à Sinn- 
Lou (| Ai-Lehieou `, A Sp D dii. Us coururent ilone 
à Síun-Iou... Or tout le pays asalt réconma. Wéáug- 
lang, excepté Tes peefets Jénn-Roang de Siun-tau, 
ei Pél-youmy de floo-poung. Ces deus hommes 
n'étaient cependant pas sans tmquietudes, Aussi grau- 
de fat leur jolo, quand. Lióa-s5ion arriva, lisse rennt- 
renL, pour sé coneerter. (ui partalt de se retirer vera 
l'est, quail P'éi-young dL 3 Lidar-aton z L'enteé- 
prise de Wnrg-lang étant Viezitime, elle n'a pas 
de racines, Prenez les sollatsale iossemx préfectures, 
et attaquez-le. 51, раг votre retialte, vous Tui Taissex 
lo champ libre, ae Молі: зага рети pour. vous, et la 
revolution anra hicglot gagné jusqu'aux passes vl- on- 
delà... Cun*alueg par cet. argument, Léidu-sios s'ar- 
réla à Sinn-tou, Jénu-koung et P'éi-ygoung qu'il 
DL sos généraux, Tul róunirett quatre mille bons sol- 
dat, Alors Jéun-Koaug qui maakait biea be plieead, 
rédigea be manifeste, saivant: Le. Grand Maréchal 
Lióu-siou èst voou lcl, avec ana million de braves; 
pour exterminer lons ls relellesz qu'on se le de? 
Le million nominal de eetbe proeIumation, arriva Ien- 
Lement et peuiblement à valoir dix mihe ommes 
effectifs. Cependant les préfets voisins y ayant rèile- 
cli, cominencerent à se débicher Ое Малон, 
Prusieurs promirent d'aider Lióu-siou conlre Nd. 
fta". En attendant qu'il fü en force, celoi-ci prit 
hoang-neue ( Tcháüo-teheou: actiel,, Kéng-yea dui 
ayani amene Tes solontaires qu'il asalt leves ag. nori, 
au qualriéme mols Lidu-sion mit le siege devant 
Kis-lou, qui se défendit bravenient. Kéug-ch'ouan 
dil à Lióu-siou:: Au lieu de vous ac^urner contre 
cette bicoque, [contee plutòt d'enlèrer Hán-tan, par 
un coup de main hardi, Lróu-siou fonilit dte sur 
Hün-tan (22) avec l'élite de ses troupes, et y üt 
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bréche. Wüng-lang lui onvoya Tin- 
wei, pour parlementer. Dros son dis- 
cours, Tóu-wei appela Wüng-laug 
s descendant de l'empereur Tzh' dag s. 
Lióu-siou l'inlerrompant, dit: Sifi 
l'unpereur Teh'éng. ressuscitall, Je ne 
Jui rendrals pas son tróneéz bien molis To 
céderai-je à ca bátard 1... Alors Táu-icei 
demanda pour Wüáng-lang un apamage 
de dix milla families... Qu'il se contente 
d'avoir la vie sause, dit Lidu-siou... M 
conlent, Téu-wet romplt les négochi- 


" (lons. Lióu-siou so bata dô ilonnér Tas- 


saut. et emporta la ville. Wáng-lang 
s'échappa, mais fat tué dans sa falte 
Lióu-siou lrouva, dans ses papiers, ИП 
volume de plusieurs mifilers de pages, 
couvertes des nonis. de crox qui ful 
avaient fal fes avagces. I eonxoqua ses 
généraux, et hrüla le volume: devant 
вох, sans l'ouvrir. en disant: Que cem 
qui ont vacilló, n'aient pas peur! = 
Alürs Lidu-huan envoya à Lióu-sinu la 
diplom ile rol de Sida, avec l'ordre Це 
Heencier son armée, Keag-yen dil à 
Lidusiouw: N'en (altes rion! Le peuple 
exaspéré par Wdng«mang, s'est duune 
oux Wan, dès quila appris lour avt- 
nement, aveg la joie d'un bomme qui, 
de lx gueule d'un tigne, passe aus bras 
Aune mère, Or Liou-huan trompe. Les 
esperguces qu'on avail conçues de Ini, 
Ses góneéraux se реги иш toute sorta 
de vexations; les parenta dé sa femme, 
font tout ce qu'ils veulent. Le- peuple 
am està se frapper la: poitrine, es mee 
greltant Wdug-mang; cest à un si- 
gne infallible que Liou-huar mein, 
Ür vous avez un renom de bravoure et 
de justico. Vous seriez P honune, pour 


E pai 


= 


SAHE 


zj EE SES al EE S 


SC женщин ЕЖЕ 
ЖОШ БЕ Наа ҮЕ Ден МЕЖЕ 


Kb EE EE 


а 


= 


NT SE 


EE EE 
SH NSS d ан 


жш узанат ни 


A. 
ES 


Anarchie préparatoire aux (iM. Carte IX. 751 


remettre l'emplre eu palx.. Prépatez-vous- d vous en 
emparer! Xe le laissez point passer â une autre fi- 
millet... lÏ est probable que Lióu-s10u n'avait guir 
besoin qu'on lui sugzérat ees choses. Ï NE savoir à 
Lióu-huan, que les ironies du nord ne Tul perimet- 
talent pas de (cencler ses Iroupe. A dnter ie ce Jour, 
M talla pour son propre comte... WH commmaemcea 
par nommer généraux, ses deux (idèles Qu-liau еї 
Kengesgyen, el Hes dóputa, de sa propre gutorilé, pour 
seumeltre le aon], 105 mimnt à mort. ous Jes font- 
tionnaires, qnl no voulurent pas se sourmetire à Líoa- 
siou, eb Deverent Jes troupes. de: Jeurs territoires... 
Cependant Lión-stou alfiqua et hattlt uné hande da 
Sourelis Rouges, qui s'était avance jusque daris In 
pays de Ara-lou (19). Apcés la Imtaille; more sinico, 
M incorpora dans son armée tons les vaincus. Cèlia 
opération n'étalt pas etieore terminées, quand d'autres 
landes de Sourells Rouges arrivérent. à la rescousses, 
Lióu-siou les balili aussi, et procéda encor A 
l'alisorgdlon de ceux qui. ése soumlcenL. Ces soumis 
étaient en si grand nombhre, que les gzéênéraun de 
Lióu-sisu eucent pear. Lux sven upercurent, бї сга 
gnirent qu'on 6e Leur fll sm tmautals parti. (p. dj. 
Lidu-siou devina letat des esprits. H ft manger les 
bawmis, el les passa en revije, accompagne xedglemest 
de quelques covalhira sana colrassii, Alors cas hotm- 
шея ве dirent: П а confiance en deogsz dévauons-modgs 
pour [lul t... Lióu-sinu las répartit dans ses hatalllois, 
ël sè iroura du coup à la tte de plusiours dizaines 
dé milliers d'hommes. H altinqua ensalte ek bouseula 
un corps de cent. mille Sourchs Rouges, qui maran- 
dalent dana le Пепо- ге ( l. Hün-hint, Т Ruuvera 
Betr dy cata Importante province, ta dul Hera avec 
toutes ses ressources. = Cepetüdanl  Lídu-huan 
étahli h Teh'áug-nan (À), vovalt ses alfilres Inar- 
пег fort mal. Les Sourcitas Пойдев etaient maltres da 
di tout lest, Á l'ouest (4.5, Kousagrzoann-chou mamie 
fextait de plasen plus des sentiments hostiles. aux 
Hán. Lióu-huan enyrya Li-pao, pour s'asaurer ide 
ses pays (0, L), Konngsouna-elhou losant fa masque, la 
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рай. зе dëclara rol de Chow, établit 
sa capitale à Teh'éag-tow, el se M 
agréer par les Chluola et les Barbares de 
l'Ouest. — Cependant l'hiver approchant, 
les Soureils Bouges. qui souffraient de 
la misère, dons la valléo de la Han, 
et dans Jes plaines du Jodi, dévastèos 
й Cond an comencement de: la reto- 
lution, parherent d'aller hiverner dans 
leurs pavs del'est. Fiba-teh'oung el |е. 
autres chefs, craignant qu'ils n'eussett 
envle de se débander, leur proposérent 
i'aller plutót plller Teh'daga-nan (X). 
Leur plam ayant etë adopté, Me divisi- 
reni leurs bondes en deux corps, oï 
remontérent les deus vallées de fa. Los 
et de la Hàn, marchaut simnllanément 
sur les pòsses Hân-kou @t Qui (p. 25494, 
Lióu-huan: chercha à garnir Ges pas- 
ses, — fésumons la situation, gu nord 
do Fleuve Bleu, Lióu-huan occupe fa 
vallée de la Weil At Tehūu wei: tn- 
veloppé, tient pour lui la ville de Laó- 
yang (8). Les Sourcils Rouges occu- 
pont tout l'est, entre les Fleoves Jaune 
et Bloa; pins les vallées de bi Jon et 
de la Hd. Lama (ki al denn 
ce fameux royaume. de Chow, qui se 
relève 4 toutes les mauvaises lworès de 
l'empire chinois. Entin Lióu-siou, 
шаңга йе presque toute la boncte des- 
cendanie du Fleuve Jaune, n'est plus 
uni à Jióu-hwra sue de mom, el at: 
tend son erac pour prendre sa sorces 
sion, Peregadé que Ies 5Sourclls Rouges 
prendraient Telidug-nan, Liu sion 
fi surveiller leurs mouvements pr 
Téna-u, avec singt mille hommes d'é- 
lite. Puis il assit son centre d'upéra- 
lions, arsemaux el magssins, dans la 
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vallée de la Ts'inn (91, dont il fiL gou- 
verneur, aprés mòre délibération, un 
certain A'eóu-sunn.. MH [ul dil: Soyez 
pour mol l'organisateur de fa: vietolre, 
comi Sido-heue ip. 314) le fnt failis 
pour l'empereur Kao. Empeéeliéz aussi 
qu'aucune troupe, elle au elle soft, 
па passe du sud au nord du Fieuve 
Juutie; Fóng-f fut. spécialement chargé 
de surveiller Lao-yamg (8)... Ces dis- 
positions prises, Líidu-sinu se а 
d'achever I2 soumission iu. non, afin 
d'avoir ses coudées fraüches au атое 
décisif... Les hommes auxquels II avait 
donné sa Confiance, lo :secondérent 
adimirablenientz jamais: i] ne mamqua, 
nl de vivres, ni d'armes. — IH parait iue 
le gáchis n'était pas encore зи кин 
bient pairal. Quand lè gros des Bour- 
cils Houges eat défilé vers l'ouest, dieux 
Dugveuux prétendants: se soulecerent, 
derriore eux ; «avoir, un certain Ts'ínn- 
[тал ui Aa üt ral de ҮГӨ ГИТ. (Tl. ét 
Lióu-joung un Ifün roi de Ledna (38). 

An 25. Les événements ne se firent 
pas attendre. Comum on vy nltendait, 
des be premier choc_ les Soturclls Rouges 
bâtilremt Lru-huan à piale couture, 
Aussltót Aonngsaunn-chou, de roi ila 
Lu, sé H empereur de Teh'6043.:. Cr- 
pendant Léblu-siou ponrstilyali, dans 
le nord, un eeriain You-lat, lè chef 
de hamles encore zssex  redaualiles, 
Quand ïf l'eut botta, ses offélers lul 
presentérent fours feiicitullons. A catia 
ocasion, Mü-mu dit à Ltóu-3iou 7 D rof, 
ijuelique bomble que vous soyez. vois 
devriez avoir pitié de vos ancétres et de 
la nation, ,Montez sur le tròne, ponr le 
bien commun!.. Lióu-siou refusa, «ll 


95 


= 
Li 
[ 


TH mays si E 


ERR 


= 


m= R ESE с. 


ON 25 ES 


D 
=t 


Ша НЗ a N3E 318 S: 


di 
* 


жшт! вн 


Anarchie préparatoire апк @ [Д. Carte IX. 


Ez EAE 


Ek T dg ES SET ER 


= 


E 


> дан нши EE dle = (N, YS H RE HR 


* 


A Uo HESS EE BE RS RUE EH Y+ 


JE DIT 


щш 





ааа ашина цаа | иже 


dr F+ H A A D ë E E 


28. 


= 
p 
fü 
P 
A 
D 


= 


sarréla à Kí (73), landis que ses géné- 
raux achevaient de disperser les der- 
niers restes des bandes de Yu-lat; 
puis H ravint à Tehioang-chan (013. 
Là ses généraux lub relirent 1a. méme 
demanda. 1 refusa encore... Méme refus 
quelques jours plas tard, à Nan-pm'ing- 
Кі. Сеце fols, quand Les cheis se furent 
relirés, Aeag-teh'ounn dit à Liu- 
siou: Còs hommes ont quilté leur fa- 
millis et leurs champs, pour s'attacher 
à vous. Hs se sonL lidélement tenus à 
vos cólés, quoiqu'il plòt parfols des 
traits et des pierres. C'est qu'ils esperent 
partager volre (fortune. Ur vous seme 
blez vonlolr lnlsser pisser [instant 
favorable; vous résistèz aou voux de la 
foule; vous relusez (le vous déclarer. Гаі 
bien peur. que, croyant avoir fait umn 
mauvais marché, ils ne vous quittent. Or 
S'ils lë font, vòus ne Ies retrouverez pas. 
(Toujours l'ameur pur, l'amour sacré 
dé. la patrie. ].. Keng-tch'ounn dit cela 
d'un ton sl pénétré СИ еп ФЕ, је 
penas), que Jióu-siou, trés ëmau, lui 
dit: Jy penserai sérieusement... H 
marcha jusqu'à //á40 (65). LA il manda 
Fóng-i, et lui demanda ce qu'on disail, 
dans l'armée el dans le peuple. Ott dit, 
iit eelul-ci, que Lióu-huan est perdu, 
el que. l'avenir des Lidu est enire vos 
mains- Faltas ce que Lous désirent !.. 
Le pétard éfail prët; restait. à y atta- 
cher l'amaorce ordinaire, en fulininaté 
dr A È. K'iüng-hoa, maltre és solon- 
ces oceultes, produlsit uti grimuire ca- 
balistique, qu'il interpretait. ainsi: Un 
Lióu-siow soumettra les rebelles. Lo 
dragon tempereur) dissipera les nubes 
(rebeiles) venues des quatre neglans 
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| i£ is. Koáang-ou-ti. Carte IX. 755 


barhares. Dans la 23* année, la feu prévaodra (rougé, 
couleur primilivs des Jfán, p. 987)... Or celle année 
élail 13 238*, depuis que l'empereur Kdo était monté 
sur le Lróne, C'étalt. l'heare du destin. Boum.. Les 
cliefs somiméórent Lióu-siou de monier sur lè (réng, 
W le Tit, au sixiéme mois de l'an 35, dans le faubourg 
sud de (a ville de /740 (55)... 0n ne dit pas: quels 
honoraires furent payés à K'idug-hoa. Ce quil ya 
de piquant, dans cete affaire, c'est que. cet. artiste 
né savalt pas complir: car I y avait, eu l'an 95 aprés 
J.6,, 227 ans seulement qua Líióu-pang était monté 
sur la Lrüne, an 302 avant J.G. 


DYNASTIE i£ iSi HEOU-HAN. 
25 à 220 


L'histolre officielle dale le regne de Liou-siau, rm- 
pereur Kodag-Oà des Hedu-Háa, de l'an 25, Nous 
[erone comme alle, car H eat impossible Ie préciser 
l'uvénement eifectlf de cet homme, dont la vie so pas- 
sa, soil à lutter pour le Lróne, solt á Ja défendre, 


L'empereur Roang-On, 352257. — À Tch'áag- 
"nan, menace par les Sourcils Houges, Tchaàag-nang 
dit aux généraux de Lióu-huanz Quanil lex Soürcils 
Rouges seront arrivés lel, ils pilleront la ville. Nous 
devilous Ia: piller avant euz, pals retourner à Nün- 
yang (381 d'0à aous sutumes venus, 5| nous ne pou- 
vons pas y tanir. Hous Mous disperserons, et rede. 
viendrons hrigands comme devant... Plusieurs approü- 
verent. Teliüng-nang proposa lo choze à. Lióu-huan. 
Celui-ci se ficha, mit Wüng-k'oang à la tèla dea 
générauk qu'il estimait Adiles, el leur ontonmna de 
résister aus. Sourcils Rouges. Alors Tehüng-nang 
complotà avec Cliénnt'ou-kien et Wei-nao, ile se 
saisir de Lidu-huan, et d'oxécuter leur projel mat- 
gré lul. Lióu-hwan Voyant appris, HL. déeapiler 
Ghénnt'ou-Áien, et Invoya des soldats pour s saisir 
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. EKoáng-oü-tl. Carte IX. 


de Wéi-nao. Mais Tchüng-nang, & 
la tee de ses hommes, mit le feu à 
la porté du. palais de. Lióu-hiuan, y 
pénétra et massaera ses gardes. Wei- 
пао s'èlail échappé. Liów-huan dut 
so anver bors de la villa. Soupcon- 
паш que Wâng-k'oangq et.ses olfleiers 
étaient d'accord avec. Tehüng-naug, 
il les manda. Tch'énnsmei et Tch'éng- 
(an qui arrivèrent les premiers, furent 
décapilés sans nutre: forme de procès- 
Quand Waug-k'oang apprit leur sort, 
H ramena ses troupes à Teh'áng-nan, 
el lit eause commune avec Tehüng- 
nang. = Cependant les Sourells Ron- 
ges approchatent de Tch'üng-namn. Il 
y avail, dans leurs rangs, unm sorcier 
du pays de Ts'i, qui adressalt ses pric- 
res ël ofrail &es sacrifices à un ancien 
roltelet. King de TeA'éng-iang (57), 
descendant de Féi Bs de Lióu-pang 
(p. 343); Quand ses accés de fureur 
religiense lui prenment, ii crixit: Le 
roitelet. Aing est mécontent de ce que, 
an lieu de gouverner, voas brigandex. 
Fün-tch'oung commande À un million 
d'hommes; H touche Aila capitale; et 
cependant I n's encore donné ancun 
nom л sa cause, de sorto que sou parti 
esl considèré comme une bande de 
brigands. Qu'il affiche un programme 
dynastique, eL se déclare. vengeur. du 
droll et da la justice, alors on pourra 
se donner à lui... Fan-lch'oung com- 
prit qua cet avis ott sens Hu re- 
chercher les descendants Иш roltelet 
King, qui se trouveraient parmi les 
Sourcils Rouges... Ör jadis ceux-ci 
avalent gris les trois fils: de. l'ex- 
marquis Lióu-mong de GChéu |loquel 
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descendait dù roitelet-King ), Койу, Mao ët 
P'ènntze (l'Ecoelle, sobriquet; la Cruche)." Lióu- 
koung qui était lettré, avait accompagné Fàn- 
tel'oung, quand. eelni-ei était allé s'ahoucher avec 
Lióu-hwan (p. 748). l était resté à Tel'ána-nan, 
au service de Lióu-hwuan. Ses dent frères Miia et 
P'éantze étaient parmi fes Saurrils Runzes, dont Is 
gardaient les bwafs, sous lës ordres da l'intendant 
Lióu-hiek'íing. On Irouva eucore un troisiane idos- 
cendanl du roitelet King, Lidu-lhiao, ex-marquis da 
Si-nan. Fân-teh'oung dit: Jadis, mand il s'agis- 
sail de faire un рда кратне. l'umpereur proposait 
(rols candidats; el les faisait iror au sort: nous allon s 
[nire de méme... Il fit donc élever un lorire au nord 
de Tchéng, réunit tout son. monde, rungea lez trolà 
Lióu devant le tertre, ei les fit tirer au sort. P'énn- 
(ze, Ja Cruche, qui avait quitize ans; tira fo dernier, 
el eut la fche qui donnait droit au tròne, Les chi- 
ТӨШЕ праге, pleds nus, eiu ide lialllatis, rotge d'éma- 
lion, il suuit à grosses gouttes. Quand les généraux 
le saluérent- comme litir prince, Ш.И емее da 
peur, Son frére Mo [ni dil: conserve blen ta Перет. 
Mais la Cruche la. mondit, ia cassa, en [ela les mor- 
ceant, continun à servir l'inlendant Lidu-h iek'ing 
eL à Jouer aveg les bouviers dè l'urmée, — Ati bei- 
vième mols, sans coup ferir, les Sonreils Rouges. èn 
trérent â Teh'dno-ndan, au nom de La Croche. Afan- 
donné de toul Te monie, Lidir-huœn s'enfalt. Tous 
ses généraux et officiers-passerent aux Soureils Rou- 
ges, sauf le miaistre Ts'üo-king, qui ae Mi ugr. — 
Les Sourcils. Rouges. décrótérent. la déchéance de 
Lidu-huan, qu'ils nommerent roi de Hodi-wyang 
UH. Ea Croche (nt procklamóe empere. — раар 
rassé de Liðn-huan, le meuririer de son. frére, qui] 
s'elail contenti de ne pás aliler, Lióu-siou entra eu 
campagne poxr conquérir le róne, Seu généraux passe- 
Tent au sud du Fleuve, et аз шеги dans fij o-yang 
(83, Tchóu-wei, l'ancien général. de Liúu-huan, Le 
siège Iraluant en longuaur, Ltóü-sionu envova comme 
parlementaire à Tchów-wei, son aui Teh'énn-p'eug.. 
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[oáng-ou-ti. Carte IX. 


Ceini-ci découvrit que ta vraie raisoft 
qui empéchait Tehou-wei de capituler, 
était que, ayant trempé jadis dams lë 
meurire de Lióu-yina ip. 741), H 
craignalt les représallles de Lidussiou. 
Celui-ci averti, lui fit dire: Quand on 
prétend à l'empire, on oublie ses fot- 
sès personnelles. Si vous vots sòoumet= 
lez, non seulement vous n'aurez cien ú 
soüifrir, mais vous recevrez immedia- 
lement une charge et tun (ire; je vous 
le jure par le Fleuve (génie protecteur 
(de l'empire)! Tehóu-wer livra Ldo- 
yang. Le jour méme, il recutun brevet 
de général, el un diplóme de marquis. 
Puis Lióu-srou fll son entree à Ldo- 
yang (8) eo attirail impérial, él décida 
que cette ancienne capitale des Teheoa, 
deviendrait celle ide là nouvelle dynas- 
lie. — I ne restait plus à Lidu-huan 
aucun reloge, Lè pauvre bomme se 
livra aux Sourcils Ronges. Pour simpli- 
lier les choses, ceux-ci allaient le mas- 
sacrer. Lióu-Loung (p. 7071, le (геге 
ninë da la Cruche, (ntercèda poar lul. 
Fan-téh'owng “pargüa, provisoire- 
ment, cet empereur éphémère. Ltóu- 
Конте se constitua son garden et aon 
prolecteur. — Après avoir enfermó la 
Cruche, dans ce qui restall dui palais 
des Нап (y. 204), les Soureils Rouges 
livrérent Tchdng-nan au plus alfreux 
pillage. Le peuplé était dans le déses- 
poir. Il appelait de lous sav vœux le 
général Téng-u, envoyé раг Lióu-siou 
dans le Koda-tehoung (74). Partout 
00 celui-ch paraissait, Lou. le peuple, 
Jes vielllurds et Ies enfauls, asslegeaient 
sou ehar, le saluant comine ud libera- 
teur, et le suppliant de. marcher droit, 


Les ii. Koàng-ou-ti. Carte IX. 139 


Е. el au plus vile, sur Tch'áng-nan. Téng-uw érall pro- 
DI dent, ou timide. J'ai beaucoup de monde, dit-H, mais 
peu de soldala, ot peu de vivres; tandis ine les Sour- 
сИз Rouges sonl agurrris, eb nagent actuellement 
dans l'abondatice. Ce n'eat pas le moment de les ntti 
quer. Brigands imprévoyants, ils ouronl bientòt fait 
d'epulser les provisions de Teh'üng-naa, quis de- 
*ront alors. évacuer. J'atténidlral ce moment, dans les 
préfeetures du nord, moins dévastéócs, ow je pourrai 
me ravitailler... H alla dono s'établir à Sérnanei (s). 
Toutes lez portés s'ouvralent devant lui; tout Te mon- 
de se donnait à lul. — Les exeés des Sourcila Bouges 
ayant- évelllé, parmi le peuple, une certaine pie 
rétrospeellve pour L:9u-huan, une tentative fat [aite 
pour ls délivrer. Par precaution, son. ancien. ennemi 
Tchüng-nang (p. 755) (e NL étrangler, Lióu-koung 
enleva son cadavre, darant ka nail. EÉíóu-sieu donna 
ordre à Téng-u, de l'ensevelir à. Pá-ling. Ainsi se 
lermlna l'an 35, 
Dans les premiers Jours de l'an 28, Liou-koung qui 
s'était rendu compte que les Sourells Hooges n'übotr- 
liraient à rien, usa de son autorité de frere alim, 
pour persunader à la Crache de se. démelire. 1l je 
styla, et Iui apprit les plirases qu'il devralt prononcer. 
À la première grande réunion. des Sourells. Rouges 
qui suivit, Ja Grüche descendit de son tróne, dérielia 
li sceau lmpeérlal, se prosterma. devant. lex. ebefa et 
dil; Nos oficiers se: coniuisent en brigands. Tont le 
monde les déteste. Un n'a plus en nous aucutie cot- 
imee. Laissez-moi céder le trône; à un plus saga 
que moll. En disant celu, H pleuruit et sanglotait, 
tellement que fdn-(ch'oung el 105 siena, émus de 
pllié, se levéren!t, lë saluèrent ei lol dirent; Nous 
avons mal fail! Nous ne la ferúna plus t. Puis ils 
reimirent de force son sceau à la pauvre Cruche, qui 
continuait de so lamenter á grands eris... Die fait, Us 
se tinrent dans leurs camps, pour un temps. Le pene 
ple en sut gré à lù Croche, Des. fuyards. revinrent. 
Un tint quelques marchés. Cela dura vingt jours; puis 
lè pillage recommenea de plus. belle. = Cependant 
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Les f PB. Eoang-oü-ti. Carte IX. 


Lióu-siou  organisalt san gouverne- 
ment. H commenca, uaturelleunent, par 
ces nominalions de Joyeux. avénenent, 
faveurs obligees uu commencement de 
loute nouvelle dynastie, sous peine 
d'aliandon. H NL bâtir, à Ldo-yang, 
un Lemple â sèa ancétres, èl érigea 
des lerires aux. latrons des. lerres. et 
des moissons, I Ица dés xacri- 
fices trimestriels à. l'empereur Aaa, Ip 
fondateur des Han. H éleva un tertre 
du ciel, au sud de lacapitate; — Quand 
les Sourcils Rouges eorent Ani de man- 
ger lea provisions de Teh'dng-mnan, 
Hs volérent tonL ce qu'ils Irouverent 
de. précieux, Incendiérent ee qui rés 
tail, el ravagèrent á coar joir. Quanil 
la vile fut. à peu prés: détruite, 
ils remontérent en masse [a valleg de 
la Wéi, pillant et dévastanl tout. sur 
leur passage... Apres liurdépart, Témg-w 
descendant du nord, enira à Tehing- 
nan, alla au temple de l'empereur Kio, 
et en fira [s tablette (siege de l'àóme], 
qu'il envoya à Licu-s:0u. Tl егі 
assi Jessépultares imperiales des ffan, 


contat qu'elles etaient. intactes, el y 


til des gardes. — Arrivés. ters [es 
sources da la IRA 133), les Sourcils 
Bouges y- farent БЇ chaudement rerus 
par Wei-nao iétabll dans ee pass, de- 
puis qu'Ilavait échappe à Liou-hiuan, 
p. 7606). qu'ils rebrousserent. chemin. 
Téng-u qui n'était pas en (orce, dot se 
relimr devant eux. La sollicitude qué 
cè gènèml avait monilestée pour les 
tambes des Haa, évelilla l'atteution des 
sourclls Rouges. ]Is viul*rent ces toin- 
bes, pour en retirer les olijete précieux, 
lise trausa que tous Tes corps, qui avàlent 
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été ensevelis dans des sarcaphages en jade: étaient ju- 
lacts. Les Sourcils Rouges les profanéreut. 1s se крб 
rent, en particulièr, à loules les abaminations, sur 
le corps de l'impératrice Lò (morte plus de deux 
siècles auparavant), — Téng-u s'éManb. falt. batire 
plusieurs fuis de suite, perdait Ia confiance des pen 
ples du Koaán-tchoung. Lióu-stou le remplaça par 
ie général Fóug-i. 
Au commencement de l'an 37, sortant définitivement 
iles ruines de Tch'dag-nan, les Sourcils Bouges mar- 
chérent vers lest, complant regagner lus provinces 
orientales d'on Hs аец venus, Foosg-i leur. harra 
le passage. Durant la auit qii prosoda la. шае, Н 
habilla et petznit, comme les Soorclls ftouges,: un 
corps d'élite de ses propres soldats, et fes: dépócha, 
avec ses instructions. Le lendémain, dix mille Sour- 
ells Rouges atiiquérent les avanb-pastes de. Finge. 
Celui-ci riposta mollement. Alors Jes Sourel/s Rouges 
livrérent. un assaut. général. Fásg-i se contenta. sje 
se défendre. Le combat durait, eL [es Soureils Пойдея 
s'épuisaient, quand soudaiü des renforts leur arrivé- 
rent, qui se mélerent à tous leurs batalllons Grande 
joe... puis grande milie.. c'étaient les faux Souréils 
Rouges dé FUug-i. Celui-ci n'eut plus qu'à culbuter 
une [forme coli d'hommes, qui-s'entre-tiashemt lès 
uns les autres, Qualre-viugl mille Sourcils fougea, 
hommes et femmes (car ces brl;ands Urzinalent à. leur 
sulle des Lroupeaux de feimes i, e reniditent xur-Ie 
champ. Les autres essaverent du poursuivre lur 
marche vers l'est Зага е Д.о уер, Lidu-sianu 
leur barra le passage, dis envoyórent Liáón-koung 
(Je frère ainé de la Cruche ), pour Iul faire celte ques- 
lon: $i Lióu-p'éantze el ses bandes se romden?, 
comment les trailerex-vous?., Hs auront la vie sauve, 
dit Lión-siou... Le landemain, demi-nus à la. ing». 
. hiére des suppliants, la Crüche él lex chefs se ren. 
5 dirent à Lióu-siou. La Cruche commenca par 
, lui remettre (е sceau. impérial des Hán, Ces 
x restes des Sourcils. Rouges- decimés par les com- 
fü bats et les déserflons, se monisient encore A 
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cent. mille hommes, Lióu-sian leur 
lit donner à manger. Le lendemain, 
il ranges son armée en bataille au 
bont do la Ddo, aliguna devant elle lu 
Croche avee les débris de ses bindes, 
pui demandà à Fån-teh'oung; Est- 
sincerement que vous vuogs soamellez?.. 
Sincérement, dit. Fda-teh'oung: en se 
prosternant; c'est pour cela. (que mous 
sommes vens de Trh'üng-nan! Nous 
sommes contenis, et n'avons. rieu sur 
le cieur!.. Jo vous erois, dil Liónu-siou... 
el il les euróa, et leur. donna des du- 
moines et (des terres autour de sa capi- 
lute Ldo-yang. Systéme chiots. prali- 
qué depuls l'antiquité jusqu'à nos Jours. 
Au leu d'exterminer sog ennemi, on le 
dipere. De nas Jours, l'estomac euro- 
peen ae refuse à celle opération, П ев 
élait copable. jadis, témoin Ies Grandes 
Compagnies, les Tansquenets, ate. Exté- 
nuniion dé 1а pepsine, chez les civi- 
Lióu-siow nomma la pauvre 
Cruche, conseiller ionoralre du roitelet 
de Techo. 


I| serait trop long. et surtout trop 
fastidicux, de: conter em délai] com- 
thenL les généraux de Liou-sicu ёбга- 
sereni um à un (ous Is prëtendantis 
au Ltróne déjà existants, el ceus qui 
ap declarérént dans les années sgivan- 
les: Contentons-nous de racouter les 
deux campagnes les plus importantes, 
qui mlrent fin nux deux rovaumes de 
Leáng-Tsi et de Chu. Aussi hien 
sont-ce lä deur pages [nléressantes, 
el qui donnent une Idée du genre dè 
l'époque. 

Lión-young roitele| de Дейт, ze 
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déclara prétendant au [róne en l'an. 34. (p. 753). 
En 27, H At roi de Ts'í (46, le pays nou encore 
pacifié, d'où élalent sorlis les Sourcilá Rouges), 
uu certain Tehaáng-pou. Celle année méme, las 
de Їй guerre civile, les. habitants de So2i-yang 
massacrérenl Liüu-yuan. Cest avec Tehüng-pnou 
que Lióu-sios aura iésormals à comper, Ts'inn- 
fong, Vautre prétendant mentlonné p. 7539, fur 
defall et tuù en l'an 5. Laerés de Tat (A) 
etant ainsi devenu Hire, Kéug-gyen marcha con- 
ure Tehüng-pon. Quamd celui-el en eut Là nonvel- 
le, il ordonna à son grand général #éi-i do: s'établir 
& Li-lia (07). N garnit aussi do troupes, lu villa de 
Tehóu-neue (vis-à-vls, au nord du Tal, devenga alors 
lit.du Fleuve Jaune), et disiribua lè reste doe c 
Lroupes dans plusiours dizaines du camja retranchés, 
autour de la villis de Tehoüug-tch'aug. Кенден 
enleva d'abord Tehóu-neue, dont H lalssa exprés 
échapper lò plus de fuyards- possible: Ceux-ci couri- 
геп а Tehoung-teh'eng, et y répandirent une telle 
panique, quie solints et peuple s'enfuirent, Inissant 
la vHle déserie... Fei-i avalt chargé son propre [rére 
Féi-han. de défendre Kf-H.. Keng-gen. investit 
cette. place. Il publia uu ordre du jour, averiissatt 
ses troupes de àe lenit prétes, pour donner l'asaiut 
le troisieme jour. Hl [aissa évader quelques prlson- 
niers, afin que FPi-i en eût la nouxelle. Celui-ci me- 
courul au secours de son frère, avec trente mille 
hommes d'élite. C'est ce que. Keng-gen desiit H 
lomba sur (ui en rase campagne. lè battit, le lva, èt 
envoya sa !é[e à Féi-ban, qui ашина аца 
Kiu-li. Sans doner à l'aunemi le temps se гергеп- 
üre haleine, Keng-yea enleva, un à un, plus (da 
quarante camps retramehës, et паган tautas la 
préfecture de Tsi-nan (67). Tehüng-nou réstaalt à 
Kin (43). Son fiere Tehüng-lan tensili Si-nan 
(AG) aveé vingt milla hommes, Les principaux 
préfets de Tri, avoc dix mille bommes; ocem- 
palenL Io grande ville ie Linn-tzeu (46). Quaranta 
D à реше, рари Si-nan de Lían-tzei. 
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Keéng-yen asslb son camp entire ces 
deux villes, et les examina, 1 зе 
rendit comple que la pètite villa de 
Si-nan аи forte et bien défenduc, 
tamilis que la grande ville de Linn- 
{тєн tait (nible et facile à prendre. 
ll annonça dòng, à son de trompe, 
l'assaut de Si-nan, pour le clnquiéme 
jour suivant, Teháng-lan s'épulsa en 
préparatifs, pour le recevoir. Or, au 
milleu de la quatrième nalt, A?ng- 
yen lit lever son. armée. Botes it gens 
mangerent tout leur sont, À l'aube du 
jour, Kéng-yen attaquait. Linn-tzeu. 
A midi, la villa était prisa ot ocrunëe, 
Teháng-lan dut abandonner 5i-nan, 
el fuir au plus vite, pour rejoindre 
Teháag-pau à Kis (431. M s'agissait 
maintenant idlaiüirer celul-ci eü rusa 
compagne. Keng-ugen le prit par la 
face. H At publier, dans son armée, 
defense absalue de prendre qui quae ce 
füt, Tehüng-pou seul except, Celui- 
el l'avant sa, dit en riant: Cèla nè me 
fai pas peur!., EL pour monLrer qu'il 
naval pas peur, H accourugt, avec sex 
Irois fréres, et ses 200 mille- hom- 
. Ces choses sont faites pour 
étlonner quiconque m'a pas. vécu en 
Chine. Mats c'est un fall incontestalile, 
confirmé par l'expérience da tus les 
Jours, que les Chinois sont aussi naïfs 
qu'ils sont fourbes. lls sont pris cent 
fois dans le piége qu'ils out cent fois 
tendu à leurs semblables... Quand 
Tehäng-pou parul, Kèng-yen simii- 
Innt la peur, se retira dans Línn-tzeu, 
et disposa ses lroupes comme pour 
défendre ja aile, Teháng-pou dé. 
ploya les siennes, pour atlaquer. 
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Cependant, à la téte de son élite, Keéng-yen en 
personne le prit de flanc, éerasa une de ses ailes 
sur son centre, êt bouscula toute sa ligne de com- 
bat. La bataille dura jusqu'à la nuit, Kéng-yen 
annonça qu'il recommenceralt le lendemain ` dés 
l'aube... Cependant l'empereur étalb venu à Lóu 
(32). Ayant appris que fèng-ven était nux prises 
avec Tehang-pou, il approcha pour l&- secourir... 
Teh'énn-tsounn. dil à Keng-sen: Reposons-nous 
plut. demalu, ep attendant la venue dè Tempe- 
reur!,. Quand l'emperear sera. venu, dit. Keng-yen, 
nons devrons deépecer des bueuís et ег du vin 
pour [ui faire honneur; nous n'aurons plis le tempa 
de nous battre; finissons-en avant.sa venue, poùr 
pouvoir lui: presenter les vaincus!.. IM attaqua, le: 
lendemain dés l'aube, La bataille dura encore jus- 
qu'au soir. Techang-pou hattu s'entüit à Kiu, Keng- 
yea approcha de [a ville. Prévoyaut que Teháng- 
pou ne pourrait pas tenir, H DL d'avance occuper 
les routes de l'est. De fult, Tehüng-pow essaya, 
durant |a nuit, de sortir avec son armes. N Tul re- 
jeté dams la ville, Alors lui et ses fréres s'échap- 
pérent dams diverses direction, aprés s'étre partagé 
lea débris de larmes... Quelques jours aprés, l'ein- 
pereur arriva, ]] féta, à. Línn-tzeu, son armée vig- 
loriense, puis HL som entrée à Km (43)... King- 
yen pourehassalt Tcháng-pou, qui s'était réfugié 
à P'ng-cheou. Le généril Soóu-mao mnena A 
Teháng-pow dix mille hommes de renfort, L'em- 
pereur (üt savoir secrMement, et à Tehàng-pou et 
à Süu-mao, qué celui qui couperait la tête de 
l'autre, serait fall marquis. Tchásug-pow se dèpi- 
cha de prévenir Sóu-mao, et vint présenter sa 
te à Keéag-uyen, en tenue de suppliant, King- 
uen [e renvoya dans lü ville, опиша еп triomphe, 
licencia les soldats de Tehüng-pou el les renvoya 
dans leurs foyers. Puls ib. $e rendit à la prison 
oà lattendaient Tehüng-pow et ses trols frérws. 
qui s'étaient fait. lier, pour la forme. ll. les amnis 
lia, eL nomma Teháng-pou marquis de Nün-k'iou. 
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Ainai s'achèva la conquête de l'est, 
L'armée victorieuse revint â Laoc-i/ang, 
Depuis qu'il était général, Kèng-yènr 
avait pacilié 46 préfectures, et pris 
300 villes. C'est nn des generaus chi- 
nois les plus heureux, donl l'histoire 
ail gardè méèmuiré. 


La pacification de l'ouest, fat. encore 
plus ardue. Koungsounn-choeu, rol ide 
Chaw ( empereur de Teh'&ag Y, axalt falt 
envahir la vallée de la W, par sen 
général Waáng-yuwan. En l'an 325, nu 
sixième rois, l'empereur énvoya. eon- 
ire Wüáng-yuan, les généraus Ladi-^e 
et Adi-yen, qui le battirent et. le 
poursuivirent lépés dans les reins. 
Ellravés, ceux de Chòu rent poi- 
gnarder Ládi-hs par un faux transfuge. 
Frappé à mort, Lár-hi fil appeler. &xii- 
yen. Tout éploré, celul-ci se prostermna 
prés de sa couche, Je visage contre 
lerre, en pleurant el eui se Iamenlant. 
Lái-hi l'apostrophant rudement, dit: 
Est-ce alnsi que doit (ire un général? 
Ayant recu uu coup de poignard, Je ne 
puis plus m'acquilter de mun mandat. 
Je vous ub appele, pour vods remettre 
mon Autorité: el vous. pleurniehesz 
comme une fenmmnelette! Vous avez de 
la chance que Jaie um couteau dans le 
corps, autrement Je vous couporais: Та. 
téte !.. Alors &di-yen retint ses larmes, 
se leva el reçut les Instructions de. Lái- 
hi. Emsuite celui-ci cerivit Iui-meéme 
à lempereur l'adieu suivant: Durant 
la nuit, j'ai recu un coup de polgnard 
d'un Inconnu. Jui été xj mauvais 
serviteur, que je ne le regrette pus 
pour vous. Le principal. ponr un 
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E] ЎА prince, étant d'avoir de sages coopdra- 
leurs, je recommande à volre alleullun 
la Grand Chambellan Todn-stang. Je 
vous remercie des baniés que votis avez 
eues poor mol el pour mes freres, eL 
recommande ces derniers à volre sollici. 
lude... Ces mots écrits, Lai-hi jeta je 
pinceau, relira lè poignard fiche dans 
son corps, et expira, Quand l'empereur 
recul cetbe lettre, I fut trés dmn, la 
prit dans ses mains, la Tul lui-méme at 
pleura. I) iit apporter le corps ile Lai- 
hi à Ldo-yang, et présida en personne 
à ses lunérallles... Läi-hi n'est pes te 
seul general. Hán que. Ko&agsounn- 
chou nit fiit assassiner, Le poignard 
étalt l'urme preférée de ce conituttiére... 
Cependant Ia guerre sans (гоме que lul 
faisait Liðu-siou, Anit par épulser ses 
resseurces, En l'an 36. il dil à son 
granil général Yén-tch'enn : Quallons- 
nous devenir%;. Au point oô nous en 
sommes, Ш се, Ш faut lont sacri- 
Пег!.. Konagsouun-ehou vidi ¿donc 
soni Lrésor, pour. acheter des omnes, 
H rouva encore cinq mille guerriers 
résolus, quil confla à Yén-(ch'enn. 
Celui-cl atta à l'improviste le géné- 

ral imperial Oa-han, et le battit Oi- 
han, tout cuirassé, tomba dans ung 
riviére. 1L afdlaltse noyer, quamd il réus 
sit à saisir la queue de son cheval, iui 
lt traina sur la rive, N'ayant plus da 
vivres que pour sept lours, (k-han se 
préparait secrétement à. baltre en re- 
trate. Tehaüng-k'an, préfet de Chow, 
sen elant douté, alla le trouver et. loi 
dit: Koüngsounn- chow est à boul de 
ressources, gunlez-vous de balire en 
reiralie 1... Oá-han lé crut, pesta, 
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reorganisa son armée, eL recul des ren- 
forts. Au onziéme mois, Koungsounn- 
chou l'alta qua, avec toutes ses troupes- 
Une grande bataille s'engageu, saus 
les. murs de Teh'éng-tou. Entrainés 


* par leur ardeur, vainqueurs dans (rols 


сһагрез successives, ceux de (hu ne 
mangèrent ni qe burent, depula le grand 
matin jusqu'à midi. Alors iis défailli- 
rent. A ce moment, Oé-/ian les fit char- 
ger par Kdo-ow et T'dag-han, à la 
че d'une colonne compacte de plu- 
sieurs milliers d'hommes, enus en 
réserve jusque-là. L'armée de. Chou 
pla, Tandis que Kotugsounn-chou 
était toul occupè de la rallier, Käo- 
ou chargeant à fowl do trains pénetra 
jusqu'à lui, lui enfonca sa. lance dans 
la poitrine, et le desargonna. Ses 
gardes ramenérent l& blessé dans [a 
ville, sur son char. || remit le: com- 
manüdemont à Yéa-Ich'enn, el mourut 
durant Ia nuit suivante. Le lendemain 
malia,  Yén-(ch'enn capitula. О 
han Giant ent dans Teh'éng-tou, 
fit d'abord exécuter les. femmes, tes 
enfants, ettous les parents et alliés de 
Koüngsounn-chou. Puls Hb liva pi- 
reillemment au bourresu  Ydn-teh'enn 
avec loute за famille. Enfin ll permit 
à aes soldnis de brüler Je palais de 
l'ex-ral de-(Chóu, el de piller. la: vil- 
le. Quand l'empereur eut su ces faits, 
il se ficha, et envoya à. Oü-lian cet- 
ta réprimande sévère: Quand jai su 
que, (trols Jours aprés là. soumission 
des rebelles, vous avez permisàáà vos 
soldats le plllage et l'incendie, J'en 
ai pleuró de. piliéz etc... La mort de 
Koüngsounnschou- mit fin au royaume 
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de Chou. L'ouest revint à l'ulbiéissanee: des: Hán. — 
A propos de ka marl, l'histolre. rapporte quelques 
trails de la barbarie de. Komugsaunnusehau. Comme 
tous les. usurpateurs- chinois ( p. 721). Il voulult & 
tont prix que les. lettrés de. marque, les mattres de 
lapinion publique, «e donnassent au moigs l'air 
de. l'appruuser et de eommuoluer avee lul, Un 
jur Hd nomma Eneyelopéslisie, un certain Ді уе, 
Move sinico, cëlui-el salita, êl Ót Je maldia, Ha- 
vinant an eas de morbus politieus, Koüagsoun t- 
chou en confia te traitement à Yinn-joung, d'apres 
cette formale ; Tirez. Li-ye de son lit. S'il =n fve; 
vous le nomimerez maonpuls. S'I] up se léve pas, 
vòts |ui donneres une coupe das poison. Yinn- 
joung dit à Li-ye: Dans un tempa comme le 
nótre, qui salt de quel dlé sont be droit ét 1 legiti- 
mié? Faut-il sacrlier sa vie pour um principe? 
Agissez pluról] en vue de votre Dien ël de celui 
des vólres ! Vivex paisible et honoré!.. Li-we répon- 
dil avec un soupir: Les anciens ne: se compromete 
lalent pas, en terops d'aaarehle. Hs s'en remeitaient, 
de leur sort, au destin. Ne me lentez pas par des 
propasiiions séduisanbes'.. Prenez au moins Jo 
lemps de conférfer avec votre пише, ОН Ун 
gqung... Le sage se аве d'aprés sa conseietnce, 
diLLi-:; s2 femmo et;ses enfants n'ont pas volt dans 
ses delibératloust... I| dit, prit fa coupe. Ia but et 
mourut... We voulant pas qu'on lui imputát cette 
inr, Konngsounn-ehow envoya un député, pour 
pletrer, en son nom, devant. le eereucil de Li-ye, 
lul faire des offrandes, eb présenler à ка Так 
сеш pieces d'étolTe, Лл рое, le nis de Li-ye, 
senfnit. de sa maison, pour qu'il (ot manilesie 
quil mavail pus accepté. ees faveurs, — Enéuite 
Койма сой pretendit EUpner & sg rase 
les deux fréges: Wáng-hao et. Wáng-Kkia. II come 
menga par s'emparer dë lours femmes et: de leurs 
епшш, comme ólipes. [uis ses Pmvoyés. — eur 
irent es. proposons, vl. ajontéreut: Rendez-vous 


Vite, afin qu'il ne sMit. (ull aucun mal à vov femines 
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et à vos enfantsl... Wáng-kia dit: Les chiens et les chent ne renient 
pas leur maitre, et nous renieríans le nótre?.. Wáng-hao dil: Je vous donne 
ms (te! ei H se coupa la gorge... Wáng-Aia dit: À mon tour, malntenant! 
et il se jeta sur son épée... Koungsounn-chow ñt égorger leurs familles... 
Beaux temps et douces mœurs Ï 























